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PRÉFACE 

DEUX campagnes de recherches en Égypte, entreprises sur l’ini- 
tiative et aux frais du Ministère de l’Instruction publique et de 
l'École d'Athènes, ont fourni la matière de la présente publica- 
tion. Les papyrus grecs que nous éditons sont extraits de car- 
tonnages de momies trouvées dans les antiques nécropoles du 
Fayoum. Ils proviennent de Ghorân, de Médinet-en-Nehas et d’'El- 
Lahoûn. 

Les Bédouins et les fellahs de la région appellent Ghorân le 
petit dm situé au N. 0. du bassin de Gha ‘aq à trois quarts d'heure 
de marche environ vers l’ouest des ruines plus considérables de 
Medinet Maadi. On trouvera des détails sur le cimetière et les ves- 
tiges de ce hameau dans le tome XXV (1901) du Bulletin de cor- 
respondance hellénique (pp. 380-411), où j'ai donné un rapport assez 
étendu sur mes fouilles de l'hiver de 1901. Ce sont des momies de 
Ghorân qui contenaient les fragments de Comédies publiés en 1906 
dans la même revue (pp. 103-149). 

Le λόηι de Médinet-en-Nehas s'élève, à deux heures de marche 
vers le sud de Ghorân, à l'extrême ouest du bassin de Gharaq. 
D'après une inscription grecque trouvée sur le pylône d’un temple 
que nous avons déblayé, M. Gustave Lefebvre et moi, au cours de 
nos fouilles de l'hiver 1902, les débris que ce médiocre monticule 
recouvre seraient ceux de Magdola, bourg souvent mentionné dans 

Fasc, I { 
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di 

les textes et qui tirait sans doute son nom des tours de garde ou 

migdols destinées à surveiller les abords du désert. J’ai signalé à 

l'Académie des Inscriptions et Belles-Lettres les résultats de notre 

exploration de Magdola dans un rapport imprimé en 1902 dans les 

Comptes rendus des séances (pp. 346 et sqq.). Au retour de notre 

campagne, nous avons publié dans le Bulletin de correspondance 

hellénique (1902, pp. 94-128, et 1903, pp. 174-205) quarante et une 

pétitions tirées des momies de la nécropole. Nous en avons fait 

connaître une quarante-deuxième dans les Mélanges Nicole (pp: 281- 

288). Magdola et ses antiquités doivent faire l'objet d’une publi- 

cation spéciale momentanément retardée par le séjour de M6 

Lefebvre en Égypte. On trouvera pourtant 10] quelques textés" de 

cette provenance. Βα Ὁ Ὁ SALES | 

Quant aux papyrus d’El-Lahoûn, village bien connu, situé sur 

le Bahr Yousef et que l’on identifie généralement avec Ptolémais 

Iormou, ils ne proviennent pas de nos fouilles, mais ils sont 

extraits de cartonnages dont M. G. Maspero nous ἃ confié l'étude. 

Les papyrus de Magdola et de Ghôran, après complet dérou- 

lement, seront partagés entre la France et l'Égypte. Ceux d’El- 

Lahoun appartiennent au musée du Caire et doivent y revenir. En 

attendant, pour rendre possible l’accomplissement de ma tâche 

éditeur, M. Maspero a bien voulu m'autoriser à les conserver 

à la Faculté des lettres de l’Université de Lille. 

Le séjour de ces documents à Lille m'imposait un double 

devoir : il fallait les faire connaître au public, il fallait aussi qué 

cette collection momentanément réunie entre nos mains püût ser- 

vir à initier des travailleurs à cette discipline encore nouvelle et 

qui compte en France peu de représentants. Étudier ces papyrus 

avec mes élèves, c'était d’ailleurs accorder les obligations de 

l’enseignement avec célles de mes missions et travailler à la publi= 

cation des textes tout en me préparant pour ui avenir prochain 

des collaborateurs. La Faculté des lettres et le’ Conseil de 1 Ππ|Ξ 

versité de Lille sont entrés dans ces vues avec un empressement 
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généreux; un crédit me fut accordé pour installer mes collec- 
tions et organiser les conférences papyrologiques. Sans doute 
elles ne s’adressaient d’abord qu'à des débutants, mais le mou- 
vement naturel des carrières universitaires aidé par une admi- 
nistration bienveillante à nos projets amena bientôt à Lille les 
collaborateurs que je souhaitais. M. Paul Collart, mon ancien élève 
à la Faculté, fut nommé professeur au lycée de Douai, puis à celui 
de Lille, et l’an dernier deux de mes jeunes camarades, tous deux 
aujourd’hui professeurs au lycée de Douai, vinrent nous rejoindre : 
M. Jean Lesquier, connu de nos lecteurs pour la part qu'il ἃ prise 
à l'édition des papyrus de Berlin et pour les travaux qu'il à 
publiés dans la Revue de Philologie, et M. Maurice Xoual, ancien 
membre de l'École d'Athènes. C'est notre œuvre commune que 
nous soumettons aujourd'hui au publie. 

Si les conditions de notre collaboration nous l'avaient permis, 
nous aurions préféré à l'exemple de MM. Grenfell et Hunt dônner 
en une fois un volume. Mais sans parler de l'expérience sans égale 
des savants. d'Oxford, — elle seule peut suflire à la lourde tâche que 
leur impose le succès habituel de leurs fouilles, — nous n'avons 
pas en France la même liberté de travail. Pour nous, la préparation 
d'un volume, trop souvent interrompue par nos obligations pro- 
fessionnelles, risquait d’être particulièrement longue, et, puisque le 
temps que nous pouvions donner à ces études était morcelé, 1] 
nous ἃ paru préférable de publier par fascicules, à mesure qu'ils 
étaient acquis, les résultats de notre travail. Nous avions d'ailleurs 
l'exemple des Berliner Griechische Urkunden. Toutefois nous ne 
pouvions nous y conformer tout à fait; devant la masse de leurs 
papyrus, les éditeurs de Berlin se sont contentés-de donner du 
texte une transcription presque sans notes, et 115 ont sans doute 
choisi la seule méthode possible ; 1] nous ἃ semblé que pour nos 
textes, moins nombreux, d'interprétation souvent difficile, on était 
en droit d'exiger de nous autre chose qu'une simple copie et que 
le lecteur non spécialiste pouvait avoir le légitime désir d’être 
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guidé. Nous avons adopté la combinaison suivante : aux éditeurs 

de Berlin, nous empruntons Île système des fascicules; pour le 

détail nous avons pris pour modèles les volumes de MM. Grenfell et 

Hunt; chaque texte sera done précédé d’une introduction et suivi 

d'une traduction et d’un commentaire. 

Quant à l'impression du texte même, nous avions le choix entre 

deux méthodes. Dans l'édition des papyrus Flinders Petrie, sou- 

cieux de rendre autant que possible l'aspect de l'original et de 

laisser la plus grande liberté d'interprétation, MM. J: P. Mahañffy 

et J. G. Smyly s’interdisent les signes de ponctuation et les accents. 

C’est un parti qui ἃ ses avantages ; il a été suivi en Angleterre 

PAT Ε. α. Kenyon, en Autriche par M. C. Wessely, et chez 

nous par M. Th. Reinach. Nous nous sommes pourtant décidés à 

ponctuer et à accentuer nos textes selon l'usage de MM. Grenfell 

et Ilunt et de M. U. Wilcken dans l’Archis für Papyrusforschung. 

Séparer les mots, c'est déjà interpréter le texte; 1l nous ἃ paru 

plus logique d'aller jusqu'au bout du système, plus avantageux 

aussi pour un recueil qu'on désirerait voir sortir du cercle un peu 

étroit des papyrologues : l'expérience ἃ montré que des textes 

ponctués et accentués étaient plus aisés à consulter. Quant au 

préjugé que l’accentuation et la ponctuation mettraient dans Fes- 

prit du lecteur en faveur de l'interprétation proposée par l’édi- 

teur, on ne conçoit guère que points et accents aient ainsi le 

pouvoir de paralyser la critique et, en fait, on ne voit pas qu'ils 

aient jamais empêché les corrections. 

La part de chacun de nous dans l’œuvre commune est parfois 

difficile ἃ déterminer. Nous avons voulu cependant signaler Île 

nom de ceux qui ont déchiffré les textes et rédigé le commen- 

taire. Ge n’est pas à dire que pour bien des détails 115 n’aient 

profité de lavis des autres. Mais on doit tenir que la collabo- 

ration de ceux qui ne sont pas nommés n'a alors porté que 

sur des détails. Pour moi j'avais à diriger le travail et à revi- 

ser l’ensemble, transcriptions et commentaires, et mon nom ne 
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sera particulièrement mentionné que lorsque j'aurai pris une 

part plus active à l'établissement du texte et à la rédaction des 

notes. 

Malgré nos soins, cette publication donnera lieu sans doute 

à bien des remarques. Nous serons heureux de pouvoir réunir 

à la fin du volume, après vérification sur les originaux, les 
corrections et conjectures que nos lecteurs voudront bien nous 

communiquer. 

Nous exprimons notre reconnaissance aux personnes dont le 

concours ἃ rendu notre œuvre possible ou moins imparfaite. J’ai 

ditaulleurs (8. C. Π.. 1901, p. 380, n.-1) ce que les fouilles d’où 

proviennent nos papyrus doivent à MM. Homolle, Maspero, Liard 

et Bayet. Depuis, M. Homolle ἃ toujours suivi les progrès de 

notre Institut papyrologique qu'il avait tenu à inaugurer. Quant à 

cette publication, si elle ἃ pu être entreprise, c’est grâce au Con- 

seil de l’Université de lalle. Nous en remercions les membres et 

tout particulièrement le président, M. ἃ. Lyon, recteur de l'Aca- 

démie, qui nous ἃ soutenu de ses encouragements les plus éclairés. 

Le doyen de la Faculté des lettres, M. G. Lefèvre, a bien voulu pré- 

senter nos vœux au Conseil et n'a cessé de nous prêter un appui 

quotidien. Enfin, on me permettra de rappeler le souvenir du 

regretté doyen Paul Dupont; bien que nos recherches fussent 

éloignées de ses études personnelles, il fut le premier à Lille à 

s'intéresser à leur avenir avec l'ardeur d’une amitié clairvoyante, 

dont je ressens douloureusement la perte. 

Quelques-unes de nos copies ont bénéficié de plusieurs indi- 

cations précises de MM. B. P. Grenfell, A. 5. Hunt, et F. G. Kenyon; 

mais nous sommes tout particulièrement obligés à M. Gilbart 

J. Smÿly, professeur à l’Université de Dublin; pendant un séjour à 

Lille, il a revu une grande parue des originaux et nous ἃ fait pro- 

fiter de son expérience, de sa science et de sa méthode avec une 

hbéralité dont je lui garde une affectueuse gratitude. Nous avons 

marqué dans nos notes les principales leçons que nous lui devons ; 
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NOTE SUR LA MÉTHODE DE TRANSCRIPTION 

ET LISTE DES ABRÉVIATIONS 

Aixsi qu'il est expliqué dans la préface, les textes contenus dans 
cette publication sont transcrits avec ponctuation et accentuation. 
Les abréviations et les sigles sont résolus, sauf deux exceptions : 
a) quand il y ἃ doute ou ambiguité sur la signification d’un sigle ; 
δ) pour les sigles représentant les divisions et subdivisions moné- 
tres, afin de laisser les lettres à valeur numérique aussi groupées 
que possible, comme les chiffres dans nos nombres modernes : 
on trouvera une table des sigles résolus dans les index qui parai- 

tront avec le quatrième fascicule. Les additions et les corrections 
faites soit par la première main, soit par une ou des mains posté- 
rieures sont généralement transcrites à l'endroit où on les ren- 
contre dans le texte (en caractères plus petits, dans les interlignes), 
avec l'indication de la main, lorsqu'il n’en résulte pas d’obscurité 

dans le texte imprimé; dans le cas contraire, on les trouvera dans 

les notes critiques. Les fautes d'orthographe et de grammaire sont 

corrigées dans ces mêmes notes. L'iota a été adscrit partout où 1] 
l'était dans les originaux; de même, dans les restitutions et les 
résolutions d'abréviations, eu égard aux habitudes des seribes pto- 
lémaiïques. Les restitutions ont été incorporées au texte, toutes les 
fois que leur degré de probabilité Pa permis; autrement, on les 

trouvera proposées et discutées dans les notes. 

Les crochets ἢ | indiquent une lacune, les parenthèses (} la 

Ὃς résolution d’une abréviation ou d’un sigle, les crochets <> 
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embrassent les lettres omises par mégarde dans l'original; les 

doubles erochets | ] indiquent des lettres qui y sont biffées ; les 

petites accolades {?, des lettres éerites par inadvertance qui doivent 

être omises. Les points placés entre les crochets donnent approxi- 

mativement le nombre de lettres perdues ou biffées ; les points 

placés en dehors des crochets, celui des lettres illisibles pour 

quelque cause que ce soit; les parenthèses vides signalent une 

abréviation non résolue; les points placés sous les lettres indiquent 

une lecture incertaine; les tirets placés sous les lettres ou les 

points avertissent qu'un fragment de la lettre, lisible ou illisible, 

subsiste encore. 

Les chiffres placés à la droite du lieu d’origine de chaque texte 

donnent le numéro de la momie où il fut trouvé; les chiffres placés 

au dessous mesurent en centimètres l'original ou les fragments qui, 

réunis, le composent; les chiffres gras renvoient aux textes de la 

présente publication. | 

Pour les références aux différentes éditions, revues, etc., nous 

avons employé et emploierons les abréviations proposées par 

M. Wilcken dans l'Arche für Papyrusforschung, X, pp. 25-28 et 

passim : 

P. Amh. — The Amherst Papyri (Greek), Vols. 1 and IF, by 

B. P. Grenfell and A. 5. Hunt. 

Archive — Archiv für Papyrusforschung, herausgegeben von 

U. Wäilcken. 

B. C. H. — Bulleun de correspondance hellénique. 

P. Cairo — Catalogue of Greek papyri in the Caro Museum, 

by B. P. Grenfell and A. 5. Hunt. 

αν. — Fayûüm Towns and their Papyri, by B. P. Grenfell, 

À. 5. Hunt and D. G. Hogarth. 

P. Fior. — Papiri Fiorentini, per cura di G. Vitelli. 

PCren ΞΘ τε ΡΆΡΥΤΥΙ: Series 1, by B. P. Grenfell, and 

Series IT, by B. P. Grenfell and A. $S. Hunt. 
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M etr. 

Rev. Laws — 

Greek Papyri from the Cairo Museum... by 
E. 4. Goodspeed (The University of Chicago : 
the decennial publications, vol. \ 4e 

P. M. Meyer, das Heerwesen der Ptolemæer und 
der Rœæmer in Ægypten. 

The Hibeh Papyri, Part 1, by B. P. Grenfell and 
ASS Hunt. | 

Papyri Graeci Musei antiquarii Lugduni-Batavi, 
par (ἃ. Leemans. 

Greek papyri in the British Museum, catalogue 
with texts. Vols. 1 and IL, by F. G. Kenyon. 

Papyrus de Magdola, 116 et 2 séries, parP:"Jou- 
guet et G. Lefebvre (B. C. Π-., 1902 et 1903). 

Mélanges Nicole. Mémoires de philologie classique 
et d'archéologie. 

Griechische Ostraka aus Ægypten und Nubien, 
Bde. 1 und IT, von U. Wilcken. 

The Oxyrynchus Papyri, Parts I-IV, by B. P. Gren- 
fell and A. 5. Hunt. 

Les papyrus grecs du Musée du Louvre, Motices 
et Extraits des manuscrits de la Bibliothèque 
impériale, τ. XVIII, 2, par W. Brunet de Preste 
et E. Egger. ; 

The Flinders Petrie Papyri, Parts I and II, by the 
Rev. J. P. Mahañffy; part III, by the Rev. 
J. P. Mahaffÿ and 4. G. Smyly!. 

Revenue Laws of Ptolemy Philadelphus, by 
B. P. Grenfell, with introduction by the 

Rev. 4. P. Mahaffy. 

1. Quand un texte publié dans l’un des deux premiers volumes est reproduit dans le troisième, 
nous donnons les deux références en les séparant par le signe —; quand le troisième volume 
y apporte des corrections, sans réimpression, ce signe est remplacé par l'abréviation cf. 

Fasc. 1 
2 
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PAPYRUS DE LILLE 

1. PLAN ET DEVIS DE TRAVAUX 

GHoRÂN 9. 259-8 av. J.-C. 
16 X 31. 

GE texte, qui provient d'un cartonnage auquel nous devons déjà 
un fragment de comédie {B. C. H., 1906, pp. 123 et suiv.}, est écrit 
au recto et au verso; d'après l'écriture, il date du règne de Phi- 

ladelphe, et cette vue est confirmée par la date L x, 1. 1: la 
97° année de Philadelphe correspond à 259-8 av. J.-C. ; si le mois ν 

de Phaophi (1. 2) représente l’époque précise où fut écrit le papy- 
rus, celui-ci remonte à 259, puisque Phaophi en 259-8 tombe en 

novembre-décembre du calendrier julien *. 

1. Nous n'avons pas employé le système de doubles dates, année de règne et année financière 
différant d’une unité, qu'ont adopté dans P. Hibeh, 1, MM. Grenfell et Hunt: cf, ibid., p. vi, et 
app. π, pp. 359 544. M. Smyly a proposé (Yermathena, 1906, pp. 106-116) une nouvelle théorie 
de la relation qui existait entre les deux sortes d'années. La question reste pendante; et nous 

avons converti en années juliennes celles que nous donnaient nos textes, en ΠΕ en tenant 

à titre provisoire à la double conjecture traditionnelle : 1, les années de règne commencent au 
1er Thoth de l’annus vagus ; 2. l'intervalle entre l'avènement et le 1°° Thoth suivant est compté pour 

une année, 
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Il contient un devis de travaux, accompagné d'un plan au recto; 

ces travaux sont des travaux de terrassement, destinés à remettre 

en état les digues et les canaux d’un terrain de dix mille aroures, 

négligés sans doute ou abandonnés pendant un certain temps. Le 

devis se divise en trois parties : a) métrage et eubage des travaux 

(Re, 11. 4-15); δ) calcul des frais (5,1. 15 — V?°, 1. 26), où deux cas 

sont considérés : 1. celui où les travaux sont achevés avant l'été 

(Re, 1.45 — V9, 1,9) : 2. celui où ils ne le sont pas (779, IL. 9-26); 

c) voyage d'enquête sur les travaux (V°, Il. 26-fin), dont le lien avec 

les deux premières parties n'apparaît pas nettement par suite 

d'une mutilation du papyrus (70,1. 26), et du mauvais état du début 

(Ro, IL 1-2). 

La première partie (a) nous permet de fixer la valeur du naubion. 

M. Smyly, le dernier eritique qui se soit occupé de cette question 

(P. Petr., I, App., notamment pp. 346 sqq.), est arrivé à cette 

conclusion que le naubion était une mesure employée dans les tra- 

vaux de terrassement pour évaluer une quantité définie de terres 

travaillées : ce résultat est absolument confirmé par notre texte, 

11. 10 544. Mais il n’a pu fixer la valeur de cette mesure : tout 

au plus un papyrus d'Oxyrynchus (IV, 669) lui suggérait-1l Pidée 

qu'à l’époque romaine le naubion égalait 27 coudées cubiques, 

soit un cube ayant 3 coudées d’arête. Nous avons ici toutes les 

données nécessaires pour déterminer cette valeur (I. 8-11). La 

quantité de terres évaluée à 86 naubia (1. 11) forme un volume 

dont les dimensions sont : longueur, 1 schœne ; largeur, 4 coudées; 

profondeur, 2 coudées : le produit de ces trois dimensions don- 

nera la valeur en coudées cubiques de 86 naubia, — si nous 

savons à combien de coudées nous devons estimer le schœne. Il 

peut être égal à 100 coudées, — et alors nous avons affaire à des 

coudées vulgaires de 6 palmes ; — ou bien, comme pour les calculs 

d’aoilia (Smyly, loc. laud., p. 347), il s'agit de coudées royales de 

7 palmes, dont 85 5/7 valent 100 coudées vulgaires; notons que 

dans la pratique le chiffre 86, qui n’entraîne qu’une différence de 
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1 pour 300, remplace celui de 85 5/7 (tbid., p. 347). De quelle 
sorte sont les coudées de notre texte ? Dans la première hypo- 
thèse, nous obtenons comme chiffre du volume évalué 11. 10-11 le 

produit 100 >< 4 »« ὃ — 800 coudées cubiques ; donne pour 800 
86 

le naubion la valeur de 9,302..., extrêmement peu vraisemblable : 
— dans la seconde hypothèse, nous avons : 86 x 4 Sc 9 — 688 ; 
688 
80 
bilité, la valeur du naubion: c’est le cube qui a pour arête 2 cou- 

— 8 coudées cubiques royales. Telle est, selon toute proba- 

_dées royales; il égale l’aoilion (Smyly, loc. laud., p. 347). Si on 
conclut de P. Oxy., IV, 669 qu'il égalait, à l'époque romaine, un 
cube de 3 coudées d’arête, il faut admettre que depuis le in° siècle 
sa valeur avait augmenté ou que celle de la coudée avait diminué. 

La seconde partie du texte (0) nous renseigne sur les condi- 
tions dans lesquelles se faisaient ces travaux de terrassement. 
On fixe le nombre de naubia qu'on remuera pour 4 drachmes, 
puis on mentionne les suppléments de travail et de dépenses, de 
même que les réductions, auxquels donnera lieu telle ou telle 
partie des terrassements. Le point essentiel à noter, c’est que le 
nombre de naubia travaillés pour le prix de 4 drachmes varie sui- 
vant les saisons ; si l'ouvrage est terminé pendant l'hiver, le taux 
est de 70 naubia pour 4 dr.; sinon, il monte à 50 παιδία. C’est 
là vraisemblablement une conséquence des chaleurs qui rendent 
le travail plus pénible et plus lent : de même aujourd’hui les 

chantiers de fouilles arrêtent leurs travaux avant l'été. Les entre- 

preneurs, désignés par le nom de μισθούμενοι, sont aussi appelés 

en un endroit γεωργοί (verso, 1. 17) : les cultivateurs étaient donc 
chargés de ce travail, qui d’ailleurs leur était payé. 
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Recto. 

τοθοητ ἀντιγραφ(εὺς) ᾿Απολλωνίωι.  χῷ %....uT....v.. 
A "Ἢ A \ -Ὁ- πὸ αὐτὸ μηνὸς DO. 1 PROS. 

ἀπ(ηλιώτου) 

» € , - ,ὔ 29 ᾿ Ν 

ἔστιν ἡ περίμετρος τῶν μυρίων ἀρουρῶν σχοινία υ, χώματα δὲ ὃ, 
ἀπὸ γότου εἰς βοῤῥᾶν 

5 χαὶ ἐν μέσωι χώματα y ἀπέχοντ᾽ ἀπ᾿ ἀλλήλων σχοινία χε, 

θ 
χαὶ ἄλλοι διαπλευρισμοὶ ἀπὸ ἀπηλιώτου εἰς λίξᾳαᾳ , ἀπεχον 

ἐν ταῖς Ν ἀρούραις περιγώ ματα ἃ ἀν(ὰ) (ἀρούρας) 
ἀπ᾿ ἀλλήλων σχοινία δέχα, [ὥστε εἶναι τὰ πάντα γώματα] 16 Σν 

ὧν ἡ μέτρησις χε ἐπὶ τ, ὡς διαγέγραπται ἐν τῶι πλινθείωι {χώματα 
ἀνὰ σχοινία) p [ Ày, ὧν δεῖ τὴν ἀνασχαφὴν γενέσθαι * πλάτος μὲν τοῦ 
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a Le ὀρύγματος πήχεις ὃ, βάθος δὲ β, ὃ ὑποτ ιθέμεθα ἐχ τοσούτου ἂν 

ὀρύγματος γενέσθαι τὰ ὑποχείμενα μέτρα τῶν χωμάτων * γίνεται οἱ Ἐὰ [ΩΣ cs l'A] «ἡ © 

y 9 σχοινίον ναύδια πς, εἰς δὲ τὰ Ày γαυβξίων M Lys [εὶς v τῶγ 9 H] 
9 

ὩΣ F Er] " καὶ ὑδραγωγῶν δ᾽ ὧν δεῖ γενέσθαι πρὸς ταῖς ὑ 

ὃ ἄλλας ὃ, ἀνὰ σχοινία p / σχοινία υ ἀν(ὰ) nc | ναύδια M À [M B. 
᾿Βὰν μὲν χατὰ χειμῶνα συντελῆται τὰ ἔργα, τίθεμεν ἔσεσθαι 
ΕἸΣ Ὁ τοῦ. στατῆρος, ὥστε. εἶναι À α E Lo : ἐπιδάλλει τῆι (ἀρούρα!) 

ΠΧ βλάδος, 

Verso 

χωρὶς τῶν ne οτὴν πεδίων, ὧν δεῖ προσθεῖναι τὰ πλείω ἔργα τῶν 
χωμάτων, ἐπειδὴ συνεχὴ τὰ χώματα δεῖ τς . Ταῦτα μὲν οὖν 
ἐπὶ τῆς μισθώσεως ἐπισημανούμεθα τά τε πλήθη [τῆς γῆς 
χαὶ τὸ ἀνήλωμα τὸ πλείω ἐσόμενον. Τῶν δὲ προὐπαρχόντων χωμά- 
τῶν ἐν τοῖς διαπλευρισμοῖς πούτοις, ὅσα ἄν ἐνπίπτηι χρηστὰ ὄντα ποὺς 
τὴν ὑ ὑποχειμένην θέσιν τῶν χωμάτων, ὑπολογηθήσετ ται τοῖς μισθουμένοις Ι Ce μένοις : \ € ’ , 

NA Vs Nr. CLS τὸ UTOXELLLEVOY αν γήλωμα £ ὡσαύτως QE XOL ἐάν τινες οἰωρυγες OUY— , ΓΕ ΄ ; αἀπτωσιν τοῖς χωμαᾶσι χατὰ ταῦτα. 

3 \  συντελῆται, συντελῆται εἰς τὸ ὑπο- 
᾿Βὰν δὲ μὴ To ὁ τοῦ 0 

χείμενον εἰς v | A B + AJ | ἀν(ὰ) += Ζ. Καὶ τῶν Se τρῶν 
τόπων δεήσει πρ [Ὁ] à D [ΟἹ ci << δ ἘΞ < 

= 
πον, O2 Q 

6 
le) 
ro δ τ ᾿ς da [on NE a (ER Æ Ὁ 

—+ ἘΞ ἡ τὶς Ὁ 
= PA SN 

S 
TE 8: Ξ τ 

χαὶ τὰ Unix" τῶν σχοινίων 

Ν θη τῆς γῆς τῶν ἐν τοῖς χωρίοις τούτοις * ἔσονται δέ τινες τόποὶ 
τοιοῦτοι χαὶ χοῖλοι ὥστε ἀν(ὰ) ἃ. + ἀν τ ὑπ᾽ αὐτῆς τῆς 

» “ ? ne \ “ 5 > AVAYANS ToÙ τόπου. εἰς ὁ ἔσται Bo pay Ù To ἀνάλωμα, OSTE ŒVT ἐχεί- 

ι \ 

’ 4 
- \ .. YOU τοῦ πλεονάζοντος ἔργου ὧδε χομίζεσθαι. Τῶν δὲ ποοῦπαο- 

χόντων γωμάτων, ὅσα ἂν ἐνπίπτηι τοῖς γεωργοῖς, ὑπολογηθήσεται 
εἰς τὸ γινόμενον αὐτοῖς * ἀχολουθήσουσι δὲ τοῖς προύπάρχουσι 
χώμασι, ὅπως ἂν μηθὲν αὐτῶν ἀχρεῖον ἧι - ὡσαύτως δὲ χαὶ τῶν 

Ρ 
s ar A L4 διωρύγων τῶν ἐνπιπτόντων εἰς τὰς περιχώσεις, ἐὰν «τις» χατὰ φύσιν 

Fasc. I. d 
3 
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-“ , ͵ » \ δὲ - 3 , 

τῶν γωμάτων χειμένη ἦι. Περὶ δὲ τῶν ἀναλῳμάτων. 

à 4: LÀ - “ 4 

εἰς τὰς προυπαρχούσας διώρυγας χαὶ χωμάτων τῶν ἐν ἔθει 

ὄντων χατασχευάζεσθαι χατ᾽ ἐνιαυτὸν δεήσει. ἐπελθόντας 

ἐπισχέψασθαι μετὰ τῶν ἀρχιτεχτόνων χαὶ τῶν βασιλικῶν 
QUE NS a CE 

25 γραμματέων xai ἀναγράψαντας δοῦναι τὰ μὲν γὰρ αὐτῶν 

RS ον κε τ λόγον... Ὕστερον δὲ 
.οὐνν. 

\ 

ἐπισχοπούμενος τὸ περίχωμα ἜΝ, τὰ χώματα ποῆσαι 

ue. πλάτος τοῦ ὀρύγματος γαυόδιί . . || εἰς τὸ σχοινίον de, 

εἰς ξ τῶν ὃ +. ᾿Απεδήμησεν A ᾿Αθὺρ €, χαὶ συν- 

30 ἔπλευσα αὐτῶι ἕως Φυλαχῆς χἀχεῖ ἐξέδην, τῆι δὲ ἡ ἦλθον 

εἰς Τοῦφιν, tit θ εἰς Σύρων χώμην, ι εἰς Πτολεμαίδα, ια εἰς 

τὸν Λαῤδύρυνθον χαὶ ἐχεῖ εὗρον τοὺς γραμματέας καὶ ἐκομίσαντο 

τὴν ἐπιστολὴν καὶ ἀπήλθομεν εἰς πόλιν. 

᾿ 

Plan. Aux endroits indiqués par les points, quelques traces d'écriture 

démotique; — ἀκ(ηλιώτου), LI pap. 

Recto. L. 6 : 1. ἀπέχοντες: EL. 7 : am ἀλλήλων; le x sur un À; —= in fine MG 

subsiste seul de la fin de la ligne, biffée par le scribe, et doit être lu après 

qopasa de l'interligne; — Σν, doit être lu après (#poupas) de l'interligne 

ΒΗ ΕΟ ΠΟΙ L. 8: avu pes ava sur 74, σου}. pap. L. 15 : au dessous de 

ἼΣ: LI. 1-9 : une accolade en marge de ces huit lignes. L. 1 : πεδίων ὧν, 

un trait incurvé-au-dessus de ces deux mots. L. 9 : συντεληται εἰς ...», L. συντε- 

λεῖται, L. 14 : après av(a) À, un sigle; peut-être (zpoupas). L. 26 : peut-être : 

ἐστιν πρωτὰ arorax.…..Îar γαυδιων λογον (Ὁ), Smyly. L. 26, interl., marge gauche, 

une paragraphos. 

LRéctol mere RÉ ὀὠἈὈὠὠὠὠὠἁ ἑ ἑ 

Le périmètre des 10.000 aroures est ne 400 schœnes; ἘΣ digues 

sont au nombre de 4; et au milieu il y a 3 digues allant du Sud au 

Nord, distantes entre elles de 25 schœnes, et en outre 9 levées 

transversales allant de l'Ouest à l'Est, distantes entre elles de 

10 schœnes. Il y a donc dans les 10.000 aroures 40 subdivisions, 
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de 250 aroures chacune, dont les dimensions sont 95 sur 10, comme 
le montre le plan; les digues sont au nombre total de 16, chacune a 
100 schœnes de Tong, soit 1.600 schœnes, qu'il faut creuser ; la 
largeur du fossé est de 4 coudées, la profondeur en est de 2: car 
nous supposons qu'un fossé de cette grandeur donnera les digues 
de la dimension projetée; soit au total 86 naubia au schœne et 
137.600 naubia pour les 1.600 schœnes. Il devra être fait 4 autres 
aqueducs, en sus des 4 existants, et de 100 schœnes chacun, soit au 
total 400 schœnes de 86 naubia chacun, au total 34.400 naubia. 

Total (général) des naubia : 172.000. 

S1 les travaux sont terminés pendant l'hiver, nous les estimons à 
raison de 70 (naubia) au statère, soit au prix total de 1 tal. 3.834 dr.; 
plus 1 drachme de dommages (?) par aroure, [verso] non compris 
les terrains en pente, pour lesquels il doit y avoir un supplément 
de travail aux digues, car il faut qu'elles soient de niveau. C'est ce 
que nous indiquerons sur le contrat en évaluant la masse des 
terres et la dépense supplémentaire. Quant aux digues déjà exis- 
tantes dans les sections transversales, toutes celles qui se trou- 

veront être utilisables pour l'établissement projeté des digues 

seront déduites aux fermiers dans le devis; de même et dans la 

même proportion, 51} y a des canaux qui s'adaptent aux digues. 

Si les travaux ne sont pas terminés avant la moisson, ils s’exécu- 

teront à raison de 50 (naubia au statère), soit 2 tal. 1.760 dr., soit 

Mb; 1/2pars..... Pour les .errains en pente, 1] faudra 

ajouter la différence (en sus) pour les digues qui les avoisinent ; 

cela s’ajoutera sur le contrat, lorsque nous saurons la masse des 

terres et la longueur en schœnes dans ces endroits ; d’ailleurs cer- 

tains d’entre eux seront en contre-bas, si bien qu’ils se trouveront 

par le relief même du sol entourés de digues naturelles ............; la 

dépense sera donc peu élevée et de la sorte on balancera le supplé- 

ment de travail indiqué plus haut. Quant aux digues déjà existantes, 

toutes celles qui pourront être utilisées par les fermiers seront 

déduites du prix à leur payer; ils suivront les digues existantes, 
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pour que rien ne soit inutlisé ; de même pour les canaux qui se trou= 

veront dans les subdivisions, s'ils s'adaptent aux digues. Quant aux 

dépenses relatives aux canaux préexistants et aux digues qu'il est 

d'usage de remettre en état chaque année, il faudra que lon se 

rende sur les lieux, qu'on les examine avec les architectes et les 

basilicogrammates, qu'on en fasse un état et qu'on le remette, 

can les US MERE 2 Ὁ RE πόκον τ 

— Plus tard, après inspection, il (?} a décidé de faire les digues .... 
largeur MOSS ET. soit 64 naubia 1/2 par schœne; au prix 

de 4 drachmes les 60 {naubia). Apollonios est parti le 7 Athyr, j'ai 
navigué avec lui jusqu'au Poste (Phylakè) et là j'ai débarqué; le 8, 
je fus à Touphis; le 9, au Bourg des Syriens; le 10, à Ptolémais: le 
11, au Labyrinthe ; Ià je trouvai les scribes, ils reçurent la lettre et 
nous partimes pour la ville. | 

Recto. 1. Στοῆοητ ἀντιγραφ(εύς); — cf. 10,1. 3 : ἀντιγραφομένου Διοδώρου. --- 515 
la place de l'antigraphe parmi les fonctionnaires et sur ses fonctions, cf. Rev. 
Laws, 3,1. 2 et la note; ce titre était porté par des auxiliaires de fonctionnaires 
ou mème de fermiers d'impôts ou de monopoles ; [6 plus important était l'avis 
γραφεὺς: placé auprès de l’économe. 

étrange de voir Stothoët adresser un rapport à Apollonios, s’il ἃ voyagé avec 
lui à l'occasion de ces travaux (cf. verso, 1]. 29-30). Mais la mention de Dio- 
doros (1. 3), la présence d'une paragraphos (verso, 1. 26, interL.) nous incline à 
penser qu'Apollonios fut accompagné non de Stothoèt, mais de Diodoros, 
dont le récit a été ajouté plus tard (par la première maiu) au devis primitif de 
Stothoèt. Un diœcète du nom d’Apollonios est connu en 258-7 — 253-2 
(P. Hibeh, 1, 44, 1. 3 et la note). 

4. Première partie : mesure des travaux. 
Χώματα δὲ ὃ : le plan indique que la surface est un carré, chacun des quatre 

χώματα extérieurs mesure 100 schœnes de longueur, et le périmètre 400. 
D. Καὶ ἐν Léo! ἀπὸ νότου εἰς βοῤῥᾶν χώματα y : ce sont les trois χώματα trans- 

versaux indiqués sur le plan par un double trait; pour le double trait tracé 
de l’ouest à l'est, cf. n. 6. 
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᾿Απέχοντα ἀπ᾽ ἀλλήλων syotvia χε : nous avons ainsi l’une des dimensions, 

la longueur, de chaque περίχωμα (cf. 1. 6, interl.). 
6. Καὶ ἄλλοι διχπλευρισμοὶ ἀπὸ ἀπηλιώτου εἰς M62 0 : ce sont des levées de 

terre, qui coupent les χώματα transversaux (1, 5) à angle droit; ef. le plan; 
elles pourraient sembler moins importantes que les χώματα, puisque le plan 
ne les représente que par un trait simple, à l'exception d’une cependant qui 
partage les 10,000 aroures en deux parties égales; toutelois, le texte les 
réunit aux our proprement dits dans le total yopara iQ (1. 7, énterl. et 1. 7, 
in fine); on ne parait faire aucune distinction entre les dimensions des uns et 
des autres (1. 10). 

6-7. ᾿Απέχον(τες) ἀπ᾽ ἀλλήλων σχοινία δέχα : c’est la seconde dimension, la lar- 
geur, de chaque περίχωμα; cf. 1. 5 et 1. 6 interl. 

Gunterl. Tepiyopxrz μ' ἀν(ὰ) (ἀρούρας) Σν; ils sont 40, puisque les trois χώματα 
transversaux en déterminent 4 séries, dont chacune, divisée par 9 διλπλευ- 
ptzpoi, comprend 10 περιγώματα; la surperficie de chacun est égale au produit 
dés deux dimensions (cf. 1. 5 et 6-7), 25 X 10 — 250 schœnes carrés [ἘΠ ΞΕ] 
thterl.); l'aroure est le nom du schœne carré; 10,000 aroures divisées par 
250 ΞΞ 40. | 

7 interl. et 6, in fine. Χώματα ιζ΄, cf. notes critiques ; soit 4 χώματα du péri- 
mètre, 3 γώματα transversaux, 9 διαπλευρισμοί; cf. n. 6. 

8. Τὴν ἀνασχαφήν; le mot s'applique évidemment aux terres creusées pour 
établir 165 ὀρύγματα (11. 9 et 10) et les ὑδραγωγοί (1. 12) et qui serviront à édifier 
les χώματα (Il. 9-10). 

9. Πήχεις; coudées royales de 7 palmes, cf. introd. 
9-10. Τὰ ὑποκείμενα μέτρα τῶν ωμάτων; ce ne sont pas celles qui viennent 

d'être données et qui sont celles des fossés: elles devaient être inférieures, 
car la terre des levées était vraisemblablement tassée et roulée ; à ces dimen- 
sions pouvaient avoir trait les 11. mutilées PA PES: 

10-11. Γίνεται οὖν... ναύδιχ πε: sur la valeur du naubion, cf. introd. M. Smyly 
(D Petr., III, App. p. 345) suggère que le naubion était employé pour la 
mesure des constructions, l'aoëilion (qui lui était égal, cf. introd.) pour celle 
des terrassements. Cette explication ne convient pas parfaitement à ce pas- 
sage : il semble bien qu'on calcule le volume des terres remuées (ef. notes 8 
et 9-10), non celui des “χώματα, 

11. [si ν τῶν ὃ H : le scribe avait commencé le calcul du prix de revient, 
oubliant les aqueducs:; il l’a biffé et la lecture n’est pas certaine. 

12-13. Les dimensions des aqueducs sont les mêmes que celles des fossés. 
15. Pour ce procédé d'évaluation, cf. P. Petr., II, 37 τ PU CINE PE PE 

Un autre taux, 50 au Statère, se rencontre ici-même : Æecto, 1. 11 {?); Verso, 
1. 10; cf. P. Petr., III, 40 (a) et (ὁ), passim. Le calcul n’est d'ailleurs pas exact : 
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172.000 naubia, au taux de 70 παιδία au statère, coûteraient à peu près 

1 tal. 3.828 dr. 3 ob. 1/3, soit 5 dr. 2 ob. 2/3 de moins; le prix indiqué corres- 

pond à un travail de 172.095 naubi«. 

Βλάδος : la lecture est incertaine; peut-être s’agit-il de dommages causés 

aux cultures. 

Verso. 2. Συνεχῆ, proprement : continues; mais des digues le sont toujours ; 

nous proposons : de niveau; elles sont plus élevées dans la partie basse des 

terrains en pente et Le travail est plus considérable. | 

9. Cf. introd. 

10, ἀνὰ) + = σ:; soit 1 dr. 2 ob. 1/2 par... On pense naturellement à 

l'aroure, sans voir l'intérêt de ce calcul, qui serait d'ailleurs inexact 

= 2 tal. 2166 dr. 4 ob. pour les 10.000 aroures). La place occupée par cette 

es correspond au calcul du βλάδος, Recto, 1. 15, ce qui suggère l'hy- 

pothèse d’une estimation semblable; il serait naturel que les dommages 

causés aux cultures fussent plus élevés pendant l'été. 

26. 3° partie du texte, commençant probablement par les mots ὕστερον δέ et 

distinguée par la paragraphos, 1. 26, interl. Elle est de la mème main que le 

resle du texte, mais doit avoir été écrite postérieurement; cf. 1. 23-4 : δεήσει 

HUE ας [{ἐπισχέψασθαι..., et ici : ὕστεοον δὲ [| ἐπισκοπούμενος τὸ πεοίγωμα συνέχοινεν 

x. 7. À.; cf. aussi, note 1. 

27. Τὸ reot/owua; les 10.000 aroures, limitées par les χώματα extérieurs. 
Συνέχρινεν : sans sujet; on ne peut voir aucun nom propre dans les lettres 

effacées de la 1. 26; cf. notes critiques; probablement Apollonios, cf. 1. 29. 

28. Cf. recto 1. 10. Le volume des χώματα est inférieur à celui des terres 
creusées pour établir les fossés, 64 naubia 1/2 au schœne au lieu de 86 ou 

516 coudées cubiques au lieu de 688; la longueur ne varie pas; si la largeur 

reste la même que celle des fossés, nous pouvons trouver facilement la hau- 

516 RL) à à ᾿ 3 > 
teur : ——— — 1 coudée —— environ; l'emploi de ceite dimension-reste 

86 X< 4 100 

peu probable; — si la hauteur égale la profondeur des fossés, nous avons 

Γ 516 : : Γ ᾿ 
comme largeur des digues : 86 < 2 — 3 coudées, soit une coudée de moins 

΄ . Ϊ 

que les fossés. 

29-30. Cf. note 1. 

30-fin. On connait des Φυλαχαί dans le nome Hermoupolite, non dans le 

Fayoum; — Touphis figure dans une liste alphabétique des villages du 

Fayoum du ν΄ siècle, conservée dans un papyrus Rainer, que M. Wessely 

désigne par l’abréviation R. AN. 422, 423 (Topogr. des Faïjüm, p. 149); — 

Σύρων χώμη : P. Lond. 11, 254 (pp. 225 544.) et P. Petr. III, 56 (a), 1. 8 et (b), 

verso; — quant à Ptolémaiïs, les localités de ce nom étaient si nombreuses 
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dans l’Arsinoïte qu'il est difficile de dire de laquelle 1] s'agit ici : si on la sup- 

pose voisine du Bourg des Syriens, 1l semblera que ce soit Ptolémaïs Néa ; si 

on la place dans le voisinage du Labyrinthe, il s'agira de Ptolémaïs Hormou 

ou de Ptolémaïs Evergétis, à supposer qu’elles aient été distinctes; — τὴν 

πόλιν : Alexandrie ou peut-être la métropole du nome. 

2. ARPENTAGE DE TERRES 

GHorÂ\ 9. III* SIÈCLE. 

14 X 21. 

FRAGMENT d'arpentage dont l'écriture est une cursive du 

me siècle et probablement du règne de Philadelphe. Il comprend 

dans ses deux premières lignes la fin de la μέτρησις d’une terre 

et indique la distance qui la sépare d'un bourg; le reste est 

consacré à la μέτρησις d’une autre terre, située à l’est du même 

bourg, et divisée entre plusieurs possésseurs. 

Le texte a été revisé et une deuxième main ἃ corrigé certains 

noms de personnes et des chiffres; peut-être cette revision a-t- 

elle été opérée par des γεωμέτραι, vérifiant soit une déclaration, 

soit une première μέτρησις; Cf, à l’époque ptolémaïique, P. Leid. L, 

à l’époque romaine, P. Amh., IT, 68, notamment II. 25-32. 

ἀπὸ δὲ νότου εἰς βοῤῥᾷ χε 

ἀπέχει δὲ ἡ τῇ αὐτὴ ἀπὸ τῆς χώμης 
ν» 

στάδια LE 
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ZA EN \ » , - , 2 “ 

Καὶ πρὸς ἀπηλιώτην τῆς χώμης ἐν τῶι 
απ..«ἡλλατω": 

᾿Οννώφριος 

Ὥρου [[Ἐριέως χαὶ []άσιτος] (ἀρουρῶν) τη {|.--.-....], 

(une ligne arrachée) 

Δάμιδος xat Exresoyou re. 1(9, 7173) ut 

Φανήσιος τοῦ. Παγῆτος πβ, 
αὐχῶν «ςς 

᾿ a st 
10 [55 ν͵.σίριος xat [lereüoie Ἀρφίυϊ..] (99 m2, 

Rates [. (ἀρουρῶν)] + [ἰτούτων w . 

\ 

AA É 

ἀπὸ νότου 7εὶς βοῤῥᾶ σχο(ινία) λε (96 ηϊ.:)" μ 
3 "κα , “αι Ν 
απὸ ἀπηλιώτου χὸ 

15 ἀπὸ λιξὸς ι“. 

αἱ πᾶσαι Âw | χαλάγματος τ, λ(οιπὸν) λφ. 

L. 1, snterl, : une paragraphos. — L. 5 : ax...nXkatwt, 115 main. = L. 6 
Οννωφρίος, 1 main; — 7, ὧν (9). — L. 8: …, peut-être Σξα, -- L. 9, cnterl. : 
la correction de la 11 main. — L. 11 : τούτων ὦ, après ὦ un trou dans 
le papyrus, où un chiffre ἃ pu disparaitre; cf. note ad loc. — L. 13 : εἰς corrigé 
en xat par la 1" maïn; — βορρα, 1. βοῤῥᾶς. — L, 16 : 1, ὧν, puisqu'il est suivi de 
λ(οιπον) ; — χαλάγματος, 1. γχαράγματος, peut-être “χαλάσματος͵ avec un σ irès 
Voisin ἦα Ὑ; οἵ, notes. ; 

« (Dimensions) du sud au nord : 25 {schænés) 
« Distance de cette terre au bourg : A5 stades. 

« Et à l’est du bourg {au pylône, corrigé en :) 
ΕΝ , (la terre) que Timaios. . . . . . . . . . 948 aroures 
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lot d'Horos, fils (d'Erieus et de Pasis, cor- 
rigé en :) d'Onnophris : 18 aroures 
D, 

lot de Damis et d’Etéarchos.…. (Corr. en :)}. +  AÂl aroures 
lot de Phanèsis, fils de HO CCOE RRTOESERS 82 aroures 
lot de ...siris, et de Péteuris, fils de Arph- 

1.515... aroure; (corrigé PER TUR EMI NRRES 50 aroures 

DEMI RS 80.) aroures 

« Les dimensions sont 

au nord et au sud, 35 schœnes {corr. en τὴν . . . 40 
0... 2% 
1. |... 10 1/2 

& Total de toutes les terres. . . . . . . . . . 1800 aroures 

ΝΕ ᾿νν»ν,,ὄὄΡ--..-.:- --᾿.. 900 de ravins [ἢ 

ee, 4 …. . . . … 4500. 

1. Ke : dimension donnée probablement en schænes; cf. Il. 12 sqq. 
7. I n'y avait pas de chiffre dans cette ligne; cf. le total, 1. 10. 
11. Τούτων ὦ : ce total est où incomplet (cf. notes critiques) ou inexact; il 

faudrait ὡς, 806; Aw, à la 1. 16, concorderait bien avec la seconde hypothèse. 
16. Αἱ πᾶσα! : total de toutes les terres mesurées dans le village. 

Χαλάγματος, pour χαράγματος, de “ζαράσσω, cf. χαράδρα : ravins (?) —; si l’on 

adopte la lecture γαλάσματος, le sens n'apparait pas plus clairement; cf. Spic- 

gelberg, dans : Archiv, IV, p. 169, qui traduit : « Ackerrain », chemin entre des 

terres cultivées ; le rapprochement avec l'usage militaire du mot dans le sens 

d'intervalle ne paraît pas décisif; en grec moderne, χάλασμα signifie « ruine, 

destruction, cassure », χαλάω « briser »; iei 300 aroures de chemins sur 1800 

au total, semble une proportion bien forte; la largeur de pareils sentiers est 

généralement négligeable et l'emploi d’une mesure de superficie à leur propos 

ne se comprendrait guère. 

Fasc. I 
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3. CORRESPONDANCE DU BASILICOGRAMMATE 

co\ ee Üns 5Ὲ δε als Ώ γι τη ἐςὶ 

85. DCr 2 τ 

MAGDOLA «w. APRÈS 241-0 Av. J.-C. 

29 X 11 — 28 X 18 — 28 X 18. 

CE texte est formé par la réunion de trois fragments. Le pre- 

mier contient la fin des lignes d’une colonne écrite en cursive 

et les initiales de celles d’une seconde colonne écrite en une 

onciale très soignée. Le deuxième nous donne onze fins de 

lignes de cette dernière main, correspondant aux Il. 27-34 du 

premier fragment, et une troisième colonne, mutlée en haut, en 

bas et à droite. Le dernier complète à gauche cette troisième 

colonne {une à quatre lettres, suivant les lignes, sont tombées 

entre les deux fragments) et en ajoute une quatrième, incomplète 

en haut, en bas et à droite. 

Les quatre colonnes faisaient partie d’un registre de correspon- 

dance et sont remplies par des copies de lettres expédiées, sauf 

peut-être la seconde : l’onciale qu'on y a employée servait sans 

doute à distinguer une lettre importante, peut-être écrite par le 

diæcète; au total, douze lettres ou fragments de lettres. Le fonc- 

tionnaire qui les a envoyées appartenait au corps des scribes 

(ef. 1. 45 et la note); la dernière lettre nous le montre surveil- 

lant la gestion des topogrammates; il reste donc que ce soit le 

basilicogrammate: La date à laquelle 1] écrit peut être assez pré- 

cisément fixée : le diœcète Théogénès, qui est ici plusieurs fois 
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mentionné (Il. 1, 60 et 80), nous est déjà connu par P. Petrie, 
I, 38 (Ὁ), 1. 6, cf. ILE, 53 (6), en l'an 5 d'Évergète (243-2 av. J.-C.): 
notre texte, où 1] est question de sommes dont l'emploi ἃ été 
réservé en l'an 7 (1. 18), appartient au même règne, et date au plus 
de 241-0 av. J.-C. Enfin, la personne même du basilicogrammate 
nous est peut-être connue : le pap. Petrie, 11, 38 (0), est une lettre 
d'un certain Horos, adressée à Harmaïs, son subordonné, vraisem- 
blablement un topogrammate, et concernant la vente de l'huile 
à un prix majoré par les marchands au détail (cf. ici-même, 
I: 55-62); Horos parle dans cette lettre de son fils Imouthès: or 
notre basilicogrammate ἃ un fils du même nom {. 44); Imouthès 
sans doute est un nom répandu; mais si l’on considère que les 
deux textes sont presque contemporains, qu'Horos peut fort bien 
être un basilicogrammate, on est tenté de croire que cette ren- 
contre n'est pas due au hasard et que notre correspondance émane 

du Horos des papyrus Petrie. 

Les lettres ici contenues sont copiées comme à l'ordinaire 

la formule de salutation y est remplacée par le nom seul du des- 

tinataire; il faut cependant mettre à part deux d’entre elles qui 

répondent exactement à ce que nous appelons les circulaires et 

qui paraissent avoir été désignées par le nom εἶ ἐντολαί (Il. 55-62 et 

70-85, et note de la 1. 55) : elles concernent plusieurs personnes 
appartenant à une même profession ou plusieurs fonctionnaires 

qui sont énumérés au début comme dans les προστάγματα TOYAUX ; 

le mot χαίρειν n'est pas employé; mais peut-être existait-1l sur les 

originaux. Les sujets traités dans ces lettres sont des plus 

divers : les unes ont trait au basilicogrammate, à son traitement 

et à ses dépenses (Il. 40-48); une autre au contrôle financier d’une 

toparchie (Il. 70-fin); d’autres ordonnent des paiements, soit pour 

des συντάξεις (Il. 35-40; 62-70), soit pour des travaux publics 

(. 17-23), soit pour des impôts (IL. 48-55); une dernière enfin 

traite de la vente de l'huile au détail (11: 55-62). Toutes nous 

montrent le basilicogrammate dans son rôle de contrôleur des 
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finances du nome, intervenant particulièrement toutes les fois 

qu'il faut affecter à une dépense spéciale le produit d'une recette 

spéciale. 

Cor 

(ras τοῦ 1) 

ρος ses Πράψαν]τός μοι Θεογένους 
ur Ν ae ΝΣ ἿΞ L »  Ψ à A [τοῦ dtouxnrod........lkevovca ἐφ ὅρμου τὰ 
> S in er \ \ » A 

_ πλοῖα χαὶ τὸν εἰς τα τα 

Ἐχχβερχώμενον TOY σοι αὐτῶι, εὐθέως δὲ 

5 J'Ant τε χαὶ ἀποπλεύσηι 
\ 9 \ 

JEPXN τὴν ἀπογραφην 4 

PE ] ΓΙ , Ko (ae 

EESP ,νοῦντα Νικάνορος χερ(άμιαὶ) 

5 Nu ὁ ἐπεμαρτύρετο 
J \ 

JF περὶ αὐτοῦ Où γρα- 

τὸν ἐφωρμηχέναι ἡμέρας χζ 
= - L in À 

<oS 24 σούπων σῖτον ἠναγχάσθην 

10 
tt ἢ 

χαὶ περὶ τούτων ὁμοίως. 
Ἢ À 
ξὰν οὖν σοι φαίνηται, 
Ἴ 

2 »“" 3 Le 

ἐπιστεῖλαι εὐτονώτερον 

15 εἰς τὸν σῖτον συντόμως 
J 

Ἐπὶ πλεῖον κατέχηται. 

[Τῶι δεῖνα.. ᾿Απὸ τῶν) v + τῶν ὑπολειφθεισῶν 

[ ἐν τῶι ζ L εἰς ἀναχάθαρσιν 

[ ἵπριαν ὑλ..ς, δὸς 

20 Torre Σ)ρχνοπαίου νήσου χαὶ τῶ! 
ν᾽ δὲ» 

[Tapa ro6 τ: ᾿γραμματέως εἰς ὀχύρωσιν 



(1° fragm., col. 11.) 

30 

3. CORRESPONDANCE DU BASILICOGRAMMATE 

Col. II. 

JXAIPEIN. 

us IXONTUN 

ÎÏTI δοτε 

Jy TOY oiko- 
[omoYy.. environ 16 lettres IC emicrroy- 

[Az environ 17 lettres ...]KA© ‘ AYTON 

kK[.. environ 17 lettres ...eMIAEI=ATE 

D Ζ 

ΠΡ cu ΤΑΣ ENS ΝΡ INATKA- 

71... environ 18 lettres ...ITON BACIAIKON 

ÉTR τι: CRE IKTA ΠΆΝΤΑ 

. environ 20 lettres .…..]eluc 

29 

(2 fragm., col. I.) 

Col. LIT. 

(2° fragm., col. IT.) (3° fragm., col. I.) 

35 $ Ὁ τῆς εἰσ! τῆς ] 

ἘΣ ἡμέραν χριθῆς τῆς [ἐϊκ. τοῦ € τ... “πε εἰς 

τὴν γινομένην σύνταξιν Κτήσωνι εἰς ἡμέρας: € 
- 5 , Ν , νην. = τ “ ES χριθῶν (ἀρτάδας) ὃ, χί(οίνιχας) ὃ, συνχρημάτιζε ὅϊσα)ς ἂν ἡξαέρας 

ἐπιδώηι Κτήσων, χαὶ σύμζδοϊλον noie) πρ(ὸς) αξὐτόν. 

40 Χαιρήμονι. Καλῶς ποίιήσεις) [συντάξας ἀρ[ιξθμῆσαι 
χζ [1 f 7 κῃ ! 

ἡμῖν τὸ γινόμενον ὀψώνιον τοῦ Λωίοζυ μίξηνός. 

__ AAA. Τὸ χαθῆχον ἡμῖν ὀψώνιον &rfo] ξ Δύστρου 
χε 

ἕως Πανήμου χαλῶς ποιήσειϊς σξυντάξας 

ἀριθαῆσαι ᾿Ιμούθηι: τῶι υἱῶι, ὅπως [ἔξγωμεν 

45 χορηγεῖν εἴς τε τὶ nv] γραμματείαν] ξ καὶ χάρτας " 

εἰ δέ τινα...χ᾿ RE k χάρτας "+, 8 δέδωχας 
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ἡμῖν ἕως τῆς ἰσήμιερον ἡμέρας] ? ὑπολογῆσαι. 

Lx 
ΣΙ οἷ 

Πτολεμαίωι. Τὸν περί... εἰο(ν) τῆς Ἡρ(αχλείδου) μερίδος) ΕἾ: À παρὰ 

41 Ζεφύρου 

50 τοῦ σιτολόγου. μέτρίησον) . «γίω: τῶϊι πξαρὰ Ποχρούριος 

τοῦ οἰχονομοῦντος τὸν AM? ]πο(λίτην) καὶ Πτοΐλεξμαίωι τῶι παρὰ 

Λρμαχόρου τοῦ βασιλιχίοῦ γ)ρ(αμματέως) εἰς ξ[τ]ὴν ζυτηράϊν) 
9 

τοῦ νομοῦ, χρ(ιθῆς) (ἀρτάῤας) [", σησάμου) T καὶ σύμβολον ποίίησον) 

ἱπρ(ὸς) αὐ(τόν).] 
db PO Ὅ Ni ε 7 

εῶι, Ὅρμου Σύρων xwlurr, ), ὁμοίως. 

\ 

55 γ(τολὴ) τοῖς ἐλαιοχαπήλοις πρὸϊς την ἐπιμέλειαν à 

; τοῦ πωλουμένου | [ἐλαίου χαὶ χίϊχι!. ξ ̓Απεστάλχαμεν 

Ἡραχλείδην, συντάξαντες [α τῶι, ἐόΐν τιϑας 

χαταλαμιδάνηι διατιθεμένους [πἰλειόνων τιμῶν τῶν 

συντεταγμένων, παραδιδόναι αὐΪτοξὺς τοῖς φίυϊλαχίταις, 

60 [ἴγᾳ χαταποστέλλωνται εἰς ᾿Αλεξαγδρείίαν moe Odolyévm 

τὸν διοιχητήν. À 

Col. IV. 

(3° fragm., col. IT.) A 

ἰχαῦ΄ ἡμέραν ΡΟΣ ΝΣ LOC 

[(ἀρτάῤας) vo, χ(οίνικας) ©, συνχρίημχτι J, χαὶ σύ(μδόλον) 

[ποι ) spl) αἰὐτ᾿ )] 
᾿ρσενούφει. ᾿Απὸ τοῦ ἔν σοι ὀφειλομένου τὸ ἐπί-] 

65 βαλλον μέρος δ΄ μέτρησον Aydu - χαὶ ] 
ν > / : ᾿ 

αἰχμαλώτοις. εἰς τὴν γινομένην vrai) 

τῆς μὲν ἐκ τοῦ ὃ L χριιθῆς) (ἀρτάθας) ροβ β΄, τῆς δὲ [ex | τοῦ .Ἃ χρ(ιθῆς) 

[ἰἀρτάδας) pa] 
τὰς πάσας ΣΟῪ β΄, ἀρουρῶν ρος ς΄, χαὶ σύμβολον πο(ίησον) πρ(ὸς) αὐ(τοὺς)] 

Φαῶφι x0. 
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70 Μιύσιος τοπογρ(αμματέως) 
!  Ἐν(τολὴ) τοῖς παρὰ Μωητροδώρου τοῦ οἰχ᾿ο[νόμου) χαὶ τοῖς τοπογρ(αμματεῦσι)] 

TE τοῖς χωμογρ(αμματεῦσι) χαὶ ἀρχιφυ(λακίταις) χαὶ φυλαχίίταις]. 
Ἐπειδὴ Πετεαρχῆόις, ὃ τοπογραμματίεὺς͵ .τῶν “φόπων]Ἅ 
[τῶν rkpi Φιλαδελφείαν, τὴν Le ᾿ 

75 πρὸς ἣν ἐμεμίσθωτο γῆν Ex τοῦ βία ἘΠ τον τ 
[-εἰτου ἱκανὰ πλήθη, ἀναχεχώρηκεϊν:. ἐπ. 
ἤδη ὃ, συντετάχαμεν Μιύσει τῶι ἜΤ δὴ ἐπὶ! 
τούτους ἐπιπορεύεσθαι τοὺς τόπο[υς,. ᾿ 

λόγους ἐχχοιλίζεσθαι μέχρι (H00. 

80 ὭΣ δι τὸν διοικητὴν; ἐπεὶ χίτελην US 

ἘΞ ἢ 
. . 

οἱ χίω us εἷς τοὺς λόγους 9 

[. ὅπως χαὶ αὐτὸς δύνηται LAS τὸ] 

λογιστήριον χαὶ φροντίζειν πίερὶ τῶν καθη-] 

85 ᾿χόγτων. 

L: 19 : peut-être...] χριαν, — L. 35 : εἰτ......ὄ εἰσρ{..... ou — L. 49 
Toy πέρι [.... peut-être : ueotf.....; — let, pap. — L. 63 : χριθω Ἰν Sc. Smyly. L 

1 01: sv σοι, L. σοι (2). — L. 66 : εἰς τὴν γινομεγὴν ne — συ et σι sont 
seuls possibles, — L. 70 : le papyrus est arraché devant Μιυσιος. 

(1 ΠῚ: 

……. pour la syntaris échue, à Ktèsôn pour six jours, soit 
4 artabes, 4 chœnices d'orge, Joins le montant d'autant de jours 
qu'il pourrait ajouter, et fais-lui donner un reçu. 

(Le 27) À Chairèmôn. Tu feräs bien de nous payer le traitement 
échu du mois de Lôios. 

(Le 25) Au même. Tu feras bien de payer à Imouthès, mon fils, 
le traitement qui nous revient de Dystros à Panèmos, pour que 
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nous soyons el mesure de nous procurer tout ce qui concerne 

notre bureau et des papiers; 81 ............ …, déduis ce que tu nous 

as donné jusqu’à ce Jour. 

1.6 1]: 

Α Ριοϊόμπιηαϊοβ. Mesure meet , du district d'Hèracleidès, 

venant de Zéphyros, le sitologue, à ….n108, l'agent de Pocrouris, 

économe du Lètopolite (), et à Ptolémaios, l'agent de Harmachoros, 

le basilicogrammate, en paiement du monopole de la bière dans 

le nome, soit 3,000 artabes d'orge, 900 de sésame; et fais-lui donner 

un reçu. 

À Téôs, com... du Port des Syriens, même ordre. 

(4) Circulaire aux revendeurs, relative à l’exercice de la vente de 

l'huile et du ricin. Nous avons envoyé en tournée Hèracleidès, avec 

l'ordre, s’il prenait des revendeurs en flagrant délit de vente à des 

prix plus élevés que les prix fixés, de les livrer aux phylacites, pour 

qu'ils soient envoyés à Alexandrie devant Théogénès le diœcète. 

Col. IV. 

…… fournis à ... 36 artabes, 6 choenices de ....... et fais-lur 

donner reçu. 

À Orsénouphis. Sur le ..….. qui t'est dû, mesure la part qui 

t'incombe, soit 1/4, à Andy... (et à ......…. }, prisonniers, pour la 

syntaxis échue, soit sur l'orge de l’an 4, 192 artabes 2/3, sur celle 

(de l’an ., 101 artabes), au total 293 2/3, pour 176 aroures 1/6; 

et fais-lui donner reçu pour le 29 Phaophi. 

Miusis le topogrammate. 

(8) Circulaire aux agents de Mètrodoros l’économe, (aux topo- 

grammates) et aux comogrammates, aux archiphylacites et aux phy- 

lacites. Puisque Pétéarchêbis, le topogrammate de Philadelphie” 

le (°)....., dû en outre, … pour la terre qu'il avait prise à bail 
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du Trésor royal..., sommes considérables, est parti....…., nous avons 
ordonné à Miusis le topogrammate de se rendre dans cette 

D rchie, ....... prendre les comptes... Jusqu'à ce que Théogénès 

le diœcète ..... puisque ..... à Alexandrie ; que les comogrammates 

…….. donnent donc aussi les comptes à .....…. , pour qu'il (9) puisse 

lui aussi ...... au bureau de vérification et réfléchir sur la décision 

convenable. 

1. Θεογένους [τοῦ διοικητοῦ...... {1 1 ΠΟ et 80 et P, Perrie, Il, 38, (b) L. 6, 
M 55. (6) : 242 av. J.-C. 

1-17. Première lettre, qu'il est impossible de restituer; elle traitait vrai- 
semblablement du transport par eau (ἐφ᾿ ὅρμου, 1. 2: π]λοῖχ, 1. 8; ἀποπλεύσηι, 
Ἰ. 4) du σῖτος (Il. 11 et 15) de quelque région. 

17-23. Seconde lettre, concernant comme celles des 1]. 48-55 et 64-70 un 
paiement à faire ; la somme qui y servira s'élève à 50 drachmes, reliquat en 
l'an 7 d'Évergète d'une somme prévue ou réservée δὶ tard pour une 
ἀναχάθαρσις, Ce mot se rencontre εἰ ὗς, ας τς 23 cl 59), 
à propos PA RL ce qui suggère le rapprochement ἐς ce texte et de la 
formule πυρὸν νέον, στερεὸν, χαθαρόν, dans certains contrats de prêts en nature, 
ou de transports de grains (cf. 6. g. P. Hibeh, I, 98, 1. 19). Mais. les mots εἰς 
ὀχύρωσιν, à la ligne suivante, font ar penser à un curage de canaux. 

22. Εἰς ὀχύρωσιν. Ous505v est employé dans 2. Petrie, Il, 9, 1, cf. IT, 43, (8) 
Be eLII, 37; cf. III, 44 (2) 

digues menacées par l'inondation. 

23-35. Sur cette lettre, cf. introduction. 
35-40. Quatrième lettre, incomplète au début. IL y est question de lorge 

verso, col. 1, 1. 15, dans le sens de renforcer les 2 

récoltée dans Ja septième année et destinée à une σύνταξις, et l'ordre y. est 
donné à un fonctionnaire inconnu de verser à Ktèsôn 4 artabes, 4 chœnices 
d'orge; ce versement représente-t-il une σύνταξις ou doit-il être pris sur 
l'orge réservée à cet usage ? l'état du texte ne permet pas de le savoir certai- 
nement. Si l'on rapproche les mots [τῆς] καθ᾿ ἡμέραν χοιθῆς (IL 35-6) et εἰς 

ἡμέρας φν on cst porté à croire que Ktèsôn bénéliciait d'une σύνταξις 

36-7. Εἰς [[ τὴν γινομένην σύνταξιν; cf. 4, n. 16. 

38. “Ὄ[σα]ς ἂν ἡμέρας |] ἐπιδώηι Κτήσων. Sur cette forme d'optatif, cf. E. Mayser, 

Gramm. d. griech. Pap:, 1, pp. 326-7. 
40. interl. (et 42, intert.). Ces deux chiffres marginaux sont probablement 

Fasc. I Ὁ 
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des dates, bien qu'on attende l'ordre inverse; mais le traitement du mois de 

Lôios qui fait l'objet de la lettre des 11. 40-42 n'est dù qu'après celui des. 

mois Dystros-Panèmos, dont parle la lettre suivante; cf. n. 48. 

44. Ἰμούῆη. τῶ! vie : sur une identification possible de ce personnage, 

cf. introduction. 

["] γραμυατείαν : expression générale pour désigner l'office des 

scribes et tout ce qui les concerne; cf. P. Tebt, I, 50,1. 18; 31, L 18; P.Jbelr, 

1, 82, 1. 20. Cette correspondance provient done du bureau du basilico- 

Fr 1% A 

AD 1) τι τϑ τὴ 

grammate; cf. introduction. 

Καὶ 23725 : pareille dépense figure dans les comptes du comogrammate 

Menchès,-DATeb EME Ὁ χάτερηον στῶν: 

48, 1χ. Ce chiffre, à pareille place dans un registre de correspondance, 

doit être une date; il rend difficile à expliquer ceux des interlignes 40 et 42 

(νου. supra); peut-être les deux lettres des 1]. 40-42 et 42-48, d'abord oubliées, 

ont-elles été ajoutées dans le cours du mois suivant; d'ou la mention mar- 

ginale de leur date. 

49-55. Septième lettre, relative au paiement de la ζυτηρά du nome. Les bras- 

seurs ne sont pas des fonctionnaires, bien qu'en principe leurs manufactures 

portent le nom de manufactures royales; l'État lève sur la bière fabriquée ou 

vendue un φόρος mensuel, très probablement affermé sous le nom de ζυτηρὰ 

ὠνή ; il y ἃ là un véritable monopole de fait; ef. Wilcken, Ostr., I, pp. 3869-78 

et Grenfell et Hunt, P. Tebt, I, 5, pp. 48-9 ; le φόρος était payé en monnaie 

de bronze, sans change : cf. P. Paris, 62, col: V, 1. 19; τόξα: dan tee 

App. 1, et P. Hib:, 1, p. 282. Ici, le produit de la ζυτηοά du nome (Arsinoïte) 

est versé à l'économe et au basilicogrammate du Lètopolite sous forme d'orge 

et de sésame livrés par un des sitologues de l'Arsinoïte, et de deux choses 

l'une : où la ζυτηρά était, au 1n° siècle, payée en nature ; ou dans les paiements 

d'agent à agent du gouvernement, l'argent était parfois remplacé par des 

produits de Ta γῆ σιτορόρος, Nous ne pouvons expliquer la raison de ce 

paiement à l'économe du nome Lètopolite. 

ἀν. Τὸν περι [.....etofv) x. τι À. Ces mots, malheureusement très mutilés, 

indiquent sans doute l’origine fiscale et locale des recettes qui servent à payer 

la ζυτηοά. Cf. notes critiques. 

52. ‘Aouxyosov. Un scribe de ce nom se rencontre dans 2. Petr., III, 40 (a), 

col. 3, L. 1; une lettre d'un Harmachoros, le même sans doute, est copiée dans 

P. Petr., 11, 9 (2), cf. I, 43, (3), précisément en l'an 7 d'Évergète. 

54. Ὅρμου Σύρων χωί(υ ). On peut penser ἃ xo(ur) ou à l'un de ses cas, 

à χω(μάργης) où à χω(μογραμματεύς) ; cette dernière restitution serait la meil- 

leure; mais l’abréviation est d'ordinaire dans ce cas : χω(μο)γρ(αμματεύςζ). Ὁ 

55. Ἐν(τολή). Nous proposons cette résolution de l'abréviation εν, sur la 
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lecture de laquelle il n’y ἃ aucun doute. La formule du début indique le ou 
les destinataires, au datif, sans emploi du mot false. 

Interl. : Ô, cf. note 1. 71. 

55-62. Neuvième lettre, adressée aux revendeurs d'huile sur les prix de 
vente, qu'ils majoraient (cf. P. Perr., II, 38, (Ὁ), cf. HI, 53, (e) 1. 0). Ce prix 
étail fixé par un accord entre le gouvernement et les fermiers (συντεταγμένων, 
1. 59); et nous le connaissons pour l’an 27 de Philadelphe, soit environ 18 ans 
avant notre texte, par Πρ. Laws, col. 40, IL. 9 sqq. 

62-64. Fin d'une dixième lettre, analogue à celle des 11, 35-40. 
64-70. Onzième lettre, comparable à la deuxième et à la septième pour le 

mouvement de produits d'impôt en nature qu’elle suppose. Le nom de Ja 
recette est perdu; la dépense, qui incombe pour un quart au destinataire de 
la lettre, consiste en un versement d'orge à des prisonniers; cf. n. suiv. 

66. Αἰχμαλώτοις. Il est question des prisonniers ramenés d'Asie par Phila- 
Heiphe dans) δὲ Petrie, Il, 29 (e) 2, — III, 104, 1, 2; certains d’entre eux 
(ἀνδράποδα) étaient attribués à des particuliers qui versaient d’abord un prix 
d'achat, puis payaient régulièrement un impôt spécial (P. Hibeh, 1, 29); mais 
le texte mème du papyrus Petrie montre que d'autres étaient établis comme 
clérouques : Τοῦ ᾿Αλκέτου τῶν ἀπὸ τῆς ['Alsias αἰχμα ὠἸτων χλ(άρου) τοῦ ἀνειλημ- 
ὕξνου εἰς τὸ βα(σιλικὸν) x. τ. λ.; et si l’on doit restituer ici σύνταξιν, certains 
auraient même recu une pension; cf. 68. | 

68. ‘Apoupoy ρος" ζ΄. La mention de la contenance fait penser à une distri- 
bution de semences ; mais cf. n. 66 et notes critiques, tbid. 

69. Es Φαῶφι x. Seule mention d’un mois égyptien dans tout le papyrus. 
70. Μιύσιος τοπογρίαμματέως). Le papyrus est arraché devant Μιύσιος; peut-être : 

περὶ] Μιύσιος τοπογρ(αμματέως). 

70-fin. Douzième lettre, ἐντολή, comme 11. 55-62, concernant la mission de 
Miusis, un topogrammate. Le texte ne peut être restitué; mais on voit que 
l'absence et peut-être la fuite après prévarication de Pétéarchébis, topogram- 
mate de Philadelphie, rend nécessaire l'envoi de Miusis dans cette toparchie 
pour une vérification financière (Il. 78-83), vraisemblablement celle des 
comptes de Pétéarchébis et certainement celle des livres des comogrammates 
(Il. 81 sqq.); le diæcète Théogénès est nommé à ce propos, sans que nous 
sachions exactement dans quelles circonstances. : 
MN. χαὶ τοῖς τοπογρ(αμματεῦσι). Cette restitution semble nécessaire, 

puisque les topogrammates sont les chefs de service des comogrammates dans 
les toparchies et qu'ils sont directement intéressés dans cette affaire: d'autre 
part, si cette ἐντολή était adressée à dés administrateurs du domaine, ils figu- 
reraient avant les agents de l’'économe ; cf. Rev. Laws, col. 37, IL 2-5. 

71, caterl. : ἡ; cf. 55, interl. : à. Ces deux chiffres peuvent être des dates, 
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cf. 11. 40, énterl. et 42, interl. et les notes; dans ce cas, il est difficile de les 

concilier avec τὰ, 1. 48; cf. note αὐ loc: Peut-être indiquent-ils le nombre des 

exemplaires de chaque ἐντολή qui ont été envoyés. 

72. Καὶ ἀοχιφυ(λακίταις) mai φυλαχ[ίταις). Les arc hiphylacites et les phylacites 

ont en outre de leurs fonctions de police d'importants devoirs financiers, 

surtout pour la yevnuzropuhaxta; cf. P. Tebt., I, 5, 11. 188-92, et les notes; 27, 

notamment Il, 4 et 29: et 159 (description). Ils pouvaient donc figurer ici à un 

double titre 

73-77. 1] est difficile 1 voir comment les choses se sont passées: une accu- 

sation portée dans P. Tebt., I, 24, Il. 50 sqq.) contre un fonctionnaire peut 

cependant y aider : HAL τὸ ποτ διαλάμθανον ἑαυτοῖς) || συνιστοροῦντες τὰ 

πλήθη τῶν ὑποστελλομένων καθότι προσπίείπτω,χεὶ ἀποςχε »χωρηκχέναι ELLE. 

74... mesh Φιλαδελφρείαν : Roubayyat, dans le N.-E. du Βαγοιπη; οἵ. 

Ὁ ΕΠ: 

76. Ἰχανὰ πλήθη, « des sommes considérables »; pour ce sens, cf. P. Tebt., 

Ι, 24, cité n. 73 ci-dessus. 

77. Ἤδη ὃ : peut-être un intervalle de temps écoulé depuis le départ de 

Pétéarchébis, . ἡ μέραν] || ἤδη (τετάστην). 

84. ne y : bureau de vérification: cf. P. Perr. 11, 10, (1) οὗ ES 

(a), 1.25: δ ΟΣ ΠΡ Οἱ Re ETS 

4. CORRESPONDANCE RELATIVE AUX CLÉROUQUES 

κα OCR -- 

ÊÉL-LAHOÛN. À. 248-7 av. J.-C. 

33 Χ 21, 

CE texte, dont l'écriture est une cursive voisine de l’onciale, 

contient l'enregistrement de la correspondance reçue et expédiée 
€ par Lamiscos, ὃ Ent συντάξεως (cf. note 1-3). Il ajoute de nouvelles 
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correspondances de mois macédoniens et égyptiens à celles qui 
ont été réunies par MM. Grenfell et Hunt dans 2. Hibeh, 1. App. L 
tables des pp. 336-7; elles concordent pour les mois, sinon pour 
les quantièmes, avec celle qui figure à la col. 17 (an 4 de Philo- 
pator) de ces tables : L ὃ Δαισίου xt ᾿Αθὺρ. χθ (cf. les notes dans 
P. Hibeh, 1, pp. 343-6); elles se placent entre le 16 Tybi et le 
13 Pachôn d'un an 5 (la disposition de la correspondance et le con- 
tenu d’une des lettres {Il. 24 sqq.) montrent que le 16 Tybi de l'an 5 
a bien précédé le 13 Pachôn de la même année); d'autre part, la 
nature de celte correspondance rend tout à fait vraisemblable 
l'hypothèse qu'il s’agit ici d'années de règne et non d'années finan- 
cières ; enfin nous savons par P. Petrie, II, 141 (cf. note ad loc, 
p. 991), que Porigine des années de règne de Philopator se place 
après (ποιαῖς. Le mois d'Athyr, an 4, donné par les sources de 
la col. 17 de P. Hibel, 1, p- 345, a donc pu précéder immédiatement 
le 16 Tybi, an 5, de notre texte; de là plusieurs conséquences 
intéressantes. 

a) Notre papyrus peut être daté, sans grand risque d'erreur, de 

l'an 5 de Philopator. Si nous utilisons la concordance précise qu'il 

nous donne 1. 23 : Le ᾿Απελλαίου y Παχὼν sy et remontons en 

arrière jusqu'à Athyr, nous trouvons la nouvelle concordance : 

Dausios 1 = Athyr 4; P. Magd. 7, 8, 18 οὐ 26-32 (sources de la 

col. 17 des tables de P. Hibeh, 1, p. 336) sont datés : L ὃ Δαισίου xt 

"AGbs χθ, ce qui équivaut à : Daisios 1 = Athyr 3; la différence 

n'est donc que d’un jour; on peut l’attribuer à une erreur commise 

par les bureaux où furent écrites soit les pétitions de Magdola, 

soit notre correspondance ; elle ne saurait en tout cas empêcher 

de dater notre texte de l’an 5 de Philopator : 218-7 av. J.-C. 

ὁ) Les dates de P. Magd. 7, 8, 13 et 26-32 : τ ὃ Δαισίου χζ ᾿Αθύρ 

40, d'une part, — 19, 1. 14 et verso I. 1; et 39, verso 1. 1 : L ὃ Δίος 

y Φαμενώθ χῷ, d'autre part, ont été rapprochées et discutées par 

MM. Grenfell et Hunt dans les notes (17) et (18) de leurs tables 

(P. Hibeh, 1, app. 1, p. 346). L’exactitude de la première de ces 
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séries est établie par l'accord presque absolu avec la nouvelle 

correspondance qu'apporte notre texte; et c'est la seconde qui peut 

maintenant prêter au doute; mais, vérification faite sur les origi- 

naux, la lecture est aussi sûre que dans la première série. On 

n’est donc pas fondé à rejeter l’une plutôt que l’autre; et mieux 

raut les accepter toutes les deux en essayant de les expliquer. On: 

se trouve aussitôt en présence d’une difficulté : Daisios-Athyr 

a-t-il précédé Dios-Phaménoth, ou réciproquement, en l'an 4 

de Philopator? Les deux hypothèses semblent possibles (cf. Gren- 

fell et Hunt, P. Hibeh 1., p. 346). En réalité, la première doit être 

écartée. Supposons en effet que le 3 Athyr ait précédé le 24 Pha- 

menoth; nous fondant sur ce fait que 3 Athyr — 1 Daisios et 

admettant par principe qu'il n'ya pas eu d'intercalation dans les 

mois macédoniens entre: Daisios de l’an 4 et le mois de Dios sui- 

vant, calculons la correspondance macédonienne du 24 Phamé- 

noth; nous trouvons qu’au 24 Phaménoth devait correspondre le 

2% Hyperbérétaios ‘, et non le 3 Dios; pendant les 9 jours qui 

séparent le 24 Hyperbérétaios du 3 Dios, l’année égyptienne serait 

donc restée au 24 Phaménoth, autrement dit elle aurait admis une 

intercalation; or, elle-n’en connaît pas d’autre que l’intercalation 

régulière des 5 jours épagomènes. Il faut donc admettre qu'en 

l'an 4 de Philopator Dios-Phaménoth précède Daisios-Athyr. Mais 

si nous comparons alors les correspondances 24 Phaménoth = 

3 Dios et 3 Athyr — 1 Daisios : nous trouvons 223 Jours de 

distance du 24 Phaménoth au 3 Athyr, 203 seulement du 3 Dios 

au 1 Daisios. On peut done conjecturer une intercalation de 

20 jours entre Dios et Daisios de l’an 4 de Philopator. 

Ὁ Si l’on suppose que les années de règne sont des années 

égyptiennes de 365 jours, l'origine de celles de Philopator peut 

être fixée avec plus de précision qu’elle ne l’a été jusqu’à ee jour. 

P. Petr. WI, 141 montre qu’elle doit être cherchée entre Ghoïak de 

1. C’est ce qui se produit en l'an 5, cf. les dates ‘de notre texte, avec correction d’un jour: (a). 
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Pan 25 d'Évergète et le mo's de Pauni suivant ; puisque la période 
16 Tyb1 — 13 Pachôn appartient d’après notre texte à une même 
année de règne, elle ne peut plus se trouver que dans l’une des deux 
périodes suivantes : Ghoiïak — 16 Tybi, ou 13 Pachôn — Pauni; les 
papyrus de Magdola écrits, selon toute vraisemblance, dans la 
première année de règne de Philopator, diminuent même la première 
Mnode def jours  (n% 16,20, 21, 99, 98 et 33 : Le losriaiou χὴ 
Tüé: ιβ); enfin, si nous nous reportons aux observations précé- 
dentes (ὁ) sur l’ordre des mois en l’an 4 de Philopator, nous 
voyons que le mois de Phaménoth qui précède le mois dAthyr de 
lan 4 appartient également à l'an 4; l’origine des années régnales 
de Philopator se place done entre Athyr et Phaménoth: la période : 
13 Pachôn — Pauni se trouve exclue: et l'intervalle Choiak -. 
12 Tybi est le seul où l’origine des années de règne puisse être 
désormais cherchée. Ce résultat doit être rapproché de celui 
quevdonne P. Magd., 35,1. 2 : τοῦ γὰρ € L, ὡς αἱ πρόσοδοι, Φαμενώθ, 
lorsqu'on l'interprète à l’aide de la théorie de M. Smyly sur les 
années de règne (//ermathena, 1899, Ρ. 432; et Srenfell et Hunt, 
P. Hibeh., 1, app. I, pp. 362 sqq.); dans cette hypothèse, ce 
passage indique que l'avènement, origine des années de règne, 
aurait eu lieu entre Phaménoth et Thoth, ce qui ne concorde pas 

avec notre conclusion; mais si l'on explique ce même texte à l’aide 
du nouveau système proposé par M. Smyly (Æ/ermathena, 1906, 
pp. 106-116 et notamment p. 114) pour la relation des années de 

règne et des années financières, l’accord reparaît : les années 

étant différentes en Phaménoth, l’origine des années de règne se 
place entre le 1% Thoth et le 1% Mecheir suivant; il est vrai qu'un 
papyrus bilingue publié par MM. Revillout (Proc: Soc. Bibl. 
Archaeol., 1891) et Griffith bud., 1901) donne l'indication 
contraire (cf. Smyly, loc. laud., pp. 115 et 116). 

Ce papyrus complète aussi nos connaissances sur la condition 

des lots de terres donnés par la couronne aux soldats, les χλῆροι. 

΄ 
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On savait déjà qu'au it siècle le χλῆρος faisait retour à Ia cou- 

ronne lors de la mort de son possesseur; le fait, conelu d’abord de 

l'étude des testaments de soldats, où les χλῆροι ne sont jamais 

légués, est pleinement établi par P. Hibeh, 1, 81, de l'an 9 d'Éver- 

gète (239-8 av. J.-C); mais à la fin du n° siècle les χλῆροι passaient 

généralement des pères aux fils, sous certaines réserves dont on . 

trouvera l'exposé dans P. Tebt. 1, app. 1, p. 256; notre texte montre 

que cette transmission héréditaire était déjà la règle à l’époque de 

Philopator ; 11. 26-27 : ὧι ὑπῆρχεν || ἡ γῆ αὐτῶι καὶ ἐχγόνοις. Toutefois, 

elle ne s'accomplit pas sans une reprise, au moins temporaire, du 

χλῆρος par le βασιλικόν, ni sans formalités : il faut une inseription des 

fils du clérouque, appelée sans doute ἐπιγραφή (L. 32 : ἕως τοῦ... ἐπιγρα- 

φῆναι), dans un délai fixé par un décret : ἐν ταῖς χατὰ τὸ πρόσταγμα ἡμέ-᾿ 

ous (1. 33), sur lequel nous n’avons pas d’autres renseignements: 

Tant que ces formalités, à tout le moins, ne sont pas remplies, le 

χλῆρος fait retour à la couronne : cf. la locution χατέχειν ἐν τῶι βασι- 

λικῶι (IL. 30-14); il est, pour reprendre l'expression des P. Tebt, I, 

ἐν χατοχῆι, χατόχιμος. Si l’on rapproche cette phrase de celle de 

P. Hib. 1, 81 : ἀναλαμβάνειν εἰς τὸ βασιλιχόν, qui indique une reprise 

définitive, (parfois une confiscation du χλῆρος, P. Petrie, I, 104, 1. 4, 

et 105, 1, 6), il semble qu'entre l'an 9 d'Évergète et l’an ὃ ἐδ 

Philopator un changement se soit produit dans la condition des 

terres des elérouques : le retour de leur terre au βασιλικόν après 

leur mort, d'abord définitif, n’est plus que temporaire et condi- 

tionnel. Mais 11 est toujours effectif : peut-être le délai d’inscrip- 

tion des fils comme tenanciers était-il assez long et la couronne 

avait-elle chance de bénéficier des fruits du χλῆρος avant que 

la transmission en fût opérée; et surtout, le clérouque décédé 

pouvait ne pas avoir de fils [. 32 : ἕως τοῦ, ἑ à v ὑπαρχῶσιν 

αὐτῶι υἱοὶ, ἐπιγραφῆναι x. τ. À]; dans ce cas, le βασιλιχόν affirmait 

par la reprise du χλῆρος son droit éminent de propriété et pré- 

parait l'attribution de la terre à de nouveaux*clérouques. C'est 

une attribution semblable ou une confiscation définitive que con- 
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cernait sans doute la lettre des 11]. 8-13, terminée par les noms de 
deux hommes dont le père est différent. 

Les fonctionnaires intéressés dans ces mutations des χλῆοοι étaient 
naturellement de deux ordres : militaire d’une part (Stratoclès, un 
tactomisthe !?), et Lamiscos, chargé de l'établissement des clérou- 
ques), civil et financier de l’autre (Hèracleidès, l'économe, et Horos, 
le basilicogrammate); aussi les lettres que Marsyas et Stratôn 
adressent à Théogénès, à qui Hèracleidès et Horos semblent su- 
bordonnés, sont-elles régulièrement communiquées à Stratoclès et 
à Lamiscos. 

Ἐφ ΕΙΣ … Τῆς παρὰ Μαρσύου γραί: 
A € , “ NES ὑϊποτέϊθειχά σοι τὸ ἀντίγραφον, ὅπῳς εἰδῆις. 

L ε ᾿ ᾿Λπελλαίου [ αχὼν €. 

εἰσης) ἡμῖν ἐπιζστολῆς: 

ς 

D. Θεογένην ἐπ(ιστολῆς) ὑπογεγράφαμεν [ἡ]αῖν τὸ ἀντίγραφον, ὅπως 
Ἑ À : 

pal )..-- ἐπιχ᾿ατακολουθοῦντες ποιῆτε χατὰ ταῦτα. 

Ἢ Le Ὑπερδερεταίου [χη Φαμεν)ὼθ χῦ. 

Ocoyéver. -Ὑπογεγίραφα ἢ... ὅ....]ηι σοι α....}.ν [...] τοῦ γενομένου 

ἐπιμελίητοῦ L] e l'oonaliou.©...,....…...xv..æ.f...h τοὺς xAlfooue) 

10 ς ἅπαντας av τοῖς ἐνεστηχόσιν ἐχφορίοις. Le Yepleoeraiou) χβ 

Φαμενὼῦ [χγ]. 

Ἡδύλος Ἡδύλου, 

Ἡοαχλείδηι. 
2 \ 5 ι ex 72 N à 15 ΠΠωσειδωνίωι. Τὴν προσεχχειμένην ἀγορὰν τοῦ οἴνου διὰ 

μετετίθη : 

ne Toùd,roù παρὰ Oeoyévous εἰς τὴν β(ασιλιχκὴν) σ(ύν)τ(αξιν) τοῦ ει 
is Ἡραχλείδτιν : ἣ 

τὸν οἰχονό(μον) μαά(λιστα) σύ (ντα ζον ν) 

Fasc. I 6 
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διπλῆς 

ἀποδοῦναι Νεταλλεῖ τῶι ἡγεμόνι Ε μβ τῆς β το.. y 
, 

χαὶ σύ(μιολον) ποιήσασθαι πρὸς αὐτόν. 

I 

Στράτων Στρατοχλεῖ χαὶ Λαμίσχωι χαίρειν. Τῆς πρὺς 

Θεογένην ἐπιστολῆς ὑπογέγραφα ὑμῖν τὸ ἀντίγραφον, 

ὅπως ἐπαχολουθοῦντες ποιῆτε χατὰ [ταῦτα. 

Le ᾿Ἀπελλαίου ty Παχὼν «y. 

Θεογένει. Γράψαντος ἡμῖν Λαμίσχου τοῦ ἐπὶ συντά- 

ἕεως, ὑπηρέτου τῶν ἐν τῶι ᾿Αρσινοΐτη! τὴν σπόρι- 
, 2 f M N7A4 ᾿ ε CA 

μον χεχληρουχημένων (τριακονταρούρων) Μαχεδόνων, ὧι ὑπῆρχεν 

αὐτῶ": ΙΝ 

ἡ γῆ καὶ ἐχγόνοις, τελευτήσαντος Le ΓΤ όι ve, 

οὐνυπαχίτόμι σθοῖν χλη)ρούϊχων ?] 

ἐπεσταλχέναι Ἡραχλείδει οἰκονόϊκωι .-. Ὥρωι 

βασιλιχῶι γραμματεῖ ἐν τῶι αὐτῶι χρόνωι χατέχειν 

ἐχ τοῦ 

ἥρίον ἐν τῶι βασιλικῶι σὺν τοῖς ἐνεστηχότος σπόρου] La vd 
ν ΞΙΣ a = - ἘΞ 

ἐχφορίοις ἕως τοῦ, ἐὰν ὑπάρχωσιν αὐτῶι υἱοὶ, ἐπιγραφῆναι 

ἐν ταῖς χατὰ τὸ πρόσταγμα ἡμέραις, ἐγράφη σοι Le Ὑπερόερεταί- 

| [ou τα] 

Φαμενὼθ 15 συντάξαι χατέχειν τὸν κλῆρον ἐν τῶ: βασιλικῶι 

ὃ“ Σ LUS 3 > “" 

σὺν τοῖς ἐχφορίσις καθότι ἐγεγράφη.- ᾿ῥπεὶ οὖν μετὰ ταῦτα 

LI. 1-3 : Smyly. —L.1: ΓΣτρατοἤκλης (?) Sm. — L. 9 : peut-être : Γορπήα)ιου .Ç 

Meyeig Ἐν eve. av ἢ": 16 : εἰς τὴν β(ασιλικην) σ(υν)τίαξιν), Sm.; μα(λιστα) 

σ 

συ(νταξον) : υ, pap. — L. 29 : οἰκονομω!, &t ὥρων, pap. 
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«..….. Gi-jaint la copie de la lettre à nous écrite par Marsyas, 
pour communication, 

An 5, le 7 Apellaios et 7 Pachôn. 
Marsyas à Stratoclès, tactomisthe, salut. Ci-joint la copie de la 

lettre adressée à Théogénès, pour que vous vous y conformiez, 

An 5, le 28 Hyperbérétaios et 29 Phaménoth. 
el héogénes Ci-jJoint......,4.......... qui a été épimélète.. l'an 5, 

le. Gorpiaios,.…. tous les lots de terres... avec les fruits de la 

présente année. 

An 5, le 22 Hyperbérétaios et 23 Phaménoth. 

Hèdulos, fils d'Hèdulos ; 

Dexandros, fils de Nicôn. » 

δι. 17: 

«Α Horos. Ci-joint la copie de ma lettre à (Poseidônios) Hèra- 
cleidès l’économe. 

À (Poseidônios) Hèracleidès. Fais verser le produit de la vente 
supplémentaire (Ὁ) du vin, faite par Touth, l'agent de Théogénès, 

pour la syntaxis royale de l'an ὃ, à Métalleus, hègémôn, soit 

42 drachmes, .....Ψ.; et fais lui-en donner reçu. 

(En marge : « Mis au nom d’Hèracleidès l’économe »). 

Du 18 : 

« Stratôn à Stratoclès et à Lamiscos, salut. Ci-joint la copie de 

ma lettre à Théogénès, pour que vous vous y conformiez. 

An ὃ, le 13 Apellaios et 13 Pachôn. 

À Théogénès. Lamiscos, lo ἐπὶ συντάξεως, nous a écrit que, un 

hypèréte des Macédoniens à lots de trente aroures, établis en 

_clérouchies dans les terres cultivables du nome Arsinoîïte, auquel et 

aux descendants duquel appartient la terre, étant mort le 16 Tybi 
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de la 5° année, ......... le tactomisthe des clérouques |?) avait 

ordonné à la fois à Hèracleidès l’économe (6) à Horos le basilico- 

grammate de réserver le lot (de l’hypèréte) à l'État avec les fruits 

des semailles de l’année, jusqu'à ce que, pour le cas où il aurait 

des fils, ceux-ci se fissent inserire dans le délai conforme au 

décret ; il t'a été écrit le 11 Hyperbérétaios et 12 Phaménoth de 

l'an 5 d'ordonner que le lot avec ses fruits fût réservé au trésor 

royal, ainsi que je l'avais éerit. Puisque dans la suite Stratoclès le 

tactomisthe m'a écrit et Lamiscos a ajouté... » 

1. Le quantième du mois (16 d'Apellaios-Pachôn 3) figurait dans la colonne 

précédente. 

1-3. La lettre est évidemment écrite par Stratoclès, puisqu'elle sert de 

lettre d'envoi à la suivante qui lui est adressée; c'est une lettre reçue par le 

bureau dont nous avons ici la correspondance, puisque la date figure à la fin 

HSE CET Ἢ ἽΝ ce bureau n'est done pas celui de Stratoclès; si Pon 

compare à la 1. 29, on voit que c’est celui de Lamiscos ; sur la lecture du début 

de la ligne, cf. ἘΞ critiques : sur Stratoclès, cf. n, 4; sur Lamiscos, cf. n. 245. 

3. Le chiffre restitué est caleulé d’après la 1. 23; cf. note ad loc. 

4. Mafesÿ]as : ses fonctions sont inconnues, ainsi que celles de Straton (]. 20), 

qui devaient être analogues : tous deux donnent des ordres au tactomisthe 

Stratoclès et à Lamiscos ; ils correspondent avec Théogénès (φ n. 5h 

Arr peut-être à l'administration supérieure des clérouchies. 

Στίρα]τοχλεῖ ταχτομίσθωι : d'après M. P. M. Meyer, Heerwesen, pp. 26 et 66, les 

ταχτόμισβο" étaient des officiers payeurs ; d'après M. Schubart, Archiv, I, p: 149, 

c'élaient vraisemblablement des soldats, qui recevaient en plus du χλῆρος une 

solde déterminée ; cette correspondance donne à croire que c’étaient des 

officiers, et qu'ils s’occupaient de l'administration des terres des clérouques, 

οἰ ἢ ὃ: 

5. Θεογένην : ses fonctions ne sont pas indiquées; d’après les Il. 15 sqq., 1] 

pourrait être un économe ou un antigrapheus; mais l’économe est Hèra- 

cleidès; d'autre part Stralôn semble lui rendre compte de ce qui a été prescrit 

à l’'économe Héracleidès et au basilicogrommate Horos (IL. 24-fin) : serait-ce le 

diæcète Théogénès, qui nous est connu en 242 et 240 av. J.-C., cf. 8, introd.? 

1. (tm. 

8-13. Lettre concernant deux χλῆροι, et les fruits de l'année. 

9. ᾿Αν[αλ]α[δεῖ]ν ? Ce serait alors une confiscation. 
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9. Ἐπιμελ[ητοῦ... Ce fonctionnaire, inconnu dans les listes les plus 

anciennes (Rev. Laws, 37, 2-5; P. Petr., 11, 42, (a), cf. HI, 43 (1), 1]. 1-4), n’ap- 

paraît qu’à la fin du mi° siècle et ne devient important qu'au τι". 

10. ᾿Εχφορίοις. Les revenus touchés par le clérouque; ceux-ci ne paient pas 

de loyer, mais des droits spéciaux; cf. P. Tebt, App. 1, p. 555; cf. d’ailleurs, 

IL. 31-2, 

Le ‘Ynsob(eseraiou) κβ Φαμενὼθ ἄπ τ ἢ 

14-19. Lettre envoyée par le bureau de Lamiscos, cf. 1-3, à la date du 17 
du mois d’Apellaios-Pachôn de l'an 5 de Philopator, cf. Il. 19 et 23. 

14. ὍὭρωι. Basilicogrammate du nome Arsinoïite, ef. IL. 29-30. Ce passage 
confirmerait notre hypothèse relative au basilicogrammate dont nous possé- 
dons dans 8 la correspondance (cf. ad loc., introd.), s’il n'y avait plus de 20 ans 
d'intervalle entre les deux textes. 

Ποὸς ᾿Πωσειδώνιονϊ, corrigé en Ἡραχλείδην, cf. 1. 15; la correction est 
expliquée par la note marginale. Sur les fonctions de l’économe, qui con- 

sistent à surveiller les fermiers de l'impôt au τι siècle, le texte essentiel 

est Rev. Laws, dans de nombreux passages des colonnes 11-57: à la fin du 
u° siècle, l'extension de la compétence de l’épimélète et le changement des 
fonctions du stratège en diminuent l'importance. Cf. P. Tebt., 1, notamment 

D 159; 27, 11. 21 et 29; et ci-après. 

15. Τὴν προσεχχειμένην ἀγορὰν τοῦ οἴνου. Le roi possédait le monopole de 

Pachat en gros et de la vente du vin : Rev. Laws, 24-35, et jouait le rôle d'in- 

termédiaire entre le producteur et le consommateur; c'est l’'économe qui 

procède à la vente avec l'antigrapheus et le fermier de l'impôt : Rev. Laws, 

33, Il. 2-8; et Théogénès, dont Touth est ici l'agent, pourrait être un économe 

ou un antigrapheus, mais cf. n. 5. Certains paiements étaient effectués avec le 

D ide Cette vente; cf P. Perr.1, 24 (3), cf. II, 52 (6), 3 1:38; IE, 43 (17), 

0122 D '6), 16, et surtout, Il, 45, 2, cf. II, 43 (7), 1. 6, si bien que 

nous trouvons l'expression ἀγορᾶς... ἣν οὐκ εἴληφα, employée en parlant d’un 

ὀψώνιον : de même ici, Théogénès met une somme provenant de cette origine, 

à la disposition d'Hèraéleidès : c'est ce qu’'indique peut-être le mot προσεχ- 

χειμέγην, dont le sens précis n'apparaît pas tout à fait clairement. Pour la 

coutume générale d'employer des receltes spéciales à des dépenses spé- 

ciales, et pour des paiements en nature, cf. 8, IL. 49-54 : εἰς τὴν ζυτηράν ; 

11. 64-69 : εἰς τὴν γινουένην σύ[νταξιν; cf. ci-dessous, n. 16. — L'intervention 

de Lamiscos s'explique facilement : il veille à ce que l'hègémôn Métalleus, 

probablement un des clérouques établis sous sa direction (cf. n. 24-95), 

reçoive 42 drachmes qui lui sont dues; et il écrit dans ce sens à l'économe 

Hèracleidès; puis il communique sa lettre, pour contrôle, à Horos, le basi- 

licogrammate, cf. n. 14. 
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16. Εἰς τὴν β(ατιλικὴν) σ(ύν)τίαξ'ν). Le sens du mot : pension servie par le 

roi, a été donné par M. Smyly : P. Petr., II, 86, qui a joint à son expli- 

cation la liste des professions qui en bénéficiaient ; ce passage doit être ajouté 

à ceux de Diodore, V, 46, et de Lucien, Dial. des Courtisanes, 15, 3, qu'il a 

cités pour les soldats; dans 3, 1. 66, des prisonniers reçoivent pareille 

pension ; elle y est payée en nature, comme dans P. Petr. III, 86: 

17. Μεταλλεῖ τῶι ἡγεμόνι. ‘Hysuoy signifie officier en général, et plus parti-: 

culièrement, dans certains cas, officier d'infanterie : Rev. Laws, col. 37. 

διπλῆς 

τῆς 8... : δυτλῆς dans l’interligne semble étre l'interprétation du $ de 

la ligne. 

20-fin. Pour l'interprétation de tout ce.passage, cf. l’introd. 

20. Στρατῶν,; cf, n. 4. 

23. Sur l'importance de cette double date, cf. introd. 

24-5, Τοῦ ἐπὶ συντάμξεως. — Cf. P. Tebt., I, 79, 1. 89; 32, Il. 1, 9.15: ἘΠ τὺ; 

10, 15 ; 30,11. 6, 10, 15; règnes de Philopator, Evergète IT et Sôter II. Le titre 

est alors πρὸς τῆ: συντάξει, Ce fonctionnaire ἃ donc existé dès la fin du 

n° siècle. 11 s'opcupait des mutations des terres clérouchiques : P. Tebt., 

I, 30 et 31; ici, 1] intervient dans le retour à l'État du x\ncos d’un triacon- 

taroure décédé. 

25. Ὑπηρέτου. On connaît des hypèrétes des hipparchies (P: POUR 

112, col. 1, 11. 25 et 34) au 11° siècle; des ταγματικοὶ ὑπηοέται des cavaliers 

mercenaires à l’époque d'Évergète II (d'après M.P. M. Meyer, Heerwesen, 

pp. 81-2.) Quant à leurs fonctions, c'étaient celles d’officiers-payeurs (14. 

tbid.). 

Τῶν ἐν τῶι ᾿Αρσινοΐτηι....., Μαχεδόνων. Le dernier et le plus clair exposé 

de tout ce qui concerne les clérouques et les catæques a été donné par 

MM. Grenfell et Hunt, P. Tebt., 1, App. 1, pp. 545-558. 

25-6. Τὴν σπόρημον. A la fin du n° siècle, quand on établissait de nouveaux 

clérouques, sans en déposséder d'anciens, on leur donnait des terres jus- 

qu'alors non cultivées. Mais il y avait des exceptions et des abus : cf. 

P. Tebt., I, App. 1, pp. 5545, qui renvoie aux textes. 

26-7. Ὧι ὑπῆρχεν ἣ γῆ αὐτῶι καὶ ἐχγόνοις. Le pléonasme s'explique facile- 

ment; cf. introd. 

28, Τακ[τόμι)σθοῖν χλη]ρούϊχων 3 — On connaît des ταχτόμισθο. χληροῦχοι (e. g. 

PPerr ALI ὦ [ὧν ὦ 4: Evergète Π) ; — des tactomisthes attachés à un 

corps : τῶν Mapalou ταχτύμισῆος (P. Peir.; 11, 47, cf III, 55 1). 1. τυ π|Ὸ 

pator), ou : τάξεως πεζῶν ταχτόμισῇος (P. Grenf., 1, 10, 1. 9 : Philometor); mais 

non des raxroushor χληρούχων; peut-être doit-on restituer χληοοῦχον; quelle 

que soit la restitution adoptée, c'est toujours en qualité de ταχτόμισθος que 

ce personnage (Stratoclès, vraisemblablement) intervient dans l'affaire. 
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31-2. Σὺν τοῖς ἐκ τοῦ ἐνεστηχκότο: σπόρου] || ἐκφορίοις, cf. n. 10. 

33. Κατὰ τὸ πρόσταγμα, La situation des clérouques était réglée par des 
décrets royaux, προστάγματα, dont quelques-uns ont été conservés : P. Pelrie, 
CS) Ὁ, R°,. col. Æ; P?, col. 1, 2, 3, sur les σταθιοί ; 

ἪΡ, Tebt., I, 5, passim, et 124. Aucun n'indique le délai auquel il est fait ici 
allusion. 

33-4. Le Ὑπερύερεταί[ου ta] || Φαμενὼθ 13, cf. n. 3. 

36 ᾿Επιγέγραφεν. Lamiscos a probablement ajouté une note, ἐπιγραφή, à la 

lettre du tactomisthe. 

5. ORDRE DE DISTRIBUTION DE SEMENCES 

GHorÀx 9. 2360-59 av. J.-C. 

55 X 17. 

Deux ordres de distribution de semences, écrits à la suite l’un 

de l’autre par la même main, sans qu'on puisse affirmer qu'ils 

soient absolument identiques (cf. n. 1-b). L'écriture est une cursive 

droite assez ramassée, d’après laquelle l’an 26, date du texte, doit 

appartenir au règne de Philadelphe. 

IL faut rapprocher de ce texte P. Petr., II, 39 (a), cf. IT, 88, dont 

on ne peut dire à la vérité s’il est un ordre ou un rapport relatif 

aux distributions. Au contraire, le début de notre texte ne laisse 

à cet égard aucun doute : Evgaæou Ϊ....Νικοστράτωι χαίρειν. Σύνταξον 

μετρῆσαι... Nicostratos est apparemment un sitologue (cf. d’ailleurs 

ἢ. Hibeh, 1, 87), et probablement supérieur au sitologue d’une 

χώμη, puisque les cultivateurs appartiennent à plusieurs villages 
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(ef. 1. 6); Epharm... peut être un des agents de l’économe. Les ceul- 

tivateurs, qui reçoivent les semences, étaient pour partie tout au 

moins des βασιλιχοὶ γεωργοί; plusieurs distributions se font à raison 

de 1 artabe par aroure (Wilcken, Ostr., 1, p. 777; Archi, I, p. 150 

n. 2). Il n’est pas possible de voir pour chaque distribution si elle 

est faite à titre de don ou de prêt (cf. P. Tebt., 1, pp. 226-7); nous 

rencontrons bien ici plusieurs fois les mots εἰς σπέρμα, mais ils 

s'opposent à εἰς πωολογίαν. Cette dernière expression reste obscure. 

Les grains distribués sont du blé, du blé mêlé d'orge {le seul 

donné εἰς πωολογίαν), de la gesse, de l'herbe; mais l'indication de 

la nature des grains est parfois omise. — Sauf les cas assez 

rares auxquels il a été fait allusion, la contenance des terres 

n’est pas mentionnée et nous ne connaissons pas le taux de la 

distribution. Les greniers qui doivent fournir les grains ne 

semblent indiqués qu’à titre exceptionnel ; l'année des récoltes sur 

lesquelles ils doivent être prélevés figure souvent au contraire. 

Enfin, bien que les cultivateurs ne semblent pas rigoureusement 

répartis par divisions administratives et localités, on rencontre 

quelques renseignements géographiques (cf. n. 6 et 13) 

Recto 

[ἔφαρμ..... Νικοστράζτωι χαίρίειν. Σύνταξον μετρῆσαι . . . -- πο. | 

La h 0 Hlettres) οΠσοΕὲέἔἘ πᾶ ὕ00ὺῸς ς- >| 8000 He 

ëx [τοῦ] x. L...\..r € . [5 lettres|.u χαὶ., [10 lettres]. εἰς το ΠῚ 

, Ἀρ(ιθο)πύρ(ου) τοῦ ἐκ toux 

T°... event Σίμωνος.:.}. Kai πον rapa 

5 [τὴν Λίμμη “ Φανήσει [lapriéou γραμματεῖ, τοῦ ἐχ τοῦ x. L (ἀρτάδας) κ᾿ 

FRE Πετοσίρει ᾿Ιμούϊθλου γραμματεῖ, x, 

χαὶ ἐγ Λητοῦς πόλεως, x ᾿ χαὶ τοῖς Βουδαστίταις, ξ : Θεοφίλωι ᾽Ἄντισ- - 

θένους χαὶ ᾿ΑΔπολλωνίωι 
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H. petous 

Κερχίωνος χαὶ [Πάσιτι [M.. 

χ Κρ οχοδίλων πόλεως 

ἘΠῚ 
DE 

: Δωρ οίωνι En εἰς σπέ 

tés enr εἰς oo χρίιθο)- 

πύρ(ου) x * ᾿Αμμωνίωι SM 

bas) x * How υτάρχωι Κρατέρου χαὶ ᾿Απολ- 

λωνίίωι [Πασίωνος, u : Κρότω! 

10 Φίλωνος χαὶ Χάρμωι Χαρμίππου, (ἀρτάῤας) £ - []άσιτι Mess, Ὥρωι 

\ Ϊ Mygeedat 

[(ἀρτάῤας) τ" ᾿Αρχόάδι Γενησικράτους καὶ Ki... Ἀρχάδιος, mobs αἷς φησιν 
Υ 

HELV σπέρματος 

᾿ΑἈρυώτου, Σεμφθῶι ΙΠάσιτος, 

χε L, τ " Πτολεμαίωι ᾿Αἰν]άνιο)ς, [εἰς τὴν ἐν) τῶι δρυμῶι, διὰ τὸ προσδεῖσθαι 

γῆς αὐτοῦ πωολογίας, [τοῦ ἐκ raù χς L, (ἀρτάδας) μ᾽“ Φαιῆι Πάσιτος, 

Züoot, τοῦ Ex τοῦ xs 1 μ΄ 

15 Δέωι Ileuféviles χαὶ ΠΠόχωι Meurvos, (ἀρτάδας) v, 1] τοῦ ἐχ τοῦ] χε L 

χε τλσχληπιᾶδε! 

Διονυσίου εἰς σπέρμα, πυρί(οῦ) 1 Σισούγχωι Ἀν ΕΣ Ταΐσι τ! 

: 

“τ, Pots τ te ἘΠῚ ἢ nee Θοτεῖ 2AGOU OU, πὰ ἘΣ τοῦ Xe L, (ἀρτάδας) Ὁ ee DIUTIVOU, εἰς τὴν 

\ ee ΤᾺ ‘ “ [ , τ - τ - τ A pin ᾿ ne 

ποῦ ἐχ τοῦ χε L, (ἀοτάῤας) 0. Καὶ "τοῖς ἐν τῆι Μαϊμάχου μερίδι Δαρείω!: 
; \ 
Ιωνᾶτος χαὶ [Π΄στω; 

A ᾿ 5 2 € n - # 

Μενελάου, τοῦ ἐκ τοῦ xe L, À “ Θεοδώρωι Ἡρώιδου, εἰς [ἣν] ἔσπαρχεν 

ον πξευτ ἧχοντα, ἐν 

᾿ς ἌΣ ᾿ \ a -ν là \ CS 

20 χλείοου μερίδι, χαὶ εἰς ξυλῖτιν, ἣν. μεμίσθωται πρὸς Φαρδαίθηι, σὺν τῆι 

σησαμοιτίκι, 
Fe 

le ko ὃ CUT Fe YA=E ἐπεὶ ὅση ἂν rt ἐν TL τόπωι τούτωι, ὴ γέγονε CUAIRLE, ς AATETT x χεὺ νῦν EL 
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.es {{. 39-58 reproduisent le texte des lignes 5-21, méme les chiffres. 
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7 a + ! ΄- 3 À Ἂς - 

58 ξυλῖτις, ἧς χατέσπαρχεν νῦν ἐπὶ (ἀροι ρας) ©, τὰς δὲ λοιπὰς χατασπεί 

͵ 

φόρου τὴν (ἀρούραν) (ἀρτάθην) αὃ 
π᾿ Je al AT AN) ᾿ > SE τ , [Πολέμωνος (ἀρουρῶν) À (ἀρουρῶν) ἀν() ce 

r ΕἸ LS AE À ἜΣ » 1 P, SAME ; s de TANT = 60 σπέρμα εἰς ἑκάστην, πυρ(οῦ) (ἀρτάθην) à, ἐφ᾽ ὧι αὐτὸς ἐχ τοῦ ἰδίου ξυλοχο- 
, \ ri ut πήσει χαὶ πὴ γῆν 

χαθαρεῖ 1. lettres], ἐχ ῥίλων πόλεως α χαὶ ἀπὸ τοῦ [σιείου 

3 2 \ 

ξπ με DETTE! LS 
’ | CE : ΠΣ Ὁ € Ν r 2 4 Ts 4 , , Πίστωι Μενελάου, Θεοδώρωι Ηρώιδου, ζωτ οἰων! Διοδώρου, avt ἀοάχου 

: ut 

(ἀρτάθας) ἃς 
(ἀρτὰῤ ΄ D) Es arr , = αν S ΤῊΣ 212 χοταῦας) ΧῊ; [ὧν ἐγράψαυεν αὐτοῖς δωθῆναι εἰς σπε 

y “ LIVRE Le 
\9 LH 

To. 20 Ἐπούσες, Me. ne. MNIKOCTPATUI. 

L°3;, cf. L 37 : 7, ὧν. — L. 4 (ἀρούρας), κο[ιΠο)πυρ(ου), [χρταθας) : sigles usuels. 

Ι. D τοὺ τὰ roue ou ας L. — L. 14 : Pau, ou Φαυηϊ. — L. 21, a fin., . À : 
CPI 58, ext [ὐοροῦρας) 9, : © — vtou)?, Swmyly; mais le chiffre des arourcs 

serait oublié dans les deux cas. — L. 38, pli du papyrus. — L. 63 : (22+2625) χη 

aurait sans doute dû être biffé. 

Recto 

D 0 à Nicostratos, salut. Fais mesurer... 

pour poologia, Llé-orge : 30 artabes, dont sur les grains de Pan 
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DORA LE fils de Pétérieus, pour 200 aroures, blé-orge de 

l'an 2[.], 6 artabes; à ....entès Ὁ, fils?de Simon Et à ceux-qui 

habitent près du Lac : à Phanésis, fils de Pariéos, seribe, sur les 

grains de l'an 2[.), 20 artabes ; à Pétosiris, fils d’'Imouthès, scribe, 

20 (artabes), et sur les grains de Létopolis, 20 autres ; et aux gens 

de Boubaste, 60 artabes; à Théoplulos, fils d'Antisthénès et à 

Apollonios, fils de Kerkiôn, et à Pasis, Hs de Me théès (ἢ, sur 

les grains de Grocodilopolis, 40 artabes ; à Dorion, fils d'Ammonios, 

pour semence, en plus des 83 artabes de blé qu'il dit avoir, 

17 autres prises sur le blé restant, et pour poologia, blé-orge 

20 artabes; à Ammonios, fils de Dionysios, et à P..th..os, fils 

d’Anchôphis, 20 artabes; à Protarchos, fils de Crateros, et à Apol- 

lonios, fils de Pasiôn, 40 artabes; à Crotos, fils de Philôn, et à 

Charmos, fils de Charmippos, 60 artabes; à Pasis, fils de M...:.:, à 

[oros, fils d'Haryotès, à Semphthos, fils de Pasis, 10 artabes; à 

Arcas, fils de Genèsicratès, et à Ki...…., fils d'Arcas, en plus de celles 

qu'il dit avoir pour ensemencer 27 aroures, avec lesquelles 1] a 

ensemencé . aroures, 6 autres artabes de blé pour 6 aroures, et, pour 

poologia, blé-orge pris sur celui de l’an 25, 10 artabes; à Ptolémaos, 

fils d'Ananis, pour sa terre située dans le bois, parce qu'une parte 

de cette terre a encore besoin de poologia, sur les grains de lan 26, 

40 artabes ; à Phaiès, fils de Pasis, Syrien, sur les grains de l'an 26, 

A0 artabes ; à Déos, fils de Pémènis, et à Pocos, fils de Mémènis, 

50 artabes, dont 25 sur les grains de l'an 25; à Asclépiadès, fils de 

Dionysios, pour semer, 10 artabes de blé;.à Sisouchos, fils de 

Nechthémirôs, à Pasis, fils de Pauès, à Imouthès, fils de Marrès, à 

grains de l'an 26, 60 artabes ; à 

Eucratès, fils de Sisinos, pour sa terre située dans le bois, sur les 

Thoteus, fils de Sisouchos, sur les 

grains de l'an 26, 100 artabes. Et aux cultivateurs du district de Mai- 

machos : à Dareios, fils de Jonas, et à Pistos, fils de Ménélas, sur les 

grains de lan 25, 200 artabes ; à Théodoros, fils de Hérôdès, pour 

la terre qu'il ἃ ensemencée dans le district d'Héracleidès, 150 

artabes, et pour la partie boisée qu'il a prise à bail près de 
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Pharbaita, avec les cultures de sésame, quelque grandes qu'elles 

soient dans cette région, qui sont devenues des bois, terre dont 

il a ensemencé à l'heure actuelle 90 aroures, et dont il ensemence 

les 10 autres qui ont été recouvertes par l’inondation, revenu par 

aroure, 1 artabe 1/4; à Thestonestos, pour les 200 aroures qu'il ἃ 

prises à bail de Polemôn, à raison de 2 {artabes?) 1/2 (de loyer) 

par (aroure?}, semences pour chaque {aroure), blé : 1 artabe, à 

condition qu'il coupera le bois et sarclera à ses frais, blé venant 

de Crocodilopolis, 1 artabe, et venant de l'Isieion, 70 artabes; à 

Pistos, fils de Ménélas, à Théodoros, fils de Hérôdès, à Zopyrion, 

fils de Diodoros, au lieu de 28 artabes de gesse, que nous avons 

écrit de leur donner comme semences, graines de fourrage venant 

de Crocodilopolis : 14 (artabes); à Démétrios, fils d’Apollonios, 

pour sa terre située près du Lac dans le district de Maimachos, 

sur les grains de l'an 25, 100 artabes; à Pauëès, 1] a pris à bail 

408 aroures, il a comme semences en blé 258 artabes, en blé-orge 

150, mesure-lui en outre, jusqu’à notre enquête, 20 artabes de blé, 

et pour poologia sur le blé-orge de l’an 26 50 artabes ; à Dionysios, 

fils de Nouménios, pour sa terre située dans les parties entourées 

de digues, 50 artabes, dont 25 sur les grains de l'an 25; à Har- 

siésis, fils de Horos, sur les grains de lan 26, 30 artabes; à Pasis, 

fils de Kéleuris, et à Phanésis, fils de Pasis, et à Tôous, fils de 

Pasis, sur les grains de l’an 26, 30 artabes. 

Adieu. L'an 26, le 1% Choiak. 

Epharm...…. à Nicostratos, salut. Fais mesurer à Alexandros, fils 

de Ν..... pour la terre qu’il a prise à bail de Polémôn près du Lac 

dans le district ἀἄ6......, grains pour les semences de l’an 26, pris 

à l’Isieion . artabes, et à Crocodilopolis, pour poologia, blé-orge 

30 artabes, dont... sur les grains de l’an.., etc. .... PR ν- À 

à Théodoros..…... terre) dont il a ensemencé à l'heure présente 

90 aroures, dont il ensemence le reste, 10 aroures, revenu par 
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aroure, À artabe 1/4; à Thestonestos, pour les 200 aroures. qu’il 

a prises à bail de Polémôn, à raison de 2 (artabes ?) 1/2 (de loyer) 

par (aroure), semences pour chaque (aroure), blé, 1 artabe, à con- 

dition qu'il coupera le bois et sarclera. ἃ sés frais. . sur les 

grains de Grocodilopolis, 1 {artabe), sur ceux de l'Isieion, 70 ar- 

tabes: à Pistos, fils de Ménélas, à Théodoros, fils d'Hérôdès, à. 

Zopyrion, fils de Diodoros, on leur ἃ mesuré les artabes, que 

nous avons écrit de leur donner comme semences, sur les grains 

de Crocodilopolis, graines de fourrage : 14 (artabes), ete... 

Verso 

TE Λ Me MO NOUS AN ONE À Nicostratos. 

pas donné les... 

1. Νικοστράτωι; restitué d’après le verso. 45 

1-5. L'état du texte de ces IL. et de celles qui leur correspondent (34-9) ne 

permet pas de dire si elles étaient identiques. 
= « . ᾿ = ” = » ᾽ - - 

3. Εἰς πωολογίαν; cf. Il. 18-4 : διὰ τοῦ προσδεῖσθαι μέρος τὶ τῆς || γῆς αὐτοῦ πῶολος- 

γίας. Mot nouveau. 

4-5. Καὶ τοῖς παρὰ || [τὴν Δίμήν[ηἱν ; cf. L 18 : χαὶ τοῖς ἐν τῆι Ναϊα ο 
.“.. 

D 
. “.. \ G 

est-ce une division géographique de la liste des cultivateurs? la 1. 27 suggère 

le contraire : εἰς hu παρὰ τὴν Δίμνην ἐν τῇ! Matu#you μερίδι, D'autre ΡΆΤῈ : χαὶ τοῖς 

Βουδαστίταις, (1. 6) ne peut être placé sur le même plan que l'indication pré- 

cédente, puisque le chiffre qui la suit ξ — 60 n'est nulle part égal au total 

d'un groupe quelconque de distributions : Théophilos et Apollonios (1. G-7), 

40 artabes; Dorion (Il. 7 sqq.), 37 artabes, etc. ; les distributions faites aux 

cultivateurs de Boubaste ont dû être indiquées en bloc. 

G. Καὶ τοῖς Boubaszitats; cf. note précédente : faut-il entendre que Boubaste 

était située à l’époque ptolémaïque παρὰ τὴν Aiuvny ? On a des raisons d’en cher- 

cher l'emplacement dans le voisinage de la moderne Roubayyät (P. Fay., 

p. 11), dans le N.-E. du Fayoüm; mais jusqu'où s’étendait alors vers l'est le 

Birket-el-Karoûn? La vérification de l'identification Psenuris — Senoùres, 
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proposée par MM. Grenfell et Huut (Ρ. Fay., p. 14), serait d'un grand intérêt à 
cet égard : jusqu'à plus ample informé, elle reste probable ; et la mention d'un 
aiuzh6s dans cette région (P. Tebt., 1. 79, 11. 66, 68, 74-5 et p. 340) indiquerait 
l'extension du lac Mæris jusqu'à Psenuris ; notre texte déplacerait encore vers 
l'est la rive orientale du lac. La mention d'un αἰγιαλός à Magdola (cf. P. Tebt., 
loc. laud.) n’est peut-être pas une objection décisive : une petite nappe d’eau 
séparée a subsisté longtemps dans la dépression du Gharak (cf. Jouguet, 
DAC, 1901, pp. 380 sqq.) 

0. Ey Λητοῦς πόλεως; cf. 1. 6, interl. et passim, ἐκ Κοοχοδίλων πόλεως ; 1. 24 : 
ἀπὸ τοῦ ᾿Ισιείου ; ce sont des greniers, θησαυροί, que l’on met à contribution pour 
compléter certaines distributions ; le grenier du village de l’Isieion est déjà 
cité dans P. Petr., III, 106, recto, 1. 4, et en bas de la page ; il est naturel que 
l'on ait recours à celui de Crocodilopolis, la métropole du nome; enfin les 
rapports économiques entre l'Arsinoïte et les nomes voisins étaient très 
suivis; cf. eo. Laws, col. 69, et la note. 

13. Εἰς τὴν ἐν] τῶι δρυμῶι; ὁ Δρυμός est employé comme nom propre dans P. 
Petr., III, 83, IL. 6-7, περὶ Ἱερὰν Νῆσον || ὑπὲρ τοῦ Δρυμοὺ; 1l y avait deux Hiera 
Nèsos dans l’Arsinoïte, l'une dans le district de Polémôn, l'autre dans celui 
d’Hèrakleidès ; la mention de Boubaste (1. 6) semble écarter la première ; cer- 
tunes listes des Per. pap. (HT, 117, (ἢ, (7), (4) permettent de croire que la 
seconde était située non loin de Philadelphie et de Karanis; on peut conjec- 
turer que notre δρυμός est le même que celui des P. Petrie. 

τὴ τοῖς cv τῆι Matu%yo0 ueold: cf. P. Petr., Il, 23, (2) 1. 2 : Κερχευσίοεως 
τῆς Ναιμάχου νομαρχίας; et d'autre part, P. Petr., ΠΠ, 37 (a) col. 1, IL. 3-4 (ΞΞ 1], 
22, (2) : ἐν τῆι Ka oävous μερίδι τῆς Nixwvos vouaoyla[s, (an 28 de Philadelphe 

il est difficile d'admettre dans ces conditions que μερίς soit un terme techniqu 

20, "Kai ets ξυλίτου; cf, P. Perrie, II, 39 (a), 11. 7 sqq. (cf. III, 88) : Πάσιτι 
Κολούνθιος εἰς τὴν ξυλῖτιν [τὴν περὶ ᾿Αττίνου ᾿Ισιεῖον τῆς α[ὐτῆς ?] || γομαοιχίας εἰς (ἀρού- k 

k 
6: 

δας) x, κρότωγος αἱ “7; cette dernière indication est à rapprocher de : σὺν τῆ! snsa- 
prior... | à γέγονε ξυλίτις ; ce sont dans les deux cas des plantes oléagineuses. 

22. Τὰς βεδρεγμένας ἀρούρας; ces mots se rencontrent dans plusieurs des 

P. Tebt., 1, notamment P. Tebt., 1, 71; l'indication de 1᾿ἐκφόριον y suit celle des 

aroures. Noter que le montant de la distribution faite à Théodoros pour sa 

ξυλῖτις ἃ été omis. 

23-4. Er ὦ: 

mise en état d’une terre encore inculte où abandonnée temporairement; les 

ἐκ τοῦ ἰδίου ξυλοχοπήσει χαὶ sy γῆν καθχρεῖ,.. ; 1] s’agit donc de la 

mots ἐκ τοῦ ἰδίου donneraient à croire qu'à l'ordinaire ces travaux étaient payés 

au cultivateur. 

25. Pistos, fils de Ménélas, et Théodoros, fils d'Hérodès, reçoivent déjà 

200 et 150 artabes respectivement, 1. 19; ici il s’agit de remplacer des graines 
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de gesse par des graines d'herbe ; 11. 63-4, les graines d'herbe semblent 

avoir été données déjà en supplément; cf. la correction apportée au texte par 

le scribe. 

28. Pour 408 aroures qu'il a prises à bail, Pauès a déjà 408 artabes de 

semences : 258 de blé, 150 de blé mêlé d'orge; on lui fait cependant une 

distribution supplémentaire, « jusqu'après enquête », sans que nous en 

voyions la raison. 

30. Ἐν τοῖς περιχώμασιν ; cf. 4, notamment verso 1. 27, et la note. 

6. DÉCLARATION RELATIVE A UN VOL 

GHorÂn. 12. III SIÈCLE. 

38 X 10. 

Ce texte, qui est un προσάγγελμα, et les deux suivants, un ὑπόμ- 

vaux et une ἔντευξις, représentent les trois formes de requête en 

usage dans l'Égypte ptolémaique. — Ἰροσάγγελμα, déjà employé 

dans P. Petr., II, [834 (a)} p. x et dans P. Hibeh, |, FPS 6er 

37), est sans doute synonyme de προσαγγελλία (P. Grenf. 1, 17, 1- 1 

P. Petr., WI, 51, 1. 6); les προσαγγέλματα connus sont adressés au 

comogrammate (P. Petr., II, p. x : il s’agit de cultures brûlées sur 

l'aire) ou aux officiers de police, archiphylacite (cf. ?. Petr., HIT, 28 

(e), 1. 13) ou phylacite {P. Hibeh, 1, 36 et 144; 37). — La question.des 

ἐντεύξεις et des ὑπομνήματα ἃ été abordée déjà par M. Foucart (Aer. 

arch., IV (1904), p. 162) pour le in siècle et M. Laqueur /Quaest. 

epigr. et papyrolos. sel., 1% mémoire) pour le πὸ : les ἐντεύξεις ne 

sont jamais adressées qu'au roi ou aux chrématistes ; dans le pre- 

mier cas, elles s'arrêtent souvent aux bureaux du stratège 
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Ε΄ Magd., 1" série, p. 96); — 1 ὑπόμνημα, destiné seulement aux 
fonctionnaires, y compris les chrématistes, suit fréquemment une 
ἔντευξις pour la rappeler ou la compléter; cf. 8, 11. 5-6. 

Ici Pétésouchos, fils de Pasis, informe Crèsilaos qu'il a été vic- 
time de violences et de vol sur la route de Tébetnou à Corpho- 
toun (Ὁ). On peut penser par analogie avec les papyrus ci-dessus 
cités que Crèsilaos est un phylacite. C’est vraisemblablement le 
personnage nommé dans 8 : les deux textes proviennent du 
même cartonnage. 

La déclaration est répétée, de même que dans P. Hibeh, 1, 36 
et 37. 

L € Τυδι προσαγγέλλει 

Κρησιλάωι Πετεσοῦχος 

Πάσιτος. Διαδάντος μου 

ἐχ Tebéryou εἰς Ἰζορφοτουν 
ε ἐπισχέψασθαι τὴν ἀδελφὴν] 

ἡσαντές τινές 
cuvavrfec] μοι ἔξω τῆς 

χώμης [ὀψὲ τῆς ἡμέ(ρας]. 
ἐξέδυσαν χιτῶνα 

ἄξιον + ς΄, ἱμάτιον. 
10 Tothoxby ἄξιον ΚΕ ἘΞ 

l'axe. 1 
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L € To προσαγγέλλει 

Κρησιλάωι (2 main 1) Πετεσοῦχος 

Ἰ]άσιτος x. τ. À... 

d'une main beaucoup plus soignée, sans ratures et sans autre 

variante que 

T Ἢ! 

τ 5 CII RTE ἔξω τῆς χώμης ὀψὲ ἐξέ 5 

22 δύσαν χιτῶνα χ. τ: À. 

L. 10, énterl. : ὦ x, très douteux. — L. 23. την ἢ : première main. 

« L'an 7, Tybi. Déclaration adressée à Crèsilios par Pétésouchos, 

fils de Pasis. Comme j'allais de Tébetnou à Corphotoun pour visiter 

ma sœur, des gens m'ont abordé en dehors du village à la fin du 

jour, m'ont dépouillé d’une tunique valant six drachmes, d’un man- 

teau usagé valant six drachmes et m'ont enlevé un poids de laine 

pour trame et chaîne de 3 mines... … d'une valeur de 

8 drachmes, et une bourse contenant 7 drachmes en monnaie de 

bronze ; total : 27 drachmes. » 

L. 1-3. La rédaction du début peut varier : P. Hibeh, 1, 37, IL. 2-4 : προσα[γ]- 

χέλλει Στράτιος Στράτωνος Θρᾶ!ξ τῆς ἐπιγονῆς Πτολεμαίω!: φυλακίτη!; P. Hibeh, 1, 

144 (descriptions) : προσάγγελμα παρὰ ᾿Αμεννέως] ᾿Αρμιύσε! φυλακίτηιν (mème formule 

dans Ρ. Petrie, III, [34 (a), IL. 1-2], p. x). 

L. 4. Tebérvou (cf. P. Hibeh, 1, 81, 1. 9), village connu du Fayoum qui, 

d'après M. Amelineau, Geographie, 487, et M. C. Wessely, Topographie des 

Faijum, doit être cherché près du village moderne de Dafadnou. Il ferait 

donc partie du district de Polémôn. Kosyozouy ne nous est pas connu: 
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L:7, cf. 1 23. l'Odé] restitué d'après la ligne 23; — τῆι 7, cette indica- 
tion manque au début. 

Là ς A 

L: 12. Κούχην χαὶ στήμονος. Cf. P. Tebt, 1, 116, Il. 26-27 ; 117, 1. 53. 
L. 13-14. Χρυσῶ. ἐλάσσω reste obscur. M. Smyly suggère, sous toutes 

réserves : «un poids de trois mines, moins un JpvT6s », en supposant que 
χρυσός désigne un poids. 

D Peux 51 7. PÉTITION AU ROI 
S/2Y x1 

GHORÂN, 13. Π1’ SIÈCLE, 
13 X 18. 

Brouillon d’une ἔντευξις, adressée au roi (cf. P. Magd., 118 série, 

introd.) par la victime d’un emprisonnement arbitraire. Le texte est 
écrit sur deux colonnes, au recto (au verso, un texte démotique), 

avec des blancs et des corrections; l'écriture est une cursive 

assez négligée qui peut dater du règne de Philadelphe. Il est donc 

analogue à tous égards à P. Hibeh, 1, 34 et 73; si l’on en rap- 

proche encore le papyrus de Magdola, publié dans les Mél. Nicole, 

pp. 281 sqq., ἢ Petrie, II, 36 (a), P. Goods., 5, P. Cairo, 10.374, 

P. Grenf., 1, 41 (cf. Wilcken, Archiv, Il, p. 578), on aura une 

image assez complète des mœurs policières dans l'Egypte 

ptolémaïque. 
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Col. ui 

Baie Πτολεμαίωι χαίρειν. 2 

αὐτοῦ 
2 ΕΣ 3 Ἀπολλωνίου Euou oixeiou 

χαὶ ἐπιζητήσαντος αὐτοῦ 
ΩΝ δ S 2 

βυδλάριά τινα, ἃ δεδώχειν ἐν 
5 

ou(haxñt), ταῦτα δέ pou οὐχ εὑρίσ- 

γον πους: προσπιχρανθείς pot 

ἀξίωσεν 
Ϊσυνέταξεν] θῆρ ἐταξεν] Σπινθῆρα, 

\ 3 7 / , 

rov ἐν ἢ ερχεσούγοις ou(Aaxitnv), συν- 
2 

\ ὃ 

τήριον, εἶπεν. τῶι δεσμοφύ[λαχι) 
τὶ D “ δι᾿ ἣν αἰτίαν συνέσγημαι, 

74 " 1 χαὶ ἵνα, ἂν ᾿Απολλώνιος ouvrant, 

ἀφῆι με. [Ὃ δὲ] Νυνὶ δὲ ἀνενή- 

4 le] 
RS 

CE Ne TE [ω] em La ΠΔῚ «ἢ O- ὧν < 
a) 
© x © Ι 

δίλων πό(λε!) δεσμωτήριον, 
! 

φάσχων εἶναί [LE χαχουρ- 
6 

γόν “ δέομαι χαὶ τοῦ ᾿Λπρλ- 

λῳνίου ἥξειν χαὶ ἐάσειν αὖ- 

τὸν διέσθαιὶ με, οὐ προσές- 

Ἴηχεν . Δέομαι οὖν σὸν 

Ι- 
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L. 2. Διον, «οδωρὸς; peut-être Διογυσοδωρος; u est possible; & serait d’une forme tout à fait inusitée à l'époque ptolémaïque. — L, 3 : Υπὸ του Ν᾿, α . ΄ 
᾿ . δεσμοφυ(λαχος), sic, Pap. — Κερχεσουν:, I. Κεοχεσούγοις. — L. 4, interl. : αὐτου 

corrige ἐμοῦ en εμαυτου. — Τ,. 9, interl. : αξιωσεν: peut-être : ἠξίωσεν, mais % 
est plus probable, 

« Au roi Ptolémée, salut. Moi, Dionysodoros, je suis lésé par 
-΄-.... , geôlier de Kerkésoucha. Comme je m'entretenais 
avec Apollonios, mon parent, il me réclama de petits livres qu'il 
m avait donnés en garde; je ne les retrouvai pas, et lui, s’aigris- 
Sant contre moi, demanda à Spinther, un phylacite de Kerké- 
soucha, de m'arrêter. Celui-ci me conduisit dans la prison du 
village, et dit au geôlier pourquoi J'étais arrêté, afin qu'il me 
relachât, si Apollonios l’ordonnait. Mais maintenant 1] m'a trans- 
féré à la prison de Grocodilopolis, prétendant que je suis un 
malfaiteur ; Je demande à Apollonios de venir et de permettre de 
me relâcher, il n'y a pas prêté attention. Je supplie done ἰ..... » 

: OM Ke RS EE PS ignore le nom du geôlier de Kerkesouka ; d'où ce 
blanc sur ce brouillon. 

11. Τὸν ἐν Κερχεσούγοις φυ(λακχίτην); et non : φύ(λοχα) ; ce ne peut être le geblier, 
puisqu'il ignore son nom; la phrase suivante serait d'ailleurs incompré- 
hensible. 

17-21. Transfert de la prison du bourg à celle de la métropole. 
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8. MÉMOIRE D'UN CULTIVATEUR ROYAL 

GaorÂx. 12. 111 SIÈCLE 

33 Χ 16. 

Un ὑπόμνημα adressé à Nicanor, qui est peut-être un stratège, 

par Phibis, cultivateur royal, contre Crèsilaos (cf. note 7), qui lui 

a pris, dit-il, plusieurs bêtes de sommes nécessaires aux travaux 

de sa terre. Le texte n’est pas daté; d’après l'écriture, on peut 

l'attribuer au milieu du mr siècle. Il est écrit au recto et danse 

sens des fibres. 

Sur la forme de Τ᾿ ὑπόμνημα, comparée à celle du προσάγγελμα et 

de l’iyreuËx, cf. 6, introd. 

on τ , 
Yréuvnua Νικάνορι παρὰ Difroc 

᾽ 

τοῦ ΙΠάσιτος, γεωργοῦ ἐξ Ὀξυρύγχων 

τοῦ ᾿Ἀρσινοΐτου. Γεωργῶ γῆν 

λ LYS à À a 1 hf vÿ ασιλικὴν (ἀρουρῶν) ρξ, χαὶ ἡ. γῆ 
Ν LA ’ \ 

αρέστηχεν ᾿ ἔδωχά σοι χαὶ 
,͵ 

T [SA 

f? ! 

πρότερον ἔντευξιν ὅτι 
πὰ ἀφέίρηταί μου Κρησίλαος 

ζεύγη ταυριχὰ B χαὶ ὄνους ζεύγη ταὺρ αἱ ὄνους 

θηλείας B χαὶ πώλους β, 

10 οὐδὲν ὀφείλοντος ἐμοῦ αὐτῶι * 
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χαλῶς οὖν ποιήσεις μνησθεὶς 

Θεοδώρωι, ἵνα προστάξηι [αὐτὸν] 

ἀποδοῦναί μοι τὰ χτήν ἡ; ὅπως 

δύνωμαι ἀναπληροῦν τὰ ἐΐχ-] 

15 φόρια τῆς γῆς- 

Τὐτύχει. 

DL: 7. 1. ἀφήιρηται. 

« Mémoire adressé à Nicanor par Phibis, fils de Pasis, culti- 

vateur d'Oxyrynchos dans le nome Arsinoïte. Je cultive un lot de 

terre royale d’une contenance de 160 aroures, et....... ἐπ 9 Ἐ α] 

déjà fait savoir par une requête que Crèsilaos m'a enlevé deux 

paires de taureaux, deux ânesses et deux ânons, bien que je ne 

lui doive rien; tu feras bien de rappeler à Théodoros qu'il lui 

ordonne de me rendre mes bêtes pour que je puisse acquitter le 

loyer de ma terre. Adieu. » 

2. Ὀξύρυγχα ou Ὀξόρυγχα (cf. P. Magd., 21) est un village du district de 

Polémôn. 
4-5. Καὶ ἡ γῆ παρέστηκεν. Cf. P. Petrie, LIL, 43 (3), IL. 14-15 : ἔτι δὲ οὐχ ἀγνοεῖς ὥς 

got διελέγην περὶ ση[σ]άμου χαὶ χρότωνος [ὅ]τ- παρέστηχεν. Le mot doit être un terme 

technique de la langue de l’agriculture; mais nous n’en voyons pas le sens. 

5-6. ᾿Εδωχά σοι καὶ || πρότερον ἔντευξιν; cf. P. Petr., II, 12 (3), lettre adressée à 

un stratège, qui ἃ déjà recu de l’envoyeur une ἔντευξις; le cas est exactement 

le même qu'ici; les mots : ἔδωχά so montrent que le stratège servait d'intermé- 

diaire pour la transmission (cf. 6, introd.). 

7. Κρησίλαος : cf. 6, introd.; il a donc pu intervenir ici à raison de ses fonc- 

tions de phylacite. 
12. Θεοδώρω! : Dans les P. Magd., c'est l’épistate qui est chargé par le stra- 

tège de régler pareilles affaires; peut-être Nicanor est-il un stratège et Théo- 

doros un épistate. 
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9. MÉMOIRE D'UN FERMIER DU MONOPOLE DE L'HUILE 

GHoRÂN. 9. IIS SIÈCLE. 

PISCRS: 

Mémoire adressé par Apollon, fermier du monopole de l'huile 

dans une localité inconnue, à léconome Asclèpiadès. L'écriture 

est une cursive qui date du règne de Philadelphe. 

L'objet du mémoire est le paiement d’un fourneau et de ses 

accessoires qui ont dû servir à la fabrication de l’huile dans un 

ἐλαιούργιον ; l'emploi de ce procédé, jusqu'ici connu par le seul 

témoignage d'Hérodote (Π], 94), était expliqué dans une phrase 

malheureusement mutilée. Le fermier adresse à l’économe, en vue 

de ce paiement, une proposition dont tous les détails n’appa- 

raissent pas clairement, surtout à cause de l'état du papyrus; 

et, pour l'interprétation générale, il reste à expliquer pourquoi le 

fermier, agent du monopole, doit rembourser le prix du fourneau 

et de ses accessoires (Il. 12 et 14, cf. 1. 6), apparemment fournis 

par l'État maître de tous les instruments nécessaires à la fabri- 

cation : cf. Rev. Laws, col. 46, 11. 8-12. 

ὑπόμνημα ᾿Λσχληπιά- 

δηι οἴχοίν όμωι [π]χρ΄ ᾿Απόλ- 

λωνος (ro ἐξε[ιἰληφότος 
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τὴν διάθεσιν τοῦ ἐλαίου. 

LA Κάμινον χαὶ τὰ συνχύ- 

ροντα. προσωφίληχκα 

πρὸς τὴν σύνταξιν τοῦ 

Φαῶφι ἐλαίου, με(τρητὰς) y, 

διὰ τὸ τὸν ὅλμον πλήο- 

10 γος ΤΠ ἘΝ - πεποῖχέ- 

γαι ἐν αἰῶ! Λί[αϊβυρύνθωι 
- Ν pe € 

εἰς ὁὲ τοῦτο ὑπάρχει 

τῆς ἅλω [εἰῖς ἀρτά- 

15 Éas +, ἃς ἀπομε- 

τρήσῳ τῶι βασιλεῖ ἕ- 

ως ᾿Αθὺρ À ‘ ἐὰν οὖν 

σοι φαίνηται, γράψαι ‘Ao- 

χήδι τῶι οἰχονόμωι €. 

20 τὸ σήσαμον τοῦτον, ὃ 

ὑπάρχι μοι, χαὶ -με- 

θὲν ὀφίλιν τοῖς χυρίοις 

Len) «5 
ἀπομετρῆσαι 

V 

25 << τὸ σήσαμον 

τῶι βασιλεῖ. 

Εὐτύχει. 

L. 6 : 1. προσωφείληκα, — LI. 9-10 : I. πλείονος. --- LI. 10-1 : 1. πεπονηχέναι, — 

L: 13 : L. ét. — LI. 14-5 : [els ἀοτάδας ξ ou €. — L. 20 : 1. τοῦτο. — LI. 21-2 : 

1. μηθὲν, — L. 22 : 1. ὀφείλειν. 

« Mémoire adressé à Asclèpiadès, économe, par Apollon, 

entrepreneur de la vente de l'huile. J'ai à payer le prix d’un four- 

Fasc. I 9 
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neau et de ses accessoires pour la fourniture d'huile de Phaophi, 

qui est de 3 métrètes, parce que lé mortier ar . dans le 

labyrinthe; en vue de ce paiement, 1] me reste sur l’aire . artabes 

de sésame, que je verserai au roi avant le 30 Athyr; si tu le juges 

bon, écris à Archèbis l’économe.... ce sésame qui me reste et dis- 

lui que je ne dois rien aux souve ΘΙ ΘΝ verser le sésame 

au roi. Adieu. » 

3-4. Cf. P. Tebt., I, 38, 1. 10 et 39, 11. 2-3 : τοῦ ἐξειληφότος τὴν διάθεσιν χαὶ τὸ 

πέλος τοῦ ἐλαίου; et pour lé commentaire, ibid., 38, introd., et n. 10. 

5. Κάμινον ; très probablement un Does analogue à celui que nous fait 

connaitre Hér odote, 11,94 (pour le xix1) ; il n'en est pas fait mention dans les 

Rev. Laws. 

6-7. Τὴν σύνταξιν τοῦ Φαῶφι ἐλαίου; le fermier du monopole vendait l’huile, 

sous la surveillance de l'économe et de l’antigraphe, aux revendeurs au détail 

(ἐλαιοχάπηλοι, uerabokot où παλιμπρατοῦντες, selon les endroits, cf. Rev. Laws, 

col. 47, note 11); la quantité à vendre chaque jour par chacun d'eux, et par 

conséquent à fournir par le fermier, était fixée par un contrat, mensuel dans 

la “χώρα, d’une durée inconnue à Alexandrie; cf. πεν. Laws, 47, 1: 10% 

les mots τοῦ Φαῶφι se réfèrent évidemment à cet usage. 

Ὁ ἘΠ: Ces lignes expliquaient vraisemblablement lets du fourneau. 

13-4. ᾿Επὶ τῆς ἅλω; cf. Rev. Laws, col. 39, 1. 9; 41, [. 19. 

16-7. Ἕως ᾿Αθὺρ Δ : avant la fin du mois qui suit Phaophi (Ι. 8), par 

conséquent. 
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10. DÉNOMBREMENTS ET COMPTES 

Er-Lanoûn 12. ITI* SIÈCLE. 

Six petits fragments de Ja même main, provenant sans aucun 

doute de la même pièce. L'écriture est une cursive fine et nelte, qui 

semble dater du règne de Philopator. 

De ces fragments, seuls les deux derniers se raccordent. On peut 

néanmoins les classer en deux groupes : 1° Les fragments 1 et 2 

contiennent un dénombrement où les individus devaient être rangés 

par catégorie de population, par circonscription (cf. 1, 1. 3, χαὶ τῆς 

Ἡραχλείδου μερίδος; 2, 1. 1, ἐν τοῖς περὶ Aiuv{nv)) et par sexe ; mais on ne 

sait s'il s’agit d'hommes ou d'animaux. La mention des μισθοφόροι 

ἱππεῖς (1, 1, 1.) et le mot ἀϊχύρου (6, 1]. 7) donnent à penser que nous 

avons là un dénombrement militaire et peut-être un recensement de 

chevaux (cf. en ce cas P. Petr. IT, 34, (a), (Ὁ), («ἢ ef. ΠΙ, 54, (a) (b) et 

P. Ilibeh 1, 162); mais le sexe est ici indiqué au neutre, ce qui n'est 

pas favorable à cette hypothèse et rapproche notre texte de 

P. Petr., I, 93, lui-même très obscur. Le fragment 2 contient dans 

ses dernières lignes un compte récapitulatif, qui était vraisem- 

blablement la fin du dénombrement (cf. le mot λόγος, fragm. 2, 

Il. 1-3); les sommes sont indiquées en drachmes, au taux d'une 

drachme par individu mâle, et d’une demie drachme par femelle 

(cf. P. Petr. 111. 93, col VII, 11. 11-13 où le taux est différent). 2° Les 
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fragments 3,4, 5, 6, qui appartiennent évidemment tous les quatre 

à la même partie du document ne contiennent pas d’autres distinc- 

tions que celle des sexes; d'après 4, 5 et 6 chaque ligne donne un 

chiffre de mâles et un chiffre de femelles qui sont ensuite additionnés 

ensemble, Certains de ces chiffres sont très peu élevés, d’autres 

au contraire sont 51 importants qu'ils doivent représenter des totaux 
r 

SÉNÉTAUX, 

L'ensemble paraît avoir été un λόγος ayant sans doute pour base 

le dénombrement dont les fragments let représentent une. 

partie. 

Fragm. 1 812%<8 

Καὶ τῶν μισθοφόρων ἱππίίων 
\ 

Ἑρυοχράτης à γραμματεὺς το OR SAT YPZ! TE US, sc. | 

- 
τῆς Ἡραχλείδου μερίδος [ 

LÀ ἀρσενι(χὰ) υχῦ χαὶ λαιχὰ ὦ πὸ 

SEE 
5 uéva à [ὑλγ; OnAluxk … | 

1 

τῆς Les ἀξσενίιχὰ Fe 

χαὶ λαιὸν … / que, OnAuxa … | ..] 

SET τ, πώ. 

Et dans la cavalerie mercenaire... Hermocratès, scribe (des 

cavaliers mercenaires)... : dans le district d'Héracleidès, mâles 429, 

plus … 4; total : 433; femelles... ; (total :...); — dans 16 district 

de Polémôn, mâles..…..…..., plus ες total : 645: emelles 

[οὐ] τος γον το πο 
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1. L'emploi des μισθοφόροι ἱππεῖς dans l’armée ptolémaïque est connu par de 
nombreux textes; 115 formaient la plus grande partie, sinon la totalité de la 
cavalerie active; cf. Bouché-Leclereq, Hist. des Lagides, IV, pp. 4-13. Mais 
il n'y avait pas de fortes garnisons dans les districts de l’Arsinoïte et d’après 
les chiffres donnés ici il s’agit très vraisemblablement de ptsopôeor χληροῦγοι. 
ent Ῥ. Ῥεῖ)... III, 112 (ἡ) et (8), entre autres textes, ont déjà fait connaitre 
l'existence à Ια fin du règne d’ Évergète et au début de celui de Philopator. 

2. Ce scribe est probablement l’un de ceux qui étaient attachés soit aux 
différentes armes dans les garnisons (γραμματεὺς τῶν μισθορόοων ἱππέων, Actenst., 
5, 6, 7, τῶν μισθοφόρων πεζῶν, ibid., 11), soit aux différentes catégories de 
clérouques et catæques (τῶν κατοίκων ἱππέων, 6. g. P. Tebt., 1, 32, 1. 15); ils 
tenaient les rôles de ces corps et catégories. 

4-5. ᾿Αρσενι(κά), λαιχά, θηζλυχά). Nous sous-entendons σώματα, cf. P. Petr., IIL, 

93, col. VIT, II. 11-13. L'abréviation θη () pour θη(λύς) ou θη(λυχά) se retrouve 

dans ce texte et dans P. Petr. IT, 35 (a) cf. INT, 54 (0) (a). Quant au terme 

λαικά, nous ne τς en déterminer le sens. 

4-5. ΤΊ: θραμ] μένα, Le mot revient dans les fragments suivants; il désignerait 

des enfants, s'il s’agit de personnes ou d'esclaves ; des nent s'il s'agit de 

Do 

- OX : : vraisemblablement l'un des totaux relatifs au distriel de Thémistès ; 

τῆς ne se lisait nn au début de la ligne 8, où 11 ne ἘΠΕ 

que quelque traits illisibles 

Fragm. 2 18 >< 4 

μν[ην) χαὶ πί 
9 

y, θηλυ(χὰ) γμε / AI. 

ARTE 1 



79 PAPYRUS DE LILLE 

Au? k, θήλυ(κὰ) w06 / AT 

Ἰὰρσενι(κὰ) Ἄνη 

ὃ. 
lin 

9 »" 

10 τεθραϊμμένα vd [1 υοβ 
, 9 

+ l'uos 
en 5 : , 

l'ouô ἀνὰ) J + λφοβ 
CA 

] + Eud 

Ἰυλάχιον EH 0 cn 

« Dans la région du lac et... femelles 1630, total 33.. mâles... 

707... 13, femelles 645, total 1... mâles 707... 1045, femelles 

872, total 1917... mâles 1058... 3418... 42, total 3472, drachmes 

3472... 3144 à raison de 3 oboles par individu, drachmes 1572... 

drachmes 5044, phylacion, drachmes 9 ». 

1. Τοῖς περὶ Λὶμν(ην), cf. 5 ἐ. 27 : εἰς τὴμ παρὰ τὴν Δίμνην. 

5. ἴγ. Fin d’un nombre. On trouve un trait sur les totaux, fragm. 1,1. 4 

et fragm. 2, 1. 7. 

9-12. La 1. 12 nous donne le total des θηλυχκὰ avec une faute de calcul lou 

pour Tout. A la 1. 11 nous devons avoir le lotal des non ἢηλυχὰ (ἀρσενικὰ, 

τεθραμμένα etc.). On remarquera que la somme payée par mâle est la moitié de 

la somme payée par femelle. Dans P. Petr., II, col. VII Il. 11-12 on trouve 

4 oboles par mâle 1 1/2 obole par femelle. 

14. Duhaxtov, est pour nous obscur. Peut-être erreur pour φυλακχις τυκ ον, 

impôt déja connu. Wilcken, Gr. Ost, I, p. 402; P. Petr. 111 31 (ἢ I. 2, 9 etc. 
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Fragm. 4 4... 
| Ξ ᾿ 

| ἀραίεν(ικὰ) | 

ρος Onfauxa) 6[. Δ} 

ἀρσενίικὰ) υχ θη[λυχὰ) υ-{...} 
ἀρσε(νιχὰ) va [ τς. 

5 ἀρσε(νιχὰ) (a θηϊλυχὰ) € | /18] 

ἀρσεν(ικὰ) Σπ θηί(λυχά) Dr /oË ; 

ἀρσενικὰὴὺ β᾽ θη(λυχὰ β Je 

1.25 ὃς, Ç corrigé sur uv. bu) ὃ, Ῥᾶρ. 

L.4:7y corrigé sur Ç: 

Fragm. ὄ ᾿ ἀρ[σενικὰ) ΚΝ 

HE 1/2 Lever) τὰ) ἀρσενι(κὰ) à ὧ τ 10 ER) 

| θηλυχὰ ἌΣχα!ξ LE 

ἀρσενικὰ) Ν ἐπῆν θηλυκὰ ME À Âyuo Ἰ de <a va. 4 

5 ἀρσενικὰ} [Δι θη(λυχὰ) AE Cr ληιὰ δ 

Πλρμα 
19/08 

Fun blanc 

A Α 
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11. LETTRE RELATIVE AUX PASTOPHORES 

GHorÂn, 214. MILIEU DU III SIÈCLE. 
20 X 10. 

Fix d’une lettre relative aux pastophores du district de Thémistès 
(Il. 9 sqq et note), écrite vraisemblablement par un sitologue, à une 
date qui n'est pas précisément connue; l'écriture, une cursive 
épaisse et large, peut dater du milieu du πιὸ siècle, cf. P. Petrie, 
Il, pl. IV {1}. Le versement en nature fait par les pastophores ne 
peut être expliqué d’une manière tout à fait satisfaisante, Au point 
de vue géographique, il faut noter la réunion de Βουχόλων χώμη ἃ 
d’autres bourgs du district de Thémistès, et la mention d’une 
localité Jusqu'ici inconnue, Φέτρη. 

επί 
παστοφό]ρ[ο]ις [τοῦ τῆς] 
Κροχοδείλων πόλεωϊς Σαρα-] 

τῇ ᾽ μ 
πιείου, οἶσθα ὅτι εἶπας 

5 ἡμῖν σχέψασθαι πόσον 

τινὰ ἀνενηνόχασιν οἱ λοι- 

Toi παστοφόροι σῖτον * ἔστιν 

δὲ τὸ χαθ΄ ἕν : 
Fasc. II 

11 
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À 

D ἢ N 
10 Φέτρης χὸ, Αλεξάνδρου 

F Q 72 4 

Νήσου x, Κερχεοσίοεως Dé 
o p 

Πυρρείας 68, Λαγίδος νὰ: 

Λυσ 

ἘΞ --  : ὦ 

L. 13 : (Ποήχωμιας, pap. : Vous, cf. P. Petr.. Ill, 58, (ἡ, TASSE 

L. 14 : £ au-dessus de uÇ, qui ont été bilfées. 

« …. pastophores du Sérapéion de Crocodilopolis; tu sais que 

tu nous as dit de voir combien à peu près les autrès pastophores 

ont versé de grain; voici la liste en détail : 

À 1 
Bourg des Bouviers, froment, 61 (αν. 9 8 

Phétrè 24 

Ile d'Alexandre 94 

Kerkéosiris 47 

Pyrrheia 72 

᾿ À 
Lagis 57 = 

Lysimachis et Les Trois-Bourgs 79 

; Ὑ 1 
Soit au total, froment 365 8 

Adieu. » 

2. Sur les pastophores en général, cf. Otto, Priester u. Tempel, pp. 94-98, 

qui renvoie aux sources, οἱ P. Tebt., I, 298, introd. et n. 68, et 000 (descr:.). 

3-4. Le Sérapéion d'Arsinoé est connu à l’époque romaine; cf. Wessely, 

Die Stadt Arsinoé, p.41, extrait des Süzungsb, der. Akad. d. Wiss. in Wien, 

t'ICOX IN 
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" 

5-7. On ne voit pas à quel titre est payé ce σῖτος; on connait, il est vrai, des 

pastophores qui étaient Βασιλικοὶ γεωργοί, 

9 sqq. — Le Bourg des Bouviers se trouve dans des listes de villages 

appartenant au district de Thémistès, et est réuni dans d’autres à des bourgs 

du district de Polémôn; cf. P. Tebr., Il, App. Il, p. 374; toutes les autres 

localités ici citées semblent appartenir au district de Thémistès. — Phétrè 

était jusqu'à présent inconnue. — [L'ile d'Alexandre, dans le district de 

Thémistès, cf. P. Tebt., IT, App. IL, p. 366. — Kerkéosiris, cf. P. Tebt., 11, 

app. I, p. 383 : il est probable qu'il faut distinguer deux Kerkéosiris, l'une 

dans le district de Polémôn, connue par les papyrus de Tebtynis, peut-être 

le village moderne de Gharaq; l'autre dans celui de Thémistès; il s'agit 

vraisemblablement de celle-ci. — Pyrrheia, dans le district de Thémistès ; 

Che vbid., p. 400. — Lagis, dans le mème district; ibid., p. 386; Lysimachis, 

de même, 2bid., p. 387; Les-Trois-Bourgs, de même, cf. ibid, p. 405. — Les 

mots οἱ λοιποί, 11. 6-7, doivent donc s'entendre des pastophores du district de 

Thémistès. 

LARLEDTRE A ARISTARCHOS 

GHorÂn 201, 250-249 Av. J.-C. 

ἘῸΝ 20: 

GE texte est le premier d’une série de six lettres, envoyées ou 

reçues par un fonctionnaire nommé Aristarchos. Toutes datent du 

it siècle, la plus ancienne remonte à l’an 36 de Philadelphe (250- 

249 av. J.-C.), la plus récente à l’an 6 d'Évergète (242-241 av. J.-C.) ; 

deux d’entre elles ne sont pas datées. Pendant toute cette période, 

Aristarchos semble avoir rempli le même office; son rôle en matière 

financière montre que c'était certainement un seribe et probable- I 
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ment un topogrammate du district d'Héracleidès; cf. 18. Deux 

lettres sont privées, quatre sont officielles. On a trouvé avec elles 

quelques fragments de correspondance, appartenant peut-être à la 

même série, et on n’y rencontre aucun trait notable. 

Ce premier texte est donné par un fragment incomplet à gauche ; 

c’est une lettre adressée à Aristarchos par un fonctionnaire de rang. 

plus élevé. Elle concerne une terre de 100 aroures dont le revenu 

appartient à l'État, vraisemblablement un κλῆρος militaire ; peut-être 

s’agissait-il d’une confiscation après décès; cf. 411. 24 et suiv. et 14. 

» , τ \ - ᾽ -“ 

ς Δριστάρχω)] χαίρε ειν. ᾿Βμνήσθην σοι χαὶ παρόντι περὶ τῶν D (ἀρουρῶν) 
᾿ Ε ; 

ὅπως ἂν 

ἐπέσ]ταλχα οὖν πρὸς σὲ Πααδῶιν περὶ τούτων. [ΚΚαϊλῶς [οὖν π πο]ιήσεις 

7 , 4 7 

βασιλικόν ἐστιν τὸ ἐχφόριον. 

5 "Ésswoo. 

Au dos : APICTAPXOI 

«…… à Aristarchos, salut. Je t'ai rappelé verbalement l'affaire 

des cent aroures, pour que... 

propos. 

revenu est propriété royale. 

i 

3. To Μητροδώρου € 

VI, 1. 24: 68 (δ), L 5; 112 (g), 1. 9. 

Tu feras donc bien... 

Adieu. 

Je t'ai donc envoyé Paaboïs à ce 

au hameau de Métrodôros... le 

An 36, le 6 Mésoré. 

ἀρουρῶν) : On pourrait penser à la résolution ἑχατονταρούρων : la mention 

φόριον rend τῶν ρ (ἀρουρῶν) préférable. 

ποίχιον : il est connu déjà par P, Petr, TT, 65 (a), 1..8; 66 (a) 
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13. LETTRE D’ARISTARCHOS A CHRYSIPPOS 

GuorÀn 201. 244-243. Av, J.-C. 

35 X 9. 

LerrRe d'Aristarchos à Chrysippos, son égal ou son subordonné. 

Elle signale la négligence de Fagent d’un sitologue : son absence à 

empêché de recevoir le blé des cultivateurs dans un thésauros. 

᾿Δρίσταρχος Χρυσίππωι ον LORS ον νων αι à ete » 

ὃ παρὰ Nixwvos σιτολόγος οὐ συναντῶν, ἀλλὰ συμβαίνει, ὑποζυγίων 

πεντήχοντα 

ἐφεστηκότων χαὶ τοῦ σίτου χαθαροῦ ὄντος ἐπὶ τῶν ἁλωνῶν, μὴ εἰσδέ-- 

χεσθαι - χαλῶς οὖν 
[ ὌΝ , “-“ , re Ἂν ποιήσεις μεταπεμψάμενος Νίχωνα χαὶ συντάξας αὐτῶι ἀποστεῖλαι τὸν 

ὑπηρέτην 

5e χαὶ ἵνα μὴ εἰς τὸ λοιπὸν τοῦτο ἂν γίνηται [φρον]τῖσαι. 
” ΠΥ Ἢ ue” 

Esowso. L ὃ Φαρμοῦθι ιζ. 

L. 1: Après Γινομενο... traces de lettres très effacées. — L. 2 : 1. σιτολόγου. 

« Aristarchos à Chrysippos, salut... l'agent de Nicôn le Sito- 
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logue ne se trouvant pas là; voici ce qui se produit : cinquante 

bêtes de somme sont là, le blé se trouve nettoyé sur les aires, et la 

rentrée ne se fait pas. Tu feras donc bien de faire chercher Nicôn et 

de lui ordonner d'envoyer son hypérète et de faire en sorte que 

pareil fait ne se renouvelle pas à l'avenir. Adieu. An #4, le 17 Phar- 

mouthi, » 

es Chrysippos : il est légal ou le subordonné d'Aristarchos, le supérieur de 

icôn (IL. 4-5); peut-être est-il sitologue d’une toparchie. 

de ‘O παρὰ Nixwvos : Le sitologue où son agent reçoit le blé transporté sur 

l'aire et donne un recu aux cultivateurs; e. g. P. Amk., Il, 59; et 101 19 et 20. 

3. Τοῦ σίτου χαθαροῦ ὄντος : d'après M. RE pe res ΠῚ, p. 204, n. ὃ; et 

p. 209), le blé aurait été nettoyé deux fois : d'abord grossièrement à l’arrivée 

au thésauros, avant toute intervention du sitologue; puis plus tard par les 

soins du sitologue. M. Rostowzew infère l'existence de la première opération 

du paiement du κοσχινευτικόν; il ne donne pas de référence pour la seconde. 

Cette explication présente l'inconvénient de ne pas faire de place à la 

χάθαρτις, à moins que ce ne soit dans la pensée de M. Rostowzew le second 

nettoyage; mais les deux taxes χαθάοσεως et χοσχινευτικοῦ sont toujours men- 

tionnées dans l'ordre inverse dans les textes. Il est probable qu'il n’y avait 

qu'une seule opération, comportant nettoyage et criblage, avant la réception 

par le sitologue. 

Μὴ εἰσδέχεσθαι, Cf. P. Tebt., 1, 159 (descr..) : εἰσδοχή. C'est le terme technique 

pour le ἸΓΑΠΣΡΘ du σῖτος de l'aire au thésauros. 

4. Tov ὑπηρέτην. L’hypérète du sitologue est déjà connu par P. Tebt., 1, 186 

(descr.). 
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14. LETTRE D'AMMONIOS A ARISTARCHOS = ct 

GaorÂx 201. AU LIN AE 8 

16 X 12 et 16 X 12. 

Deux fragments, qui se complètent sans lacune importante, sauf à 

la dernière ligne, datés d’un an ὃ qui est celui d'Évergète sortie 

introd. C’est une lettre d’un certain Ammomios à Aristarchos sur 

la confiscation par l’État du xAñsos d'un épilarque décédé ; par son 

objet comme par certaines formules, elle est très voisine de 

Babel, 1, 81, de quatre ans postérieur ; elle est cepéndant moins 

concise. 2. Hibeh, 1, 81, notifie toute une série de décès survenus 

parmi les cavaliers clérouques dans différents districts de lArsi- 

noïte; ici on annonce la mort d’un clérouque de Pharbaitha en 

ajoutant à son nom et à son grade son origine; c’est une excel- 

lente illustration des Il. 20-27 de 4. Ce texte contient en outre, 

comme ?. Hibeh, 1, 81, l’ordre de confiscation ‘du χλῆρος et y Joint un 

avertissement relatif à la rentrée des ἐχφόρια; sur ces deux points, 

cf. l'introd. et le commentaire de P. Hibeh, 1, 81 et de 4. 

TS He PR re Αυμώνιος ᾿Αριστάρχωι χαίξρειν. Γέγραφεν ἡμῖν 

᾿Αρτεμίδωρος ὃ παρὰ Στρατίου τετελευτηχέναι 
Ï û Ἄ ϊ ᾿Ξ ͵ 

τῶν περὶ Φαρόαϊῖθα χατίχμεμετρημένων 
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μισθοφόρων ἱππέων ἐπιλίάρχην) Θεόδωρον Φανοχλέους Σηλυμόριανὸν, 

5 πῶν ᾿τεωνέως * ἀνάλαῤε δ᾽ Ξοὖν αὐτοῦ τὸν χλῆρον εἰς τὸ 

βασιλιχὺν, καὶ περὶ τῶν ἐχφοξρίων φρ)όντισον ὅπως συνάχθηι 
Η 

Ve 
Φ 

Φ 
Φ 

45: 

τ: 
πάντα εἰς τὸ βασιλιχὺὸν, ὡς τξ] |]. λόγου ὄντος. 

ἐν wso. Le, Φαρμοῦθι τη. 

L. 4: ἐπιλ(άοχην), γι Ραρ. --- L. 7: probablement . ἐἸγλόγου. 

« Ammonios à Aristarchos, salut. Artémidoros, l’agent de Stratios 

m’a annoncé la mort d’un des cavaliers mercenaires dotés de terres 

à Pharbaitha, l’épilarque Théodoros, fils de Phanoclès, de Sélymbria, 

du détachement d’Etéonéus; confisque donc sa tenure au profit du 

Trésor, et, pour les fruits, veille à ce que tout rentre au Trésor, 

ΩΡ ΡΝ ΤΟΣ, ἥντ Adieu. L'an 5, le 18 Pharmouthi1. » 

1-2. A en juger d'après 4, Stratios peut être un ἐπὶ συντάξεως des clérouques, 
ou encore un tactomisthe (?); Aristarchos appartient certainement au corps des 

scribes; cf. 42, introd.; Ammonios est un scribe supérieur à Aristarchos, 

cf. pour ces transmissions de notifications et d'ordres, P. Teb£., I, 30-2, où le 

fonctionnaire militaire le plus élevé est lo πρὸς τῆι συντάξει ; un Artémidoros est 

connu par P. Hibeh, 1, 81, en l'an 9 d'Évergète; mais il paraît être-un scribe. 

3. Dupéaïla, Φαρδῆθα où Φαρόαϊθος Koun, village connu à l’époque ptolémaïque 

et à l'époque romaine dans le district d'Héracleidès et probablement dans sa 

partie méridionale, près de Perséa; cf. P. Tebt., 11. p. 406. 

4. Μισθορόρων ἱππέων. Cf. 10, introd. et n. 1. — Ἐπιλάρχης. Grade de la cava- 

_lerie supérieur à l'ilarque; cf. Wilcken, G. G. A., 1895, p. 132 sqq. Trois sont 

déjà connus : Ammonios; P. Petr., ΠῚ, 11, 1. 15 (an 12 d'Évergète) ; Ergodatès, 

P. Petr., NI, 112 (2), 1. 17 (an 26 d’ Éverg.) τ: P. Magd., 1.1.1, cf. Wil- 

cken, don IV, p. 47 (ir° siècle). 
ΕΠ ΤῊ : de Sélymbria, ville de Thrace, sur la Propontide, ἘΠ hui 

Silivria. La proportion des Thraces dans les effectifs de l’armée ptolémaïque 
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était relativement élevée; cf. sur les relations entre la Thrace et l'Égypte, 
Perdrizet, dans Rev. Et. Anc. 1904, p. 158. 

5. Τῶν ‘Ercwvios. Éponyme mililaire, connu ΠΟ μα ἢ. Peir., IV, 11 11 45 
et 33 (an 12.d'Évergète) ; 21 (d), 1. 4 (an 21 d'Évergète); 112 ($), IL 17-18, 19-20, 
23, (an 26 d'Évergète); le détachement qu'il commandait comprenait vraisem- 
blablement des réguliers et des mercenaires, des cavaliers et des fantassins. 

᾿Ανάλαδε. Cf. pour la formule, P. Hibeh, 1, 81 ; et, pour la question de la con- 
fiscation, 4, notamment introd. 

6. Περὶ τῶν ἐχφορίων. Quand 165 κλῆροι font retour temporairement au Trésor 

les ἐχφόριχ de ces tenures sont perçus par l'État, à plus forte raison, quand il 

Sagit d'une confiscation; il semble cependant que ces fruits n’aient pas tou- 
jours été versés tout entiers au Trésor. 

15. LETTRE D'’ARISTANDROS A ARISTARCHOS 

GHoRÂN 201. Ὁ αν 1 

17 X 10 ct 13 X 10. 

Deux fragments entre lesquels 1l peut manquer au moins vingt 

lettres. — Ce texte concerne le paiement de 6 μναιεῖα qu'Aristandros 

devait à Aristarchos et qu'il n'a pu lui payer, parce qu'il les avait 

prêtés à un tiers. 

, ᾿Δρίστανδρος ᾿Αριστάρχωι γαίρειν. Ἧι ἡμέραι ..... ἐπιστολὴν περὶ τῶν S 

᾿ς μναιείίων), 
ς 1 - “ € à 7 ἃ or { \ \ f ἠιτοίμαζόν σοι. Τῆι δ᾽ ἐπαύριον ἡμέραι, Esufenere.... lo, dla] τὸ “ρέαν 

ἔχειν, X μνα- 

Fasc. II 1? 
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C4 ᾿ , LU ; “£ “, \ PER 

ιεῖα συνθεῖναι αὐτῶι, χαὶ οὐχ ἔφη πρότερον. [Θ᾽ μὴ χομίσηται " ὅταν 

γίνωμαι, παραχομιῷ σο! αὐτά. 

5 Ἕρρωσο. LS, Φαμενὼθ À. 

Au dos : APICTAPXOI. 

«Aristandros à Aristarchos, salut. Le jour où... lettre au sujet, 

des six mines, je te les préparais. Le lendemain, Hermaphilos (me 

demanda?) de lui fournir vingt mines parce qu'il en avait besoin 

.…. Quand done je pourrai moi-même aller vers toi, Je te les 

porterai. Adieu, An 6, le 30 Phaménoth. » 

1. Peut-être : ἢ: ἡμέραζι ἐδεξάμην τὴν παρὰ σοῦ ἐπισ]τ[ο]λήν. 

Μναιείων. Le μναιεῖον (ou μναεῖον), octadrachme d'or équivalait à la mine 

d'argent, cf. Bouché-Leclercq, Hist. des Lag., WI, p.277; Hultsch, Griech: τε. 

Rœm. Metrologie, p. 646-7. Sous Domitien, en 93, on voit un gage de 7 μναιαΐα 1/2 

d'or garantir un prêt de 2160 drachmes d'argent, ce qui donne le rapport 

1 μναιεῖον — 288 drachmes cf. C. P. R. x11 et le commentaire de G. Wessely, 

p- 42. 

2. ‘Eou . Un certain Hermaphilos était en quelque manière en relation 

avec Aristarchos, cf. 16 I. 4. 
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16. LETTRE A ARISTARCHOS 

GHorÂn 201. PHILADELPHE OU ÉVERGÈTE. 

15 1/2 X 12 1/2. 

BrouiLLox d’une letire adressée à Aristarchos. Elle concerne le 

paiement d'une taxe de trois chalques (τριχαλχία) par les indigènes 

de Sébennytos. On peut songer à l'explication suivante. Ierma- 

philos, sans doute un fonctionnaire, aurait fait l'avance des 

A0 drachmes de l'impôt. Aristarchos, pour une raison qui nous 

échappe, aurait demandé que les 40 drachmes fussent versées au 

Trésor ; mais Ctésiclès, qui semble être le banquier royal, ἃ déclaré 

que pour régulariser la situation, il était nécessaire que la somme 

fut versée à la banque au compte d'Hermaphilos. Il prie même 

qu'on l’avertisse, dès que Comôn aura levé la somme. Peut-être 

faut-il établir un rapport entre cette lettre et la précédente, où se 

lisait sans doute le nom d’Ilermaphilos, qui y figure comme em- 

prunteur de 6 μναιεῖα. 

| ΤΔριστάρχωι χαίρειν. ᾿Ενετύχομεν Krnstd kel 

ΠΡ: τῶν ἐν Σεδεννύτωι λαῶν περὶ τῆς (τρι)χ(αλχίας) * 
: 

5» ! A , \ N οὐκ ἔφη οὖν δυνατὸν εἶναι εἰς τὸ βασιλικὸν δια- 
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, " ΟΣ 

περὶ τούτου " ἀξιοὶ δὲ γράψαι αὐτῶι Κόμωνα 

τὸ 
Ὁ 
= TE 

Q- ὧν, LP] 
lon τὶ lo] O2 = x Qs τὶ [a O — 

Ὁ Ι JAN \ ἐγδεχόμενον τὰς pe (ὃ ι 
“ἷ US \ \ 1 ΕΝ . “ II \ δὲ 

ζούται οἱ λαοὶ τὸ κέρμα τοῦτο εἰς ἄριστον. {{ερι Ge 

τῶν λοιπῶν ὥς ἂν διοικηθῆι ἐπιστελοῦμιεν σοι. 

10 "Éscowco. 

Au dos : 

APICTAPXOI. 

: À TROP ARS Γ 
L. 2: peut-être π]ερὶ τῶν εν...... — X, Pap. 

«.…… à Aristarchos, salut. Nous avons eu une entrevue avec Cté- 

siclès au sujet des indigènes de Sébennytos à propos de la taxe 

des trois chalques. Il m'a dit qu'il était impossible que les 40 

drachmes fussent payées au Trésor, mais qu'il fallait les verser au 

compte d'Hermaphilos, et qu’il ne voulait pas entrer en désaccord 

-dessus avec toi; il demande que Comôn lui écrive quand 1] aura 

les 40 drachmes, puisque précisément les indigènes acquittent (ἢ 

au mieux cette petite taxe. Quant aux autres affaires, nous te ferons 

savoir comment elles auront été réglées. Adieu. » 

2. Ἔν Σεδεννύτω! : bourg du district d'Héracleidès; ef. P. Tebt., 11, Ὁ. 401. 

Aristarchos exercait donc des fonctions dans ce district et semble avoir plu- 

sieurs χῶμα: dans son ressort. 

Τῆς. (τριγχ(αλκίας). L'abréviation χ désigne généralement le τρυχοινικόν.. On 

pourrait supposer, à cause de l'article féminin, une double forme du mot : 

rerouvæi; mais cet impôt était habituellement payé en nature, cf. P. Tebt., Ἰ, 

GL (D), n. 307, p. 227; 89,1. 37. Nous proposons une autre résolution de l'abré- 

viation (cf. introd.), commé dans P. Hibeh, 1, 112, 1. 8, où x est transcrit par 

les éditeurs δωδεχαγαλχία, Il s'agirait alors d’un petit impôt nouveau (L. 8 xéoua) 
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de 3 chalques. Le calcul montre que 40 drachmes est la somme payée par 
640 contribuables. 

7. Εγδεχόμενον : ce verbe nous parait indiquer l'opération du percepteur ; 
Comôn serait peut-être un fermier. 

17. LETTRE DU PÈRE D'ARISTARCHOS 

GHorÂn 201. PHILADELPHE OU EÉVERGÈTE. 

49 X 11 

LETTRE privée, adressée à Aristarchos et à Miccalè par leur père. 

L'écriture est une belle onciale, malheureusement très effacée, qu'on 

peut assez précisément datér par le reste de la correspondance. Le 

texte est écrit perpendiculairement aux fibres. Au point de vue 

paléographique, le document est particulièrement intéressant ; on 

doit noter la forme de l'E, du ©, du k, du Pr, du Ξ, qui rappelle 

les inscriptions, et de l'A très apparenté à celui du Timothée, cf. 

aussi P. Hibeh, 1, 26 (pl. HI) et 88 (pl. X). L'ensemble fait songer 

au papyrus d’Artémisia. 

Ν τ , -» Pa \ 

NT Δριστάργωι τῶι υἱῶι χαὶ 

Μιχχάληι τῆι θυγατρὶ χαί- 

οειν. ᾿Απέσταλ[χ]ζ σοι Φίλωνα 

φέροντα ἐπιστολὴν περὶ σιτα- 



; Seth: 
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5 * pilou ὀχτὼ ἀρταῤῶν, ὧν xata- TS 

λινπάνει l'ooyovior τῆι θυ- ; : 

γατρί μου " χαταπλεῖ γὰρ εἰς Ὡς ; ᾿᾿ b 

| Φίλων ΡῈ ἜΜ 
᾿Αλεξάνδρεαν. Καλῶς οὖν | 4 
Ἃ ΄ EN LE Εἰ fe 
ἂν ποιησαις ὁους: αὐτῶι σὺυν- | 

« 

10 | ες βόλον του 

᾿ - … de χα Ὁ ἀσὴ αλλα δια 
L ᾿ Le : + di λως UU et] 

᾿ς 

: Lu L 
jrte ΝΣ oies . 

Lhiurey… ωι es | 
2 Ἢ \ \ 

Love εστιν δὲ πο 

à 15 | pion ἜΣ pare dEk. 

4 À Mo «παρ᾽ set ἔχειν Ξ νά ον {Ξ 

᾿ ἀϊπόσξιλον αὐτῶι :- 4 
À | wa εν NÉS SARA - “. 

θη ὁ σῖτος à παρ᾽ ὑμας. | D: 

Au dos :  AÏPIICITIAPXOI τς. 

« .... ἃ son fils Aristarchos et à sa fille Miccalè, sa 

envoyé Philon porteur d’une lettre relative à un peu 

8 artabes, qu'il laisse en dépôt à Gorgonion, ma fille; ear 

à Alexandrie. Tu ferais donc bien de lui donner un reçu d 
mr. } 

r 

᾿ ΤΡ 

Κ᾿ 
,. 
' 
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18. ORDRE DE PAIEMENT EN NATURE 

ELz-LAHOÛN 2. . EVERG. οὐ Puirop. 
15 K 6. 

ORDRE sous forme de lettre, comme il est habituel pour les 
paiements en nature ὉΠ ἄτη 1161 D. κεν. Π|, 86 οἱ 89, 
D beh, I, 74, -P. Fay. 16, 18 α et 18 b), adressée sans doute 
par un scribe à un sitologue (οἵ, P. Fay. 16, 18 a et b.). À signa- 
ler, comme particularité paléographique, l'extrême petitesse de 
l'omicron, réduit à un point. 1; écriture permet de placer le docu- 
ment dans la deuxième moitié du 1rr° siècle, en l’an 15 d'Éver- 
gète ou de Philopator. 

χεῖ [Ἢ]ραχλήη...] 

χαίρειν. Μέτ]ρ(ησον) 

5 Σώσῳ (πυροῦ ἀρτάθας).. 

τεσ« σ""αράχοντα 

ἑπτὰ uk, 

χαὶ μὴ χατάσχης 

αὐτόν. 

10 "Eppow(so) 
Lire Χοΐαχ!. 
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L. 6: Le τ semble corrigé sur un σ. 

τ. fls de. ἃ Menchès, fils ἀ᾽ Πέγβϑοϊοι.. salut. Verse à 

Sôsos 47 artabes de froment et ne le retiens pas. Adieu. An 15, 

le … de Ghoiac: » 

8. μὴ χοατάσχης . κατέχειν 651 employé assez souvent dans le sens de retenir 

un débiteur qui ne paie pas ses dettes. Cf. P. Amk 11, 1446 οἱ ὃν-- 

P. Εἰον. 61, 60. = P. Fay 109,.11 : μὴ χατάσχης Κλέωνα, 

19. REÇGU DE SITOLOGUE 

Εις ποῦν, 2. MILIEU DU I* SIÈCLE. 

18 X 12. 

Recu de 2247 artabes 1/2 de froment, délivré par le sitologue du 

dépôt de Pyrrheïa. Pour des reçus analogues, cf., pour l'époque 

tolématahe LA rt {{π| Er ροῦν l’époque romaine 
Ϊ Il ) ; 

᾽ 

P. Γαι. 81-83. Notre reçu est rédigé plus simplement que ceux 
ς 

de P. Amh.; ce n'est pas une ὁμολογία. L'écriture permet de pla- 

cer le document au milieu du πιὸ siècle; c’est une -cursive voisine 

de l’onciale, large au début des lignes, tassée à la fin. 



19. RECU DE SITOLOGUE oi 

Ἔτους ιζ΄, Dao τι. Παρὰ 

ΠΠετοόάσίτιοὶς το] σιτολογο ἮΝ ἐξ μά τα 
γτος 

τὸ περὶ ΠΠυρρε[(]α[ν] ἐργαστήριον. 

᾿Απολλωνίου] το 

4 
10 re. πυροῦ ΒΣμζ 2 

Ἡραχλείδηϊς ὃ ἀντιγραφεὺς] 

' 5 ΓΕ παρίὰ βασιλιχοῦ γραμματέως] 

ἰσυνμεμέτρημαι χτλ.......]} 

L. 4: peut-être εἰσίφερο]μένου ou εἰσ[αγο]μένου. --- L. 9. Après δωρεας, peut-être +. 

« An 16, le 10 de Phaophi. Délivré par Pétobastis, sitologue du 

dépôt de Pyrrheia. Blé versé par l'intermédiaire d’Asklépiadès, 

agent d'Apollonios l’épimélète, à Kerkéosiris, au nom de Sarapion, 

ancien régisseur du bénéfice de Kallixénès.. froment 2247 1/2. » 

3. Πυρρεία : dans le district de Thémistès; ef. notamment, P. Petr. I, 

117 (2) col. 11,11, 4; Kerkéosiris, dont l'épimélète intervient ici, est sans 

doute celle du district de Thémistès. 

ὃ. Τῆς Καλλιξέίνους] δωρεᾶς. Le caractère commun des terres ἐν δωρεᾷ, c’est la 

franchise de l'impôt, ce qui est contradictoire avec l'existence même du recu. 

Fasc. II 13 
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ici conservé. Si le versement en nature était ici le montant d'un impôt, il 

faudrait donc admettre que la δωρεά (qu'elle. ait été la simple jouissance des 

revenus où la propriété du sol) n’était pas nécessairement héréditaire et 

imprescriptible, qu’elle pouvait être viagère ou être confisquée et qu'enfin la 

3% ἐν δωρεᾷ conservait le nom d'un premier bénéficiaire, comme certains 

grands κλῆροι de P. Hibeh; même après avoir fait retour au Trésor, elle 

aurait encore formé un tout, administré par un agent particulier, qui serait . 

ici le προεστηχὼς τῆς δωρεᾶς, Sarapion. 

11. sqq. Gontreseing du contrôleur. Cf. P. Amh., II, 60 Il. 6 544. 

20. COMPTES D'UN SITOLOGUE 

GuorÂx 9. if SIÈCLE, 

2% X 11. 

Deux colonnes de comptes; il manque à la première deux ou 

trois lettres à gauche; la seconde est très mutilée à droite. Les 

versements sont quotidiens ; l'indication d'une localité suit celle 

du jour; les versements sont faits en nature : ce sont les pro- 

duits de la σιτιχὴ μίσθωσις, froment (Il. 16, 18, 20), lentilles (1. 31), 

évalués par conséquent en artabes de blé. Dans la plupart des 

cas, on déduit du versement brut le montant de deux taxes, 

pour obtenir le produit net; ces deux taxes sont les droits pour 

le nettoyage et le criblage des produits : κάθαρσις et χοσχινευτιχκόν; C'est 

donc l'opération indiquée dans ?. Tebt TI, 61 (δ). IL. θυ ΠΣ 

an ὧν ὑπολογεῖται.... εἰς τὰς χαθάρσεις χαὶ τὸ χοσχινευτιχὸν...; Cf. 72, 

11. 394 sqq.; elle est effectuée, pour la χάθχροσις seule, cbid, 93. 

Il. 4 et saepe; 9%, IL. 5, 15, 16, 300, 13, 1. 3. Toutefois les deux 
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textes les plus voisins de celui-ci sont 2. Tebt, I, 91 et P. Petr., 
HT, 83; ici comme là nous avons un fragment du journal d’un 
sitologue. Le village de Psya, déjà connu par ?. Magd., 94. 1. 2. 
π΄ 1 28, ΥἹ, 1. 80 : cf. ΠῚ (a) était situé dans le district 
d'Héracleidès. 

οι 

10 

15 

20 

Col. I 

lise: / y 18, Aormèr) λγ 
᾿Αἱρυώτης ᾿Αρυώτου παν λβ ,γ΄ ιβ΄ 1 

ΓΞ τῷ Ξε ἢ 

] 
χα(θάρσεως)) 2 γ΄, χοσ(κινευτιχοῦ) γ΄ / à ζ΄, λιοιπὸν) λα 2Υ1 
᾿Αγχῶφις Ὥρου καὶ Ναρρῆς ἀδελφός 

αν rS ιβ΄ { [κα(θάρσεως)] α 2 δ΄, χοσ(κινευτικοῦ) a (β 2 δ΄, λ(οιπὸν) πγ γ΄ μα 

αι Ξε 

Epluigrhos παν Ἔν 
Γ Ἰτοῦ θη(σαυροῦ) σπέρμα παν po) 
Pince παν ὅτε ἢ 
[κα(θάρσεως)] y 4γ΄, χοσ(κινευτιχοῦ) β [ε 4γ΄, λ(οιπὺν) ροὗ β΄ 
[1] ἐν Ῥύαι ὑπὲρ τοῦ δρυμοῦ 

[Αγ χῶφις Ὥρου μισ(θωτὴς) παν ue L | 
[κα(θάρσεως] α, χκοσ(χινευτικοῦ) 2 / #2, λ(οιπὸν) υἱ 
[Moploñs Πάσιτος χαὶ ΠΕεόρῖχις χαὶ 

[Μαρ]»ῆς Φανῆτος παν πε ” L 

[κα(θάρσεως]} α 2 γ΄, κοσ(χινευτιχοῦ) 4γ΄ / β β΄, λίοιπον) +8 2 
[Στοϊτοῆς Στοτοήτιος πυρ(οῦ) 10 G'] 
[κα(θάρσεως)] γ΄, χοσ(κινευτικοῦ) S'/2, λ(οιπὺγὶ) ιὸ τ΄ 
ἸΣτο]τοῆτις Νενημᾶτος πυρ(οὔ) va στα] 

[κα(θάρσεως) α] ς΄, χοσ(κινευτιχοῦ) 2 ιβ΄ [α 2 δ΄, λ(οιπὸν) ph) γ΄ ιβ΄ 
[Ὀννὥφρις ΠΕετοβάστιος ruo(oo) DZ τι, ἢ 
[κα(θάρσεως) à γ΄ ιβ΄, χοσ(κινευτικοῦ) β΄ [ 8 ιβ΄, λ(οιπὸν) ξ 2 +” 
[Ὀννῶ)ρρις Πάσιτος χαὶ Φανῆσις ἀδελφὸς 
Dial... ] LE L 



94 

30 

35 

40 

45 

90 

ὩΣ Text] DAT { | 

Ὧρος Φαλι.} 

Τοθοῆς Ὥρου δσρστης μὰν Ron) ne | 

᾿χοσ(χινευτικοῦ) γ΄ ιβ΄  αδ΄, δ πὸ LA Τ . 

PAPYRUS DE LILLE 

ΓΟ ΠΣ 

χα(θάρσεως) 4 γ΄, κοσ{κινευτιχοῦ͵ y 8'[/a δ΄ Al 

ἱ'Δρμιῦσις εἶ 

τούτου φιζ ι 

μισίθωτ ) (πυροῦ) tan LS 1 
ques er ll 
χβ Iakexov 

ns 

à ἐν Ψύαι 

Πετεσοῦχος [ 

Θοτομμοῦς | 
Τεῶς ᾿Οννώΐφριος 

Φανήσιος + 

Ἑρμάφιλος Al 

Weveü0ns ΦΙ 

τοῦ το | | 

χὸ ἐν LETTRES 

Μεστασῦτμις | 

Toboïros | 

.. τσωσις . ++ [πυροῦ] [ 

Vevñoic Pere? | 
χα(θάρσεως) av Ὑ 10: are) Y “ι΄ ἈΠ γ 74 

Πεχῦσις Στοτοζήτιος. : «ἢ | 

χα(θάρσεως) β ζ΄, nn α (β΄ Fa “ἢ λ(οιπὸν) τ᾿ 

Ἰμούθης Σιτοτοῆτος ἢ Mn Le ἊΝ 

Darñe Σισούχου | NH parte Ν Ὁ 10: 
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+R re Ἔ; 11, 14, abréviation non résolue ; — 7, signifie 

τι ἀφ᾽ Gv. — L. 98, interl. : addition de la 1" main. — L. 32: 

Col. I. . 

a ει pour le nettoyage [... . 

1 
. pour le ὉΠ τον νὰ. 

1 1 
τ total _ 3 19 3 12 

' reste ; | 83 

ar ôtès, f. d'Haryôtès do τ τὰ 32 Ὁ 3 19 

ὩΣ ΒΕ ἡ πὶ ἢ π : 1 1 

à déduire : pour le nettoyage 3 3 
| | τὸ 

pour le criblage Ἢ 

το Ἴ 
total : 1 δ 1: δ 

Εν 11 
5. reste : [91 9 3, 

Ur ι 
il ôphis, ̓  de Horos, et Marrès son frère. 86 τὸ 

# 

ν ΕἾ déduire er le nettoyage 137 

pour le criblage 1 

| LE RRUIE 11 
total : 2 5 ἢ ῶ 2 ἢ 

ὴ re 
ne 83 3 

7 
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Hermaphilos | ΠΕΡῚ ἰ 6 = 

. du trésor, semences ...  : 199 

dense êsis . 180 

ES 11 
à déduire : pour le nettoyage 3 23 

pour le criblage ὦ | 0 

total : :$ sil Σ 
2 3 

reste : e es 172 

[Le ..], à Psya-le-marais : 

Anchôphis, f. de Horos, fermier . . . . .. | 45 ; 

à déduire : pour le nettoyage 1 ε΄ 

pour le criblage : 

| total Ὁ Ὄ: | 15 

reste Ne PRE 

Marrès, f. de Pasis, Pébrichis et Marrès, 2 7 

f. de στ Ἐς NUE τέο τ. : 

x , de ᾿ 1 15 à déduire : pour le nettoyage 1 23 ‘af 

pour le criblage πὸ : : -.- 

πο τ ἸΟ . 3 2 300 

È reste : 82 k 



À. 

ès, f. de Stotoëtis, froment 
10 © d 

τ » Ψ: ̓  = τ 

à déduire : pour le netto yage 

| pour le criblage 

total : 

4 

à déduire : pour le nettoyage 1 

pour le criblage 

total > ἢ 

᾿ 

à : déduire : pour le nettoyage 1 

F à = | , Ε 

pour le criblage 

total : 9 

rs = p Le à à à ‘ ᾿ à 1 Onnophris, f. de Pétobastis, froment : 
nr : 

Se COJRO Ir 

= 20. COMPTES D'UN SITOLOGUR 

14 
Ce | NO 

Sie wie. 

NI 

14 
Ie | NI 

D = 
51 

Ni=| NI Je sie les 

wl= 

49 

Co] NO 

Sel 

02 
ND} OCR [a = 

sur L 
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Onnophris, f. de Pasis, et Phanèsis, son frère et 

| τ 1 

total : 4] 4: 

reste : À 33 9 

Ψ' 

2.1: «ἃ déduire » : indique le montant des droits retranchés du versement: 

Παν, cf. 11. δ, 6, 7, 8, 11, 14; cf. notes critiques ; peut-être l'indication de la 

nature du versement. NS 

10.. Ἐν Ψύαι; ef. 1]. 33 et 41; P. Peir. IL, 28, VI, 1. 30, cf. IT, (a) et P. Magd 

24, 1. 2 ont fait connaître cette localité, mais non son emplacement; peut-être 

n'élait-elle pas éloignée de l'Ile d'Alexandre ; cf. ibid: et P. Tebr, II, app. Π, 

p. 412. | ἡ 
Ὑπὲρ τοῦ δρυμοῦ, celte qualification est donnée à Hiéra Nèsos dans P. Peir., IL, 

83,1. 8. Pour le sens de δουμὸς, cf. P. Tebt. 11, 308, 1. 4 et la note d'où il résulte 

que ce mot désigne un fourré marécageux qui à l’époque de l'inondation peut, 

contenir du poisson, eten d’autres temps produit du papyrus, cf. d’ailleurs, 

P. Tebt. 11, app. 11, pp. 380-381 et p. 375-6. 
11. Νισι(θωτής) sc: ὀρυμοῦ. Cf. P. Tebt., 11, 308, 1. 4. - 18 

\ 23. La restitution [xx suppose un troisième nom; cf. I. 13-4: On peut 

. penser aussi à : παν ( ) ou à : μκισθίώτης, ; cf. 11. 2 et 11. 

25. Les chiffres des 11, 24-5 prouvent qu'il y avait ici un nouveau versement. 

29. Cf. 40 ; / τοῦ... On s’attendrait à trouver ici un total quotidien : τῆς ἡμέρας, 

est imposible ; τοῦ τόπου ne peut davantage être lu. ' ᾿ 
« 
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21. ἈΠΟ D'UN NAUCLÈRE 

Er-Lanoûn, 8. ΔΝ ον 4 
16X 5. 18 X 5. 

CE texte est le premier d’une série de quatre reçus donnés par 
les nauclères dont les bateaux transportent les grains. Trois 
d'entre eux datent d’une 26° année qui, d’après l'écriture, est 
celle d'Évergète ; le quatrième est du in siècle. Un document 
analogue a été publié dans P. Hibeh I, 98, cf. bid., 156: aux 
références données par les éditeurs, on peut ajouter : P. Lond. 
[M 256 (15 ap. J.-C.) P. Cairo 10,520 (315 ap. J.-C.), ?. Goods. 
14 (343 ap. J.-C); P. Cairo 10,520 étant inédit, nous le donnons 
ci-dessous, d’après une copie déjà ancienne de P. Jouguet et une 
photographie. 

Trois des reçus confirment par leur provenance l'identification 
de Ptolémaïs Hormou avec la moderne El-Lahoûn; cf. P. Tebt. 
Il, app. Il, p. 400. | 

La question des transports de blé en général a été traitée par 
M. Rostowzew, dans : Archiv., III, p. 201 sqq., ÆXornhebune τι. 
— {(ransport u. 5. sv. Ces textes semblent montrer que, contraire- 

ment à son opinion, le ναύχληρος n’est pas un entrepreneur de 
transports par eau; 22, Il. 5-9 et 28, 11. 5-8, prouvent que le vaÿ- 
χληρος οἱ le μισθωτής sont en principe des personnes différentes. 

D'autre part, 24 1. 4 confirme la lecture et la restitution és” [οὗ] 
Fasc. II l#£ 
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χζυ(δερνήτης)) dans 2. Hibeh. 1, 98, 1.. 18. et établit que le χυφερνήτης 
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et le naüclère doivent être également distingués. Les noms d'Hé- 

racleitos, 21, 1. 7, de Xénodocos et d'Alexandros, dans 20. Hibeh, 

Ι, 98, 1. 13, sont sans doute ceux de μισθωταί. Le nauclère n’est 

pas toujours un armateur; il n’est souvent que l'agent de l’'ar- 

mateur; le χυβερνήτης est le capitaine et pilote à la fois du bateau. 

Ces textes donnent aussi l'explication de l'expression μέτρωι 

τῶι πρὸς τὸ χαλχοῦν. Elle n'est pas synonyme de γαλχκῶι (P. Hibeh, 

I, 74, 1. et n. 2, avec réserve d’ailleurs); c'est l'abrégé de la 

locution μέτρωι τῶι πρὸς τὸ χαλχοῦν συμβεθλημένωι, € ἃ la mesure 

vérifiée sur l’étalon de bronze », qui est ici complète, 21, 11.23% 

25, 23,11. 23-25. Les mots τῶι πρὸς τὸ χαλχοῦν sont joints dans le : 

premier de ces passages ἃ μέτρωι δοχιχῶι, Ce qui donne ἃ δογικός 

le sens de « conforme à là mesure officielle »; οἵ. 2: Tebt. 

Ι, -5, nn 85 et P Ports, οὐ τ 

Deux fragments bien conservés, sauf le début. Le reçu, comme 

les suivants, est précédé d’un résumé, plus court que celui de 

P. Hibel, 1. 98. 

(Fragm. 1). : 

[{Ἑτους) xS, Μεχεὶρ] χε, 

[(ἀρτάῤας) τετραχοσ]είας nles-; 

[ἰσαράχοντα ὀϊκτὸ / vun 

ἔτους χς, Μεχγεὶρ 

5 χε. Ὁμολογεῖ ἭἫρα- 

χλείδης ναύχλης- 

ρος τῆς Ἡρακλείτου 

προσαγογείτος (ἀρταδῶν) l'e 

ἐμδεδλῆσθαι ἐπεὶ τοῦ 
À 
no 

10 τατὰ [Ιτολεμαξίτα 
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bouc ὥστε εἰς ᾿λλε- 
" 

[ξάγνντρεαν εἰς τὸ 

βασιλικὸν ἀπὸ τῶν 

γενημάτων τοῦ 

15 χε (ἔτους) deux Hox- 

χληοτόρου τοῦ ἀν- 

[τ]ιγραφομένο(υ) πα- 

[ox βασειλειχοῦ γραμ.- 

μα τέως περεὶ μα πέως περ 
20 [τὸ] ἐργασίτήριον ?] 

(Frag. 2.) 

μέτρῳ δοχειχῶι 
Ξ ΠΕ τὸ συμβεῤημένω 

25 πρὸς τὸ γαλχοῦν 
\ K ἰδ La 

kal σγυτάλῃ δεικαίχ 

χαὶ οὐθὲν ἐχαλῶ. 

au verso : ὑμὴ 

: 1, προτανωγίδος, — L. 10 : ! 

\ 

: L ἐγκαλῶ, 

« L'an 26, le 25 Mécheir, 448 artabes de. 

— L'an 26, le 25 Mécheir. Héracleidès, 

" ΞΞΓ 1 MER 
τ - LS 

. χατὰ Πτολεμαΐδα ] 

: L τῷ συμδεδλημένῳ. — L. 25 : |. πρὸς. — Τὰς 

101 

ἕρμου. — 

26 : L. σχυτάλη! δικαία!, — 

Total. 1448. 

patron du transport 

d Héracleitos, qui jauge 3,500 artabes, reconnaît avoir chargé au 

port de Ptolémaïs, pour les transporter à Alexandrie, au grenier 
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ne réclame rien. » 

τὴν ὙΠ nr la désignation du grain. 

8. Ted δ P. Petr. 111, 107 (a), 1. 2 et (d), 1. 

10. Τατὰ Πτολεμαείτα : El-Lahoûn, cf. introduction. 2 

15-6. FR bre figure avec le même titre dans les « 

suivants. 

23. Sur les mesures, cf. introduclion. 

24. CF. Archive. I, p. 80, 1. 11 où il faut restituer : συμδεδιοῖι 

22. REÇU DE NAUCLÈRE 

EL-LaAnoÛN, 8. 
14 X 7. 

l'Erouc) xS,, Dauevd0 ὃ, 

πυροῦ (ἀρτάθας) τ 

(sous) xS, Φαμενὼθ ὃ. | 

Ὁμολογεῖ Παρέμφις 



10 

20 

MD: x: 

& L'an 26, 

229. REÇU DE NAUCLÈRE 

γαύχληρος χερχουροσ- 

χάφης ἀχαράχτου 

Βχσιλίσσης, ὃ μισθω- 

πῆς ὃ 

pts, ἐνδεδλῆσθαι ἐπὶ] 

ποῦ χατὰ CZ ολευα- 

id ὅρμου- [ὥττε εἰς 

᾿Αλεξά “HEC εἰς 

γενημάτων 

τοῦ (ἔτους) χε διὰ 

Ἡρακλεοδώρου 

τοῦ sise) 

vou παρὰ (al sjhtno- 

corrigé sur Ç. 

le 4 Phaménoth, 300 artabes de froment. 
26, le 4 Phaménoth. Paremphis, nauclère du navire « 

103 

— [L'an 

Reine », 
sans emblème, (entrepreneur, ce même Paremphis) reconnaît avoir 
chargé au port de Ptolémaïs, pour les transporter à Alexandrie, 
au grenier royal, trois cents artabes de froment......… » prove- 

nant des récoltes de l’an 25, par l'intermédiaire de Héracléodo- 
ros, l'antigraphe du basilicogrammate . 
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5. Κερχουροσκάφης, MOt nouveau régulièrement formé de χέρ 

1, 82 1. 6 et 98 II. ά et 12 et Ρ. Magd., 871. 2 et de σκάφη Ρ. Loï 

{π|:- 
A 

6. ᾿Αχαράχτου. On trouve au contraire un vaisseau prie, 

P.-Lond. 11, 256 (a) 2 hs παράσημος ἴδις. 

20. Sur le sens de φορικὸς σῖτος, νὸς ὰ ἀγοραστὸς σῖτος, cf 5 

Archiv, LE, p. 211, π. ὃ. ὯΣ ἫΝ 

23. REÇU DE NAUCLÈRE 

EL LAHoOËÛN. ++ Du À 221 av. 

GXB6X8.6X 7. NES rar 

Trois fragments assez endommagés, qui se racco: 

manque. 

Fragm. 1. Ezcus Éxtou rot ἱκοστοῦ, 

Φαμενὼθ ἕχίτου), πυροῦ 

[ἀρτ᾽ἀθαξιὶς διαχο[σίϊας ἘΡΤΕΟΣ 

5 “Ἡρώδης γάμυχληρος χερ- 

χουροσχάφ φὴς Βασιλίσ- 

'σῆς" es οὗ es MER 
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Fragn. 2. [λογε]; [ἐϊμδεῤλῆσθαι ἐ- 

10 πὶ τοῦ χατὰ [rocheux 

ξάγδρεαν εἰς to βαχιλι- 

bp ἀπὸ τῶν “γί νηυά- 

ἰσιλιϊκοῦ γραμματέ- 

Fragm. 3. ὡς τὸ περὶ Du... ἐρ- 

20 γαστήριον πυροΐ 

τάῤας φοριχοῦ [δ [αἸκο- 

σϊίϊας πεντήχοντα 

| Zv μέτρῳ τῷ συν- 
MU Lee Vo} 

βεϊδλημένῳ πρὸς τὸ 

25 χαλκοῦν χαὶ [ahuira- 

fr [διικαίᾳ. [Ἔγραψε 
É νὸς ᾿ΑΪπολλωνίου 

L. 11 : ὠττε, ὦ corrigé sur e, le scribe commencait à écrire εἰς. 
L. 23 : Le signe / est corrigé sur un trait vertical. 

« L'an 26, le 5 Phaménoth. Froment 250 artabes. Total 250 ». 
Hérodès, nauclère d'un navire « Reine », sans emblème, dont 

l'entrepreneur est ce même Hérodès, reconnaît avoir chargé au 

port de Ptolémaïs, pour les transporter à Alexandrie, au grenier 

royal, deux cent cinquante artabes de froment..…………. provenant des 

récoltes de lan 25, reçues de Iéracléodoros, préposé par le basi- 

licogrammate au contrôle du grenier de Phy...., total 250, mesurées 



5-8. CF. 22 IL. 5-9. 

19-20. Cf. 24 11. 19-20. . 

21. Cf. 28 L. 20 et note. 

24. REÇU DE NAUCLERE Ὁ 

GHORÀN. | | πιὸ 510] ὌΝ 

EN PISCINES ON MECS 
4 

γε ᾿ | LA | ER ce 
QuaTRE fragments, dont un est mutilé, datant de l'an 

règne inconnu. La formule est voisine de celle de P. Hi 
᾿ à 

» Ÿ 

Fragm. 1. (ἔτους) 29, Μεχεὶρ. S. Ὁϊμολογεῖ ᾿Απολλόδοτο 

γαύχληρος ἔχειν ξ φαχοῦ. ἀρτάδας δισχιλίας 
#1 

[βασιλεύοντος Πτολεμαίου χ. τ. À... Ὁ Ὁ À 

FPT RER see LEVÉE 

[(ἔτους) x, Μεχεὶρ ς΄. Ὁμολογεῖ ᾿Απολλόδοτος] 



24. ἈΠΟ DE NAUCLÈRE 107 

Fraom. 3. γχύχληοίοὶς τοῦ .. |... te] ἢ ἰοὺς PSE θὰ Va 

» ! LA 6 x fer ς OL ἐφ οὗ χυδερνήτης [ὃ δεῖνα... 

5 “ét OS... 

ne 

Fragm. 4. ἀρτάῤας δισχιλίας [ὥστε εἰς ᾿Αλεξάνδρειαν 
Nys 

ασιλιχὸν χαθαο[ὰς, ἀδόλους, χεχοσχινευμένας] 
ἊΝ 

᾿ς EN “3 Ὁ“ 

Ὁ ἜΣ μέτρωι διχαίωι χαὶ σχυίτάληι δικαίαι... 

10 τῶι συμδεδλημένωι [πρὸς τὸ γαλκοῦν 

VAT RER 

L. 10 : Dans la marge, les restes de 4 ou 5 lettres devant τωι. 

« L'an 24, le 6 Mécheir. Apollodotos, nauclère, déclare détenir 
deux mille artabes de lentilles. 

(Sous le règne de Ptolémée... à... l'an 24, le 6 Mécheir. 
Apollodotos) nauclère du (navire, le «.... »), dont le pilote est 
(X...., déclare) avoir chargé sur ce navire (par l'ordre de N... 
sitologue de (....) deux mille artabes de lentilles provenant des 
récoltes de (... qu’il transportera à Alexandrie), au grenier royal, 
pures de tout mélange, (sans fraude, criblées), Jaugées à la juste 
mesure ct à la règle juste... vérifiée (sur l’étalon de bronze)... » 

3-4. Ναύχλη[ο]- τοῦ..., manque la désignation du vaisseau. 
6. Σιτολόγου, ΟΠ 11 5. τῷ 1. 116, 11: 5 sqq : ee nes τοῦ 

σιτολογοῦντίος.... τῶν περὶ] || Βούδαστ[ον] τόπων, ἀφ᾽ 09 mageikr]zey ἢ |] εἰς τὸν ἀγο- 
past... Dans P. Hibeh 1, 98 et dans 21, 22, 28, le blé est τ δ par les 

soins de l'agent du basilicogrammate. 

Fasc. II 
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12-13. Les traces d'écriture semblent être d'une seconde main; ici com- 

mençait vraisemiblablement la seconde partie (ὑπογραφὴ, subscriplio) du contrat. 

Appendice : P. Cairo, 10,520. 

Quelques passages de ce texte ont déjà été publiés dans fev. Cri- 

tique, 1904, 2° Sem. ἢ. 28, D 80. ἢ contient les fragments de trois 

reçus ; le premier, dont il ne subsiste qu'une ligne, donné peut-être 

par un μισθωτής, 56 réfère au second, donné par le nauclère, qui lui- 

même se réfère au troisième, donné par le pilote. Date : 315 ap. J.-C. 

CR | 
ἀχολούθως τῇ ἐχδοθείσῃ ὑπ᾽ [alto ἀπογῇ. 

ἄρ(ξας) ἜΣ Ἐπ ἀν De γαύ-Ἶ Le 

ἡσαρίωνος 
μ- = ς-- τὸ 

= = Ὁ 4 ΞΕ 7 τς τε 
εξ < ῷ) ὧν ἘΞ 2 ; 

r Ν , Fe ᾿ PS 
«. 

2205 πλοίου δηυοπίου πῆς Μαξιμιάνοπόλιεως; χαὶ Αὐρηλιοι, | 

Ν fi 

ων, Διόνυσος καὶ Σιλθανὸς ἀπὸ χωμὴης ἸΠἐζλα [Λυρηλίοις ἔπ: Βῆ-] 
: (SA 

χι χαὶ Ἰδοίτι χαὶ Πιῶνι καὶ ousis, ἀπαιτηταῖς ἀϊννώνης, χαίρειν. Παρέ-] 

ὑμῶν γχαὶ ἐνεθαλόμην εἰς τὸ προχ είμενον πλοῖον ἀπὸ χάνονος 
μ μη ! 

(0 (ἔτους) ἱνδιχτίωννος τΚ πάγου ἀχύρου ἈΠῸ DES RER ] 

\ 

τῶν λι(τρῶν) ρ (δηναρίων) pry ᾿ ἀπεσχήχαμεν δὲ - τὰ ναῦλ[α.....:..] 

10 ee Re αργίυρίου) (τάλαντα) ὃ - χαὶ ἐπερωτηθίέντες) ὡμολί(ογήσαμεν).. 

[Ὑπατείας τῶν δεσποτῶν)ὦ 

ἡμῶν Κωνσταντίνου χαὶ Λιχινίου Σεῤδαστῶν [τὸ τέταρτον, mois, Jour. 

Αὐρηλίοι ᾿Α-] 

μμωνᾶς ησαρίωνος πίαρ ἐλεύον nai παραδιέδωκα..... Λυρηλίωι ᾽'Δ-} 

<a 
FE) ------ SOC [ES | γικήτῳ ἤτοι ᾿Απολλωνίῳ Σιλθάνου ἀχ[ύρου..... A 

ἀχολούθως] τῇ ἐχδού εἰϊστῃ, ἢ 

15 Λύρήλιος ᾿Απολλώνιος Σιλθανοῦ ἐχεμψοῖτος, àmlo.......... χυόερ-Ἶ 

νήτης πλοίου σχαφοπλώρου ἀγωγῆς (ἀρταδῶν) φ, “““Ό.-: 

ἧς» υνη[τροπόλεως); Λυρηϊλίοις Ἰδοῖτι 

χαὶ How χαὶ 

᾽ ’ " . 

Λνίχητον ναύχληρον, ἀπ᾿ αὐτῆς «τῇ 
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Ἑρμείχ roi Βῆχι, ἀπαιτηταῖς ἀννώγης HAE SE BARS χαίρειν. Παρέλαβον) 

[π|ν [0] ὑμῶν xofi] ἐνεῤαλόμνην els τὸ] προχείμενον πλοίτον...... ἀπὸ χάνονος] 
20 [τῆς «0 (ἔτους) ἱνδιχτίωνος ἀχύρου δι τον Ἐν χὰὶ ποῦ “τς, | 

€... conformément au reçu donné par lui. 
Aur. Ammonas, fils de Bésarion, ancien magistrat de...….,armateur 

d'un navire publie de Maximianopolis, ct Aur.... ôn, Dionysos et 
Silbanos, du bourg de Pezla, aux Aur..….…, Bêkis, Iboïs, Piôn et 
Hermias, collecteurs de Pannone, salut. J'ai reçu de vous et chargé 
sur le susdit bateau, sur les taxes de la 19° année de l'indiction 
dans le 13° μαρὶι5...:.. (livres) de paille, 100 livres valant 113 (?) 
deniers; nous avons reçu le fret... . 5010 4 talents d'argent; et 
interrogés nous en sommes convenus. 

Sous le consulat de nos maîtres Constantin et Licinius, Augustes, 
le... Aur. Ammonas, fils de Bésarion, J'ai reçu et j'ai livré... à 
Aur. Anikétos et à Apollonios, fils de Silbanos.….. livres de 
paille... , Conformément au reçu donné par lui. 

Aur. Apollonios, fils de Silbanos Méchempsoïs, pilote du bateau 
scaphoprore d’un tonnage de 500 artabes . de... (représentant?) 
Parmateur Aur. Anikétos, de la même métropole, aux Aur..…. 
Iboïs, Piôn, Hermias et Békis, collecteurs de l'annonce du bourg 
46...., salut. J'ai recu de vous et chargé sur le susdit bateau... ; 
sur les taxes de la 19° année de l'indiction,..…. livres de paille... 

8. CF. Il. 10-11; et sur l'importance de cette date, Wilcken, dans : Archi. IH, 
pp. 135-6. 

16. CF. IL. 12-13 : ᾿Α] 4 » = L . _ 

ἰνικήτῳ ἤτοι, ᾿Απολλωνίῳ Σιλθανοῦ, 

Π 
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25. COMPTES DE TRANSPORTS PAR EAU 

GHORÂN. III SIÈCLE. 

15 X 20—15 X 21—5 Χ 8. 

Trois fragments assez mutilés d’un compte datant d'un mois de 

Mésorè. L'écriture est une belle cursive du 1° siècle, voisine de 

l’onciale ; les deux premiers, contenant deux colonnes, se font suite 

sans interruption dans la seconde colonne ; le troisième complète les 

lignes 21-30 du second fragment, col. 1. — Le compte est relatif à 

des transports par eau et se divise inégalement en recettes (Il. 1-8) 

ct dépenses (Il. 8-fin). Les dépenses sont celles de deux séries de 

transports (Il. 43-42 et 42-61). La première série comprend le 

voyage de Ptolémaïs à Héracléopolis, d'Héracléopolis à Oxyrynchus 

et retour, et autour du nome Héracléopolite; les dépenses se répar- 

tissent en deux catégories : les prix de fret (Il. 13-34) et les frais 

d'entretien (Il. 35-42); ces voyages commencent entre le 3:1.. ὕγ οι 

4 (1. 25) Mésorè et finissent le 11. La seconde série de transports 

va du 23 Mésorè au 5° jour épagomèéne, en deux périodes, l’une | 

de 6, l’autre de 7 jours; la division est chronologique, non géo= 

graphique comme dans la première série; les dépenses semblent 

y être classées en frais d'entretien {Π. 43-54) et ὀψώνιον οἵ φυλαχιτικόν 

(1. 54-60). Les personnes à bord sont désignées par le nom général 

de σώματα (ef. P. Petr: IX, 107, passim) ; dans les IL 13-67, ce sont 

des passagers, pêcheurs et calfats; aux autres endroits du texte, 115 
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ont dû être employés par le comptable, qui pourvoit à leur entre- 

tien; dans la seconde série de voyages, première période, un calfat 

et un soldat indigène sont distingués de 18 autres σώματα, dont 

la qualité n’est pas donnée; 1] ne faut donc pas penser au sens 

d’ « esclaves » qui ne conviendrait pas à tous ; ce devaient être des 

matelots ou des « dockers » employés au chargement des bois 

dont 1] est question I. 3. 

(1 frag., col. I.) 

[καὶ afp” ᾿Ανδρονίχου 

ἘΣ ἔχω εἰς τὴν 

ἰδιαχομιδὴν τῶν ξύλων 

ἰτῶν] εἰς τὴν σχεδίαν 

5 ᾿ «Μερορὴ β 

[χαὶ map] ᾿Αμεννεῦτιοἧς 

ἱτραπεϊζίτου Ε pu 
BEEN / DRE ἀπὸ τούϊτου ἀνήλωμα 

10 [... ποῦ. Ἀρχιτίβμου. 

εἰς Ἡραχλίέους πίόλ]ν ὁ λό- 

γος; 
[ναῦλον πλοίου τῶι ἀνα- 

[χομίσαντι τοὺς ἁλιεῖς 

15 [τοὺς γαϊυπηγοὺς ἐχ Πτο- 

[λεμαΐδ)ιος εἰς Ἡραχλέους 

[πόλ]ιν σώματα 16 Εα-- 

[v ἩἩραχλέϊους πόλει 

1-2 lignes 

20 [καὶ τῶι ἀνχπλέοντι 

(3° βαρ. ἐξ Ἡραξχλέους πόλεως (2e free. Seb 
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εἰς ᾿Οξυρύγχξων πόλιν] 

ἀπὸ δῇε δὶ Elos ἡ ἡμερῶν ε Εχ 

4 
er “ CNY: ae 

γαῦλοϊϊν rholsu τῶι 

περιπλ[έοντι] περὶ τὸν Ἥραχλε- 

[οπρλίξτην ἐϊπισχοπούμιενοι 

ΤΣ ἄχος ἐν τισὶν χώμαις 

ΠΥ ΤῈ ] τῆς ἡμέρας 36, 

[ἀπὸ δὲ] θ ἕως a ἡμερῶν y ES. 

εἰς Ce : 
\ 

[Καὶ εἰς τὰ ἐπ)ιτήδεια «ἢ οἷς σώμασιν 
ΓΝ mn - .0...] ἐχάστῶι τῆς ἡμέρας = 

[Ὁ ὃ,-Ἰ, ἀπὸ δὲ ὃ ἕως ἡ 

[ἐν τῶι Ἡραχ]λεοπολίτηι εἰς σώμα(τα) y ..- 

ἡμερῶν γ᾽ Hé 
MERE 

δ 
εἰς βαιζοεἷλ ἐν ἐχάστηι ἰσώματα ζ΄ 

α Jun, καὶ γαἸυπηγὸς 3 

Var \ δὰ ‘IL Ἂ AN 

Ἀχ'ι 0 παρα τοὶ ραχλείοου 

᾿ / 

μάχιμος ἃ ; σωματα x 

ἐχάστωι τῆς ἡμέρας = ᾿ ες J- 
UN M “ 

απὸ 9E LOS EWS χὴ 

ἡυερῶν ς Εμ ; νὰ 

ἄλλοις ιὸ ἀν(ὰ) = [ τῆς ἡμέρίας Ε ὃ .,-] 

ἀπὸ de χῇ ἕως ἐπαγομένων) 

ε ἡμερῶν ζ ΕΔ [BJ 
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LE y. 
55 ro: ᾿Ανδρονίχω! ὀψώνιον Ε x 

ET φυλαχιτιχὸν ἐν τῶι δ ὃν δ. 

60 ΕΘ 

εἰς τὸ αὐτὸ F sun [- Ἂ 

Praz. col. IT. ...NTat 

lou τῶι παρὰ 

Ἡραχλιείδου μαχίμω 

65 [FA τὸ 

LI. 1-20 : les lignes devaient être inégales (cf. 1]. 20 sqq.) et la longueur des 
lacunes de gauche peut varier. — LI, 8-9 : [λόγος] τοῦ ἀνηλώμοιτος, Smyly. Mais 
linterligne est assez étroit ; peut-être tout simplement un blanc. — LI. 20-21 : 
[ναῦλον πλοίουτῷ ἀνάγοντι] Smyly, qui suppose une lacune d'au moins deux 
ΝΠ Σ᾽; κατήγοντι Smyly. — L. 26 : « ou ς΄ — L. 43 : βαιζοεῖλ δηλ. TP: τὴ ΨΟΝ ἱ 
Cf. da note. — L. 63 Ἰλίου Smyly où 7τιμου. 

€. J'ai reçu d’Andronicos pour le transport des bois destinés 
au pont (?) le 2 Mésorè et du banquier Amenneus 120 dr. Sur cette 
somme, 1l ἃ été dépensé... compte d’Architimos..…. vers Iéracléo- 
polis : fret du bateau payé à celui qui ἃ transporté les pêcheurs ct 
les calfats de Ptolémaïs ἃ Héracléopolis, soit 14 personnes : 1 dr. 
ob. 1/2... à Héracléopolis..….. et à celui qui a remonté le fleuve 
d'Héracléopolis à Oxyrynchus, et retour à Héracléopolis, par Jour, 
4 dr., du 4 (Mésorè) au 8, soit 5 jours, 20 dr...; et dans le nome 
Héracléopolite, fret du bateau, à eclui qui à navigué autour du 
nome [éracléopolite..… ceux qui inspectaient. dans certains 
villages... par jour, 2 dr., du 9 (Mésore) au 11, soit 3 jours, 6 dr.; 
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total : 27 dr. 1 ob. 1/2. — Etpour l'entretien de 14 personnes par 

homme et par jour 2 ob., en tout 4 dr. 4 ob , du 4 ([Mésorè) au 8, 

[soit ὃ jours], 23 dr. 2 ob.: dans l'Héracléopolite, pour 3 per- 

sonnes : 3 [jours 1}, 3 dr.; total : 26 dr. 2 ob. 

«23. — Pour 3 barques, de chacune 6 hommes, total : 18 hommes, 

plus À calfat, plus le machimos. d'Héracleidès, total : 20 hommes; 

par homme et par jour, 2 ob., total : 6 dr. 4 ob., du 23 (Mésorè) 

au 28, soit 6 jours, 40 dr. — 9. _— Pour 14 autres, à raison de 

2 ob. chacun, par jour (4 dr. 4 ob), du 29 (Mésorè) au 5° jour 

épagomène, soit 7 jours, 3(2 dr. 4 ob.); total : 72 dr. 4 ob. — À 

Andronicos, sa solde : 20 dr.; plus, 16 droit de garde sur le 

fleuve... à Pékerkour! διὰ PU dr.; total : 22 dr. 

3. {Προσχομ]ιδὴν serait sans doute trop long ; peut-être [κομ]ιδήν. 

4. Ets τὴν σχεδίαν ; nous y, VOÿOns un nom commun à cause de la présence des 

calfats; peut-être est-ce une ville du nom de Schedia, comme celle du Delta; 

ef P: Hibeh, 1,410, 122 | 

13-7. Premier voyage; les pêcheurs et les calfats sont des passagers ‘il faut 

noter qu'ici rien n’est payé pour leur entretien; (cf. les dates, 1. 25 et 1:97}: 

15-6. Ptolémaïs Hormou, selon toute vraisemblance. Aujourd'hui El- 

Lahoun, cf. P. Fay, p. 12 et P. Tebt., I, Ὁ. 411 ; 11, p. 400 et suiv. et 21 introd. 

16-7. Héracléopolis, aujourd'hui Ahnas-el-Medineh. 

17.+a-c, 1 dr. 1 ob. 1/2; le prix n'est pas en relation avec le nombre des 

personnes à bord, non plus que ceux des 11. 25 (14 personnes, cf. Il. 35 544.) et 

33 (3 personnes, cf. Il. 39-40); il ne varie pas davantage de facon régulière avec 

le nombre de jours, (qui n’est pas indiqué ici d’ailleurs) : le prix de la journée 

est plus élevé pour le voyage de Héracléopolis à Oxyrynchus et retour (L. 24) 

que pour le tour du nome Héracléopolite (IL. 29-32). Nous n'avons donc pas ici 

un prix de passage, mais de fret. 

19. Peut-être le lieu du paiement; ef. 1. 34. 

-20-26. Deuxième voyage; cf. Il. 35-8 : 14 personnes à bord. 

22. Oxyrynchus, aujourd'hui Behneseh; plutôt qu’ ᾿οΟξύρυγγα, qui est un 

village du Fayoum. 

25. ‘Husowv ες le premier Οἱ le dernier jour sont tous les deux inclus. 

26. Cf. notes critiques; à rapprocher de la 1. 50; cf. ad. loc. 
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27-35. Troisième voyage; cf. 11. 39-41 : 3 personnes à bord. 
27. Plolémée, IV, 5, 20 : εἶτα xx) ὃ μέρος σχίζεται ὁ ποταμὸς ποιῶν γῆτον τὸν LEZ χλεοπολίτην γομὸν ξό΄ χῇ À” à”, χαὶ ἐν τῇ νήσῳ Νείλου πόλεως εσόγειος ξδ΄ χὸ λ΄. De même S{rabon, XVII, C. 809; et POELE 50 CE. L. 56. 
30. ᾿Επισχοπούυενο! ‘on ne peut rendre compte de la phrase au point de vue grammatical; peut-être pour ἐπισχοπου μένωι, | 
34. / + xG-c; ce total est celui des chiffres précédents, II. 17, 25 et 33: il n'y en avait donc aucun autre dans les lignes perdues. 
35-41. Frais d'entretien de 14, puis de 3 personnes dans les deuxième et troisième voyages. 

| 
36-40. Les chiffres sont restitués d’après ceux des IL. 25-33 et 36-40. 
42-50. Nouvelle série de transports, première période. 
42. Ky; sans doute le chiffre de la colonne du registre de comples. 43. Bzos]h, probablement βαι[οε]λ(υπίου) cf. P. Petr:, LI, 129, 1, 14, et les observations de M. Smyly. Ce mot désignerait une sorte de navire. 
45-6. Ὃ παρὰ τοῦ Ἡρακλείδου | μάχιμος; sur les patuoten général, ef. Schubart, Quaestiones, pp. 58 sqq: P.Tebr. I, App. I, p. 522; sur les fonctions auprès de certains agents de l'Etat. P. ΤΟΙ, LE 112 1:81:116, 1. 97 ; 121,1. 34: Héracleidès aurait été un de ces agents et aurait employé un ua/tuos à la surveillance des transports dont il s'agit ici: les IL. 62-65 Pourraicnt concerner la solde de ce μάχιμος, qui aurait été distincte du φυλαχιτιχὸν : cf. 1. 56. 
50-55. Deuxième période. | 
50.6, et cf. 1. 26: il est difficile d'expliquer ces chiffres; si ce sont des quantièmes, on ne sait à quel mois les rapporter. 
51 et 53. Les chiffres sont restitués d’après les autres données des mêmes lignes ; cf. note suivante. 
94. JF οὔ [-: Total des Il. 49 et δά. 
55. ΟΨώνιον : ce mot est employé spécialement pour la solde des corps de police dans P. Perr.. IIT, 64, (), 1. 10; (c), L. 9: 93, récio ΟΝ Π 17225 128, 1. 11; cf. note ci-après. 
96. Φυλακιτιχὸν : 1] s’agit ici, comme dans P. JHibeh., I, 110, 1. 81 de paiements pour les φυλαχῖται chargés de surveiller les bateaux; cf. P. Hibeh., 1, 54, IL. 30 sqq. : ἐμδαλοῦ δὲ αὐτὰ καὶ φυ-λακίτας οἱ συνδιχχομιοῦ- [τιν τὸ πλοῖον]. 
96-7. ᾽ν τῶι sl. ποταμῶι; peut-être manque-til un nom de lieu; cf. P. Petr.. D 0°, Col: III, 1. 20: ἐν τῶι [Β]ερενίκης τῆς γέας. ποταμῶι; peut-être le mot 

désignait-il un des bras du Nil, formés par l'Héracléopolite, cf. 1. 27. Les loca- 
lités inconnues des Il. 58-9 ne permettent même pas de savoir s'il s'agit du 
bras oriental, du bras occidental ou d’un canal secondaire. 

60. Total des 11. 55 et 59. 
1 Total général, dont les derniers chiffres à droite sont mal conservés: 

Fasc. IT - 
16 
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ent qu'aucun chiffre n'est tombé dans les lacunes du 

papyrus; si le bas de la col. I'est.complet, nous devrions trouver ici le chiffre 

+ oun-C, 148 dr. 1 ob. 1/2, total de tous les frais. Ce total peut être regardé 

comme celui du mois de Mésorè ou celui d’une affaire particulière : le trans- 

les totaux partiels montr 

port des bois. 

62-65. cf. 11. 45-6; peut-être le compte de sa solde. 

06. LETTRE D'APOLLONIOS A SON PÈRE 

GuorÂn 12. 
11° SIÈCLE. 

28 X 12. 

Levree relative à des arrangements concernant la terre à sésame 

et peut-être aussi les lacunes de la 1. ὃ empêchent de préciser 

ce point) des terrains d’une autre sorte. Le très mauvais état du 

1 

papyrus rend difficile l'établissement du texte. 

᾿Απολλώνιος τῶι πατρὶ χαίρειν. "ἘΠ γραψάς μοι πὲ ὶ τῆς εἰς τὴν σησαμείαν γὴ 

πολ τωι πατρ' χαὶρε γί 2: pt τῆς εἰς τὴν σησᾶμ., γῆς; 

\ -" » -“ À \ 4 - 

μάλιστα. δὲ περὶ τῆς ἐν Πατῶντι ᾿ αὐτὴ μὲν οὖν ἐστιν παντελῶς ἀπηρ- 

ἀκένη χαὶ ἡ χῴμη ἔρημος, διὰ τὸ πλείω céyoy μὴ βεδοέχθαι " τὴν δὲ λοι- 
J n ont 

wi ᾿ À (" n 

πὴν «γῆν; 

ἐτομκαάζω, εἰ μὴ ἀχολουθεῖς ἅπαντα χαθώς ἐστιν ἐπὶ τῆς διαγοαφῆς τοῦ 

AU 
= 

RATER 
ñ cel? io. 

Ὁ]  L σπόρου μεμισθῶσθαι τοῖς γεωργοῖς "ἐγ δὲ τοῦ --τ-ερτ- μέρους] 

ποτ ον τν.. βούλει χαὶ ἐν αἷς χώμα!ς ἐξέσται ἡμᾶς λαδεῖν χαὶ χρηματί- 

To 
casa à] 

οι 

— γττ γ---τι 

eo l'A] «ἢ 
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" \ - AE. 5. , ὴ 4 ἵνα / Ξε SN . ΕΝ [τὴν] παρὰ τοῦ βασιλικοῦ χορηγίαν, πἰεγερὶ δὲ τούτου τοῦ μέρους δεήσει ἐπισγ εἴν 

ἱξως ἂν] ἀάθωμεν περὶ τῶν .---..... σμένων εἰς τὸν νομόν. 

Au dos : ATOAAGWNIGI, 

« Apollonios à son père salut. Tu m'as écrit au sujet de la 

terre à sésame, celle de Patôntis en particulier. Elle est tout à fait 

en friche et le village déserté parce qu'il n’y ἃ pas eu d'inondation 

depuis trop longtemps. Quant au reste, je vais le mettre en état, 

à moins que tu ne te conformes entièrement aux prescriptions de 

la διαγραφή des semailles pour l’an 15 qui porte location aux cul- 

tivateurs. Pour ce qui est de ...... tu veux et dans quels bourgs 1] 

nous sera possible de prendre et d'enregistrer ce qui est fourni par 

le Trésor. Au sujet de cette partie d’ailleurs il conviendra d’at- 

tendre que nous soyons renseignés sur les... pour le nome. 

Adieu. An 14, le 7 Tybi. » 

Au dos : À Apollonios. 

1. Toi πατοὶ : le père s'appelle aussi Apollonios, cf. l'adresse au vereo; ce 

doit être un fonctionnaire. cf. 1. 4. 

2. Πατῶντι : l'orthographe du nom varie : Πατσῶντις, Πατσῶνθις, Παστῶντις, 

Παθῶντις, village que Grenfell et Hunt placent entre Caranis et Philadelphie, 

non loin de Bacchias, cf. P. Tebl., 11, App. IT, p. 39%. 
3. Διὰ τὸ πλείω χτλ.. Cf. l'emploi des mots ἔμδροχος et &630:/05, notamment celui 

du dernier dans les rapports du comogrammate Menchès pour Kerkéosiris 

(P. Tebt. I); ce risque était prévu dans les baux à ferme et était une cause de 

dégrèvement (cf. P. Magd. 3. 11. 4-5 et Waszynski, die Bodenpacht, pp. 132-135 

sqq). Il y a là un témoignage intéressant sur la décadence des bourgs. 

Λοιπὴν : Le reste, par opposition à la terre de Patônus, dans les limites d'une 
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circonseription territoriale inconnue, mais administrée à un litre quelconque 

par Apollonios le père. 

4. Διαγραφὴ : dans le sens général de liste; c’est sans doute en même temps 
ï ᾿ 5 

un ordre de distribution ; peut-être en a-t-on un exemple dans 5, 

27. LISTE DE NOMS PROPRES 
CA τὸ ς- δας 2.Δ47 

GHoRÂN ἅ. ÉverG. οὐ PuiLop. 

13 τ 11. | 

Liste de noms propres, ceux des membres d’une famille et dé 

leurs esclaves. On ne sait à quelle occasion elle est dressée; mais. 

le fragment de code concernant les esclaves, 29, a été trouvé dans 

le même plastron et l’on est tenté de supposer que notre liste de 

noms est une pièce d'un procès intenté à un des esclaves nommés, 

dans lequel Leptinès, son maître, se serait trouvé impliqué. D'après 

l'écriture, une cursive nette et large, le papyrus peut être daté de 

la deuxième moitié du τὸ siècle; on lit sur un fragment trouvé 

avec lui et écrit de la même main : Lu, M] . Il faut sans doute 

placer le document en Mécheir ou Mésoré de l'an 15 d'Évergète 

ou de Philopator. 

ETTIVNS ισίδης, τῶν Koateocu, Λεπτίνης, Πισίδη Κρατέρου, 
\ ea πον ἘΠῚ ἢ, 

διιοιρίτης καὶ γυνὴ αὐτοῦ Ἡδύλη, 
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χαὶ dot [λαυχίας,. Μοιρίχων, Νίχανδροος, 
5 Θεόφιλος nai θυγάτηρ Βαία /. ς 

Λεύχων 

Χρύσιππος 

Στύππαξ 

10 Δρίμαχος 

᾿Απάρτων 

Πυρρίας 

᾿Αρτεμίδωρος 

[.].αὔϑαιος 

ΓΞ ὩΣ 
. 

Δάφνις 

᾿Εμπόριον 

᾿Αῤρόν | VAE 

χαὶ ἐν tot Ἡρώωι 

τῶι πρὸς τῆι πόλει 

ἄλλος Σεμθεὺς 
manque une ligne traces d’une ligne suivante 

Fragm. VOLSIN. 

Lu, M] 

διλεί 

δ: ς, négligence du scribe. La famille est composée de sept membres. L. 9 : Après le signe , le total 1 a été oublié. 

€ Leptinès, Pisidien, du corps de Cratéros, double-solde et sa 
femme Hédylé, et ses fils Glaucias, Moiricôn, Nicandros, Théo- 
philos, et sa fille Baïa, soit... six personnes. 

Et ses esclaves 

Leucôn 

Chrysippos 
Styppax 

Drimacos 

Apartôn 

Daphnis 

Emporion 

Abron 

soit 13, soit 6, soit <19> personnes. 

Et dans l’Hérôon 
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Pyrrhias voisin de la ville, | 

Artémidoros _ esclaves ς 

ΤΟΣ Totoës 

ARS ΑΝ re -Semtheus 

un autre Semtheus. 

3. Διμοιρίτης. Pour le sens du mot, cf. Arrien, Anab. 6, 9, 3; 7, 25,3; ete us 

tout P. Oxy, HI, 409, L. 28, (fragment du Κόλαξ de Ménandre) avec la glose : 

διμοιρίτης " ὁ διπλοῦν λαμόάνων τῶν στρατιωτ(ῶν) μισθόν ; οἵ. aussi διμοιοία, double 

solde, Xén. Lac. 15.4; Hell. 6,14. 

Τῶν Κράτερου : éponyme, chef de détachement militaire, jusqu'ici inconnu. 

28. REGISTRE JUDICIAIRE 

GaorÂn Z. Ill® SIÈCLE, 

20 X 12. 

REGISTRE d'affaires judiciaires sous forme de journal ; ci: Fou- 

cart, Rev. Arch. IV (1904), pp. 157-171. | 4 

Le fragment provient du même plastron que les extraits de. 

code 29. | 

L'écriture est la même, une eursive régulière et déliée. On peut 

comparer P. Petr., IX, 21 et P. Hibeh, 1, 30 qui sont rédigés d’une 

manière plus explicite. Nous ne saurions dire si les affaires dont 1l 

s’agit ici sont portées devant un fonctionnaire ou devant un tribu- 

+ 
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πα]. Dans le premier cas, ce fonctionnaire ayant une compétence 

judiciaire serait le stratège (cf. ἢ. Taubenschlag, Archi, IV, 

pp- 2-36; Bouché-Leclereq, Æist. des Lagides, IV, p. 200, n. 2) ou 

lépistate du nome (cf. ἢ, Taubenschlag, loc. cit., pp. 28-31; 

Bouché-Leclercq, Loc. cit., p. 233) ou l’épistate du bourg ou un des 

fonctionnaires du bourg (cf. R. Taubenschlag, loc. cit., pp. 35-40; 

Bouché-Leclercq, loc. cit., p. 346, n. 2). Le fait qu'il donne un 

arbitre, 1. 11 : ἐδώχαμεν μεσίτην (au cas où le pluriel serait empha- 

tique) semble exclure les fonctionnaires du bourg et en particulier 

Pépistate, simple juge de paix, dont le rôle semble se borner à 

une tentative de conciliation des parties (οἵ, L. Boulard, Les ins- 

tructions écrites du magistrat au juge-commussaire, ch. v, pp. 95-96, 

n. 2). Si au contraire le journal émane d’un tribunal, ce qu’on 

pent être tenté de croire d’après les pluriels, ἐφ᾽ ἡμῶν 1 7, ἐδώχαμεν 

1. 11 et ἐφ᾽ ἡμᾶς 1. 16, il ne nous est pas possible, vu le très mauvais 

état du texte, de préciser si c'est celui des chrématistes ou des 

laocrites, ou encore le tribunal des dix, connu depuis P. Petr., HT, 

21. (cf. R. Taubenschlag, loc. cit., p. 12, n. 2; Bouché-Leclercq, 

Hist. des Lagides, IV, pp.-238 sqq.). À gauche, traces insignifiantes 
τ r , 2 L τι 14 une colonne précédente, d’une écriture plus appuyée. 

4 

Διενγυήθη Nexraruuél 

Ti αὐτηῖ.... καταγτὰς Dre. 

5 .. ἂν παραγένηται ἢ ἀποτείσειν τὸ 

Juevov(. τ. πεν: ] ἢ τὸ ἀν 

, \ 
GTA 

Τηῖ αὐτηῖ. Ἐλθόντες ἐφ᾽ ἡμῶν ὃδελε... 
n l ? ἯΙ 0 
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10 

15. 

20 

L. 3 : Traces de lettres qui ne semblent pas avoir été τοῖν. 
- LL 14-15 : Ασχληπιχξην, écrit deux fois par négligence ον 

L. 16 : Κθ, θ corrigé sur ἡ. 

L. 21 : D'après les traces de lettres qui affleurent, il semble qu'il faut ΟῚ 

[[ομ]ογένης plutôt que [Δι]ογένης. τὰ ἅ 

151. 2132). AE restituer οἱ ἴον) ται ; Nc 

« Le 2, 

nds 
(Tr αὐτῆϊ. Καταστὰς Χρύσιππος πράχτίωρ à-| 

PAPYRUS DE LILLE Ἂς 

εν, ἐγχαλοῦσιν ἀλλήλοις, [π]αραγείνη] - 

σονται ἐν ἡμέραις τ - Μίχυθος Νεν.εἰ 

Ὄρος Δα: Ἴδε... Κλεοκράτης ΚΚατο se IA 

AUUEY μεσίτην Aweli luvlo| (LE Q (Es εἰ 
ἃ 

l'A) lan O2 €- 

γάγχασθαι καταδαλεῖν τἀργυριχὰ ᾿Ασχλ[ηπιάδην ? 

[Α]σχληπιάδην Δωρίωνος. 

x, mn 

ἐφ᾽ ἧμας 

᾿Ανῆλθον Ζώπυρος χαὶ Κράτιπ ππος οἱ ἐργίά-] 

ται περὶ τῆς λείας τῆς γεγενημένης | * 

στ τσ τῆι Ἡρακλείδου. Re ὀνό-] Re 

ματα Ναυσίμαχος Τασευθωῦτο ος ἢ χαὶ] 

l'Epuloyévne Θαυῆτος ἀντι 
ται εὑρεθῆνα! τὴν λείαν οἵ 

ἔλεγεν MYATIH αν. τὴν ἀν π΄ ἜΣ 

“ 

L 

À été cautionné Nectatumb.... malfaiteur.… | ΦὋΞ 

Le même jour... s'étant présenté, 818... comparaîtra, ou bi J 
: 

payer... ou bien... ι 

Le mème jour. Étant venus devant nous, les... s’accusent récis 
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proquement, 115 comparaîtront dans les dix Jours; ce sont : Michy- 
thos, fils de Men..…., Hôros, fils de Da..…., Cléocratés, fils de .…, 
nous leur avons donné pour arbitre Doriôn, fils 46... 605. 

Le même Jour. S'étant présenté, Chrysippos, practér, (demande) 
qu'on force à verser l'argent Asklépiadès, fils de Doriôn. 

Le 29/18 

Sont venus devant nous Zopyros et Cratippos, manœuvres, au 
sujet du pillage commis ἃ... Noms : Nausimachos, fils de Tasem- 
thous () et Hermogène, fils de Thaues… que le pillage a été 
découvert. 

2-3. Première affaire relative à une caution. Pour les cautions, cf. P. JHibeh, 
1,41, 52, 92 et οὔ. 

4. Καταστὰς, c'est le terme employé pour dire : se présenter devant les juges ; 
cf. P. Petr., III, 30, 11. 2-3, où il s’agit d'une comparution devant le stratège; 

Gradenwitz, Archie, 11, p. 576 et la remarque de Taubenschlag, cbid., IV. 

p. 15. 

7. Contestation entre plusieurs personnes; comme il y a accusation réci- 
proque, on décide de la terminer par un arbitrage. 

13. Il ya des πράχτορες au service des particuliers (cf. entre autres P. Hibeh, 

34, 1. 7et la n.) et au service de l’État (ibid. et Wilcken; Gr. Ostraka, 1, 

pp. 564 544. Mais l'expression τἀργυρικὸ nous fait penser qu’il s’agit ici d’un 
impôt. 

16. Peut-être une double date, d'après le calendrier macédonien et le calen- 

drier égyptien. 

18 Sur le sens de λεία, cf. L. Wenger, Archiv, II, p. 487. 

19. Ev τῆι Ἡρακχλείοου. On pense à la restitution μ[ερίδι, mais d'habitude, 

après le nom du bourg, on trouve la formule τῆς Ἡραχλείδου μερίδος. D'autre 

part, nous ne connaissons pas de χώμη de ce nom et la présence de l'article 

féminin empèche de songer à 1 ἐποίκιον ‘Houxheidou. 

Fasc. Il 1 



124 PAPYRUS DE LILLE | + 

29. FRAGMENT D’UN CODE 

GHORÀÂN 2. : ΠΙ6 SIÈCLE. 

26 Χ 12. 

CE fragment nous donne [δὲ restes de deux colonnes écrites de 

la même main que 28. L'écriture est parc allèle aux fibres. La pre- 

mière colonne est complète, sauf aux endroits où le papyrus a été 

arraché. De la deuxième colonne manquent le haut et toute la par- , 

tie droite. La partie gauche va en s’élargissant vers le bas, où 

l’on peut faire avec une vraisemblance voisine de la certitude, les 

restitutions qui comblent les lacunes. Les lignes devaient avoir 

dans cette colonne 22 à 24 lettres en moyenne. 

Le document se compose d’une série de paragraphes, tous ref 

tifs à un même sujet : un procès intenté par un homme libre à 

l'esclave d’un autre homme libre. Tout y est prévu : premier pro 

cès intenté à l’esclave lui-même (Col. 7, 11. 1-3); appel interjeté 

par le maître et pénalité, s’il est condamné ({|. 4-12); limitation 

des droits du maître sur l’esclave, (11. 13-18;) témoignage des 

esclaves {{L 19-26); marche à suivre dans l'introduction d'une. 

plainte contre le maitre d'un esclave coupable (Col 7, ΤᾺΣ 

Col. II, init}; moyens d'exécution, au cas οἷ le maitre de. 

l'esclave accusé perd le procès (Col. 77, fin). Le fait que la marche 

de l'affaire est suivie dans tous ses détails, que tous les cas sont. 

envisagés, les pénalités spéciales indiquées, le retour de la for- 
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mule ἐὰν δὲ οὐ des impératifs, semblent bien marquer que notre 
texte est une suite de dispositions légales, un extrait d’un code 
en vigueur en Égypte. 

Une chose est remarquable d’abord, c'est qu'il existe entre ces 
dispositions et les lois athéniennes des ressemblances tout à fait 
frappantes. En Égypte et à Athènes, les péripéties de l'affaire 
sont les mêmes, les mêmes démarches sont nécessaires pour 
Pintroduction de la plainte, le témoignage des esclaves est admis 
sous les mêmes conditions, le juge prononce les mêmes péna- 

hités. Bien plus, nous trouvons ici les νομοφύλαχες, Magistrats 
bien connus en Attique. Ils s’appelaient les Onze au 1v° siècle et 
ne prirent ce nom de nomophylaques qu'à partir de Démétrios 
de Phalère, et peut-être sur sa proposition. Cf, Meier-Schæmann, 
der attische Process. pp: S1sqqg. En somme, sauf quelques diver- 
gences de détail, relevées en note, nous pourrions croire que ce 
fragment contient des extraits de code athénien, si nous ne con- 
nalssions sa provenance οἱ si nous ne lisions au bas de la 
Col 11 : εἰς ᾿Αλεξάν[δρειαν. Il paraît du moins bien certain que, 
sinon le code, du moins les dispositions particulières relatives 
aux esclaves, que nous avons ici, sont d'origine grecque et, plus 
précisément, athénienne. Cette influence d'Athènes sur la civilisa- 
ton hellénistique n’a rien en soi que de naturel; ct, en ce qui 

concerne particulièrement les Lagides, les règlements de la colo- 
nisation militaire en Égypte semblent bien avoir été empruntés 

aux clérouchies athéniennes; cf. Bouché-Leclereq., list. des 

Lagides, WT, pp. 231 sqq. 

Peut-on préciser davantage Ja nature de notre texte? Nous 

croyons la chose possible. Les lois en vigueur sous les Lagides 

sont en effet de deux sortes : il y ἃ oi τῆς χώρας νόμοι et οἱ πολιτιχοὶ 

γόμοι. Les premières sont les anciennes lois indigènes, restées en 

vigueur après la conquête pour toutes les dispositions que les 

πολιτιχοὶ νόμοι et les ordonnances n'abrogeaient pas. Les secondes, 

ce sont les lois gouvernementales établies par les Lagides, elles 
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peuvent être complétées par des ordonnances et des règlements ἕ 

προστάγματά, διαγράμματα; cf. Bouché-Leclercq., Histoire des 

Lagides, IV, pp. 75-76. Or, il n’y a pas apparence que notre 

code, avec ses imitations si frappantes de la loi athénienne, soit 

un extrait des τῆς χώρας νόμοι; nous sommes donc autorisés à y 

voir un fragment des πολιτικοὶ véux. M. Bouché-Leclercq croit 

même quil est possible d'attribuer notre fragment à Démétrios 

de Phalère. Selon lui, l'influence d'Athènes n'aurait pas été seu- 

lement une action à distance; elle se serait incorporée dans un 

homme d'État qui, venu d’Attique en Égypte, aurait continué 

auprès de Ptolémée Soter son rôle de législateur, comme Paffirme 

Élien, Var. Hist., IN, 17 : νομοθεσίας ἦρξε (cf. Comptes-rendus de 

l'Acad. des Inscr. 1908, séance du 17 janvier). Voici d’ailleurs ce 

qu'il ἃ bien voulu nous écrire au sujet de cette très pénétrante et 

très séduisante attribution : « L'indice le plus significatif me paraît 

être la mention des vouspihaxes, titre et fonction empruntés à la 

Politique d’Aristote, dont Démétrios de Phalère, disciple et ami 

de Théophraste, peut-être auditeur d’Aristote lui-même (jusqu’en 

323 av. J.-C.), devait admirer la doctrine. Cette doctrine, 1l fut à 

même de l’appliquer à Athènes et à Alexandrie. ἃ Alexandrie, il 

y avait urgence à régler la condition des esclaves, les mœurs 

grecques ne s’accommodant pas sur ce point des coutumes indis 

gènes. Ptolémée Soter, ayant sous la main un homme d'État et 

l’honorant de sa confiance, a dû l'utiliser, ce me semble, pour cet 

office. Que Démétrios ait pu légiférer au nom de Ptolémée, je n’en 

doute pas; qu'il l'ai fait, la est l'hypothèse. En somme, cela revient 

à dire que je considère le transfert des νομοφύλακες d'Athènes ἃ 

Alexandrie, comme la signature de Démétrios de Phalère, — d'au= 

tant qu'à mon sens, les νομοφύλαχες différaient des Onze, non seus 

lement par le titre, mais par les attributions. » Enfin, M. Bouché- 

Leclereq nous signale aussi que Phanostrate, père de Démétrios, 

passait pour avoir été l’esclave de Timothée. Ce détail expliquerait 

alors que Démétries se fût particulièrement intéressé aux esclaves. 
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Cole]: 

sn À ne 

Edv δέ τις περὶ ἀδικήματος -Erélo|u] 
“ LA LA , LA 

οἰχέτηι ὄντι δίκην γραψάμενος, 

ὡς ἐλευθέρωι, καταδιχάσηται, 
2C1 à Ed Ἂ ᾽ ὃ - 
ἐξέστω τῶι χυρίωι ἀναδιχῆσαι 
» € / De » € y - 

ἐν ἡμέραις €, ἀφ ἧς ἂν ἡ εἴσπραξις 

γίνηται, χαὶ ἂν χαταδιχασθῆι 
€ δι ᾿Ὰ 4 4 ὃ , ol . 

ἡ ὀίχη, τότε ἐπιδεχάτων ἣ ἐπι- 

πεντεχαιδεχάτων ἀποτινέτω 

ὃ χύριος, χαὶ ἡ πρᾶξις συντελείσθω 

χατὰ τοὺς νόμους τοὺς περὶ τῶν 
, - 3” Β \ Fr \ O 7 

οἰχετῶν ὄντας, πλὴν ὧν τὸ ὃδ'΄- 

γράμμα ἀπαγορεύει. 

Νηθενὶ ἐξέστω σώματα πωλεῖν 

[ἐπ᾿] ἐξαγωγῆι, μηδὲ στίζειν, μη- 

δὲ] μα[στζε]ν arraché. 

ἐπιχωρήσηι. | 

arraché Ἰδικαστὴς 

une ligne arrachée 

ἐξέστω χαὶ τοῖς δούλοις 

μαρτυρεῖν. 

Τῶν δὲ δούλων τῶν μαρτυρησάντων, 
.- ἃ \\ \ , -“ οἱ διχασταὶ τὴν βάσανον ἐχ τῶν 

σωμάτων ποείσθωσαν, παρόντων 
πὸ δ, \ \ A 

τῶν AVTLOLXWV, ἐὰμ Un ἐχ τῶν 
, 7 

τιθέντων δικαιωμάτων δύνων- 

και χρίνειν, 

12 
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᾿Δούλων ἐπίχλησις χαὶ τοῖς χαταδιχα- 

σαμένοις πρᾶξις. Ὃς ἂν ἐγχαλῆι 

ὑπὸ δούλου ἣ δούλης ἀδικεῖσθαι, 

λέγων τὸ ἀδίχημα rot χυρίωι : 

ἐναντίον μὴ ἔλασσον à δύο μος. 

τύρων, ἀπογραφέσθω, πρὸς τοὺς | 

ἰνοϊμοφύλαχας nai ἀπαγορευέτω͵ 

ΤΣ ΤΣ 

manquent 3 où 4 lignes. 
ci Pc LL 

sf 

γραφί τς Ὁ τᾶν, 
φων np | | 
σασθαι 

χληματί 

δούλωι υἱ x ἐᾷ 

προσγραφέσιθω js | - 

χατὰ τὸν νόμον ste 

πρασσέσθω το 
γραφέντα ἐπὶ Res + | Le 

dupioën: ..[. παν δ ΕΘ χυρί-} 4 

οὐ, UT he αὐτοῦ, un] 

δὲ εἰδότος τὸ ἀνδράποδον) | 
ἀδιχῆσαι * Eay δὲ 

τὸ δικα 

ass PO εν τες εν — 

FD χελευ τ δ 

arraché ᾿ δια } Ἥρῃ. 

᾿γνωσθῆι ἐχ Del 

ἀδικῆσαι, τὴν ζημίαν τὴν] ; 

1 

ΡΥ ας Ὁ 
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χαι τὰ διχασθησαν ἐπί 

ὃ ὀφλὼν χαὶ προσ[αποτινέτω] 
τὸ πέμπτον μέρί[ος τῆς ζημίας] 
πἧς χαταδιχασ[θείσης Ti] 

25 ἀντιδίχωι, χατὰ [τὸν γόμον] 

τι ἀμφισδητησί ο δια-] 

᾿γνωσθῆι, μὴ εἰδό[τος αὐτοῦ μηδὲ γνωσθῆι, μὴ εἰδόϊτος αὐτοῦ μηδὲ 
χελεύοντος ἐξέστω... τῶι ο-] 

φλόντι τὴν δίκην, [παραδόντι] 

80 τὸ ἀνδράποδον τῶι χαταδιχα:] 

σαμένωι ἐναντίον τῶν vou] 
φυλάχων, ἀφεῖσθα[ι τῆς χατα- φυλάχων, ἀφεῖσθα[ι τῆς χαταὰ 

δίκης "ὃ δὲ παραλίαδὼν τὸ ἀνδρά-] 
ποδον μαστιγωσίάτω μὴ ἔ-] 

35  δλασσον ἑχατὸν πίληγῶν χαὶ] 
, x A / : e A Nu στίξατο τὸ μέτωπον, ὡς τὰ δια-] 

γράμματα ἀγορεύϊει 

. ἂν αγε εἰς ᾿Αλεξάνζδριαν 

LOT Ἐς ἐπὶ ἐξαυ 

: 15 après μαστιζειν, on peut proposer ἐαμ μὴ ὁ δικαττηςῖ, à moins 
autorisation du juge. Ὁ | 
A L. 31: καὶ τὰ δικασθησαν, négligence du scribe pour χατ APRES 

Cols. 

; z 
quil ν ὙΠ permis au maitre de Vesta d interjeter appel Ἐ. 
délai de. cinq jours, compter de celui de l'exécution ὃ 
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du jugement; et s’il perd son procès, qu'il paie une amende du 

dixième ou du quinzième en sus, et que l'exécution se fasse 

selon les lois relatives aux esclaves, sauf les exceptions prévues 

par le règlement. 

Qu'il ne soit permis à personne de vendre des esclaves en, vue 

de l’exportation, ni de les marquer, nt de les foueite ee 

Qu'il soit permis même aux esclaves de témoigner. 

Quand les esclaves ont témoigné, que les juges leur fassent 

appliquer la torture, en présence des parties, si les pièces du 

procès ne leur permettent pas de juger. 

Recours contre les esclaves et moyens d’exécution pour ceux 

qui les ont fait condamner. Quiconque se plant d’être lésé par 

un esclave ou par une esclave, doit, en dénonçant le délit au 

maître de l’esclave, en présence au moins de deux témoins, faire 

une déclaration écrite aux nomophylaques ; qu'il soit interdit...» 

Colis, 

LL. 28 sqq. : « Qu'il soit permis au défendeur qui ἃ perdu son 

procès de livrer son esclave, en présence des nomophylaques, au 

demandeur qui l’a fait condamner et d'échapper ainsi à la condam-= 

nation. Que celui qui ἃ reçu l’esclave le fasse fouetter d'au moins 

cent coups et marquer au front, conformément aux termes du 

règlement. ” 

Cook 7: 

1. Pour des renseignements généraux sur la condition ‘des esclaves en 

Egypte, cf. Bouché-Leclereq. Æist, des Lagides, IV, pp. 118-126. 

3-4. À Athènes, Fesclave ne peut intenter un procès. Quant à la question de 
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savoir si un procès peut lui être intenté, on y répond en général par la néga- 
tive. On cite cependant un cas du contraire dans le Contre Callictès de Démos- 
thène ; cf. Artische Process, Ὁ. 756, nn. 56 et 57 qui renvoient aux textes. Il 
est naturel que le maitre de l'esclave condamné ait le droit d'interjeter appel, 
mais nous ne connaissons pas d'exemple de ce cas dans les procès attiques. 

4. ᾿Ανχδικῆσαι : ce verbe ne fait pas partie du vocabulaire juridique attique. 
Le terme usité à Athènes est ἀναδικάζεσθχι , le procès jugé en appel est dit 
ἀναδικία. 

6.7. ᾿ἐπιδεχάτων ἢ ἐπιπεντεχαιδεχάτων, « une amende en sus », d'où il faut 
conclure que le maître paie aussi la première amende, ce qui est conforme à 
la loi athénienne ; cf. Atische Process, p. 766, n. 58. 

11-12. Διάνραμμα, dans cette acception le mot ne fait pas partie du vocabu- 
laire des orateurs attiques. Au 1°" et au 11° siècle de l'ère chrétienne, Plutarque 
et Appien l'emploient dans le sens de édit, décret. Ce terme est fréquent 
dans les papyrus et ne doit pas être confondu avec moôseayux CP. Tebr. I, 
DM 264 χατὰ τὰ προστάγματα καὶ τὰ διαγράμματα, et la note. Πρόσταγυα, c'est 
un édit rédigé le plus souvent sous forme de lettre adressée à tous les fonc- 
tionnaires- ou à un fonctionnaire particulier: διάγραμμα, c'est un règlement 
introduit directement dans les lois pour les modifier ou les compléter. Cf. 
Bouché-Leclercq, Æist. des Lag., IV, το ΡΥ Ῥεῖ 111 216 1} 255 106. où 
les διαγράμματα sont opposés aux πολιτιχοὶ vouct, Pour un exemple de ὃιά- 
goamua cf. P. Petr. III, 36, (a), verso, Il. 11 sq. 

19-26. En ce qui concerne le témoignage des esclaves, il faut noter une 
divergence avec la loi athénienne. A Athènes, le témoignage libre des 
esclaves, c'est-à-dire sans application de la torture, n'était admis que contre 
un homme accusé de meurtre, cf. Attische Process, p. 875, n. 306. Nous 
Yoyons ici que la torture n’est appliquée que si les pièces du procès ne 
meltent pas les magistrats à même de juger. Quant aux formalités de ce 
supplice, elles paraissent être les mêmes en Égypte qu'à Athènes; ef. 
Attische Process, p. 816, n. 307: p. 889, x. 345; pp. 883 sqq. 

27. ErixAnss. Le mot ne fait pas partie, dans ce sens, du vocabulaire 
attique. 

90. To ἀδίχημχ, C'est ce qu'on appelait en Attique la βλάδη ἀνδραπόδων, pour 
laquelle les Quarante, tribunal ambulant, étaient compétents. 
30-32. Toutes ces formalités, la déclaration, la présence de témoins se 
retrouvent à Athènes; quant au sens de ἀπογρχρέσηω, il est courant dans les 
Orateurs atliques, cf. Attisehe Process, p. 303, n. 305 qui renvoie aux textes. 

Fac. Il LS 
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Collie 

10 544. Quelle que soit la difficulté de donner ici des restitutions pro- 

bables, le sens général du passage ne fait pas de doute : on envisage la 

double éventualité d’un dommage causé par l’esclave à un tiers sur l'ordre 

ou au su de son maître, é’est-à-dire en somme avec sa complicité, ou sans 

son ordre et à son insu. Ce point pouvait donner lieu à des contestations 

qui étaient ici prévues, Il. 11 et 26 : ἀμφισδη.... [ et aurt56nrns[. Les lacunes 

des IL. 14-19 et 26 rendent impossibles des conjectures plus précises et 

même une ponctuation sûre du texte; les mots ὅτι auvtr6ntns| et suiv. 1. 26 

ne peuvent se rattacher étroitement à la phrase précédente que si une 

négation est tombée dans la lacune de la 1. 26; autrement, le maître de 

l'esclave condamné aurait payé une amende supplémentaire (προσ[αποτινέτω 

1. 22), sans avoir été complice (Il. 27-8); si l'on suppose au contraire une 

ponctuation forte après κατὰ τὸν νόμον, 1. 25, et si l’on explique les mots ὅτι. 

ἀμφιπσδητητί en relation avec ἐξέστω, 1. 28, il faut, d'une part, restituer un 

ἐὰν δὲ après κατὰ τὸν νόμον et compter les lignes ἃ 26 lettres, d'autre part, 

supposer que l'abandon de l'esclave par son maître condamné n'était pos= 

sible qu’en cas de non complicité; mais sur ce point, cf. n. suiv. 

28-33. Même disposition relative à l'abandon noxal existait à Athènes dans 

le cas d’une βλάδη ἀνδοχαπόδων et dans celui d’une βλάδη τετραπόδων : le maitre 

de l’esclave ou de l'animal avait la faculté de rembourser le dommage causé 

ou d'abandonner au demandeur l'esclave ou l'animal. Cf. Attische Process., 

p. 653, nn. 412 et 473. | ; 
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VI 

χωμῆς οψε Tnt ñ |...) 

Ἐν μα ΤΣ UNIT 
Διονυσόδωρος (certain) 
αυτ ὶ ; LÀ 
EHOU — εμαυτου de 

ο΄ ἃ εδεδωχει μοι | qu ἜΣ RQ, 
| ἀπαγαγὼν μὲ εἰς τὸ aura : Le Ἔ 

ner AM 
[δεομαι} χαὶ του Απολ- A niet 

Awvuou ἠξιώχοτος αυ- Se: 
ro 16 

ὦ ὕξομαι οὖν afe] [[βασυλευ.. | Ἔ ἣ 

A " δ VIN ᾿ Κα 

οὐθὲν Ὁ 

VA UNSS IX 
νων (name of village) [cf. Hunt, The classical Quaterley, 1 

». 324; Viereck, Berl. Pilol. Woch, XXVIII, p. 294]. 
+ ἜΝ | 

$ em (= ἐπεὶ) | To σησάμον τοῦτο | ὑπαρχι 

[NN pe oëli- | μὲ ἃς ᾿ 

TE or E 4 
- δ[ει] ἀπομ. : 

lacuna; to σησαμον 15 interlinear. 

3 4. G. Suvix, July 27. 1907. 
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Préparé par Paul Collart et Jean Lesquier, ce fascicule était à l'impression 

dès 1914. Les circonstances en ont retardé la publication, et, au moment où 

nous allions la reprendre, la mort nous ἃ ravi le plus actif de nos collabora- 

teurs. En poursuivant l'œuvre commencée, nous n’entendons pas seulement 

tenir nos engagements, nous voulons aussi rendre hommage à la mémoire de 

Jean Lesquier, le principal auteur de cette édition. . 

Après de si longs délais, il est inévitable que notre travail ait eu à subir 

quelques remaniements. Si nous avons pu laisser sans changements les 

n° 80-38 déjà imprimés en 1914, pour le reste, nous avons modifié, Paul 

Collart et moi, le plan primitif. Nous avons réservé trois ἐντεύξεις de Magdôla, 

dont Lesquier avait procuré l'édition, pour les réunir dans une prochaine 

publication à de nouveaux textes du mème genre, et nous les avons remplacées 

par 58, 59 et 60. Au groupe d’abord formé par les seuls 39, 40, 43, 51, 

nous avons ajouté dix textes (41,42, 44-50, 52) que des déroulements récents 

nous ont fournis et qui nous ont suggéré des vues différentes sur cet ensemble 

de documents. Nous y avons été aidés par le zèle perspicace d’un jeune 

pensionnaire de l’École Normale Supérieure, Octave Guéraud, mon élève à la 

Sorbonne et à l’École des Hautes-Études. C’est lui qui a eu le mérite de 

reconstituer ces papyrus et d’en établir les copies. ; 

Nos lecteurs remercieront avec nous le Ministère de l’Instruction Publique 

et surtout l’Université de Lille, dont la générosité nous ἃ permis de pour- 

suivre notre tâche, malgré les difficultés de l'heure présente. Bien que, pour 

la commodité du travail, les textes soient maintenant déposés à la Sorbonne, 

nous continuerons à les désigner sous la dénomination de P(apyrus de) Lille. 

Pr 
31 juillet 1922. 
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30-38. COMPTES D'EXPLOITATION DE TENURES 

CLÉROUCHIQUES 

GHÔRAN 30. EVERGÈTE I®. 

ΒΙῈΝ que pour plus de commodité nous ayons attribué un numéro 
à chacun des textes suivants, ils appartiennent au recto d’un seul 
et même papyrus, dont le verso était occupé partiellement par 
d’autres documents. C'était dans son intégrité un rouleau d’une 
hauteur de 31 centimètres, et d’une longueur qui égalait et dépas- 
sait probablement 1 m. 50. Aujourd’hui il ne subsiste plus que 
les huit grands textes et les frag ments que l’on trouvera ci-après, 
plus de nombreux petits morceaux illisibles ou portant quelques 
chiffres sans intérêt. L'écriture est ‘une cursive du milieu du 
mt siècle, parfois très effacée et toujours difficile. Un an 8 est 
mentionné au verso, un an 9 au recto; certains des textes n’ont 
pas pu être écrits avant l’an 4 précédent; ce fait, la mention au 
verso de la γῆ d’Andriscos, éponyme militaire connu en 236-5 
ΝΥ πὶ D, 11 ΞΞ ΠΠ, 19; 1. 43} et un rapprochement avec P. Petr., 
ΠῚ, 104, 105 et 106 (cf. 30, n. 2) nous autorisent à dater l’ensemble 
du début du règne d'Évergète ον 

Le texte était relatif aux tenures de certains officiers clérouques 

et chacune de ses parties concerne l'une d’entre elles. Aux colonnes 

du rouleau correspondent parfois les divisions du texte (30, 32); 
mais elles pouvaient aussi occuper plusieurs colonnes (37); de 
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plus, des indications ajoutées évidemment après coup ont trouvé 

place entre les colonnes du texte primitif : tel est le cas de la col. II 

de 31, insérée entre la col. I et 82, et celui de la col. II de 86. 

Les χλῆροι étaient classés par bourgs : 81 et 32, qui se font suite, 

sont relatifs le premier à la tenure d’un 1larque, le second à celle 

d’un hipparque; il n’y avait donc pas de classement par grade; : 

dans 38 a se lit le total : γίνονται τῆς χώμης ; et dans 81 nous avons 

le début de l'original ou d’une de ses parties, mentionnant une 

χώμη. 

Les huit textes donnés sous les numéros 80 à 37 ne sont pas tous 

complets. En principe, chaque partie du texte était essentiellement 

composée des sections suivantes : | 

a) nom de l'officier clérouque, contenance totale de sa tenure, 

superficie de la terre cultivable, détail des ensemencements et 

superficie de la terre non irriguée ou submergée ; 

δὴ) noms des fermiers, total des redevances He par eux, chiffre 

des prêts de semences, total des redevances et des prêts; 

c) versements en nature effectués par les fermiers, par ordre 

chronologique ; total ; 

d) produit des yAwpai, qui sont did avec la date des encais- 

sements ou versements: conversion en froment (καὶ ἀπὸ χλωρῶν 

πέπτωχεν): 

6) déduction pour les terres non irriguées ou submergées (χαὶ 

ἀδρόχου ὑπόλογοτὶ ; ᾿ 

f) balance entre le total des redevances et prêts d’une part, et 

celui des versements, produit des yAwpai et déductions, de l’autre ; 

οἱ détail des opérations sur les χλωραί; 

h) impôt du χωματιχόν. 

Dans leur état actuel, les huit grands textes comprennent les 

sections suivantes : 
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30 abcde fgh 34 abclde fl 

31 abcdfgh 35 abcdefg 

32 a bcd'ef 36 efgh 

33 abcdefg 37 g 

Dans 31 l'absence de e est due au fait que toute la tenure a été 

atteinte par linondation, 82 est tronqué à sa partie inférieure : 
même remarque pour la partie supérieure de 86; dans 37, g 
remplit à lui seul une colonne entière et forme tout le texte 
conservé. 

L'analyse qui vient d’être donnée comporte naturellement une 
part d'interprétation; dans ces textes les chiffres sont très abon- 

dants, les autres indications sommaires: leur explication générale 
n'est assurée que par 80, où il ne manque aucun chiffre essentiel 
et où 1] ne se rencontre pas de fautes de calcul aux endroits décisifs. 
Cf. le commentaire, n. 14. Grâce à ce texte, on peut affirmer que 

nous avons 101] des comptes d'exploitation des tenures clérou- 
chiques, accompagnés parfois, et en principe toujours, du compte 
du χωματιχόν. Les redevances et les prêts sont portés en débit, les 
versements effectués par les fermiers, le produit de la vente des 

χλωραί, les déductions, en recette; suit la balance. Le détail des 
ventes de χλωραί et le compte fiscal sont des sections accessoires. 

Les officiers clérouques ne sont pas ici plus qu'ailleurs classés 
dans les catégories clérouchiques connues, mais ces textes apportent 

de nouveaux renseignements sur la contenance des tenures 

d'officiers 

Contenance en aroures. Grade. Observations. 

30 plus de 100 ? chiffre de la σπόριμος. 

31 153 1/2 1/8 1/16 ilarque 

32 314 1/2 hipparque 

33 341 1/2 1/4 1/8 εἰς 
84 2929 1/2 18 5 
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35 plus de 121 D chiffre de la σπόριμος 

36 —., — 4140 id d’après le χωματιχόν 

37 "40000 Ῥ col. 1, cf'antrod 

38 b plus de 120 ΄ chiffre de la σπόριμος 

d 1640 1/2 ὃ 

AA? ἣ 

RUSSE : 

j plus de 145 1/2 1/4 À chiffre de la σπόριμος 

Tous ces chiffres, sauf ceux de 30, 33, 38 b, ont été corrigés; les 

corrections de 31 et 32 sont sans importance ; le χλῆρος de 38 d est 

augmenté de 99 ar.; celui de Machatas, dans 34, contenait d’abord 

312 ar. 1/4 1/8, et nous serions portés à croire que cette tenure 

avait à l’origine cette contenance supérieure, sensiblement égale 

à celle de 32: cf. au πιὸ siècle la dissolution progressive d'un xAñpoc, 

Lesquier, /nst. mil., p. 187. Les hipparques auraient reçu au début 

du règne d'Évergète, des tenures de 300 à 350 ar. ; l’ilarque, moins 

élevé dans la hiérarchie, aurait eu un χλῆρος moindre. Mais le cas 

de Polémaios, dans P. Magd., 1, ne se concilie pas avec cette vue. 

Il se peut toutefois que la valeur des terres ait été prise en consi- 

dération dans la détermination de la contenance des tenures, au 

moins de celles des officiers. 

Un caractère commun à plusieurs de ces χλῆροι, c'est que, à la 

date où nous les connaissons (on ne peut dire quel en était l'état à 

l'origine; cf. le papyrus 7 de Fribourg en Brisgau), ils sont presque 

entièrement constitués de terres cultivables ; les chiffres sont les 

suivants : 

Contenance totale Σπόριμος (Χέρσος) 

91 153 1/2 4/8 1/16 145 1/2 1/8 1/16 8 

32 314 1/2 1/4 1/8 1/16 288 26 15/16 

33 341 1/2 1/4 1/8 " 829 1/24/8 1/16 ἘΠ 
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Le χλῆρος où la χέρσος est le plus étendue est aussi celui dont 
le loyer est le moins élevé à l’aroure; c’est probablement la consé- 
quence d’un seul et même fait, la mise en valeur plus récente ou 
moins avancée de la tenure. On ne voit qu’une seule fois la χέρσος 
donner quelque produit {97.1.5}: 

La terre cultivable est plus ou moins ensemencée selon la hauteur 
de la crue du Nil et des canaux et, par conséquent, selon les années : 
l’inondation peut être insuffisante ou excessive, cf. ce dernier cas 
dans 34 |. 26. Il en est tenu compte. non seulement dans la balance 
de l'exploitation agricole, mais encore pour le calcul du χωματιχόν, 
0, τπ|. 39. 

Les ensemencements sont donnés d’après les rapports d’un même 
personnage, Achoapis, sur lequel cf. 80, n. 2. On sait qu'au 115 siècle 
ces indications pouvaient être de deux sortes : P. Teb. I, 67 et les 
textes analogues (cf. ad loc., n. 5) nous ont appris à distinguer deux 
γενισμοί ou classements des cultures, l’un hypothétique, l’autre 
d’après les semences (ἐγ μὲν ὑποθήχης...., ἐγ δὲ τοῦ σπόρου.....) Ici il s agit 
du dernier ; d’ailleurs, le premier ne s'explique que par l'existence 
d’un calcul théorique des revenus du Domaine, dont ne font pas 
partie les tenures militaires. 

Les cultures qui se rencontrent dans nos textes sont : le froment, 
l'orge, les lentilles, la gesse, le lin, le fenugrec, l'oignon, la 
citrouille, la dourrah, sans compter le χόρτος. Mais il faut remarquer 
que les unes sont mentionnées comme grain, une autre comme 
χλωρά, d'autres à la fois comme l’un et comme l’autre. Parmi les pre- 
mières se classent le froment, les lentilles, l'orge et la dourrah, à 
moins qu'il ne faille voir la ptüulle des céréales dans le χόρτος de 37 ; 
le fenugrec forme la seconde catégorie ; les autres espèces se placent 
dans la troisième classe. La distinction est expresse entre la graine 
et le fourrage de gesse dans 31, 11. 12 et 22, cf. 37, IL. 3-4; pour les 
autres plantes elle se déduit de leur mention dans la section des ver- 
sements effectués par les fermiers ou dans celle des opérations sur 
les χλωραί. Il est évident que par χλωραί 1] ne faut pas entendre dans 
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ces textes les plantes fourragères seulement, mais encore toutes les 

tiges herbacées. Le lin, les lentilles, l'oignon, la citrouille n’ap- 

paraissent d’ailleurs comme grains que dans des mélanges où le 

froment est évidemment très prédominant, puisque dans les totaux 

ils sont toujours comptés comme froments: ce sont des grains mal 

criblés, leur mélange est dû probablement à la rotation des cultures, 

dont nous relevons une autre conséquence dans l’existence du fro- 

ment et peut-être de l’orge des χλωραί (86, 1. 1), grain de Pannée pré- 

cédente qui a levé dans les soles plus récemment ensemencées en 

χλωραί. La classification des cultures que l’on trouve 10] est assez dif- 

férente de celle qu'ont fait connaître les P. Teb. I, où tout ce qui 

n’est pas gesse et χόρτος est placé parmi les χλωραί, s'il ne l'est pas 

parmi les grains réunis sous le terme de σῖτος (tbid., p. 363). Le mot 

χλωρά est restreint alors au sens de fourrage ou de pâture. 

Les indications que donnent nos textes sur les ensemencements 

ne se référant qu'à une seule année ne permettent pas de parler de la 

rotation des cultures; tout ce que l’on peut rechercher, c'est la pro- 

portion des surfaces encemencées en σῖτος et en χλωραί. Trois textes 

donnent les chiffres suivants : 

Σῖτος Χλωραί dont : lin 

30 près de 60 0/0 près de 40 0/0 

31 plus de 55 0/0 plus de 38 0/0 plus de 8 0/0 

32 près de 67 0/0 environ 32 0/0 

I n'y ἃ pas de terre en jachère. 

Les fermiers qui cultivent les tenures sont en nombre variable et 

assez indépendant de la superficie du χλῆρος : 

Contenance en aroures. Fermiers, Contenance moyenne des fermes. 

30 plus de 100 4 plus de 25 ar. 

31 153 1/2 1/8 1/16 ὃ 30 ou un peu plus 

32 3141/21/8 1/16 6 ou 7 50 ou 45 environ 

33 3411/21/4 1/8 10 34 ἐξ 
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Le taux des redevances à l’aroure est le même pour tous les fermiers 
d’une tenure; et d'après 87, 1. 25, il semble que les différentes par- 
celles louées aux fermiers aient eu une égale superficie. 

Les versements en nature effectués par les fermiers ont lieu de 
Phaménôth à Thôth, après la moisson, comme il est naturel. Il n’est 
fait mention d'aucune année entre ces deux mois. D'autre part, les 
encaissements sur les ventes de χλωραί montrent qu’en l'an 2 l’ordre 
des mois était Choiak-Tybi; en l’an 3, Épeiph-Thôth : en une année 
inconnue, Pauni (?)-épagomènes. L'année employée ici doit être 
lan fiscal, dont 11 faut alors chercher le premier jour entre Tybi et 

Phaménôth. 

Parmi les renseignements d'ordre économique que nous devons à 

ces textes, se trouvent des conversions, qui traduisent en valeur de 

froment les versements faits en une autre nature ou en espèces, et 

les prix de vente des χλωραί. Les taux de conversion des céréales et 

fourrages sont les taux accoutumés : le rapport du froment à la 

gesse et à l'orge est de 1 : 1, 66, sauf dans 87, 1. 13, où l’on trouve 

π΄ Porge est venue sur la χέρσος. Les conversions de drachmes 

etoboles en froment se font toujours au pair, mais seulement quand 

il s'agit de la monnaie de cuivre (80, 1. et n. 15). Des autres textes 

qui nous renseignent sur cette importante question, il faut retenir 

avant tout P. Æ:b. I, 99 (279 av. J.-C.) et 100 (267 av. J.-C.) et 

P. είν». III, 80 a, col. π΄ 1. 16, où l’artabe de froment est comptée à 

2 dr, ou 2 dr, 1 ob. Le prix de l’artabe de froment aurait donc passé 

du double au simple entre 270 et 245 environ. 

Les ventes de χλωραί se font soit πρὸς σῖτον, soit contre espèces ; 

mais puisque la drachme de cuivre et l’artabe de froment sont au 

pair, l'équivalent en froment doit être majoré de 10 0/0 ou environ 

[ἀλαγή) lorsque la vente est πρὸς ἀργύριον. Sous cette réserve, voici les 

prix réunis dans le même tableau : 

Fasc. IIl 



142 PAPYRUS DE LILLE 

Gesse. Lin. Χόρτος. Citr. Oignon. Fenugr, 
(art.) (art.) (art.) (art.) (art.) 

30 3 dr. 

2-80); 

2 

33 Adr. 

ave 

6 art. 1/2 

4 — 1/2 10. 

35 art. 1/2? 10? 

36 4dr. 1/2 16 16 16? 

37 4 dr. arg. 18 10 6 

2 — — 30ob. 8 1/4 1/8 

8 art. 
Gers 

6 — 1/2 

La seule taxe qui figure au compte est, on le sait, le χωματιχόν, 

dont ces textes permettent une définition plus précise (80, n. 22) ; ils 

apportent aussi des détails sur les conditions de son paiement. 

Vient enfin la question essentielle posée par ces textes. Leur carac- 

tère officiel paraît indéniable ; il est difficile d'admettre que l'État ait 

été comptable sans avoir dirigé l'exploitation des tenures. On pour- 

rait penser que le fait est normal et habituel dans les clérouchies, 

de même que Rostowzew, ÆXolonat, p. 43, l’a suggéré pour les 

δωρεαί ; mais cette hypothèse ne s’appuie sur rien Il faut supposer 
ou que ces tenures ont fait retour au Domaine sans perdre le nom de 

leur possesseur antérieur, cf. P. Hib., 1, 75, que ce sont des βασιλιχοὶ 

χλῆροι ; ou tenir l'exploitation par l'État pour temporaire. Il se serait 
substitué au clérouque défaillant, comme dans L. Magd. 1; mais l’ab- 

sence du clérouque est susceptible de causes diverses : il peut être 

éloigné de sa tenure non par ses voyages d’affaires seulement, mais 
aussi et surtout par les campagnes; et les années mentionnées dans 

nos textes sont précisément celles de la troisième guerre de Syrie. 
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30. TENURE DE DAIPATES 

GHôRAN 30, 3. Inv, 288. EvEerRGÈTE Ie. 
31 X 23. 

CE texte, qui ne se trouvait sans doute ni au commencement du 
rouleau, ni au début d’une des sections, est reproduit le premier, 
parce qu'il donne aisément une idée exacte de tous les documents 

| de cette série; cf. n. 14. Il se compose de quatre fragments qui 
se raccordent SERRE à presque toutes les lignes. 

Fr. 1. γῆ Fr. ©9 

| | 1.2 δίς" (ὧν) À 
Δαιπάτου ξ [.......] σπορίμου : 

| 

| : 
ἀφ ὧν À [γράφει ᾿Αχοᾶ]πις ἐσπάρθαι πυρῶν νε[2 1ξή (ζ΄, κριθ(ῆς) δ᾽, ἀράχ(ου) λη / αζ Δ ἡ (ζ΄ 

| ἰἀδ]ρόϊχου BG] 70 
| 

Dirt οὐδ LU ἡ ἱ fe Fr 
Kai τὰ δεδομένα σπέρματα δ ΟΣ [Σ]ξεμθέως πυρῶν οβ, 

ἀράχ(ου) Any αἱ (πυρῶν), ΧΥ Ν qe  ταῖ 
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Φ[αμεϊνὼθ., ὙΠ ἢ ΝΥ Υγ΄, σπέρμα πυρί(οῦ ) ν , À πυρ(ῶ =. 2 (πυρῶν) où , χρ(ιθῆς) 

Φαρμοῦθι τ, πυρ(ῶν μα “ χθ, πυρ(ῶν) © , σπέρμα π[υ]ρ(οῦ) ξ " ] (πυρῶν) ox 

10 Ἐπεὶφ χγ, χλ(ωρῶν) (πυροῦ x : χθ, χλ(ωρῶν) (πυροῦ) PL. d μῇ εξ 

Ἴτ 
Ι πυρῶν 2 ὃ εἶ, χριθῶν vy y ali] ( (πυρῶν) λβ / Ge] 

Καὶ ἀπὸ χλω(ρῶ)ν πέπτωχεν : “ἔτους β. Τοβε τὰ: τος à [Meyto, ῳ BJ, ἀλαγὴ 

ai πυρ(ῶν) MALE 

| 2° ιθγ΄ 0€ 

Καὶ ἀῤρόχου ὑπόλογος * B δ΄ (ς΄ (ἀνὰ) y ἐἔζ]|τἴγΊ. (Λοιπὸν) [ré] β΄. (Ὧν) 

A5 πέ(πτωχεν). (ἔτους) ὃ, ᾿Αθὺρ, χλ(ωρῶν) τιμῆς E αἱ χαλίχοῦ) ËG --Ο ξ αἱ (πυρῶν] 

(Λοιπὸν) 
τ 221. 15 NA ἡ En = 

Χλωρῶν διοίκησις. ᾿Αράχου pd, (ὦν) y.( 1) β, (λοιπὸν) ulf] : ξ ὧν πρᾶσις 

(4 MJE 

BE er en, DES dd 6e Ge OR 
πέ(πτωχεν) (ἔτους) B, To, [el Νεχὶρ, CJ abs χαὶ συνξμεμέτρηται 

20 ’Excio, πυρ(ῶν) ΠΩΣ . ...... xabdposwc.… fc. ler 

εἰς τὸ βασιλικὸν .-..... 6 β΄, }0᾿ὲ DE [form ἀν 

Χωματιχὸν (ἀρουρῶν) p , (ὦν) &épéyou B , (λοιπὸν) qn, xdf : (ὦν) à(o) (o)yluoiou)  1B-c i [ya 

ἜΣΤΕ ΤΥ ἰοὺ ιβ χα NS i [.....] (les fibres sont arrachées) 

Fri œ.Ta Ἐπεὶφ, χαλίχοῦ) .n/.. …. .}i[..]) (ἔτους) Re οἵ 

L. 1intert. : (ς΄ ᾧ, (ὧν) (. --- Τι. 7: (πυρῶν) τῇ. — L. 8 fn : κρ(ηῆς) R. —L. 14: 
(ἀνὰ) #, € corrigé sur ζ΄, (λοιπὸν) À. — L. 15, énit. : πέ(πτωχεν) TE. — L. 17, après 
ὧν :γ À, cf. n. ci-dessous. — L. 18, init. : πέζπτωκεν) +. (Dans un fragment non 
édité on trouve la ligature {, (ὧν) Dan — L. 20, après πυρ(ῶν) uP2" : Τέ, 
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cf. π. ci-dessous. — L. 22 : (ἀρουρῶν) Jy, assez effacé ; après le second (ὦν) αὶ, 
ἀξρ)γίυρίου). 

1-4. Première partie du texte : nom du clérouque ; contenance de la tenure, 
de la σπόριμος ; résumé du rapport d’Achoapis, cf. n. 2, sur l’ensemencement ; 
contenance des terres non inondées. 

1. Daipatès, clérouque et probablement officier, cf. les textes suivants, au 
même endroit, bien que sa tenure ne soit peut-être pas très supérieure à 
100 aroures, cf. cette même ligne, in fine, et le rapport de la σπόριμος à la con- 
tenance totale dans les autres textes, cf. p. 140. Daipatès est un nom iranien. 

Interl. La superficie totale de la tenure est ajoutée après coup; de même 
dans 31, 33. 

2. Ag ὧν γράφει ᾿Αχοᾶπις κτλ. Ce personnage était peut-être identique à celui 
qui avait donné son nom à une γομαρχία, d’après P. Petr. 11, 89 (a), 1. 4, cf. III, 
88, qui est relatif à une distribution à des fermiers ou possesseurs de x\ñpot ; 
et c'est probablement le même que le destinataire de P. Petr. III, 104, 105 
et 106, qui concernent des tenures confisquées par le βασιλικόν. Ces trois der- 
niers textes datent sans doute de l’an 4 d'Évergète I‘; notre papyrus fait men- 
tion des années 2,3, 4 et 9 d’un règne inconnu et porte au verso la date 
(ἔτους) ἡ ; il remonte vraisemblablement aux premières années d'Evergète. 

On trouve de fréquentes indications sur l’ensemencement dans les rapports 
de Tebtynis, P. Tebt. I, 60 et suiv. ; cf. notamment tbid., 71, 1. 10 et suiv., qui 
est contemporain des semailles et non postérieur d’un an. 

2-3. L'état de la tenure de Daipatès se résume ainsi : 

Contenance totale [..]. 1/2 1/4 1/16 

- cultivable 100 
— ensemencée en froment 55 1/2 1/8 1/16 | 
--- orge 4 97 1/2 1/8 1/16 
τος gesse 38 | 
--- non atteinte par la crue 2 1/4 1/16 

100 —100 

Le premier chiffre étant mutilé, il est impossible de calculer la superficie 
de la χέρσος, partie non cultivable, qui n’est jamais considérée dans ces comptes 
d'exploitation, sauf une fois, 87, L. 13. Τὐἄβροχος, au contraire, fait l'objet 

d'une déduction sur les redevances, cf. plus bas, 1. 14. Noter que la gesse 

occupe près des 2/5 de la surface productive. 

4-8. Deuxième partie : calcul des redevances dues par les fermiers ; noms 
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des fermiers, redevance totale, taux de la redevance à l’aroure, prêts de 

semences, total de la redevance et des prêts. 

Le nombre des fermiers est ici de quatre. 

5. Le chiffre + est un chiffre d’artabes, calculé en froment, suivant l’usage 

et comme le montrent au surplus les nombreuses conversions de ces textes. 

Ἔπικαί ) y. Cette abréviation se rencontre au même endroit dans 88, 

sous la même forme, et dans 87, col. 1 (cf. introd. à ce texte), sous la forme 

ἐπιχα. (  ), soit avec une lettre de plus qui n’est pas un p, sans quoi l'on pour- 

rait penser à ἐπικαρπία ; il n'est pas douteux en effet que ce chiffre ne repré- 

sente le produit à l’aroure de la tenure : 100 aroures de σπόριμος à 3 art. 

donnent les 300 artabes ici indiquées ; et la déduction de l’äfpoyos est calculée 

au même taux de trois artabes à l’aroure, cf. 1. et n. 14. 

Le taux est le même pour toute la tenure et tous les fermiers. 

6. Καὶ τὰ δεδομένα σπέρματα. Ces « dons » sont en réalité des prêts, puisqu'ils 

sont ajoutés aux redevances et portés au débit des fermiers ; cf. la balance ci- 

après, n. 14. Ici les semences sont prêtées à un seul fermier, peut-être sur sa 

propre récolte, comme le fait soupconner 37, 1. 3-4 : χαὶ εἰς σπέρμα δανεῖσθαι. Sur 

l'emploi des mots διδόναι et σπέρματα pour les prèts, cf. P. Magd. 12, 1. 5. Noterla 

variante du nom du fermier Phapsôtis. 

8-11. Troisième partie : état des versements en nature faits par les fermiers, 

sans distinction entre ceux-ci, par ordre chronologique. La graine de froment 

σπέρμα πυροῦ est distinguée du froment proprement dit; il y a aussi du χλωρῶν 

πυρὸς, c'est-à-dire du blé qui a levé parmi les fourrages, ici la gesse, par suite 

de la rotation des cultures. Ces versements sont ceux des grains uniquement : 

froment et orge, cf. les ensemencements, 1. 3; les fourrages font l'objet d'une 

autre section, cf. n. 12. Le détail des livraisons se résume ainsi : 

Froments Orge 

ἘΠῚ 90 
Phaménôth, le . | ᾿ 104 53 1/3 

54 

Pharmouthi, le 10 40 ) 

| 70 120 
| — , le 29 MT \ 

Epeiph, le 23 20 

— ,1629 22 1/2 { wi 
Totaux 266 1/2 53 1/3 

Conversion de l'orge en froment 32 

: Total général 298 1/2 

x Les versements ont lieu dans tous nos textes à partir de Phaménôth; on 
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sait que sur la fin du règne d'Évergète la moisson avait lieu en Mécheir et Phaménôth (P. Magd. 12, n. 3); la date extrême des livraisons est le mois de Thôth, dans 37, 1. 20. 

12-13. Quatrième partie : produits de la vente des yAwpai. Cette section ἃ un caractère assez particulier ; c’est ce que nous appelons un compte de caisse ; seul le produit touché, en espèces ou en nature, sur la vente des χλωραὶ y est porté. On revient plus bas, dans la section : χλωρῶν διοίκησις Het NL 17-22), sur le détail des opérations. Bien que le compte d'exploitation ne concerne qu'une année, la vente des fourrages se répartit sur plusieurs : ici il n'y a de versement qu’en l'an 2 et en l'an 4. Les chiffres se rapportent à des drachmes et oboles, converties finalement en froment pour permettre le compte général. 
18 ἀλαγὴαΞ / :y/=. Les versements ont eu lieu en monnaie de bronze, d’où l’agio bien connu, d’environ 10 0/0Versements : 5 + 7.3 — 12. ὃν; agio 1. 2 --- 13, .5; conversion : 13 art. 1/2 1/3. 
14. Cinquième partie : déduction pour la superficie non inondée. Noter l'emploi du genre ὑπόλογος, La déduction se fait ici au taux de 3 art. à l’aroure: 

οἵ. 11. 3 et δ. 
β δ΄ iQ (ἀνὰ) γ᾽ ζ. Le produit est exactement 6,9375 pour lequel le scribe 

a écrit 7, €, d’ailleurs corrigé sur Ç. 
/ # y. Ce total ne s'explique Pas par une faute de calcul; dans l’addition 

du produit de la vente des fourrages au montant de la déduction, 13 1/2 1/3 
+ 7 donne bien 20 1/2 1/3, mais cette erreur de 1 1/2 ne se retrouve pas dans 
le λοιπόν suivant ;: comme on va le voir, le chifire à porter ici était en réalité 
319 1/3, τιθ γ΄. 

(Λοιπόν) os β΄. Ce reste, qui fait corps avec le calcul de ]᾿ ἀβρόχου ὑπόλογος, 
constitue en réalité la sixième partie du compte et une première balance. 

Il signifie : reste dû sur les redevances et prêts ; le compte suivant l’établit : 

Compte des fermiers. 
Doit Avoir 

Redevances 300 Redevances versées 298 1/2 
Prêts 95 Vente des fourrages 13.1/2 1/3 

Total 395 Déduction de l'äBpo-os 7 

319 1/3 319 1/3 
Reste dû 75 2/3 

Si nous revenons sur les chiffres corrigés, mais encore lisibles, nous 
Voyons, pour nous en tenir au plus intéressant, que le total qui précède (λοιπόν) 
était τζ γ΄ οἵ comprenait le chiffre (inexact) des redevances livrées plus celui 
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des ventes de “λωραί et celui de la déduction pour ἄβροχος : [[286 1/2]] + 13 1/2 

1/3 + 7-- [307 1,311. 11 devait être corrigé en un total voisin : 319 1/3; mais 

de ce nombre seuls les trois derniers chiffres 14 γ΄ ont été reportés par le 

scribe du brouillon sur le compte. 

15-16... (ὧν) |] πέ(πτωχεν)... La première balance du compte est suivie d'une 

seconde, postérieure à Athyr an 4, qui réduit encore le λοιπόν. On touche 

pour vente supplémentaire de χλωραί 60 dr. versées en argent puisqu'elles 

sont converties par la formule αἱ χαλ(χοῦ); Ἰ᾿᾽᾿ἀλαγή les porte à 66.1 1/2; puis 

elles sont reconverties en 66 art. 1/4 de froment et déduites du premier λοιπόν 

75 2/3; elles laissent un reste de 9 art. 1/3 1/12. 

Les barèmes de conversion d'espèces en froment ou réciproquement étaient 

sans doute dressés pour la monnaie de cuivre. 

17-22. Septième partie : opérations sur les χλωραί; elle donne le détail des 

ventes, dont les encaissements ont déjà été indiqués Il. 12-3 et 15. L’expres- 

sion χλωρῶν διοίκησις est connue par P. Tebt. 1. 

La seule χλωρά estici un fourrage, la gesse, cf. n. 2-3; voir 81, n. 20. La 

quantité disponible, sinon récoltée, est de 44 art., la quantité à vendre de 

4[2]; 2 art. sont déduites pour 7 FM Ὲ 

Cette abréviation reparaît sous la même forme dans 85, 1. 10.36.1 γι 

87,1. 3; elle semble précédée de χλω(ρῶν) dans 88, 1. 23, et dans 81, 00]. τι, 

1. 21 (χλ..).ὄ ΠΠ est probable qu'il s'agit d’une taxe levée en nature sur les 

phopals elle est versée en gesse dans presque tous les cas, en gesse et en 

foin dans 37 (on ne peut faire état de 84). Le montant est de 2 art. sur 44 (80), 

5 1/2 1/4 1/8 sur 91 1/8 (88), 2 1/4 sur 20 1/2 1/4 1/8 (386; les chiffres sont 

mal conservés dans 35), 14 1/8 sur 141 1/2 1/4 1/8 1/16 (gesse) et 4 sur 42 1/2 

1/4 1/8 (foin) (87); dans le premier cas, le taux serait done aux environs de 4 

1/2 0/0; dans le second, de 6 0/0; dans les trois derniers, de 10 0/0; si le 

taux est relatif à la quantité disponible, il n’est donc pas constant. Considère- 

t-on la superficie ensemencée en χλωραί, elle n’est connue que dans 80, 31, 

33, où elle est respectivement de 38 aroures, 71 ar. 1/8, 91 ar. 1/2 1/8; la taxe 

est de : 2, 2 1/2 1/4 1/., 5 1/2 1/4 1/8; cette recherche ne donne pas plus de 

résultat que la précédente. Or, l'abréviation est formée de deux parties : y, 

nettement séparé du sigle suivant, et ce sigle, dont la première lettre paraît 

bien être un vu; et l'on pense naturellement à une taxe nommée τρίτη... OU 

τριί JE 

17 fin-20. Ventes de χλωραί, introduites par Les mots ὧν πρᾶσις : 

[216 art. à 3 dr. 78 

7} 2 :9 18 .4 1/2 

2 τ} 2 5 

Totaux [910 101 .4 1/2 
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19-21. Compte de caisse qui reproduit d'abord la 1. 13, avec une légère diffé- rence (la date (ἔτους) à, devant Μεχὶρ est omise); suit l'indication d'une livraison qui n'est pas πρὸς ἀργύριον, mais πρὸς σῖτον : x} συνμεμέτρηται... Elle se monte 

à 42 art. 1/2 de froment encaissées pour 42 dr. 3 ob Le total des versements ΠῚ τὸ donc à 12. 3 + 42, 3 — 59, et sur 101. 4 1/2 il reste à encaisser 46. 
4 1/2; on peut donc suppléer (λοιπόν) dans la lacune qui précède ce dernier 
chiffre. 

20. La χάθαδσις est encore mentionnée dans 81, annotation marginale, et 
dans 38 6, qui a le même caractère. C’est donc ici le seul passage de toute 
cette série, où elle intervienne normalement dans le corps du texte; le mot 
est précédé d’un autre, non déchiffré, et celui-ci d'un sigle, cf. N. C., dans 
la composition duquel semble bien entrer πέ(πτωχεν), mais dont nous n'iden- 
tilions pas les autres éléments ; en fait les 42 art. 1/2 sont comptées au pair 
pour 42 dr. 3 ob.; on pourrait supposer que rien n'en élait déduit pour 
χάβαρσις et que le texte mentionnait ce détail: mais partout ailleurs la con- 
version. a eu lieu au même taux, sans que l'on rencontre aucune indication 
relative à la χάθαρσις. 

22-4. Huitième partie, relative à l'impôt du χωματικόν. Il n’excluait pas 
certains versements pour les travaux faits aux digues, cf. 86, col. n, 1. 18, et 
peut-être ici même, |. 24, init, faut-il lire χώματα : μὶ est possible: le début 
du mot est illisible. Payé en espèces, le χωματιχὸν était calculé ici, non sur la 
contenance des tenures (P. Petr., III, 109, p. 273), mais sur celle des terres 
atteintes effectivement par la crue, ce qui explique les variations annuelles 
signalées ibid.; cf. 86, 1. 16, 38 ἢ. L. 4, et k, 11. 2-3; ici des 100 aroures 
de la σπόριμος on déduit 2 aroures (pour 2 1/4 1/16) d'abpoyos. Le taux, qui 
était d’ 1 ob. à l’aroure en l'an 34 de Philadelphe (P. Perr., III, 108) est ici 
d’ 1 ob. 1/2. Il est probable que le χωματικόν est une taxe d'entretien des 
digues et de réparation après l'inondation: des expressions comme τὰ ἔργα 
τῶν χωμάτων (86, col. 11, 1. 18) désigneraient des travaux plus importants. 

Le χωματικόν est payé en espèces, partie en argent, partie en cuivre: la 
division se fait souvent par moitié, ici, par ex., mais il n’en est pas toujours 
ainsi (38, ἡ, 1. 4); le paiement en cuivre entraine naturellement une ἀλαγή, 
du taux habituel de 10 0/0 environ: cf. 36, 1. 20. 

23. Le χωματιχόν étant calculé, les paiements sont enregistrés et la balance 
faite dans les lignes suivantes. Les paiements pour le χωματικόν d’une année 
s’échelonnaient sur plusieurs : ici, le compte d’exploitation concerne l'an 2 
d'Évergète au plus tard (1. 12); le premier (λοιπόν) est postérieur à Mécheir, 
an 4 (ibid.); mais le dernier paiement pour χωματικόν est de l’an 9 {I. 24). 

Fasc. ΠῚ oi 
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31. TENURE DE L'ILARQUE ANTIPHANES 

GHôRaAN 30, 1. Inv. 289. ÉVERGÈTE 1. 

31 X 21 

CE texte est constitué par la réunion de einq fragments ; les frag- 

ments 1, 2, 4 et 5 se raccordent immédiatement; le fragment 3 ne 

se joint aux autres qu'à la 1. 3 par une lettre incomplète qui était 

presque certainement un 7, mais le groupement des IL 4122855; 

15-18, est rigoureusement identique dans les fragments de gauche 

et le fragment 3 et les totaux de la Ι. 15 prouvent absolument que 

celui-ci doit être réuni aux autres. 

Cette colonne commençait une section du texte complet, sinon le 

rouleau même. 

Fr. 1 Νισεὺς καὶ Τέρτον [ere Give nil] χωμάρχης Free 

et 2. 'Ἀρυώτου χαὶ χωμογραμματξεὺς . ἴ....] Ὥρου. 

| vy Li ἡ ις' 
2 « , " Φ 2 , 

Λντιφάνους ἱλάρχου (ἄρουραὴ ρμῇ..] τούτων σπορίμίου pue £ ἡ (ᾳ} 
7 5 , = À ὡς οὐ τ CO CCR ER ES e ñ 

Fr. 4. ἀφ᾽ ὧν γράφει ᾿Αχοᾶπις ἐσπάρθξαι π᾿ υρ(ῶν)ξ᾿ οὐ ὩΣ ἀράχ(ου) 

uy L Di φαχίοῦ) τε, λίνου ιβ δ ρμε Σ ἡ (ζ΄ 
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Πετωῦς ‘Aovwtov, Ὥρος ΠΠετέωῦτος, Τοῦοη [ oi, Θοθορταῖος 

Φαθρέους, ᾿Λρυώτης ΠΕετωῦτίος ω ΐ FAO mare Ξ 
Καὶ τὰ δεδομένα, ἜΣ ἕο: [ $ } να up. ME ριβ , ἀράχιου) 0€ αἱ 

αὐοῦτα το ΣΤ το τὴ ἘΠΕῚ Ἢ 

ΠΝ ...} je 

Paulevo0 : | 
τῇ - δ Ἴ Ὁ. ! Φαρμοῦθι 0, πυρῶν DrG 2 τ, πυρῶν | ξ σπέρμα πυρ(ῶν) ρ / 18 γ΄, 

HE ξ 
18, λιβο)πυ(οῶν) α 4 δ΄ Ϊ 

ὃ 
ἵ LU 

/ [πυρῶν] Lan δ΄, ἀράχ(ου) AB αἵ ξ΄ (πυρῶν])] ι 7 Lit τ 1:0". 

“ον. ν 

7 \ | ΝΟ 

Χ[ωματιχὸν] ον σεν ἢ [LÀ Lo #4 

se y 82 δα SE n£. “- re τις ΝΣ ΜΝ 
(λοιπὸν) ἀράχου λὸ L d'n, λίνου BL. [[Ὧν) πρᾶσις} 

\ A s. à πρὸς ἀργύριον .--»..: [ 
à : os NL 

πρὸς σῖτον Lo 
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/ apyupliou) pr. ΣΦ ... . (Qv) (rérrwxey).] 

Exeig, πυρ(ῷν) Σ δ΄ | 

ί 
€ 30 (Λοιπόν) ἀργυρίου x 

Χωματιχὸν (ἀρουρῶν) ρ [v (ὦν)] 

πέ(πτωχεν). ΠΠαχὼνς] 

Ὁ ᾿Ἐπεὶφ, à y! 

χαλ(κοῦ 9) 

ES 

(ἔτους) ὃ, Φαμενὼθ, χα(λχοῦ ?) τα - 

En haut, à droite, un peu obliquement et finissant sur 82 : 

Κάθαρσις * Φαρμοῦθι ὃ, (πυρῷν) ζ δ΄ x (πυρῶν αἕ γ΄. 

L. 2, après χωμογραμματεὺς : τ ou π. --- L. 3 : (ἄρουρα!) %. — ἴω, 18 ; λι(νο)- 

πυρ(ῶν) À up . — L. 16 : (ἔτους) β, 8 corrigé sur y.— L. 19 : (λοιπὸν) est peut- 
être écrit mov. 

L. 20, fin : peut-être λίν[ου. — L. 21 : y.., probablement le même sigle que 

dans 80, 1. 16, mais très mutilé. — L. 34 : (ὦν)] | πέ(πτωχεν) “-. 

1-2. Téprov Πετεχῶνς est un nom de lieu; cf. δ. G. U. II 5521, ὃ; δἱ 

553 11, 10 : Τέρτον Πετοχνούβεως; 557 τι, 6 : Téoroy Πεγμώεως;; 557 11, 10" Τέρτον 

Ψεχχή; 553 Β πὶ 16 : Téorov Ψεμόδή: et P. Amh. II 107 : Τέρτον Ἐπᾶ, tous dans 

l’'Héracléopolite, sauf le dernier, situé dans l'Hermopolite. Νισεύς est alors un 

nom géographique, lui aussi. Après n[.], 1. 1, il n’y a pas place pour plus d'une 
lettre; après χωμογραμματεὺς, 1. 2, on peut placer un nom de 4 ou même 5 
lettres. Nous proposons de restituer : ἢ[ς] en supposant que Niseus et Terton 
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Pétéchôns sont deux ἐποίκια d’une seule et même κώμη ; le nom du comarque 
aurait été omis : Niseus et Terton Pétéchôns, dont le comarque est (X.), fils d'Haryôtès et le cômogrammate [Y.,, fils d'Hôros. 

3-4. Indications générales sur la tenure : c’est celle de l'ilarque Antiphanès. 

Contenance totale : 153 1/2 1/8 1/16 
σπόριμος 145 1/2 1/8 1/16 

χέρσος (non mentionnée) 8 aroures. 

I n'y a pas α᾽ ἀδροχος, cf. n. 19. 

Ensemencement : 

Froment [74 1/2 1/16] 
[Gesse] 43 1/2 1/4 
Lentilles 15 
Lin 12 1/4 1/8 

Total 
145 1/2 1/8 1/16 

4. [...dpäx(ou)] uy 2 δ΄, suppléé d’après les 11. 12 et 15. 
5-9. Mention des fermiers et indication des redevances et prêts de semences. 

Le total des redevances est de 800 artabes ; le taux est un peu supérieur à 
ὃ 1/3 à l’aroure ; il n’est pas indiqué dans le texte tel qu'il nous est parvenu. Le 
nombre des fermiers est de cinq. 

7. Il faut évidemment entendre, bien qu'il soit impossible de le lire : τὰ 
δεδομένα σπέρματα. Les semences prêtées étaient de deux espèces. Leur total 
était sans doute de 157 et c’est bien 7 en effet qu'on lit au début de la 1. 8. 

8. Noter la déduction, unique dans toute cette série de textes ; elle a dimi- 
nué peut-être la somme due par les fermiers. 

9-16. Versements opérés par les fermiers : 

Froments Gesse 
Phaménôth ? 
Pharmouthi, le 9 286 1/2 

2 

— le 10 100 

6 
Pauni, le 22 d2 
Épeiph, le 11 3 1/2 

— le 12 1 1/2 1/4 
Mésorè, le 15 2 1/2 

Les lacunes du texte sont considérables; si nous savons par les totaux qu'il 
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n'y ἃ pas eu d'autre versement de gesse, nous devons accepter sans pouvoir 

le vérifier le total des froments : 738 1/4 

Conversion de la gesse 19 1/6 

Total 7571/31/42 

12. Σπέρμα ἀράχου. On recueillait une partie des grains de gesse, évidemment 

pour les ensemencements; le reste était récolté comme χλωρά. 

13-14. Auvoÿrue(@v), λινοφα(κοῦ) πυρί(οὔ), froment mélangé de lin et de lentilles 

et de lin à la fois. 

16-19. Encaissement du prix des χλωραί vendues. Le détail n’en est pas tout 

ἃ fait clair. Avant toute correction par Île scribe, la différence entre les totaux 

de πυρός des IL. 18 et 15 est de 842 1/12 — 757 1/3 1/12=%8% 2/3; on doit 

donc avoir, 1. 18, puisque le taux de conversion est constant, 84 dr. 4 ob., ce qui 

se vérifie, et 84 art: 2.5. 1 ὃ dece dernier nombre est lisible, les traces sub- 

sistantes conviennent à x et nous pouvons suppléer 2/3, 8°, dans la lacune qui 

suit les unités. Le total des encaissements successifs est de 76 dr. 4 ob. et la 

différence de ce chiffre et de 84.4 représente l'äloyn : 8; le chiffre biffé de 

1᾽ἀλαγή, qui paraît avoir été 5.5, représente donc une erreur indépendante et 

antérieure: mais le chiffre rectifié est 8 dr. 1/2 ob. D'autre part, après cor- 

rection, le total de la 1. 18, qui se lit 845 1/4, doit être 845 2/3 qui donne avec 

757 1/3 1/12 une différence de 88 1/4; or le total des encaissements, ἀλαγή 

comprise, corrigé, est de 88 dr. 1 ob. 1/2 et on lit bien aussi la correction de 

% en 8 dans le chiffre de la conversion en froment. L'origine des corrections 

parait être une addition de 3 dr. 1 ob. ou plus dans l’interligne 16-17 ; d'après 

les différences entre les chiffres corrigés et non corrigés de la ligne 18, elle 

doit étre de 3 dr. 3 ob. 1/2, moins l'äayà; or l'äkxy4 de pareille addition est 

sensiblement de 2 ob. et c’est exactement d'autant que le chiffre de l’#hayn 

nous semblait trop fort. 

19. La section καὶ ἀδρόχου ὑπόλογος disparait faute d'äbooyos. Il reste dû 

72 art. 2/3; ajoutées au total 845 1/4, elles donnent une somme de redevances 

et prêts égale à 917 1/2 1/3 1/12. Le chiffre probable était cependant 957, cf. 

n. 7 οἱ 8. Mais il ne faut pas oublier qu'il y ἃ une déduction à la 1. 8. La 

balance ne s'établit qu’à 40 art. près. 

20-fin. La col. τι insérée entre 81 et 32, à la hauteur de la 1. 10 de la Cole 

n’a pu y être placée qu'après coup; cf. 36, col. 11. Dans les textes où les sec- 

tions analogues figurent au bas d'une colonne. il y a parfois une légère diffé- 

rence dans l'encre et le volume de l'écriture, sinon la main. Mais ce n'est pas 

le cas pour 87, où la χλωρῶν διοίκησις occupe toute une colonne. 

20. Peut-être faut-il lire χλωρῶν corrigé sur χωματικόν. Du moins n'est-il pas 

douteux que toute la section 20-33 concerne les χλωραί; nous y voyons figurer 

non seulement la gesse, mais aussi le lin, qui n'était pas récolté uniquement 
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pour sa graine (cf. plus haut les IL. 13-14), et dont. les tiges étaient cl 
parmi les χλωραὶ comme les fourrages ; cf. encore sur ce point 87; le 
fait se remarque pour la gesse, cf. 1. 12. Au rr° siècle, les χλωραὶ ne compren- 
nent que la gesse et le foin (P. Tebt. I, p. 563); mais à Tebtynis le terroir ne 
portait pas de lin et surtout les terres produisant la gesse et le foin sont ré 
nies dans une même catégorie, parce qu’on en usait comme pâturages. 

assées 

même 

ι1- 

22-27. Toutes ces lignes sont extrêmement effacées, et l’on n'y retrouve 
guère que le squelette du compte (cf. 80). Noter toutefois le paiement en 
argent, qui n'entraine pas 4 ἀλαγή (cf. 87). 

27. Cf. ci-dessus 1. 16-7. 

31-2. 1] ἃ dû y avoir des paiements complémentaires après le calcul du pre- 
nier (λοιπόν) ; c'est peut-être l’origine de la correction, interl. 17-8. 

33 fin. Dernière section. Calcul très mutilé du χωματικόν (cf. 80). Il n'a pu y 
avoir de déduction pour ἀδροχος ; cf. ci-dessus n. 3-4. 

Annotation marginale. Sur la κάθαοσις, cf. 80, n. 20. On ne sait si cette men- 
tion se réfère à 81 ou à 82. Les jours de versements ne correspondent à 
aucun de ceux qui sont conservés dans ces textes. 

ἘΣ PS 

382. TENURE DE L'HIPPARQUE SOSILLOS 

GHOÔRAN 30, 2. Inv, 290, EVERGÈTE [°". 
19 X 16 

CE texte fait immédiatement suite au Di'écédent: cf” 31, annot. 

marg. 11 est très endommagé à droite, incomplet à sa partie 

inférieure. 
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ὃ « 

Σωσίλλου ἱππάρχου τιη Φ δή 1G', ὧν σπορίμου mn, 

ἀφ᾽ ὧν γράφει ᾿Αχοᾶπις ἐσπάρθαι πυρῶν -...γ΄, «... 

ΙΣνβάι ἀβρόχου Àe L 7 mn. 

: ἜΝ, ὃ Ne a RE ΠΝ 

Καὶ τὰ δεδομένα σπέρυϊατα ..-..]... Ὥρου πυροῦ ou. 

&odxlou) ἐξ (Ut 

Φαμενὼθ χε, χριθ(ῶν) 9ËG β΄ 

10 Φαρμοῦθι ζ, ruolüv) υἱα L , χριθῶν χζ, σπέρμα πυρ(οῦ) 5 * xG, σπι 

Παχὼνς 0, σπέρμα πυρ(οῦ) vd , χλωρῶν πυρ(οῦ) νη / ριζ / πυρ(ῶν) qua ΖΦ .. 

(y) 2 | 
= wqè β΄ αδς 

(ὥν)  pqy β΄ αἱ πυρ(ῶν) bals Gi “ ψξη β΄ 

᾿Βπεὶφ Re 

Καὶ εἰς τὴν Ἡρακλείτου τραπέζην πέπτωχεν ἀπίδ] χλωρῶν 

Τῦόι À Lo = τ 

15 Παῦνι, ξ΄, ἐπαγο(μένων) .[ ] αἱ [τυρῶν ἡ 

LOUE ΜΕ, Ὁ A λι 

Καὶ τ ΠΤ τον ὑπόλογος ke δ ἀνγ(ὰ) ἘΠ ρον, ἐπ 

(Λοιπὸν) Ab) / ΤῸ 
ns. 

ZX 

L. 43 : [οα]ς ς΄, S'est un y corrigé à l'aide d’un trait horizontal inférieur. 
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1-4. Tenure de l’hipparque Sôsillos. 

Contenance totale : 314 1/2 
σπόριμος 288 

χέρσος (non indiquée) 26 172 

Le détail des ensemencements manque; χριθή doit être suppléé]. 2 d'après les 
11. 9 et suiv. ; la gesse, 1. 7, était parmi les χλωραί. 1 ἄβροχος s'élève à 35 ar. 1/2, 
cf. 1. 17, la superficie ensemencée est donc de 252 ar. 1/2. 

4-9. Indications relatives aux redevances et aux prêts, très incomplètes; le 
texte est irès mutilé ; de la 1. 17 on peut déduire que le taux du fermage était 
de plus de 2 art. 1/2 à l’aroure. Nombre des fermiers : 6, peut-être 7. 

9-14. Versements faits par les fermiers. Le texte est mutilé à la fin de la 1. 10: 
la fin de la 1. 11, incomplète, soulève même dans l’état actuel des difficultés 
arithmétiques : si le total des froments égale, comme nous croyons le lire, 
qua 4, 541 1/2, il est déjà inexact rien qu'avec les chiffres conservés IL. 10 et 
11; s'il faut lire duo 2, ce qui est moins probable, il y a une faute de calcul 
dans le total général des versements, déjà corrigé. Écartons provisoirement 
le total partiel 541 1/2, les versements sont : 

Orges Froments 

Phaménôth, le 25 166 2/3 

Pharmouthi, 16 7 27 411 1/2 

| 100 
— , le 26 [30] 

Pâchôns, [69 59 

— — 58 
Épeiph 200 

Totaux 393 2/3 (658 1/2) 

Conversion en froment 236 1/6 

Total général Ὁ 894 2/3 

I faut donc suppléer à la fin de la 1. 10 σπέϊρμα πυροῦ δ; et l’on peut faire une 
contre-épreuve : si l'on additionne tous les chiffres de froment de la 1. 10, y 

compris ce supplément, on obtient 541 1/2, le total insuflisant de la fin de la 

1. 11; le scribe avait d’abord oublié, 16 total partiel 117, 1. 11; l'erreur devait 

être corrigée dans la fin de la ligne, qui est perdue. 

11. Χλωρῶν rup(05). Blé de l’année précédente qui a levé parmi les χλωραί. 
13. Le versement de l'orge en Épeiph avait d'abord été omis dans le total; 

les chiffres ont été corrigés dans l’interligne; mais la conversion des orges n’a 

pas été faite au même taux, sans que nous voyions la raison de ce fait. La 

différence entre les deux produits de la conversion n'est que de 40, celle du 

Fasc. III 2 
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total général corrigé et du total général primitif est de 126; on ne retrouve pas 
les éléments du total erroné 768 2/3, même en supposant une omission ; c’est 
sans doute une pure et simple faute. Dans le total définitif, les chiffres qà sont 
écrits sur un autre, qui est un ἢ, et répétés pour plus de clarté immédiatement 
à droite, ainsi que celui de la fraction, qui semble d’ailleurs ici être plutôt Z 
que β΄. Le scribe s'était borné à ajouter après le calcul de la conversion 40 
à 768 2/3, ce qui donnait 808 2/3, wn β΄; puis, il a corrigé l'erreur contenue 
dans le premier total, égale à 86; d’où 894 2/3. 

14-17. Encaissements des ventes de fourrages. La mention de la banque 
d'Hèracleitos, et d’une banque en général, est unique dans cette série de 
textes. 

16. À reste incompréhensible dans l’état du texte. 
17. Déduction pour ἄβροχος, cf. L. 3 et n. 4-9. Les chiffres sont en partie peu 

lisibles, en partie effacés ; ils permettent de voir que la redevance à l'aroure 
était supérieure à 2 1/2, inférieure à 2 1/2 1/8. 

Le total de la fin de la ligne commence peut-être par un 4; la vente des 
χλωραί aurait alors produit moins de 999 — (894 + 91 —) 985 — 14 drachmes. 

18 (Λοιπόν). Le premier chiffre à gauche peut être un τ, ce qui est invraisem- 
blable, ou un £. On ne peut reconstituer le compte, mais le total des verse- 
ments et des déductions dépasse déjà le montant des redevances, si on calcule 

. celui-ci à 3 art. à l’aroure, ce qui est certainement exagéré (n. 17); il faudrait 
que les prêts de semences eussent été considérables, ce qu'ils ne sont jamais, 
et les quantités dues par les fermiers au moins supérieures à 985 + 302 1/2 — 
1287 art. 1/2, pour que le λοιπόν fût de 302 art. 1/2. Le chiffre probable du 
λόιπὸν est donc 62 1/12. Les lacunes des 1]. 5-8 et 14-15 empêchent de recons- 
tituer le compte. 

19. Quelques lettres illisibles, qui commencçaient probablement les χλωρῶν 
διοίκησις, Le papyrus est tronqué. 
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33. TENURE D'UN HIPPARQUE 

GHÔRAN, 30, 4. Inv. 291. EVERGÈTE Ier, 
81 X 15 

Frag. 1 Fr: 9 9 

Tux “« δ΄ἡ (ὧν) 

“; ἱππάρχου υ σπορίμου 

LA ἀφ ὧν à γράφει ᾿Αχοᾶπις ἐσπάρθαι πυρῶν 

λίνου κι | Ze δή » ἀβῥόχῥυ: μὲὸ δὶ (τ΄ .ξ΄ 1 xx La (ζ΄ ἢ 

1 

Re. à 
Fa Se 

Ι- 
Ce | 

la) 

σις ᾿'Λρυώτου, 'Δρμιῦσις ᾿Αρυώτου, Τ|σξεχοῦπις Ὥρου, Ὥξοος Πάσιτος, 

μξθε)ὺς Σεμθέως, Πτολεμαῖος ὃ Θοτομμοῦ ς Du ἀρέμφιος, [äis Θοτέως, Σε 

D DL, ΠΣ ᾿Ασφέως, ΠΠαγῆἧς Θοθορέταίου Âw, émixlal “7 γή 
πα π τὰ δεδομένα σπέρματα []άσιτι ᾿Δξρο)νώτου πυρ[ῶν) ZX, ἀράχ(ου) πγ΄! μ. 

3 Î / ἰ 

Σπ 

αἱ (πυρῶν) ν / εἰς τὴν ox Ὥχο ρ΄: ππυρξωγ (ἢ x {ri Be 1 
D. CO)YO.. LE ξ πο: 

10 ἰΦαμενὼθ χη, ru pl&v) TAC “ À, σξπ)έρμα πυρ(οῦ) Σοβ Li 

χ, σπέρμα πυρ(οῦ) ξ μ᾽ 
ns . ΠΟῪ) ὧν ) au χθ, πυρ(ῶν) αἰ δ΄ ὦ 

2 πὰς ΤΥ 
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ΠΠαχὼνς 1, σπέρμα πυρ(οῦ) o, πυξοῶν Bx Ô 5 Ἤν Ὁ ἢ, 

15 Καὶ ἀπὸ χλωρῶν πέπτωχεν ξ΄ (ἔτους) β, Χοίαχ, ἔ me : Τῦβι, Re “ρα “" 
(ἔτους) y, ᾿πεὶφ, Δ᾽ 06u0,$ w /o  /oq, ἀλξαγὴ Lu f-c/[" 

εἰς τὸ λι )-ευτιχὸν οεο ἢ —/{i A0f- ἢ 

ali π]υρ(ῶν) ὌΝ ρλδβ ΠΕ 

ARTS - "- 
ἤν». ὃ ᾿Αβρόχου ΗΙ lyon (ὧν) Zu i[.]8" ο Xo | 

20 ξ (λοιπὸν ἢ).. Bpra Y ὑποτ Li 

RAR ν ἴων διοίχησις. ᾿Αράχ(ου) 4α ἡ, λίνου ΣΦ. (Ὧν) 

χλω(ρῶν ἢ ξγ( ) ε 2 δή. (λοιπὸν) : λίνου Φ, ἀράχου πε δ΄. Ὧν πρᾶσις Fr. : 

&p[dxofu ν (ἀνὰ) ὃ 2e ι (ἀνὰ) y λ ! (ἀρταβῶν) E, HD: 

οἱ πρὸς σῖτον, € (ἀνὰ) (πυρῶν G£ λβὲ,χ δ΄ (ἀνὰ) Se 4. 1 ἘΠΕ 

25 ξ λίνου 4 (ἀνὰ) (πυρῶν) τ € [|](ἀρταβῶν) 0.57. [Ὧν] (πέπτωχεν) ᾿ (ἔτους) β, 

Χοίαχ, πε ᾿ Tops, [ke / px] " 
il 

φΦοοοοοοφοοοοθοῦ 

ë χαὶ μεμέτρηται ΠΠαχὼνς (πυρῶν) λβ ἜΣ ἣν ἐν 1 
> “ \ , ξ ἀναπληροῖ τὴν μίσθωσιν. 

Fragm. 6. 

Les sigles sont les mèmes que dans les textes précédents. — L. 6 inil., 

devant le second + peut-être ὦ. — L. 9 : après s peut-être x. — L. 15 = aT08t 

T corrigé sur ς΄, — L. 17 : au lieu de ..eurtxoy, ματικόν est possible, πατικόν 
à 

aussi; χωμ;χτικόν impossible. — L. 19 : ... |ÿ ἡ, ἡ est lui-même corrigé sur 

une autre fraction; (ὦν, lisez /, cf. n. ci-dessous; dans Eu|.]8"5 ce dernier , y 3 ἢ 

| 
| 
| 
| 
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signe ressemble à la fraction 1/8 des textes de l’époque romaine. — L, 20 
marge : après ἡ, t, p ou ς. — L. 20, énit., le sigle est Ὁ (λοιπὸν), mais il paraît 
suivi d’une lettre ou deux. 

1-4. Indications générales : 

Contenance totale : 341 1/2 1/4 1/8 
σπόριμος 329 1.2 1/8 1/16 

É250ç (non calculée) 12 1/4 1/16 

Ensemencements : 

Froment 193 1/2 1/4 

Gesse 91 1/8 
Lin 1/2 

285 1/4 1/8 
"ABpoyos 44 1/4 1/16 

Total égal 329 1/2 1/8 1/16 

4-10. Indication des redevances et des prêts de semences. Les fermiers sont 
au nombre de 10. Les redevances sont de 1800 art., l’érixo( ), ou produit 

à l’aroure, de 5 1/3 1/8 (cf. 1. 19) ce qui donne sensiblement 1,795 artabes. Les 
prêts de semences se montent à 280 art. Suit un premier versement supplé- 
mentaire : bien que les traces de l’une des lettres suggèrent un 5 autant qu’un 
zx, 11 semble bien qu'on doive lire à La fin χόπρων; ce versement est de 20 art., 
ce qui porte les prêts à 300 art. et ce qui est dû par les fermiers à 2100 art. 
Ce dernier chiffre semble corrigé immédiatement à droite. Vient enfin, 1.9, 
une nouvelle addition de 15 (ou 19) artabes, qui donne le total définitif : 
(2105 ou) 2109 art. 

Cette dernière addition, si on la compare à celle de 84, I. 9, sugoère une 

lecture σπόρων ou analogue du dernier mot; il paraît impossible de lire πρὸ 

devant τῶν et les traces du dernier mot conviennent à σπόρου, non à σπόρων; 

τοῦ est hors de cause. 

°10-15. Versements des fermiers. Le total, 1. 12, 1047 1/4, est celui des 11. 11 

et 12. La fin de la 1. 13 est difficile à lire; le premier nombre après πυρῶν 

semble être βχδ΄, écrit à la manière syrienne, dont il y a un exemple I. 11, 

interl. (cf. P. Magd. 3). On ne tiendra compte ci-après que du total général, 

1772, 1. 14; il a pu être accompagné d’une fraction disparue dans la lacune 

qui le suit. | 

15-19. Encaissements sur les ventes de χλωραί. Cette section comprend : 



162 PAPYRUS DE LILLE 

les indications ordinaires, en drachmes et oboles ; une déduction; la conver- 

sion ordinaire en froment. Les premières occupent les Il. 15 et 16 : 

An 2, Choiak 85 

ti 35 1 
An 3, Epeiph 30 70 

— , Thôth 40 

Total 190 

Majoration pour le cuivre 1 APE 

Total. [20 » . 31/2] 

Le chiffre des unités de Ἰ᾽ἀλαγή peut être e, Ç ou 8; cf. n. suiv. 

17. Εἰς τὸ À( ).surtxév. Probablement une taxe. 

Le nombre ος ὁ, porté εἰς τὸ «...Ψ..«εὐτιχὸν, est en déduction. Ajouté au chiffre 

suivant, il égale le total 190 (1. 16), plus 1᾿ἀλαγή. Ce chiffre comporte des 

centaines, d, © ou p, des dizaines et unités, λὸ, et une fraction : f-. La con- 

version en froment de la 1. suivante, 134 art. 2/3, prouve que c'était 134 dr. 

4 ob., puisque le taux est constant (cf. ci-dessus, p. 141). — 134.4 +75:1/2 — 

209 dr. 4 1/2, qui doit être suppléé à la fin de la 1. 16; si l’on en retranche 190, 

l'ähayà ressort à 19.4 1/2, ιθ[-ο. 

18. Le produit de la conversion est suivi d’un nombre effacé, traversé par /, 

et qui commençait par Z. Le total À M... est évidemment celui de la 1. 14, 1772, 

augmenté du produit des χλωραὶ, évalué en froment, 134 2/3, soit 1906 2/3, 

réserve faite pour le chiffre fractionnaire et par suite sur le chiffre de l'unité 

(cf. n. 10-15). 

19. Calcul de la déduction pour ἄβροχος, cf. IL. 3 et 6. Le produit de 44 1/4 

1/16 par 5 1/3 1/8 est 241,725 sensiblement; il faut restituer [4] entre Zu et βΌ. 

(Ων) est évidemment une méprise pour /; cf. n. 20. 

Le nombre Σιὸδ qui suit Zu[a]89 est une correction de celui-ci; cf. la correc- 

tion ζ΄ au-dessus de γ' η΄ : elle ne suffit pas cependant à rendre compte du 

produit corrigé; c’est sur ce dernier qu'est calculé le λουπὸν, cf. ἢ. suiv. 

20. Bien qu'il faille sans doute lire (λοιπὸν) au début de cette ligne, le chiffre 

qui suit est un total; 19[06 2/3], L. 18, et 214,1. 19, donnent 2120 2/3, Box 8; 

ce nombre ne diffère que de 2/3 de Boxe y’; et nous avons signalé qu'il pouvait 

y avoir une fraction dans le total, 1. 14, et par suite une légère addition à 

19/06 2/31, L. 18; ou peut-être 214 était-il accompagné d’une fraction, perdue 

à la fin de la |. 19. 

Si nous estimons le total des redevances et prêts (à 2105 ou) 2109 (1. et n. 9), 

la somme des versements, encaissements et déductions le dépasse de 16 1/3 

ou de 12 1/3; d'où l'indication nouvelle ὑποτ... et le nombre 1..[.. qui paraît la 
suivre. Pour la lecture, cf. 35, 1. 13. : 
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21-fin. Opérations sur les ylopai. Le détail en est le suivant : 

Gesse. Lin, 

Quantité disponible 91 1/8 1/2 
Déduction pour y.{ ) 9 1/2 1/4 1/8 

Reste 85 1/4 1/2 

Ventes : contre espèces 50 à 4. — 200 

10 3 30 

Totaux 60 230 
contre σῖτος 5 OM 521/2 172 3405 

20 1/4a41/2— 91 LE Se 
5 

Total 128 1/2 1/8 
Le ρ... seul est lisible. 

Encaissements : 

9 iak (En argent) an 2, Choiak ὃ | [120] 
270 Tybi [35] | 
an 3, Épeiph 30 70 
— , Thôth 40 

* Total 190 

(En nature) (an 3?) Pachôns 32 1/2 

Pour le lin, qui est compté parmi les χλωραὶ, cf. 84, n. 20. 

28. Cf. 87,1. 24 : τῶν.... ἀναπεπληρωκχότων τὰ σιτικὰ ἐχφόρια. Mais ici l’éxpéotov 
est payé et au-delà. 
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34. TENURE DE L'HIPPARQUE MACHATAS 

GHÔRAN, 30, D Inv. 292. ÉVERGÈTE Î®. 

24 X 18 

CE texte, où les versements opérés par les fermiers sont seuls 

bien conservés, est surtout intéressant par la mention de la 

LA 

χαταόροχος. 

Fragm. 1. Fragm. 2. 

Σχόαηΐ : 

Μαχάτου ἱππίάρχου τιβδὴ ' 

ἀφ΄ ὧν γράφει ᾿Αχοξᾶ]πις ἐσπάρθαι πυρί.]. .[ 

σιχύου y Ζ iG”, xpilo]upüou ab , σιτ. 

[-]..[--Jovs ᾿Αρμιύσεως 

[loop AE ᾿ 

[κ]αὶ [τὰ] δεδομένα omépiluata]  .| 

ἀράκ(ουὐ À. [αἱ π]υρ(ῶν) ξ΄ .ἰ 

χαὶ τοῦ πρὸ τῶν σπ... ξ CL] 

10 Φίαϊμενὼθ ἃ, ruôv) 20 ξ λίιενο]πυρίοῦ) ν΄ 1 πυρῶν pv β 
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Palpiu[ood J.[..].tou πξυρ(ου) G - à, χρομμιυοφ(άχκου) tuoloü) xd, 
DES τ λίνου 

[- -.1..] πίυρ(οῦ)}. + LS ζγ΄ - ὃ πυρί) EL, λινοφ(άχου) (πυροῦ) BL : 
ι5 λί[νο᾽υ πυρ(οὔ) Δδγίβ΄, ἐχ:φόριον σίτων πυρ(οὐ) ιδ δ΄ ὃ ὡς 

“Ὁ 
Ἐπ (=>) 

ss? SY = 2 

πυρ(οῦ) τα, χριθ(ῆς γγ΄, # muoloo) ζ, χριθ[ῆς) ι, λίνου πυρ(οῦ j) πὴ: 
15 TT πυρί(οῦ) 18, σίξτων πυρ(οὔ) BL, λίνου πυρί(ου) [02] ὃ, 

σικύου πυρῇοῦ) .Ϊ1α, σίξτων πυρ(οὔ) γ2,, σικύου πυρ(οὔ) ΠΣ 
Fr. 3. χριθ[ἧς) CRE πξυρ(οῦ) Ύ . σίτων χριθῆς) β2, εἰς τὴν 

᾿Αλεξάνδρου ἐ ἐγγύην χλῇ ρῶν σπέρμα πυρί(οῦ) x * ιζ y 
πε 

τὰ ! ES 

BE} 2lq. γῇ » κριθῆς) μγ. 
20 ει": β, λίνου πυρ(οὔ) € | 

σίτων rup(oû) x, χριθῶν 
CEETEI 

COLIS 

πεὶφ ιβ, ἷχλ] χλωρῶν [πυροῦ] Bi αγθξα | (eva χλ(ωρῶ") (πυροῦ 

ς 

χλ(ωρῶν) [πυροῦ] αὦ β γδδή QG pop) [nu ICE AIRES 
Γ 

Μεσορὴ ι, λινοφ(άχου) [πυρ(οὔ) v | 

/ πυρῶν ur| 

25 Kai … | 

Καταβ. [1.χ..} 

[λοιπὸν) | 

7.19 fin : y y corrigé sur 8. — L. 26: χαταδρ[ὀ]χου probable. 

1. Tenure de l’hipparque Machatas; pour le nom, cf. P. Magd. 2. Contenance 
totale 222 aroures 1/2 1/8. Le reste du passage, et de même celui de la sec- 
tion suivante est dans un état désespéré; noter seulement, I. 9, la mention : 

ταὶ τοῦ πρὸ τῶν on... et cf. 88, 1. 9, n. 4-10. 

10-25. Versements des fermiers, avec totaux mensuels, Il. 10, 19, 22. La fin 

Fasc. 1Π 23 
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de la 1. 23 et celle du total général, 1. 24, sont perdues ; ce dernier n'était 
pas moindre de 480 artabes. 

10. Le premier chiffre de πυρῶν est plutôt 8 que 28, le second, », est sûr, 

mais le total se termine plutôt par $ que par 8; les traces de chiffres con- 

viennent à v. j 

11-20. Versements du mois de Pharmouthi, opérés Les ἢ, 8,9, 10, 17, et le 

7, ajouté à tort 1. 18 énterl.; sauf ce dernier, ils sont tous de peu d'importance, 

et très divers ; à côté de l’orge et des espèces de froment déjà connues par 

les textes précédents, on voit apparaître le [...|. τὸς πυρός, le xpouuudpaxos πυρός 

(ou χρομμυοφαχουπυρός), le σικύου πυρός, mélanges comparables au λινοπυρός, 81, 

IL. 13 et 14, le χλωρῶν πυρός et le χλωρῶν σπέρμα πυρ(οῦ), poussés dans la partie 

ensemencée en fourrages. La mention ἐχφόριον devant σίτων πυρί(οὐ), 1. 13, 

reste énigmatique. Noter enfin le versement εἰς τὴν ᾿Αλεξάνδοου ἐγγύην; il est 

difficile d'expliquer pourquoi il est porté en compte. 

Le détail des calculs offre quelques difficultés. 

12. ζγ΄ pourrait être un total des nombres précédents, si devant le y il n'y 
avait les traces d’un autre chiffre et si, après, y’ n'était d’une forme insolite, 
presque voisine de (ἀνά); à la 1. 13, même répétition : τὸ 2 δ΄ ὃ. 

16, cit. le chiffre des dizaines manque. 
25. La lettre qui suit xx peut-être x, donc ἀπὸ χλωρῶν πέπτωχεν. 

26. Καταβ.[.7χ-.[.... Ces deux dernières sections étaient donc d’une brièveté 

inusitée. Mais cette indication, où il faut presque certainement reconnaître 

xatabov you, est tout à fait intéressante; il y avait, comme il est naturel, 
déduction pour les terres où la crue avait été excessive ; cf. P. Magd. 3. 

35. TENURE D'UN INCONNU 

GHÔRAN 30, 6. Inv. 295. EVERGÈTE [°. 
31 x 18 

TPE Pr Fragm. 1 
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LI 17 pa 
υΐ 

ἀν ᾿ 

5 }.y-..v +. πυροῦ .. ξ εἰ ΤΣ Ὁ 

1 χαὶ Toi... Le tixy Tor, 

Πα[χὼνς .ÉB,". x., σπέρμέα πυρ(οὔ) p / πυροῦ PACE 

S Haüv | 1: fl... ©... nup(oo) 5. / 2 

λωρῶν ? ΤΗΝ ᾿Βπεὶφ 14, © χί 

ἜΣ 40 Ἰ 
1 Μεσορὴ τε. LE, Ep. [ Ne. ἢ] ἢ πυρ(ῶν) ψμίβει(Ἴ ], rod 0(ñ<} ail (πυρῶν) : Ne Fr. 9. 

Si DE 
Καὶ ἀπὸ χλω(ρῶ)ν πέπτωχεν * (ἔτους) β, ξ τῦβ! 0, fai πυρ(ῶν) 9 A8 [-c | 

Καὶ τῆς ἀδρόχου ὑπόλογος  ξ (ἀρουρῶν) CLS (ἀνὰ) [..] 218" / han... 

; Ὑποτασί ) 2 αὙ à 

[Χλ)ωρῶν [δ] [οἰκησ  ς]. ΐ ξ . ἀράχ([ου) ar / χ.δ΄ (Ὧν) 
15 Oy{  j)(ru&v?) τῇ (À D) ἀραχίου) ἡ ἢ .... ὃ. «β (ἀνὰ) .... ἐπ 

ιηδδ΄ (ἀνὰ) ὃ, πὸ. 2 (ἀνὰ) ἐπῦρο ὅ) τ (ἀρταδῶν) ε, ... € / OL x... 
Eis τοῦτο πέπτωχεν “ἔτους 16, χοξαχ x6[ : Τυόι 0 

Καὶ ἘΠῚ ΠΠαχὼνξ χαὶ Παῦνι, πυρ(οῦ) 

À. à ξ ξ ε αἵ πυρ(οὔ) ΤΙΣ μ. (ἀνὰ. [ 

90 i rt 

L. 1: devant αν πί, p ou ι. — L. 6 in fine : xYLŸ Ὑ corrigé sur 4. — L. 11 in 
fine : peut-être une somme en espèces. fl .— L. 18 énit., K{«i] très douteux. 
de même le second ε de μετρεῖ. 

1-9. De ces lignes, on ne peut tirer que l'indication de la σπόριμος, |. 3 : 

121 aroures. 
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8 fin. On pourrait ètre tenté de lire σ devant +, mais les traces de lettres qui 

suivent ne s'accordent pas avec σπέρμα et celles qui précèdent suggèrent un 

mot plus long. 

10. Σπέρμα rup(ov) ./] est possible. 

11. Le scribe n'avait d'abord écrit que le versement de Tybi, 9 drachmes, 

qu'il avait immédiatement converti en froment ; après l'addition du versement 

de Choiac, il a fait le total : 9 >< 22.3 — 31 dr. 3 ob. Le nombre suivant 34 dr. 

4 1/2 doit être la somme de ce dernier, plus ᾿᾿ἀλαγή, dont le montant n’est pas 

porté et qui serait de 3 dr. 11/2. On attend ensuite la conversion en froment; 

mais cf, notes critiques. Indiquée ici ou plus loin, elle a dû être selon le taux 

constant, de 34 art. 1/2 1/4. 

12. Si du total corrigé 827 on soustrait 746 1/3 - 34 1/2 1/4 = 7811/M12;“on 

obtient 45 art, 1/2 1/3 1/12; si du total avant correction 778 1/2 1/4 on retranche 

746 1/3 + 9 — 755 1/3, il vient 43 art. 1/3 1/2. Il y a eu sans doute quelque 

faute de calcul; mais la déduction pour &650yos est voisine de ces chiffres, et 

implique une redevance de 5 art. à l’aroure. 

13. Le mot est plus abrégé que dans 88, 1. 20; mais la lecture ὑποτασί ) 

est aussi probable ; si nous interprétons ce passage comme nous l’avons fait 

33, n. 20, nous obtenons 819 1/2 comme total des redevances et prêts. La 

σπόριμος est (1. 3) de 120 aroures, le χλῆρος était loué à plus de 5 art. à l'aroure 

(n. 12), l’a6poyos n'était que de 7 art. 1/2 1/4 (1. 12); les redevances pouvaient 

donc s'élever à 600 artabes environ, les prêts à 220. Tous ces chiffres sont 

vraisemblables. 

Noter l'absence du sigle (λοιπόν) et le mot non lu après wx£, 1. 12, relatif à la 

balance et à l'excédent, selon toute vraisemblance. 

14 et suiv. Section de la χλωρῶν διοίκησις, très endommagée; la lacune de la 

1. 14 est particulièrement regrettable; 1. 15, on supplée aisément (ὧν) ou (ὧν) 

πρᾶσις πρὸς ἀογύριον, 1. 16. πρὸς σῖτον. L. 17 : compte de caisse, cf ME 18. 

versements en nature, comme le prouve la fin de la ligne, même avec la difli- 

culté que présente le début, cf. notes critiques; ils entraînaient évidemment 

une nouvelle balance du compte. 
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36. FIN D'UN COMPTE 

GHÔRAN, 30, 7. Inv. 294. EVERGÈTE [er 
16 X 17 

ΤΈΧΤΕ formé par la réunion de deux fragments ; le second porte les 
derniers chiffres de la L. 4 et la col. IL. 

ANA ETES Ἰ (ἀρταβῶν) υεξδ ἡ / TA 
Αθὺρ 

[Λοιπὸν) κηή (Ὧν) πέ(πτωχεν) [ἔτους) à, Νουμένιος ὑπὲρ l'Aau- 
χίου χλ(ωρῶν) τιμῆς νξη,,-, 

ὃ ἰἀλα γὴ Go {[ξδ,-ο αἱ πυρ(ῶν) ξδδδ΄, ὑπὲρ λα Σή. 

[ἰχλ(ωρῶν) διοίκησις. ᾿Αράχ(ου) χεδ, λίνου ιαδδ΄, σικύ(ου) γέδ΄ (Γ΄, xpou- 

μύ(ου) ἡ," 
BG" , (ὧν) y. ( βδ΄, (λοιπὸν) ἀράχ(ου) nb, λίνου 1aLT, 

: σικύ(ου) γ2 δ΄ (ζ΄, 

ἰοῦ) mi BIG" ὅν πρᾶσις ἀράκίου!. 13 (ἀνὰ δ & 
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Ἰλίνου τα ξδ΄ (ἀνὰ) (πυροῦ) (ΩΦ ρπη, σιχύου γξδ΄ ((΄ (ἀνὰ) 

LG (ἀρταβῶν) ξα, 

10 | alt (ἀνὰ) [πυρῶν) (ι΄  xG , σίτων ὃ (ἀνὰ) (πυρῶν) χβῇ πη [ τξγ 

εἰς τ τ τ τ τς | 

102, χριθιῆς) pe πὺρ -- χριθ(ῆς) αδ΄ 
1 πυρ(ῶν) Σκδδ.., χριθ[ῆς) ..e£ al (πυρῶν ?] χεδδ ΠΣ. 04 

15 

Col. 1]. 

χωματιχὸν … ÎLŸ [bv) α-..χου; 
Ὰ 

(λοιπὸν) οἱ «SJ Ὁ …. 1 χαϊλχῦῦ, 2γ.-εἰ 

χαὶ εἰς τὰ ἔργὰ χωμάτων χη δ] 

(λοιπὸν) χαλίκοῦ)͵ | 

20 [ἔτους) à, Φαμενὼθ] χα(λκοῦ) J-C ἀλίαγη 7 

(vacat) 

SLA ER ἥ 

CLR 

ἢ | --9ή 

L. 3 : (ἀρταβῶν), le sigle paraît être une ligature d'un α et d'un 9. — L. 7: 

pour le sigle, voir 80, 1. 17, n. e. — L. 9 in fine : (ἀρταβῶν), G donne à peu près 

l’idée du sigle. — L. 11 : peut-être εἰς; touro ne paraît pas possible; TN, 88 

lieu de τὴν serait admissible, mais après vient une lettre à haute haste qui 

semble être un x; καί est compatible avec les traces de lettres ; une lettre le 

séparerait de μετρ. 

1-3. Il est difficile de dire à quoi correspondent ces fins de ligne. nr, L. 3, 

précédant le λοιπόν est certainement un total général; υεΔ δ΄ ἡ, précédé du sigle 
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des artabes, suggère une conversion et un ἀπὸ χλωρῶν πέπτωχεν, exigé d'ail- leurs par les 1]. 6 et suiv. 1] n'y aurait pas de déduction pour ἄβ p0yos, et la 
col. II, 11. 16-17, montre que toute la superficie n’a pas été fr appée du γωμα- 
τικόν. D'autre partsiy xo., 1.1, signifie, comme nous le croyons, χίλωρῶν) χοι(θῆς), 
le total φιχγδ΄, 1. 2, est celui des versements et il n'y aurait pas de place pour l 
déduction. 

a 

4-5. Le λοιπόν est comme dans 30 une première balance, suivie d'une série 
de versements qui se terminent par une nouvelle balance. Mais ici il y ἃ un 
excédent de recettes : ὑπέρ, 1. 4, fin. La fin du compte tout entière se résume 
ainsi : 

1“ total (après les ventes de fourrages) 523 1/4 
(Déduction pour l’&850y0<) 405 1/2 1/4 1/8 

2° total 929 1/8 

(Il ya donc une faute de calcul ; la retenue de l’addition des fractions a été 
omise). 

Reste dû 28 1/8 
Touché en l'an 4, Athyr 99 dr, Ἢ 

Majoration 6 1/72 

Total θά 4% 1/2 

Conversion en froment 64 1/2 1/4 

Excédent 36 1/2 1/8 

Il semble bien que le versement de Nouménios doive être lu χλ(ωρῶν) τιμῆς; 
aucun doute sur la lecture de labréviation; le second mot pourrait au premier 
abord paraître terminé par -xou, mais le + est très net, χλί ) Txov ne donne 
rien et la lecture μῆς est aussi vraisemblable que -xov. Il y avait ici une addition 
postérieure à 1᾿ ἀπὸ χλωρῶν πέπτωχεν; cf. 80, 1. 15, où elle est exprimée par les 
mêmes mots χλ(ωρῶν) τιμῆς. 

5. Opérations sur les χλωραί. 

Gesse Lin Citrouille Oignon ἢ 

Quantités disponibles 20 1/2 1/4 1/8 111/21/4 31/21/41/16 8 42 1/16 
Déduction pour y () 2 1/4 

Reste à vendre 18 1/2 1/8 
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Ventes : 

contre espèces 14 à 4 — 64 dr. 

contre σῖτον lin 11 1/2 1/4 à 16 — 188. 

3 1/2 1/4 1/16 à 16 1/2 — 61. 

» [11/2 1/8] à 16 = 26. 

σῖτος ά ἌΝ ὦ 

HOtALE 363. 

Remarquer la présence de la citrouille et de l'oignon parmi les yhopat et 

cf. 80, n. 20. 

9. Il faut probablement suppléer au début : ἱπρὸς σῖτον), mais non [apaxou .. 

(av) .. ..]; voir le total à la n. ci-dessus, L. 10, fin. 

16 et suiv. Pour cette seconde colonne, ef. 314, L. et n. 20. A la fin de la 1. 16, 

ἀβρόχου est très possible; on ne peut lire le chiffre de la contenance; il était 

supérieur à 110 (λοιπόν 1. 17) et sans doute d’une manière notable puisque 

l'on a, 1. 3, pour la déduction le chiffre élevé de 305 art. 1/2 1/4 1/8. 

17. Le calcul du χωματικόν est sensiblement le même que dans 80; 111 aroures 

à 1 ob. 1/2 donnent 27 dr. 4 ob. 1/5; le texte porte κζ΄ et, semble-tal, c 

3 ob. 1/2, ce qui n’est pas assez; il est vrai que — a pu disparaître entre Jet Ὁ; 

mais 4 ob. 1/2 seraient un peu supérieures au chiffre exact; de plus, le chiffre 

est, ici comme dans 80, divisé par 2 et le quotient donné est 13 dr. 4 ob. 1/2, 

qui suppose un dividende de 27 dr. 3 ob. seulement. 

18. Cf. 80, n. 22-4. La mention d'un (λοιπόν) à la ligne suivante peut se 

rapporter soit à une première série de paiements antérieurs à l'an 4, soit à 

ces travaux; dans ce dernier cas, il y aurait peut-être une déduction analogue 

à celle du χωματιχόν. 

Ἣν ÉTÉ Éd do ets te te 
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37. OPÉRATIONS SUR LES XAOPAI 

RAN 30, 8. Inv. 295. EvEerGèTE Ie. 
30 X 23 

©> > H 

Nous n'imprimons que la deuxième colonne de ce compte, tout 

entière remplie par une χλωρῶν διοίκησις; de la col. 11] ne reste en 
effet que la fin de deux lignes, les premières sans doute : 

1% MA: ÊTLX.. 

Le premier chiffre, précédant celui de la redevance à l’aroure, est 

le total des versements qui incombent aux fermiers : 104.610 artabes. 

Même en supposant la redevance égale à 10 artabes à l’aroure, la 

tenure aurait compté plus de 10.000 aroures de superficie, son pos- 

sesseur serait encore supérieur aux μυριάρουροι connus par P. Petr. 

Il 42 a, et encore inexpliqués, cf. 47, n. 2-3; s’agirait-il ici d’une 

δωρεά ἢ 

Après ἐπιχ.., on lit «x ou λὰ sans aucun espace entre ces deux 

lettres ; 1] n’y a pas de chiffre entre ἐπικ.. et la col. IT. 

(ΟΠ 71: 

Χλωρῶν διοίκησις. ᾿ΑΔράχου ρμαξδ΄ ἡ (Γ΄, χόρτου μβεδη, 
π.... 

λίνου (LdC, rnAdok LI, σίτων δὃ : (Ὧν) 
Fasc. III à 24 
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(ἀρταβῶν 1) ριζ δ΄ ie 

(ἀρταδῶν ᾿--: 
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σ]υνάγεται δὲ 

ἐ]χ τῆς διασυγ | }) 
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30 
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μ 

Υ.{] χόρτου [αρ]δ, ἀράκου τδή, χαὶ εἰς σπέρμα 

δανεῖσθαι ἀράχ(ου) sy ᾿ [λοιπὸν) ἀράχου ρι{ζ}2 3 (π΄, χόρτου λυηξὸ ἡ, ὺ 

λίνου ζε δ΄ (ζ΄, τήλιος [LG], σίτων LI". [Ὧν] πρᾶσις 
(ἀρταβῶν)ζς, 

πρὸς ἀργύριον. ἀράχου [BL] (ἀνὰ) à τ, ε (ἀνὰ) BJ af ΓΒ 

πρὸς σῖτον χη (ἀνὰ) (πυρῶν)η τί.)ε, νζί(΄ (ἀνὰ) (πυρῶν) G (ἀρταδῶν) τμβὸ ἡ 

Ô [ἀνὰ) (πυρῶν) ΟΣ xG, χβή (ἀνὰ) [{πυρῶν]] γ ξα ΣγΊβ΄ }ἀρταδῶν) 

ριαη(τ΄ (ἀρταδῶν) yx 

ἸΧόρτου ληξ δ ἡ, (ὧν) y (ἀνὰ) [πυρῶν] τ (ἀρταδῶν) À, à (ἀνὰ) [{πυρῶν] ἡ) 77] 

(ἀρταῤῶν) πγδδ, 

né (ἀνὰ) G να, βδΊη (ἀνὰ)) (πυρῶν) n ιθ | (ἀνὰ) (πυρῶν)... 10] " 2820, 

Λίνου ζ δίας, ὧν B2 ἀνὰ im .… [ Ἐ (ἀρταδῶν) .γὲ / piG 

LAS ri Sa ς den ὙΠ [ k Le : 

Eis τοῦτο μετρεῖ ᾿ Pie πυρ(ῶν) ou 

Φαρμοῦθι, πυρ(ῶν) ριβξ, κριθ[ἧς) ρπί ζ΄, ἀρ[άϊχ(ου) À : 

[Παχὼνς, πυρ(ῶν) vQ, κριθ[ῆς) ε, ἀράχ(ου) xG2 : 

ἸΠαῦνι, πυρ(ῶν) xG : 

᾿Επεὶφ, πυρ(ῶν) ρπγδγ΄ (β΄, κριθ(ῆς) 1029", ὀλύρ(ας) τε 

Νεσορὴ. πυρ(ῶν) uG : 

Θῶυθ, πυρ(ῶν) τηγ΄ / πυρ(ῶν) υνγεδ΄, | 

χριθῶν Σεξ γ΄ (β΄, ἀράχ(οῦὔ) vGL / DE, 18 νγεὺ 

αἱ πυρῶν ρνζξ, ὀλύρας τε αἱ (πυρῶν) [χιζδ΄. 

τ τ ἀργυρίου xBJ, σίτου τπὸδδδ΄ * [Ὧν).. .. 

στ τῶν ον ἀναπεπληρωχότων γεωργῶν 

τὰ σιτιχὰ ἐχφόρια Νιχοστράτωι πυρ(ῶν) À 

᾿Αγείρων, ἀφειρημένου τοῦ πρὸς τὰ ἐχφόρια (ἀρταδῶν) ζγ΄, τὸ (λοιπὸν) χζα΄, 

Ὀῤράτου, ἀφειρημένου τοῦ πρὸς τὰ ἐχφόρια τη, τὸ (λοιπὸν) (ἀρταῤδῶν) ie οὕ. 
ι 

Βιννέου, ἀφειρημένου τοῦ πρὸς τὰ ἐχφόρια ιβ, τὸ (λοιπὸν) 12. 

Νικοστράτου, ιβ / ξα δδ΄, ᾿Αντιπάτρου, ἀφειρημένου 

τοῦ πρὸς τὰ ἐχφόρια ζίβ΄, τὸ (λοιπὸν) xLy 18 
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17 

AC &pylupiou) χβ,, πυρῶν TuCLx'd 

Ἔτι (λοιπὸν) πυρῶν ACC χ' δ΄, 

χαὶ τῶν πιρα..ν Ὁ μδ΄ δ 

L: 3 cnit. : y. ( ), même sigle que dans 80, ]. 17. — L. 4 : (λοιπόν) à peine 
lisible, mais cf. notes ci-dessous. — L, 6 in fine, interl. : (ἀρταδῶν), variante du 
sigle ς΄. — L. 7: devant la lacune τ τί οἷι πί. — Devant τμῦδ ἡ, sigle de l’artabe, 
différent de celui de la 1.6; abrégé d’une ligature 4’ α et ρ. — Marge : {’,unt 
suivi d'un ς΄ barré? — (ἀρταδῶν), sigle différent de celui de la ligne 6. Dans la 
suite du texte, les sigles pour l’artabe sont des variantes de l’un ou l’autre 
Dpe—L: Sin fine : yx, y corrigé sur ». — L. 11, in fine : dans le total Ç 
corrigé sur ὃ. — L. 15 marge : (λοιπόν), sigle ordinaire : tL, peut-être τη. — 
L. 24 init. : peut-être ἔστιν τῶν ἕως vov... — L, 26. Cette ne semble intercalée 
postérieurement. — L. 27 in fine : très collés, peut être l’un corrigé sur 
l’autre ; puis peut-être .4Z — L. 29 : On serait Lenté de lire, après Νικοστράτου, 
D  2ὴ: :5 corrigé sur un autre nombre x8/f, dont subsite nettement une 
partie du x, la haste du $ et f sous / — L. 31 : ἀργ(υρίου), même sigle que dans 
30 I. 22. 

1-14. Première partie : opérations sur les χλωραί, Elle se subdivise elle-même 
en deux sections : 1-5, état des χλωραί disponibles; 5-13, vente de ces χλωραί. 

1-5. Sont considérés comme χλωραί, non seulement la gesse et le foin, mais 

aussi le fenugrec et le lin. Le fenugrec est encore employé en Égypte comme 

plante fourragère (helbeh); il a la propriété de faire engraisser rapidement le 

bétail. Sur la culture de cette plante et son usage dans l'antiquité, voyez St. 

Witkowski, Epistulae privatae Graecae … 2° éd. 53 n. 8 et les auteurs qu'il 

cite. Sur la forme du mot, cf. ci- Kaas n. 9. Quant au lin, cf. 81, n. 20, et 

ΞΟ 0.5. 

L'état des yAwpai disponibles est obtenu en déduisant de leur total les 

quantités employées a) pour y. ( ). ὁ) en prêts de semence ; c’est le premier 

et seul texte de cette série, où apparaisse cette destination des χλωραί; cf. 

toutefois 81,1. 12. Le tableau suivant reproduit ces déductions : 

Gesse Foin 

141 1/2 1/4 1/8 1/16 42 1/2 1/4 1/8 

tr) 14178 LA 

Prêt de semences 13 27 1/8 

Reste 114 1/2 1/4 1/16 38 1/2 1/4 1/8 
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Il n'y a aucune déduction sur le lin, le fenugrec, n1 Le σῖτος. 

DEL moe 110900 n’est probable ni d’après les traces de lettres, ni d'après 

la suite du texte, !. 11. 

os 

3. χόρτου lof. Le scribe avait commencé par écrire ἀράχου, le mot suivant. 

La correction x, qui donne μδ, est inexacte, cf. 1. 1 et 1. 4, les chiffres du foin; 

il a sans doute été ajouté au cours d’une révision rapide par analogie avec le 

total de la 1. 1, fin. | 

4. δανεῖσθαι, probablement infinitif futur se rattachant au futur dit attique, 

dont des formes sont attestées pour ce verbe dans les LXX. 

(Λοιπόν). Les traces de lettres sont à peine visibles. Le sens n’est aucunement 

douteux. . 

᾿Αράχου o152L0 6". Correction exacte, cf. les chiffres de la gesse Il. 1, 3 et 4. 

5. Τήλιος [2 δ΄η]. Le chiffre est donné par la 1. 2, puisqu'il n'y a pas de déduc- 

tion. Notez le génitif τήλιος. La forme ordinaire est τήλεως (Mayser, Gram- 

matik…. p. 266); quelquefois on trouve τήλιδος (Witkowski, Epistulae privatae, 

loc. laud.). 

Σίτων. Cf. 84, n. 11-12, et ci-dessous n. 7-8. 

5. Ὧν πρᾶσις — 13. Ventes de χλωραί, divisées en deux sections:"rpùs 

ἀργύριον, 1. 6, et πρὸς σῖτον, 1]. 7-13. Il n'y ἃ qu'une partie de la gesse qui soit 

vendue contre espèces ; toutes les autres χλωραί le sont contre livraison de 

grains en nature; cf. cependant l’annotation marginale et n. 7 ci-dessous. 

6. Ventes de gesse πρὸς ἀογύριον : 

ταν, 11/2120 "dr: LE 10 dr. 

Ἐν 2 Ὁ Ὁ. Ξξξ 12 dr. 3 ob. 

Vendu ἢ 1/2 Produit 22 3 

7-8. Ventes de gesse πρὸς σῖτον. Le produit est, comme toujours, calculé en 

artabes de froment ; il est livré en grains divers, compris sous l'appellation 

générale de σῖτος, comme le montrent les Il. 14-23. 

7-8. Le texte contient des erreurs. Le produit de la première vente est 

d’après lui 85 ou 3[.]5 art. de froment ; en réalité, il est de 224 art. (28 »« 8); 

xn ne peut-être une méprise pour xñ, le total (1. 8) οιαή(ζ΄ l'établit. — La der- 

nière vente paraît bien faite au prix de 3 art. de froment, ce qui donne en 

effet un produit de 66 art., mais les fractions ne devaient pas être supérieures 

à 1/4 1/8; les chiffres LY{$", qui sont suürs, sont inexacts. Enfin le total d'artabes 

de froment à encaisser, 620, est faux; en additionnant les trois dernières ven- 

tes, on obtient 435 art. 1/4 1/24; si l’on adopte le chiffre de 85 pour le produit 
de la première vente, on obtient 520 art. 1/4 1/24. Or, dans 620, y est corrigé 

sur #. Nous nous trouvons donc sans doute en présence d’un total dont la ὃ» εὐ A TC ΝΜ Νὐ ΩΝ ΝΝΏΙΏἉὩΩΨΏΌΏῺἩΗΥ(ΙὩΩὉΥΌΉΥΥΌἩΥγΉΙ͂ΙΥὐ᾽αἡὥΔΦΗΩΙυυὰα-υυιυϑμιομμυυμμνμδοννών 

ὩΣ πε ὧν 
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correction est inachevée ; le total exact serait de 659 art. 1/4 1/24, 658 1/2 1/4 
si l'on corrige le produit de la dernière vente. 

7 marge. Addition d'une vente de 6 art. 1/16 πρὸς ἀργύριον, elle est ajoutée au 
total de la vente de gesse πρὸς σῖτον (111 1/8 1/16), sous le chiffre de 117 1/41/16, 
avec une erreur de calcul de 1/16. 

9-10. Ventes (πρὸς σῖτον) de foin : 

3 art. à 10 art. from. ΞΞΞΞ 30 art. 
10 [8] 1/4 [1/8] 83 1/2 1/4 

8 1/2 6 51 

2 1/4 [1/8] 8 19 
? à) 19] [ 

202 4/2 4/4 
Le total des-ventes opérées est supérieur à 23 art. 1/2 1/4 1/8. 

11. Ventes (πρὸς σῖτον) de lin. Texte mutilé. La première vente implique un 
produit de 45 art.; on ne parvient pas à lire les chiffres. Total des produits 
116 art. 

12. Ventes de fenugrec (πρὸς σῖτον). Texte mutilé. Il n’y avait probablement 
que deux ventes, puisqu'après la première il ne reste plus que 1/4 d’art. de 
disponible; peut-être n'y avait-il qu'une vente, d'ailleurs. La fin de la ligne 
était peut-être occupée par la mention d’une vente de σῖτος, cf. 1. 2. 

13. Τιμὴ χέρσου. La χέρσος est la partie de la tenure non défrichée ou rede- 
venue inculte. C’est la première fois que cette catégorie foncière apparaît dans 
cette série de textes. On se souviendra que la χέρσος peut produire à la rigueur, 
si elle est convenablement cultivée, sans que l'on en exige la même rente que 
de la oxépuuos; tel était sans doute ici le cas ; remarquer le rapport de l'orge au 
froment dans ce passage, introd.; p. 141. 

La fin de la ligne contient les totaux des ventes : ἀργυρίου x8f, 22 dr. 3 ob. 
Je même que 1. 6 naturellement; le total des ventes, πρὸς σῖτον n’est pas 

conservé. Si l’on additionne les totaux partiels, on obtient : 

Gesse 620 (en supposant le chiffre exact). 

Foin 202 1/2 1/4. 

Lin 116 

Fenugrec  31/21/4 (première vente ou vente unique). 

χέρσος : 42 

984 1/2 (qui est un minimum). Manque le σῖτος. 

ὡς La note marginale : συνάγεται δὲ ἐχ τῆς Otasuy( ), quel qu’en soit le sens, 

donne le chiffre de 999 1/2; TMq@£, et un reste de 10 1/2; si l’on interprète ce 
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λοιπόν comme celui de la 1. 23, et c’est ce que l'on doit faire selon nous; par: 

reste dù, on obtient un total de 1010 artabes. Celui des deux Il. 23 à 24 ne 

donne que 1002; il y a une différence de 8 art. entre le chiffre de notre compte 

et celui de la διασυγί 1. 

14-24. Seconde partie, qui correspond à 1᾿ ὧν πέπτωχεν χτὰ. et aux : χαὶ μεμέ- 

τρῆται et formules semblables des textes précédents; mais la formule est : 

εἰς τοῦτο μετρεῖ, parce que Les 22 dr. 3 ob., qui sont dues, ne sont pas versées, 

et que la plupart des ventes ont été faites πρὸς σῖτον, cf. n. 7. 

Les livraisons ont lieu de Pharmouthi à Thôth, ef. 80, n. 8-12; le texte ne 

présente aucune difficulté; le texte donne pour le froment un total inexact 

(453 1/2 1/4). 
Froment. Orge. Gesse. Olyra. 

Phaménôth 16 1/2. 

Pharmouthi 112 1/2 186 1/6 30. 

Pachôns 56 5 26 1/2. 

Pauni 26 

Epeiph 183 1/2 1/3 1/12 14 1/2 1/4 1510} 

Mesorè 46 

Thôth 18 1/3. 

Totaux 459 1/4 205 172 1/3 1/12 564172 15. 

L'orge et la gesse, qui font au total 262 1/3 1/2, sont converties au même 

taux (sensiblement 3/4 art.) en 157 1/2 art. de froment, l'olyra en 6 art. de 

froment. Le total des livraisons évalué en froment, ressort à 617 art. 1/4. 

23. Ce λοιπόν signifie : reste dû, comme l'indique ἀργυρίου x8/, ces espèces 

n'ayant pas été versées. Mais il s'agit seulement du compte de la χλωρῶν διοί- 

xns puisque le total des livraisons, 1. 22, 617 1/4 et le reste des σίτων, ἘΣ 

384 1/2 1/4, additionnés donnent 1002 1/2; et que le total des opérations, 1. 13, 

était supérieur à 984 1/2, cf. n. ad loc. . 

24 fin. Troisième partie, relative à des livraisons et paiements complémen- 

taires. | 

D’après Les 11. 31 et 33, leur total est : en argent, de 22 dr. 3 ob., celles qui 

restaient dues, 1. 28; en nature, et calculées en froment, 347 art. 1/2 1/24, à 

valoir sur les 384 1/2 1/4 de la |. 23; si l’on additionne 347 art. 1/2 1/24 et 

le (λοιπόν) de la 1. 32, on obtient celui de la I. 23. 

Dans le détail, le texte, tel qu'il nous est parvenu, est incomplet; DATE les 

espèces, cf. n. 29; pour le σῖτος, les seuls versements ici mentionnés, Il. 26- 

29 (avec total 1. 29) et 1. 30, (λοιπόν), donnent 87 art. 2/3; retranchés du total 

347 1/2 1/24, il reste 259 art. 1/2 1/3 1/24, dont nous ne savons quand et 

comment elles ont été versées ; mais cf. 1. 23, fin. 
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24-31. La lecture Νικοστράτωι est la plus probable. Les fermiers de la tenure 
doivent à Nicostratos, dont la qualité n’est pas donnée, mais qui fait lui-même 
un paiement pour χλωραί, L. 29, un complément pour ἐχρόρια et des versements 
pour achat de λωραί. Leurs redevances en nature, σιτιχὰ ἐχφόρια, s'élèvent à 
30 art.; ce chiffre atteint, le surplus versé est imputé au compte des χλωραί : 
Ἔστιν τῶν... γεωργῶν..... τὸ λοιπόν, avec le sens non de : reste dû, mais : reste 
pour les yhwozi. C'est ainsi que l’on procède pour quatre fermiers qui versent 
complètement [ἕως νῦν ἀναπεπληοωχότω») leurs ἐχφόρια : 

Pour compléter 

les 30 art. Reste à verser au compte des χλωραί. 
Ageirôn, [34 1/2 1/6] 7 art. 1/2 27 1/6. 
Obratos, [35 ?] 18 17 (2) 
Binnéos, [24 1/2? 12 121/2 ἢ 
Antipatros [27 1/3 1/6] 7 1/12 20 1/3 1/12 

Les versements pour χλωραί (des trois premiers) sont seuls totalisés 1. 29, 
car seuls ils intéressent ici : 66 1/2 1/4, est peut-être une faute de calcul pour 
56 1/2 1/8. Le versement d'Antipatros est ajouté après le total. 

Il est intéressant de trouver une location au prix uniforme pour quatre 
fermiers de 30 art. de froment; au taux de 6 art. à l'aroure, qui est presque un 
maximum (P. Magd. 1, n. 11), les parcelles sont de 5 aroures ; au taux de 1 art., 
de 30. On sait par les mentions ἃ ἐπιχαί. ) que le taux était uniforme dans 
tout le χλῆρος; les parcelles étaient donc égales, ou tenues pour telles prati- 
quement. 

Il faut aussi remarquer que les χλωραί étaient, partiellement au moins, 
achetées par les fermiers du χλῆρος. 

29. Dans la répartition des versements des trois fermiers et le total, s’intercale 
ici un versement de Nicostratos. On pourrait croire qu’il s’agit d'artabes de 
froment et se demander pourquoi 1] prend place ici sans plus d'explications. 
En réalité le chiffre :8 recouvre le chiffre d'espèces 22 dr. 3 ob., qui restaient 
dues, 1. 23, et sont portées comme encaissées. |. 31: Nicostratos les a versées ᾿ 
le chiffre a été corrigé par la suite, à tort ou à raison; mais il n’est pas tenu 

compte de la correction dans les lignes suivantes. 
32. En fin de compte, il ne reste dù sur toutes les χλωραί que 37 art. 1/6 1/24; 

plus 7 art. complémentaires, dont la mention reste inexpliquée. 
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38. FRAGMENTS 

GHÔRAN, 30. Inv. 296. ÉVERGÈTE [ς΄ 

Du recto qui a donné les sept textes précédents subsistent encore 

un certain nombre de fragments, qui ne présentent pas d'intérêt 

et que nous n'avons pas réussi à replacer en un endroit quelconque 

des grands textes. D'autres, avec lesquels nous n'avons pas été 

plus heureux, complètent dans une certaine mesure notre con- 

naissance de l'original. Le numéro à gauche du titre des fragments 

est un numéro d'inventaire. ab 

: 3 

35) 8. FIN D’UNE SECTION DU ROULEAU, ET RESTES D'UN COMPTE ("ἢ 

6 X 13 

Ἰγίνονται τῆς xwunle 

[ἀφ᾽ ὧν γράφει ᾿ΑἸχοᾶπις ἐσπίάρθαι 

πο. 
ἘΠ τ Ἰκρι(θῆς). …."." ali πυρῶν ἡ 

] 
]/ εἰς τοῦτο πέπτω(χεν) 

Ἰὑπόλογος τ 
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Ἰεἰς πρᾶσιν 

10 | Po μεν υῦ Cu 

ἸΦαρμοίσθ! 60 
᾿Παχὼνς | 

ΠΟ τηΐροα, p. 136. 

27) b. DÉBUT D'UN COMPTE : 
5 X 15 

| . Θεσσαλοῦ ασχα ... Ὁ) [δ ἢ λα 

ἀφ᾽ ὧν γράφει ᾿Αγοᾶπις ἐσπάρθαι πυρῶν rl] ἀφ ὧν γράφει AY LS ἐσπαρῦα' 2 τὺ 
ne ps . 

τ «ἢ / ριγδ᾽ εχ τὰσ ] 

loc Neyouû curl 

ὃ Πετωῦτος υἱ be ΠΠαχῶς ᾿Λρυώτου ea 
ΟΣ 

3. Ριγδ᾽, Superficie de la σπόριμος ; la χέρσος était au moins de 7 aroures 1/8. 

22) C. DÉBUT D'UN COMPTE : 

1X3 

Πτολεμαίου] 
L 

NN À +. , 

ἀφ᾽ ὧν γράφει!. 

Nom du clérouque, probablement un oflicier. 

Fasc. Π| 
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Superficie du κλῆρος 1640 aroures 1/2. 

9) 
10807 

Sur le bord supérieur du rouleau, cf., 84. Il reste du co 
chiffres 1β2γ. 

11) 
3 X 10 

18) 
8X #4 

ne κάθαρσις Φαρμοῦθι ὃ (πυρῶν) 

d. DÉBUT D'UN COMPTE : 
“Ὁ ͵ , 

{ τ 

Nom du clérouque] .. (ἀρουρῶν) 1 
m1 

e. ANNOTATIONS MARGINALES : 

χάθαρσις Φαρμίοῦθι) ζ΄ {πυρῶν}. 

᾿ς Παχὼνς ἢ ἀράχ(ου)} 
͵ 

PE | ee 

L 

f. VERSEMENT DE AINOKPIGH : 

mr 
J': 

1 3 * 
sc... ᾿ 
τὸν — 

λι(νοκριθῆς) ay Ὁ 
AN 

Pen δ ASS à ᾿ et ὰ Ἷ ᾿ ÿ | k 

1 Len 
(] “a L p Ἢ ῇ L 

: LR U 
μι 2. ᾿ 
a a ἮΣ ‘ass ᾿" 

ἂν" ᾷ 4 © ae Ἐν site 
j τῇ ” ͵ ἱ ᾿ 

Ὁ ἢ NCIS 
| RS 

ii Η͂ " APTE 2 
; 2 No 
PATENT Te 
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ay", y corrigé sur Δ. 

Nouvel exemple de mélange de grains. 

16) δ. FIN ET BALANCE D'UN COMPTE : 
14 X 8 

ἸΆρναγίβ' ἀράχ(ου) vGL / ASC] 
he Auvolruolog) G / τε 

ex Δρνγίβ' 

] vGy'i8" / AOL 
ὃ Ε [λοιπὸν) . πὸδίβ’ 

Remarquer le chiffre élevé des totaux; la tenure devait être considérable. 

ῶ "τ . , 1N1 

3. Apvyif", y corrigé sur (β΄. 

. 45) Ὦ. XOMATIKON 
11 X 4 

Xoulurixby (ἀρουρῶν) ρχα (ὧν .[ 
[[Σελεύχου vB—c]] ᾿ 

χη] = (ὧν) ἀ(ρ)γ(υρίου) ιὸὃ-, χαλ(χουἑ 

τρῦ Σελεύχου ν [β - ο 

Ἰ (ὧν) ἀ(ρ)γ(υρίου) u = ὁ, χαλ(κοῦ} 
5 [Παχὼνς, τοῦ [ΠΙτολεμαῖου 

αὐ νον Di els, 1 δ' ὦ + (ee, 

1-2. Le chiffre du χωματικόν est le double du versement en argent, cf. 80, 
1. et n. 22; en estimant le taux à 1 ob. 1/2 par aroure, comme dans 80, 36, 38 
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i, j, on obtient une superficie irriguée de 113 aroures 1/3, une superficie 

d’ ἄδροχος de 7 aroures 2/3. 

2. Χαλ(κοῦ) (avec ἀλαγή) perdu dans la lacune. 

3. Sans doute ὑπὲρ τ]οῦ... ou : χω(ματικόν) τ]οῦ..., ou simplement τ]οῦ.., 

comme I. 5. La fin est restituée d’après la IL. 2 interl. Cf. k, 1. et n. 2-3. 

4. Noter que le versement en argent est de près des 4/5 du χωματικόν. 

39) Î. XOMATIKON 
21/2X 5 

A gauche, restes d'une col. 1. 

(οἱ. Π. 

᾿Χωματικὸν (ἀρουρῶν) Den, (ὧν) ἀδρόχου XL, (λοιπὸν) ΣΙκ]β4 ξγο., (ὧν) 

ἀ(ο) γίυρίου) Aa SX, χαλ(κοῦ) λὸΧ : (ὧν) πέίζπτωχεν) ΠΠαχὼν. À . 

Ε ARE mA 
_—— ΒΞ 

1. Le χωματιχόν est calculé à 1 obole 1/2 par aroure; il semble qu’il y ait une 

fraction d'obole après Eye; cependant c’est déjà un peu trop élevé; la fraction 

exacte serait 1/8 d’obole. 

2. Cf. 80, n. 22-4. Il y a une ἀλαγή de 3 dr. sur le cuivre. X = 1/4 ob. 

[ay oy ἀ(ργυρίου) ἢ 

12) ως ἢ. XAMATIKON 
6 X<X 4 

[Χωματιχὸν (ἀρουρῶν) .. (ὦν) ἀδρόχου .. (λοιπὸν) plueLô AG = 0, 

(ὦν) ἀ(ο)γ(υρίου) dy- 

Ἰζ, χαίλκοῦ) B 

] &le}yluoiou) “αλπ "1 

US 
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1. Le χωματιχόν est calculé au taux de 1 obole 1/5 à l’aroure irriguée : il faut 
restituer pueZ0'. 

1-2. Dans la lacune : (ὧν πέ(πτωχεν) et sans doute deux dates et deux verse- 
ments. 

13) k. XOMATIKON 
2 1/2 x 9 

Le LA 

εἰς τὸ χωματιχὸν τοῦ Σελεύχοίυ 

fva-C χαλ(κοῦ) À | 

(λοιπὸν) γαλ(χοῦ) B=c 

1. y est possible devant ax; yw juara ? cf. 80, 1. 25 et 36, I. 18. 
2-3. Cf. ci-dessus h, avec la différence d’une drachme ; sur ces variations 

30, n. 22-4 : il s’agit d'années différentes. Il est impossible de voir si les deux 
fragments appartiennent à la même colonne. 

3-4. Le / et le (λοιπόν) montrent qu'il s’agit ici du paiement, non du calcul 
du χωματικόν. 

10) 
τ Χ 7 

ἢ Γ Βπεὶφ .Ϊ 

χαὶ εἰς τὰ χώματία 

EVANS 

2. Cf. 80, 1.25 et 86, 1. 18. 

J.NX, 1/4 ob. 

19) 
1X 84 

m. TAXES OU AIO XAQPON ΠΕΠΤΩΚΕΝ, 

Sn e νει le Ἢ 

[τους ὃ, Φαμενὼθ χα(λχοῦ) GS ἀλαγὴ.. 

2 NN ΤΥ ΤΥ HS ζ  Σ 
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IL est plus vraisemblable que ce fragment appartienne à une section ἀπὸ 
- τ ᾿ x = 4 sc er ᾽ ὙΓν À 

χλωρῶν πέπτωκεν, cf. 1 ἀλζαγή et peut-être 1. 3 : ὑπέρ, l'u corrigé sur une autre 

lettre et précédé d'une troisième un peu effacée. : 

3. X, 1/4 ob. 

36) Ὡ. Τοταῦχ 

19. Χ 7) 

τ ΟΦ Ὺ iQ". xa τὸ . d 

ie 

| (λοιπὰν) νζ 

| λτμγγίθ' χριθῶν χά] 

AwEaG!- χριθῶν υλβγβ1 

ε αζξι τὺ à χριθ(ὥν) ny ἀράχίου 

cb: 
Yqÿ. χριθ[ῶν χδξίβ΄ ὀλύρ(ας) τα 

EL χριθ(ῶν) ny 

39-51. ORDRES DE PRÊTS EN NATURE. 

Gaôran, 1572159: AN 35 DE PHILADELPHE. 

Dix au moins des documents que nous groupons 101 appartiennent 

à la catégorie des textes en double expédition sur une seule et même 
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feuille de papyrus. L'étude des documents de ce: type, abordée par 
G: A. Gehrard, Zeitschrift der Savigny-Stiftung, Rom. Abt. XXV 
(190%) p- 382 et Philologus, LXIIL, 1904 Ρ- 500, ἃ été continuée par 
M. Wilcken, Archio, V, p- 202-207 à propos des P: Eleph, 1-1 ; puis 
par M. Schônbauer, Zur Entwickelung der Doppel- Urkunde in ptole- 
maischer Zeit, dans la Zeitschrift der Savigny-Stiftung, Rom. Abt 
(1918) p.224 et suivantes (ef. Wilcken, Archie VI, p.367). M. Wilcken 
esb encore revenu sur cette question à propos de P. $. 7., 337 dans 
l'Archiv, VI, p. 387. Aux textes énumérés par M. Wilcken, Archiv, V, 
Ρ. 20%, à celui que M. Schônbauer ἃ publié (Berl. P. 11773) et à ceux 
qu'il a cités (Berlin. P. 13433-13441) ainsi qu'aux reçus analogues à 
P. S. 1.337, publiés dans le même recueil (IV, 323, 336, 338, 339, 
379, 381 ; V, 506,507; VI, 560) et à l'engagement sous serment de 
P.5.1., V, 515, nous sommes en mesure d'ajouter aujourd'hui, sans 
parler des textes démotiques, une nouvelle catégorie, celle des ordres 
de prêts en nature, représentée par dix au moins des textes ci-après 
(39-48), probablement aussi par 51 qui en diffère à certains égards, 
enfin par 5, dont le caractère apparaît complètement par comparai- 
son avec les nouveaux textes. Quant à 49 et 50, on,ne peut dire s'ils 
“étaient rédigés en double expédition. 

Les autres documents sont écrits au recto de feuilles dont la lar- 
geur ne dépasse pas 17 centimètres (40, 48) tandis que leur hauteur 
varie, quand les textes sont complets, de 20 centimètres (40) à 55 (5). 
Le texte est disposé tantôt transversé chartä (39, 40, 41, 42, 43, 46, 
47, 48, 51, 52), tantôt dans le sens des fibres (44, 45) (cf. Wilcken, 
Archiv, V, p. 202-203). Entre les deux parties du texte, il n'y à 
vraiment de différences que dans 51. Sans doute nous n'avons pu 
affirmer que les deux scripturae de 5 étaient identiques, mais l’in- 
certitude ne porte que sur les lignes 1-5 = 34-39 et s’il y ἃ une 
différence de texte entre les Il. 25-6 et 61-3, elle est dûe à une 
correction interlinéaire dans la seconde partie; nous sommes portés 
à croire que dans 5 les deux textes étaient en principe identiques. 
Dans la première partie de 40, 44, 45, 48, il faut noter l’omission 



188 | PAPYRUS DE LILLE 

de la proposition relative ὅ ἀποδώσει ».7.À., mais elle ne suffit pas à 

donner à la première partie le caractère d’un résumé. Il en est de 

même des différences extérieures que lon constate ailleurs nombres 

écrits en chiffre, χριθοπυ(ροῦ) abrégé dans la première partie). L'écri- 

ture de la première partie est parfois plus tassée, bien que la main 

soit la même : c’est là tout ce qui manifeste la tendance à resserrer 

le premier texte qui se transformera plus tard en résumé. 

Le verso de ces textes conserve des traces de PE très nettes dans 

la partie supérieure ; "Ὁ adresse et le résumé qui s’y trouvent sont la 

tête en bas par rapport au recto; mais le papyrus roulé, ces indica- 

tions viennent se placer au-dessus de la partie inférieure du texte 

et se lisent normalement. 

Entre les deux scripturae se remarque un petit trou régulièrement 

percé qui servait au passage d'un lien ; il est analogue à ceux de P. 

Eleph., p. 6, fig. ὁ. ὁ, mais il est unique, et d’autre part la largeur 

du papyrus n'était pas suffisante pour rendre nécessaire la section 

horizontale ni le repli de la partie droite que l'on remarque dans 

les P. Eleph. Les plis de la partie inférieure de nos textes sont moins 

apparents que ceux de la partie supérieure, sauf dans 49 ; l’inter- 

valle qui sépare les deux scripturae ἃ partout une hauteur sensible- 

ment égale et l’enroulement était probablement semblable à celui 

des P. Eleph. (ibid. p. 7, fig. 6), exception faite pour la moitié 

repliée dont nous venons de parler. Les annotations du verso de 43, 

dans sa partie inférieure, n’ont pu être portées que sur un texte au 

moins en partie ouvert et déroulé ; et il n’y ἃ aucune raison de croire 

que la partie supérieure n’était pas la scriptura interior. On ne trouve 

pas trace de sceaux ; mais ces textes proviennent de cartonnages. 

Nos documents, on le voit, appartiennent à un temps où la 

scriptura interior, cesse d’être la plus soignée et considérée comme 

l'original, mais elle n'est pas encore un simple résumé de la 

scriptura extertor. La découverte des parchemins d’Avroman, dans 

le Kurdistan, a montré que l'usage des deux scripturae, aussi bien 

que le mode d’enroulement et de scellement était analogue en Asie 
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et en Égypte. Cf. Ε. Minns, Parchments of the Parthian Period from 

Avroman in Kurdistan, Journal of Hellenic Studies XXXV (1915) Ρ. 

22-65, plates 1-11 et New Palacographical Soctety, sertes 11, part. HI, 

pl. 51-52: Mitteis, Zeitschrift der Sasigny-Stiftung, Rom. Abt. 

XXXVI p. 425 et suivantes ; Cf. les remarques de Wilcken, Archiv, 

VI, p. 369. 
| Nos documents sont des ordres (προστάγματα, οἵ, 48 v°) de verse- 

/ ,’ 

\ 

Διογένης Θρασυμήδει 

ments en nature, à titre de prêts (δάνειον) et, pour la clarté, nous 

pouvons résumer les renseignements qu'ils nous apportent dans 

le tableau suivant : 

| Noms ualité ἢ " uantité et qualité des graines Date du prèt. 
] 4 Q er Objet du prêt Qi f ; δ P 
des bénéficiaires des bénéficiaires rêtées Fe BE P 

mm δ᾿ ἘΘΟΣ 
᾿ 

[89 Θεόδωρος, εἰχοσιπεντάρουροι δάνειον εἰς χάτεργον χριθοπυροῦ ἢ 80 Thôth. 

! Fer ù oo 5 ς | θευγένης, ἐπίγονοι χριθῆς παλαιᾶς 20 art. 

Ἷ Νιχάνωρ. 

᾿" EE © me mms 

| 40 Λεπτίνης ᾿Ιά- | εἰς τοὺς ἐγλελειμμένους | δάνειον εἰς κάτεργον χριθοπυροῦ 110 art. 21 Phaophi 

| σονος χλήρους εἰχοσιπεν- 
] 
| ταρούρων ἐπιγόνων 
| 

ΑἹ Μμενῆς εἰχοσιπεντάρουρος δάνειον εἰς χάτεργον χριθῆς παλαιᾶς ἢ χριθο- δ0 art. 6 Athyr 
" 

> 1! à D == Ὁ ἐπίγονος χαὶ συναγωγὴν φθι πυροῦ 

νοπωριχοῦ σησάμου 

Βρόμενος [id ?] [id.] (ὡσαύτως) id. 10 art. 

| 

42 Θεύχρηστος εἰκοσιπεντάοουρος δάνειον εἰς κάτεργον | χριθοπυροῦ ἢ χριθῆς 200 art. 30 Thôth 

ἐπίγονος χαὶ συναγωγὴν φθι- παλαιᾶς 

νοπωροιχοῦ σησάμου 

43 Πᾶσις Πάσι- εἰς NY γεωργεῖ περὶ δάνειον εἰς χάτεργον χριθοπυροῦ ἢ χριθῆς 30 art. 4 Athyr 
{| 

τος Ἐλευσῖνα au v° δανέων ποιολο- παλαιᾶς 

γίας προστάγματα 

Fasc. ΠῚ 26 
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Noms 

des bénéficiaires 

Qualité 
des bénéficiaires 

Objet du prêt 

PAPYRUS DE LILLE 

Quantité et qualité des graines 

prêtées 

Date du prè 

an 35 

A4 Σοχμιήνιος εἰς My γεωργεῖ περὶ δάνειον εἰς χάτεργον πυροῦ παλαιοῦ ἀχοσχι- 120 ΔΡΊ. 26 Choiak 
| τῶν Διχαίου νεύτου 

45 Σοχνοῦχις εἰς ἣγ γεωργεῖ περὶ | δάνειον εἰς κάτεργον χριθοπυροῦ 60 art. 3 Tybi 
τῶν Διχαίου 

Πετεσοῦχος ὡσχύτως 40 art, 

AG Anurrouc εἰς ἣ εωργεῖ πεοὶ | δάνειον εἰς χάτεογον χριθοπυοοῦ ἢ χοιθῆς 40 art. 24 Choiak RAT NE En ï En Ù ὶ | RME] 

Ψεναρύω παλαῖας 

41 55 δ Ι τοῖς ἐν mi δάνειον εἰς κάτεργον | χριθοπυροῦ ἢ κριθῆς δθά art. διὰ Σενθέως 
χαὶ ποιολογίαν παλαιᾶς 

μυριαρούορου 

χαὶ χωμο- : τοῖς ἐν Ταλίθει 387 art.1/4 | 1 Athyr γ(ραμματέως) ; ΟΝ 
Παώφιος sg 

τοῖς ἐγ Κερχεοσίρει 328 τί. 14 

48 τοῖς ἐν «Ἑρμουπόλει δάνειον εἰς κάτεργον | ἀριθοπυροῦ ἢ χριθῆς 70 art. 30 Thôth 
γεωργοῖς διὰ Σεν- παλαιᾶς k 

θέως μυριαρούρου 

χαὶ χωμογραμμα- 
! LA 

TEUG Παώφιος 

49 ΔΛῦσις (?) παραδείξαντα ἀυτῷ τὴν τὸ εἰς ξυλοχοπίαν πυροῦ À 19 Mesorè 
; ἘΣ 'χάτεργον παλαιοῦ 500 

à défaut : 

50 Ads id. 

Nous ne pensons pas qu'il faille confondre nos textes avec des 
prêts de semences. Α l’éxception de 50 qui mentionne les semences 

A 4 \ A 

TO στξομαὰ χαὶι TO 
. 

# 

. “κάτεργον 

A A a 
χριθοπυρὸν ἢ χριθὴν 

χατὰ λόγον 

RÉ 
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ἰσπέρμα) à côté du κάτεργον, le but du prêt est presque toujours 
désigné par l'expression εἰς τὸ χάτεργον: Ce mot peut être pris dans 
deux ou même trois acceptions. Te χάτεργον signifie d’abord le 
travail, l'ouvrage d’un ouvrier. C’est ainsi qu'il faut l'entendre dans 
πὰ. 80. 16; 35. 91 et Mahaffy lui attribuait le même sens dans 
un passage mutilé des Aevenue Laws, col. 46, 1. 2. C’est peut être 
aussi ce sens où un sens voisin qu'il faut lui donner dans L. Petrie, 
11, 4 (2), 1. 8, où il s’agit des carriers : χαὶ ἔγραψά σοι à δεῖ δοθῆναι εἰς 
ἕχαστον ἀργοῦ χαὶ τὸ χάτεργον. 

Mais à ce passage on ἃ proposé des traductions bien différentes. 
M. Ortel, Liturgie, p. 19 rend τὸ χάτεργον par «quantité de travail, 
Arbeitsquantum ». M. Wilcken, Gottingische Gelehrte Anzeigen, 
Dep. 147, a proposé de voir dans χάτεργον un mot formé comme 
χατ ἄνδρα et interprété « état des travaux effectués, Übersicht über 
die festgestellien Arbeiten », traduction adoptée par M. Fitzler 
(Steinbrüche τι. Bergwerke im ptolemaïschen τι. romischen Agypten , 
Dot): M. Bouché-Leclercq, opposant, comme Wilcken, χργοῦ à 
χάτεργον, donne au premier mot le sens de pierre brute et à τὸ χά- 
τέργον, celui de façon (Revue des Études grecques, XXT, 1908, p. 138). 
En vérité, ἀργοῦ nous paraît une leçon très suspecte et nous corri- 
gerions volontiers, avec M. Adolf Wilhelm, en ἀργ« υρίου (voir 
À. Wilhelm, Zeitschrift für den Osterreichischen Gymnasien, XLW, 
189%, p. 910, cf. p. 912 et Jouguet (Recueil Champollion, p. 249, 
n. 5). 

Quant à χάτεργον, nous ne saurions décider s’il faut choisir entre le 
sens proposé par M. Ortel, et celui qui est proposé par M. Wilcken, | 
ou sil faut lui attribuer une signification différente qu'on trouve 

ailleurs sûrement et fréquemment, 

Car dans nos documents χάτεργον ἃ presque toujours le sens de 
salaire; par exemple dans la Loi sur le Monopole de l'huile, où il 
désigne le salaire des ouvriers des huileries, Rev. Laws, 45, 7: 53, 
25; 55, 15; de même peut-être à propos des brasseries (frag- 
ment 6°, 1. 14) et sans doute aussi dans le titre de la col. 21 du 



192 PAPYRUS DE LILLE 

Réglement sur les Fermes. Dans Gr. Ost. I, p. 677, M. Wilcken 

traduit le mot par Arbeitslohn. Le même sens paraît assuré dans 

P. Petrie IN, 63, 1. 3 et dans P. S. 2., IV, 365, 1. 3 «IMestmaniteste 

dans 2. G. U., IV, 1191, 1. 17,:où le locataire d'un 100000 

s'engage à ne pas donner à ses ouvriers un salaire supérieur à 

celui qui aura cours dans la localité, πλεῖον τῶν διδωμένων ἐν τῶι 

Κόλπωι χατέργων. 

Il est difficile de dire si dans nos textes lé sens se rapproche 

plus de celui d'ouvrage ou de celui de salaire, s’il désigne le travail 

des ouvriers pour la mise en état d’une terre, ou les frais de main 

d'œuvre pour rémunérer ce travail. Le P. Hambourg, 2% de la 

94e année d'Évergète, appelle τὸ χάτεργον la somme prêtée à un héca- 

tontaroure qui s'engage à ensemencer 80 aroures avec du sésame 

d'été, ce qui pourrait incliner à penser que dans nos textes χάτεργον 

désigne plutôt le montant des frais de main d’œuvre que l’activité des 

ouvriers. Peu importe que la somme soit 1e1 versée en nature, tandis 

que dans le papyrus de Hambourg elle est comptée en argent. 

Mais d’autre part, dans plusieurs de nos textes, le mot χάτεργον 

n'est pas seul; il est souvent associé par un χαί à l'indication d'une 

opération agricole, telle, par exemple, que la συναγωγὴ σησάμου (41 et 

42); les deux expressions sont plus naturellement unies, si lon 

donne à χάτεργον le sens de travail pour la mise en état, la prépas 

ration d'une terre. D’après 48 dont le recto porte δάνειον εἰς κάτεργον, 

tandis que le verso nous offre δανήων ποιολογίας προστάγματα, 1] semble 

bien que χάτεργον et ποιολογία désignent la même chose; or, à en 

juger par les formules des autres textes (41, 42, 49), la ποιολογία 

doit être une opération agricole, comme la συναγωγὴ σησάμου ou 

récolte du sésame et la ξυλοχοπία qui consiste à débarrasser le sol, 

des arbrisseaux pour Le défricher (οἵ, 5, L. 23-24 et n. et 49, |. ἅ οἱ π.). 

Quelle que soit la traduction adoptée pour xirepyoy, la procédure 

de l'institution est claire. Une somme soit en nature soit en argent 

est mise à la disposition du cultivateur pour couvrir les frais de 

ματα. est rendue au 
\ 

main d'œuvre. Cette somme, comme les σπέρ 



33-51. ORDRES DE PRÊTS EN NATURE 193 

moment de la récolte. Mais le P. Hibeh I, 119 montre bien que les 
graines 10] versées ne doivent pas être confondues avec les semences. 
Il nous donne, 1. 1-4, le montant des rentes payées par un certain 

Apollônios (Ἔστιν τὸ ἐχφόριον τοῦ ᾿Απολλωνίου) qui verse pour le χλῆρος 
(κλήρου) 350 artabes de froment (c'est là 1᾽ ἐχφόριον proprement dit), 
puis 10 artabes au titre de σπέρμα (c'est l'équivalent des graines 
prêtées pour les semailles), 10 artabes encore au titre χάτεργου, prêt 
pour les frais de main d'œuvre. Nos textes sont le meilleur com- 
mentaire de cet article. 

Reste à expliquer le mot ποιολογία ; 1] s'est rencontré sous la forme 
πωολογία dans 5, Il. 8, 12, 14, etc..., où nous ne l’avons pas traduit. 

ΟΝ. W. Cronert (Literarisches Zentralblatt, 1907, 58, p- 1121) ἃ pro- 

posé de le rendre par Grünernte; mais nos textes montrent qu'il 
désigne une opération plutôt qu'un produit, il est formé comme 
σιτολογία, ἀνθολογία, φορολογία. La ποιολογία serait soit le sarclage des 
mauvaises herbes, soit la récolte des fourrages; mais la date de 

nos textes n'est pas favorable à cette seconde explication, et avec la 
première on comprend mieux une expression comme celle de 5, 

1.18 1 διὰ τὸ προσδεῖσθαι! μέρος τι τῆς γῆς πωολογίας. 

Les quantités de graines prêtées {orge mêlée de froment, vieille 
orge, vieux froment non criblé) doivent être rendues sur les fruits 
de l’année suivante, en même temps que l’on paiera la rente du 
50], ὃ ἀποδώσουσιν ἐγ νέων ἅμα τοῖς ἐχφορίοις. [Il en est ainsi, on le sait, 

des graines prêtées pour les semailles, et nos textes sont tous datés 
d’une époque où l’on peut ensemencer, puis qu'ils se placent à des 

dates diverses entre le 30 Thôth (23 ou 22 novembre) et le 3 Tybi 

(23 ou 24 Février). I n'y ἃ d'exception apparente que pour 49 qui 

serait du 19 Mésorè (7 octobre) de l’année suivante, si l’on admettait 

que l’année est comptée de Thôth à Thôth. Mais ilest probable qu'il 

n’en est rien. On peut faire sur l’année employée dans nos textes au 

moins deux hypothèses. C'était soit une année régnale comptée 

sur le calendrier macédonien, à partir d’un jour situé entre le 

2% Dystros et le 2 Xandicos — et il est difficile de déterminer à quel 
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mois égyptien ces dates répondent (cf. J. Lesquier, Les nouvelles 

études sur le Calendrier ptolémaïque, Revue Égyptologique, Il, p.146), 

soit plus probablement une année fiscale comptée à partir de l’équi- 

noxe de printemps, de Méchir en Méchir, environ, en sorte que le 

mois de Mésorè dans l'an fiscal 35 précède le mois de Thôth (cf. 

39, n. 4-5). 

5 est un texte apparenté aux suivants. Les graines dont 1] est 

question dans ce document sont distribuées à titre de prêt, soit 

comme semences, soit εἰς πωολογίαν (cf. 43 verso et 47). Quant aux 

textes suivants, on peut les partager en plusieurs groupes : 49 et 

50 se distinguent de 39-48. Ici les prêts sont accordés à des culti- 

vateurs qui sont déjà en possession de leur terre. Là, la terre est 

attribuée pour la première fois à un tenancier qui en fait la 

demande et propose les conditions du bail dans un ὑπόμνημα repro- 

duit sous l’ordre de prêt. 51 émane d’un fonctionnaire différent et, 

semble-t-il, de rang inférieur. 

Car le πρόσταγμα descend plusieurs degrés de la hiérarchie. Dans 

39-50, il émane de Diogénès, qui est probablement le nomarque de 

ce nom, connu en l’an 35 de Philadelphe (οἵ. 89, n. 1); celui qui est 

cité dans 51, vient d’Aristandros : ce nom est porté par un économe 

qui est peut-être celui de l'Aphroditopolite; mais 1] nest pas 

vraisemblable que nous ayons affaire 101 à ce personnage (cf. 49, 

n. 2); Diogénès et Aristandros l’envoient à Thrasymèdès dont les 

fonctions: nous sont inconnues; mais ce n’est pas celui-ci qui 

opère les versements; c'est ce que prouve dans 89-50 la formule : 

Σύνταξον μετρῆσαι; 51. est un ordre de versement donné par Phra- 

symèdès à Hèrakleitos (cf. aussi 52); ce dernier est en contact 

immédiat avec les bénéficiaires des prêts. Ce pourrait être un 

sitologue. Dans 5, qui est de l’an 26, Épharmostos joue le rôle tenu 

ici par Diogénès. C’est donc, peut-être, un nomarque. Ce nom est 

porté par le,frère de Zènon, qu'il faut peut-être identifier avec 

Épharmostos: de 5 + 

Les personnes qui réçoivent les prêts appartiennent à des classes 

as ne Se nn ons à 
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d’un intérêt bien inégal : de simples cultivateurs, soit isolés (43-46), 

soit en groupes (47-48), un personnage, peut-être un clérouque à 
qui on assigne une terre (49-50), enfin, qu'ils cultivent ou non leurs 
tenures, des εἰχοσιπεντάρουροι ἐπίγονοι. Nous voilà done en présencé 
d'une catégorie de clérouques déjà soupçonnée (39, n. δ), celle des 

possesseurs de 25 aroures; elle était formée sur la fin du règne dé 

Philadelphe par des ἐπίγονοι. Que des ou les ἐπίγονοι fussent clé: 
rouques, c'était jusqu'ici un fait ignoré, bien que -Polybe V, 65, 10 
ait réuni des épigones aux catoeques thraces et galates de 218. Le 
P. Berlin publié par M. Schônbauer (loc. laud.) nous a fait connaître 
aussi des τῆς ἐπιγονῆς dotés de χλῆροι dans ΤΥ OR CE te (ἡενέδημος 
Θεσσαλὸς τῆς ἐπιγονῆς τῶν χεχληρουχημένων τῆς χάτω τοπαρχίας τῆς ὑπὸ 
Τηλίεμάχου (65 faits obligent à reviser les hypothèses jusqu'ici 
reçues sur les ἐπίγονοι et les τῆς ἐπιγονῆς. Ceux-ci étaient considérés 
comme des fils de clérouques; l’un d’entre eux, au moins, entrait 

dans l’armée et recevaii un χλῆρος à la mort de son père, cessant 

alors d’être τῆς ἐπιγονῆς. Mais puisque nous voyons maintenant que 

les mots τῆς ἐπιγονῆς ne préjugent rien touchant le χλῆρος, on serait 
tenté d'admettre qu'ils ne marquent aucun rapport nécessaire avec 
le clérouque. C'est l’idée de M. Schonbauer, qui voit dans les τῆς 

ἐπιγονῆς non pas les fils de clérouques, bien qu'il puisse y en avoir 

parmi eux, mais les descendants des membres des πολιτεύματα 
ethniques et qui en font eux-mêmes partie, Au contraire s'appuyant 

sur l'expression démotique qui traduit τῆς ἐπιγονῆς dans P. Ryl. HI, 

21, 1. 6 et suivantes : Wynn ms n Qmy hn n hrt.w n srtyts, grec né 

en Égypte, descendant des soldats (srtyts — στρατιώτης), M. Wilcken 

(Archiv, VI, p.368) maintient que τῆς ἐπιγονῆς signifie fils de soldats ; 

les τῆς ἐπιγονῆς peuvent recevoir des χλῆροι avant d'entrer dans 

l’armée, mais ils cessent d'être τῆς Ft au moment de leur 

enrôlement. Que seraient alors les ἐπίγονοι ἢ des militaires certai- 

nement, le texte de Polybe le prouve. D'autre part, on ne peut aisé- 

ment renoncer à chercher un rapport entre les τῆς ἐπιγονῆς et les 

. ἐπίγονοι. Les ἐπίγονοι seraient-ils, eux aussi, des fils de clérouques, 
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mais des fils de clérouques servant en même temps que leurs pères ? 

C’est Re bien que, pour le πὸ siècle, l'exemple d'Apollônios, 

fils de Glaucias, ne soit pas favorable à cette hypothèse : Glaucias 
était décédé quand Apollônios est admis parmi les ἐπίγονοι. Mais le 

πὸ siècle n'est pas le πιὸ, et d’ailleurs est-il nécessaire d'admettre 

que les ëèriyova aient tous servi du vivant de leur père ? L'État 
a dû user volontiers de tout ce que la descendance des clérouques 

pouvait fournir au recrutement de l’armée: il a pu provoquer des 

enrôlements parmi les τῆς ἐπιγονῆς en âge de porter les armes. 
Ceux-ci devenaient alors des ἐπίγονοι. A la mort du père, son fils ou 
lun des fils, sil y en ἃ plusieurs, prend, selon l'hypothèse de 
Lesquier, la place de son père et reçoit son χλῆρος où un χλῆρος 
équivalent; les autres peuvent s'enrôler ou demeurer, s'ils y étaient 
déjà, dans le corps des ἐπίγονοι, et, à ce titre, posséder aussi un χλῆρος. 
Mais ce ne sont là que des conjectures, sur lesquelles il ne convient 
pas d’insister. 

Depuis les études de M. Rostovizeff et particulièrement depuis 
son dernier ouvrage (a Large Estate in Egypt in the third century 
B. C., University of Wisconsin Studies in the Social Sciences and 
History, number 6, Madison, 1929), il est possible d’entrevoir le 
sens et la portée de la mesure révélée par nos textes. Ils datent 
tous de l’an 35 de Philadelphe et nous éclairent sur la politique 
agraire de ce Roi. M. Rostovtzeff a montré comment cette politique 
avait associé à l'État, pour la reconstitution et l'exploitation des 
richesses égyptiennes, l’activité et les ressources des particuliers, 

surtout celles de la population hellénique. En concédant, proba- 
blement à titre viager, à ses hauts fonctionnaires et à ses favoris, 
tels que le diœcète Apollônios, de grands domaines (δωρεα) dont 
une parte, au moins, était encore à défricher, il faisait contribuer 
l'intérêt et l'initiative privés au développement du sol cultivable, 
sans aliéner définitivement la moindre parcelle du domaine royal. 
Le même esprit a dû présider aux concessions de terres moins 
importantes, comme les assignations de lots clérouchiques (v. 40, 
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n. 3) et même les baux consentis à de simples γεωργοί, soit isolés 
(cf. 48-46) soit en groupes (cf. 47-48). C’est sans doute parce que 
l’on attendait d’eux un effort exceptionnel pour la mise en état de 
la terre qui leur était louée ou concédée, terre qui devait donc 
être, au moins pour partie, prise sur les régions improductives du 
domaine, qu’on leur avançait, soit en argent, soit en nature, en 
même temps que des semences, des sommes assez importantes pour 
leur permettre d'entreprendre ce travail (εἰς χάτεργον). Notre nu- 
méro 49, s'il était mieux conservé, serait exceptionnellement inté- 
ressant à cet égard. 

39. DIOGÉNES A THRASYMÈDÈS 

PRÊT A DES ÉPIGONES CLÉROUQUES 

GHÔRAN 159 PLASTRON. Inv. 299. AN 35 DE PHILADELPHE. 
23 X 16, 5. 

Recto. 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν. Σύνταξον 

μετρῆσαι Θεοδώρωι καὶ Θευγένει καὶ Νιχά- 

γορι (εἰχοσιπενταρούροις) ἐπιγόνοις δάνειον εἰς χάτεργον 

ὅ ἀποδώσουσιν ἐγ νέων ἅμα τοῖς ἐχφορίοις 

ὃ ἐν τῶι AG (ἔτει) κριθοπυρ(οῦ) À χριθῆς παλαιᾶς (ἀρτάθας) χ 

Ἔρρωσο. (τους) λε, Θώυθ À. 

Fasc. III 31 
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0 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν. 

Σύνταξον, μετρῆσαι Θεοδώρωι 

χαὶ Θευγένει χαὶ Νιχάνορι (εἰκοσιπενταρούροις) ἐπι- 

[0 γόνοις δάνειον εἰς χάτεργον ὅ ἀποδώ- 

σουσιν ἐγ νέων ἅμα τοῖς ἐχφορίοις ἐν 

τῶι AG (ἔτει) χριθοπυροῦ À χριθῆς 

παλαιᾶς (ἀρτάθδας) εἴχοσι. ᾿ἕρρωσο. (τους) λε 

Θῶυθ À 

Verso. 

15 Θεοδώρωι Θρασυμήδει. 

L. 3-4, interl. : χόλλημα. Les sigles sont les sigles habituels. 
Verso : Même main que le recto, moins appuyée, plus ramassée dans le 

résumé, plus large dans l'adresse. 

Recto. 

Diogénès à Thrasymèdès salut. Fais mesurer à Théodoros, à Theugénès et 
à Nicanôr, épigones à vingt aroures, à titre de prêt pout frais de travaux sur 
leurs terres, prèt qu'ils restitueront sur la moisson en versant les redevances 
en l’an 36, en orge-froment ou en vieille orge 20 artabes. Adieu. An 35, 
30 Thôth. 

Verso. 

(Prêt fait à) Théodoros A Thrasymèdès. 

1. On connaît un nomarque de ce nom : cf. Ludwik Piotrowicz, Stanowisko 
nomarkôw w administracji egiptu w okresie grecko-rzymskim, Poznan 1922, 
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p. 25 et p. 72 (ouvrage dont nous n'avons pu prendre connaissance que par 
le résumé en français qui le suit). Sa vouapyia est nommée dans P. Petrie {||:-- 
(20), 1. 8, et l’on voit par P. dém. Lille 42-20 qu'il exercait ses fonctions sous 
Philadelphe « en l'an 34 quiest l'an 35 ». Il est bien probable que nous avons 
affaire ici au même personnage. 

On a beaucoup discuté sur les nomarchies et les nomarques : cf. M. Engers, 
Mnemosyne, XLVII, 2; Piotrowicz, (op. laud.) et Rostovtzeff, À Large 
Estate in Egypt in the Third century B. C. pp. 151-157. Il est certain que le 
mot νομάρχης désigne un administrateur de district, et qu'il est dérivé de 
γομός : (voir Rostovtzeff, op. laud. Ρ. 156; Piotrowicz, op. laud. p. 79-80) non 
de νέμω (Grenfell, Revenue Lars, Ρ. 133); mais pourtant, au Fayoum, sa 
province n’est pas le νομός, mais la γομαρχία, et Sottas ἃ remarqué que le titre 
égyptien shn { qui dans P, dém. Lille 12-20 répond à νομάρχης n'est pas le 
titre de l’ancien nomarque (44). Ailleurs pourtant la nomarchie paraît se 
confondre avec le nome (cf. Rev. Laws, 31 et 43). L. Piotrowicz a étudié les 
nomarchies du Fayoum au 1° siècle dans l'ouvrage cité plus haut et dans une 
dissertation latine intitulée : De nomi Arsinoitæ tertio a. Chr. n. sæculo parti- 
tione (e Symbolis Philologorum Posnaniensium, Posnaniæ, 1920, pp. 56-61). 
D'après ce dernier travail, la division en trois nomarchies sous Philadelphe et 
au début du règne d'Evergète aurait précédé la division connue en trois 
grandes μερίδες. On remarquera que presque tous les villages mentionnés 
dans le présent groupe de documents nous sont donnés ailleurs comme 
appartenant à la μερίς de Polémon, ce qui place la nomarchie de Diogénès 
dans la partie 5. Ὁ. du Fayoum. Mais les ueoiôes ont pu succéder aux nomarchies 
sans en épouser exactement les limites : ainsi 'Βρμούπολις, mentionnée dans 48, 
fera partie de la μερίς de Thémistès, Wevsodbw, mentionnée dans 46 de la μερίς 

d'Hérakleidès. Les nomarchies sont subdivisées en petites μερίδες. Voir, sur 

les dimensions de la nomarchie, Jouguet, Revue des Etudes anciennes, XXIV 

(1912), p. 341. Piotrowicz considère le nomarque comme l'administrateur civil 

de la nomarchie, Il est surtout occupé à l'exploitation agricole (Rostovtzeff, 

loc. laud.). 11 n’est donc pas étonnant que nos προστάγματα émanent de lui. 

2. Θεοδώρωι καὶ Θευγένει. Notez la forme ionienne; ef. P. Magd. 8, 1. 2; 13, 

1. 2,.., et Mayser, Grammatik, p. 153. Il y a là sans doute l'indice d’une 

différence d’origine. 

3. (Εἰκοσιπενταρούροις). Cetle catégorie clérouchique n'apparaît pas ici abso- 

lument pour la première fois; cf. P. Petrie, III, 105, 11. 5 et suiv. : le bail 

d’une tenure de 24 aroures et la note de Lesquier, Znst. milit., p. 175, n. 1. 

On connaît dans la région le village Ἰόίων εἰκοσιπενταρούρων ; P. Tebt. II, 

αρρ. 11, s. v. 

4-5. ἐγ νέων. C'est, en effet, à l’époque des nouveaux fruits que l’on paie les 
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redevances. Il s'agit ici de la première récolte qui suivra la période de culture 

et de semailles (Thôth-Tybi, d’après nos textes). À cette époque, la moisson 

a lieu en Égypte vers Méchir-Phaménôth ; or, à ce moment, au témoignage de 

nos documents datés de l’an 35, on sera en l’an 36. L'origine de l’année doit 

donc être placée vers Méchir, après Tybi, c'est-à-dire probablement aux 

environs de l'équinoxe de printemps, et il est très probable qu'il s’agit d'une 

année fiscale, selon la définition de Smyly (cf. J. Lesquier, Les nouvelles 

études sur le calendrier ptolémaïque, Revue Egyptologique, n.s. II, pp. 149-151. 

Verso. La rédaction du verso varie. Outre certaines indications exception- 

nelles, comme dans 48, il donne parfois le nom du bénéficiaire, la qualité et 

la quantité des grains prêtés (40, 48, 44), parfois avec le nom du bénéficiaire, 

la mention xatéoyou (41, 47), parfois seulement le montant du prêt (51). [οἱ 

nous avons le nom d’un seul bénéficiaire. Le prêt de vingt artabes était sans 

doute collectif; rien dans le texte n'indique que chacun des clérouques ait 

dû recevoir 20 artabes. 

40. LE MÈME AU MÈME. PRÊT A DES ÉPIGONES CLÉROUQUES 

GHÔRAN 159 PLASTRON. Inv. 300. Αν 35 DE PHILADELPHE. 

20 Χ 17 

Recto. 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν. Σύν- 
La - Δ / ’I4 ταζον μετρῆσαι Λεπτίνηι ᾿Ιάσονος 

εἰς τοὺς ἐγλελειμμιένους χλήρους 

τῶν (εἰκοσιπενταρούρων) ἐπιγόνων δάνειον εἰς 

χάτεργον χρ()θοπυρ(οὔ) (ἀρτάδας) ρι. 

Ἔρρωσο. (τους) λε, Φαῶφι χα. 
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0 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν. 

Σύνταξον μετρῆσαι Λεπτίνηι 

Ἰάσονος εἰς τοὺς ἐγλελειμμένους 

10 χλήρους τῶν (εἰχοσιπενταρούρων) ἐπιγόνων 
δάνειον εἰς χάτεργον ὃ ἀποδώ- 

σε: ἐγ νέων ἅμα τοῖς ἐχφορίοις 

ἐν τῶι AG (ἔτει) χριθοπυροῦ «((ἀρτάδας) ἑκατὸν 
δέχα. Ἔρρωσο. (τους) λε, Φαῶφι χα. 

Verso. 

Θρασυμήδει. 

χρ()θοπυρ(οὔ) (ἀρτάδας) où 

L. 3-4, interl. : un χόλλημα. Les sigles sont Les sigles habituels. 
Verso L. 15, même remarque que pour 39. — KOO! (— χριθοπυροῦ). 

1: Διογένης. Cf. 89 π΄. 1. 

3. εἰς τοὺς ἐγλελειμμένους κλήρους. Cf. 1. 9-10, Leptinès est sans doute ofliciel- 
lement chargé de veiller à la culture des κλῆροι en l'absence de leurs posses- 
seurs. (Cf. supra p. 142). À quel titre ? nous l’ignorons. Les épigones ont 
abandonné leur κλῆρος; l'expression que le texte emploie ne permet pas de 
décider si l’abandon a été volontaire ou imposé, définitif ou momentané. En 
l'an 35, il ἃ pu y avoir une mobilisation parmi les clérouques militaires, bien 
que la guerre de Syrie paraisse avoir été terminée à cette date, si du moins 
on admet les conclusions que C. C. Edgar ἃ tiré du P. Zènon, Edgar, 
Annales du Service, 42, τ. XIX, p. 93 sur l’époque du mariage de Bérénice et 
d'Antiochus IT, conséquence du traité de paix. Ce texte est en effet de l'an 33 
(sur les divergences d'opinion relatives à la fin de la guerre syrienne, v. 
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Bouché-Leclerq, Histoire des Lagides, I, p. 209: Histoire des Séleucides, p. 90, 

et les auteurs qu'il cite, notamment, B. Haussoullier, Etudes sur l'histoire de 

Milet et du Didymeion, p. 85 et suivantes). En tout cas, il serait exagéré de 

trouver ici un argument décisif en faveur de la théorie exposée par Mathias 

Gelzer, sur les χλῆροι militaires au 11° siècle (Ptolemaische Kleruchenurkunde, 

dans les Sitzungsberichte der Heidelberger Akademie der Wissenschaften, phil. 

hist. Κι. 1914 pp. 61-70). Rien ne dit que les ἐγλελειμμένοι κλῆροι dont il est ici 

question aient été pris sur la σπόριμος, ni qu'ils aient été concédés pour un 

temps limité, sans aucune intention de faire participer les elérouques au défri- 

chement des terres incultes et pour leur permettre seulement de vivre sur le 

produit de leur xkñpos. Il n’y a rien à tirer d'un texte isolé comme 40. Mais 

l'impression que laisse la série de nos προστάγματα est plutôt contraire à la 

thèse de Gelzer. Ces prêts εἰς χάτεργον — si nous avons bien compris le sens 

de l'expression — nous paraissent surtout explicables si les bénéficiaires 

avaient à s'imposer des sacrifices et des efforts pour l'aménagement de leur 

domaine et les idées de Rostovtzeff sur la politique agraire de Philadelphe 

(v. introd.) pourraient bien trouver un appui dans nos documents. (Sur la 

thèse de Gelzer, voyez Lesquier, Revue des Études grecques, XXXII (1919), 

pp. 359-375). 

A1. LE MÊME AU MÊME. PRÊT A UN ÉPIGONE CLÉROUQUE 

GHôRAN, 157. Inv. 393. AN 35 DE PHILADELPHE. 

25,5 X 22,5 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν. 

Σύνταξον μετρῆσαι Μένῆτι (εἰχοσιπενταρούρω!) 

ἐπιγόνωι δάνειον εἰς χάτεργον 

χαὶ συναγωγὴν φθινοπωριχοῦ σὴη- 
4 nues ΝΡ , er 

σάμου ὃ ἀποδώσει ἐγ νέων ὅμα ὃ 

τοῖς ἐχφορίοις ἐν τῶι ÀG (ἔτει) 
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χριθῆς παλαιᾶς ἢ χριθοπυ(ροῦ) [(ἀρτάβας) ν χαὶ 
Βρομένωι ὡσαύτως (ἀρτάβας) ι 

ἔρρωσο (ἔτους) λε [᾿Αθ]ὺρ ς 

Διογένης Θρασυμήδει γαί- 10 
perv * Σύνταξον μετρῆσαι 

Μένῆτι (εἰκοσιπενταρούρωι) ἐπιγόνωι δάνει- 
OV εἰς χάτεργον χαὶ συναγω- 

γὴν φθινοπωριχοῦ σησάμου 
ὃ ἀποδώσει ἐγ νέων ἅμα 15 
τοῖς ἐχφορίοις ἐν τῶι AG (ἔτει!) 

χριθῆς παλαιᾶς ñ χρ[ιθοπυρ)οῦ 

ἀρτάβας ν καϊὶ Βρομένωι ὡσ- 
αύτως [ἀρτάβας) δέϊχα]) 

ἰἔρρωσο (ἔτους) Xe ᾿Αθὺρ (] 20 

Verso. 
Μενῆτος 

χατέρ(γου) Θρασυμήδε elv pasupnèe: 

Copie de Guéraud. Écriture transversa charta. Deux fragments : encre par 
endroits pâlie, texte sûr ; sigles habituels. — L, 6 : un χόλλημα. — L. 9 : peut- 
ètre un chiffre de dizaines devant €. 

Verso : Même main que le recto, comme dans 39. 

Diogènès à Thrasymèdès, salut. Fais mesurer à Ménès épigone à vingt 
aroures, à titre de prèt pour frais de travaux et pour la récolte du sésame 
d'automne, prèt qu’il rendra sur les nouveaux fruits en même temps que l’on 
paie les rentes, dans la 36° année, 50 artabes de vieille orge ou d'orge froment 
et à Bromenos 10. 

Porte-toi bien. An 35 Athyr 6. 

1. Διογένης. Cf. 89. n. 1. 



204 PAPYRUS DE LILLE 

42. LE MÊME AU MÊME. PRÊT A UN ÉPIGONE CLÉROUQUE 

GHÔRAN, 157. Inv. 394. AN 35 DE PHILADELPHE 

15 X 13 

[Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν. [Σύν ἑταξον 
Sn en um mm CCS 

vw: Gahercv dis] χάξτεργον xat σξυναγωγὴν 

[φθ]ινίοπω <p > imoù σησάμου ὃ ἀποδώσει ἐγ vé- 

ων ἅμα] τοῖς ἐχφορίοις ἐν τῶι AG (ἔξτει) χριθοπυροῦ 

[ἢ χριθῆϊ)ς παλαιᾶς (ἀρτάβας) Σ 

ἔρρωσο (ἔτους) λξε Θῶυθ Χ 

0 

[Διογένης Θρασυμήδει À [χ]αί[ρειν 

[Σύνταξον μετρῆσαι ξ Θεϊοἰχρήστω]! 

...oxpt..ou (εἰκοσιπενταρούρωι) ἐπιγόνωι͵ ? δάνειον 

Verso. 

] Θρασυμήδει 

10 
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Copie de Guéraud. Quatre fragments. Ecriture transversa charta. L. 2 : 
fe. χρήστωι cf. 1. 9. La lettre qui suit fe n’est pas o; elle ressemble à un + ou à 
7. Sur un autre fragment, nous lisons Bsoyonorou. — L, 4 : φθινοπωρ!χοῦ, Le y en 
surcharge sur la ligne, tx liés. — L. 2, 5, 6-7: sigles habituels 

Verso. L'indication de gauche manque, probablement perdue dans la lacune. 

1 Atoyéyns. Cf. 89, n. 1. 

43. LE MÊME AU MÊME. PRÊT A UN CULTIVATEUR 

GHÔRAN 159, PLASTRON. Inv. 301. AN 3) DE PHILADELPHE. 
19 X 16. 

Recto. 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν. 

Σύνταξον μετρῆσαι [Πάσιτι [16- 
\ » 

σιτος εἰς ἣγ γεωργεῖ περὶ ᾿λευσῖνα 

δάνειον εἰς κάτεργον ὃ ἀποδώσει 

ὃ ἐγ νέων ἅμα τοῖς ἐχφορίοις ἐν τῶι ΧΙ (ἔτει) 

χριθοπυροῦ ἣ χριθῆς παλαιᾶς ἀρτάβας) λ) 

Ἔρρωσο. (Evous) Xe, ᾿Αθὺρ ὃ. 

0 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν. 

Σύνταξον μετρῆσαι []άσιτι [16- 

Fasc. ΠῚ 28 



206 PAPYRUS DE LILLE 

10 σιτος εἰς My γεωργεῖ περὶ Eheuoiva 

δάνειον εἰς κάτεργον ὃ ἀποδώσει 

ἐγ νέων ἅμα τοῖς ἐχφορίοις ἐν πιὰ 

ΔΕ (ἔτει) χριθοπυροῦ À χριθῆς παλαιᾶς (ἀρτάβας) À 

Ἔρρωσο. (ἔτους) λε, ᾿Αθὺρ ὃ 

Verso. 

15 Π|σιτι Θρασυμήδει. 

χριθ[ἧς) À 

Et au-dessus : 

-220vk 025002 

20 Srihoyoiou 0& 

AUOT "30 (Saozrr) 

fonriodhsi] 

17 (aczz) ve Δ 

L.3 : γεωργεῖ, -γεῖ corrigé sur γι. — L. 3-4, interl. : un χόλλημα. 

Verso. LI. 15-16 : même main que le recto. — L. 15 : Il corrigé sur une 

autre lettre (μ Ὁ); le second - corrigé sur τος, — L, 16 : “Κ κρ(ιθῆς). — LI. 17 et 

suiv. : 2° main. L. 19 : 1. δανείων. 

1. Διογένης, οἵ. 39, πη. 1. 

3. Cf. 1. 10. Ἐλευσῖνα, Éleusis est un village de la μερίς de Polémon. Cf. 

C. Wessely, Topographie des Faijums. Arsinoites nomus, 5. v. Grenfell, Hunt, 

Godspeed, Tebtunis Papyri, I, p. 364 et app. 11, 5. v., p. 376. Ce nom de 

village suggère l’idée d’une acclimatation du culte de Démèter et de Corè. 

Rappelons que dans P. Gurob, I, on trouve un fragment de rituel des Mystères. 

Verso. LI. 17 et suivantes. Notes mises au dos de cette lettre par Thrasymèdès 

probablement. Celles des 1]. 17 et 19-21 ont le caractère d’un classement; la 

première date, I. 17, écrite à la manière syrienne, est erronée ; mais la seconde 
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est celle de toute la série de ces textes. Sur δανήων ποιολογίας προστάγματα, v. introd. Quant à γέγραμμαι biffé, 1. 18, ne signifierait-il pas que Thrasymèdès . a écrit, en conformité au πρόσταγμα contenu dans 48, un ordre de distribution à l’un de ses subordonnés identique ou analogue à 51 et 52? Ce serait une note mise par un homme d'ordre à sa correspondance passive. 

44. LE MÊME AU MÊME. PRÊT A UN CULTIVATEUR 

GHÔRAN, 157. Inv. 395. AN 35 DE PHILADELPHE. 
24 K 12. 

a) Διογένης Θρασυμήδει ἰχαίρειν.7 

Σύνταξον μετρῆσαι Σοχμήνει. 
Κολλούθου εἰς y γεωργεῖ περὶ τῶν HERO ETES. τον EN ON ER CR EEE DE TN Nes 

D παλαιοῦ ἀχοσχινεύτου (prééas) 24 
Ἔρρωσο. (τους) Xe, Χοίαχ χς 

0 

Διογένης Θρασυμή δει xalt-] 
peu * Σύνταξον μετρῆσαι 

10 c) ὠργεῖ περὶ τῶν Δικαίου 

ln CR ON D 10 L'ANPE 
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ἐχφορίοις ἐν τῶι AG (ἔτει) 
Π 

Ἔχ / 

πυροῦ παλαιοῦ ARLOTHIVEU— 

15 του (apTibac) ἑκατὸν εἴχοσι. 

Ἔρρωσο. [Ἑτους) Xe, Χοίαχ χα 

9, M. Tor 5 ᾿Ορθαγόραι. 

Verso. 
ΝᾺ 7 

Φιοχ νήνιος 

(πυροῦ) πα(λαιοῦ) (ἀρτάδας)ρχ θρασυμίήδει.] 

Copie de Guéraud. Écriture dans le sens des fibres. Quatre fragments. 

Κόλλημα au bord et à droite. 

ον Sigle habituel pour l’artabe. 

Verso, 1. 2. (πυροῦ) et (ἀρτάδας), sigles habituels ; παλαιοῦ), ἢ 

1. Διογένης. Cf. 89, n. 1. 

4. Cf. 1. 10. Δικαίου, Δικαίου (νῆσος) ; cf. Grenfell, Hunt, Goodspeed, Tebt. 

Ραρ.11, app. Il, p. 275; village de la μερίς de Polémon, id., tbid., et C. Wessely, 

Topographie des Faijum p. 56. Voir aussi C. Wessely, Studien f. Palaeo- 

graphie u. Papyruskunde, X, 112, 1. 5, 138, 1. 22, 166, 1. 4. On trouve aussi 

᾿Βποίχιον Δικαίου, bid., 245, 1.10, 260, 1. 5. A l’époque romaine, une οὐσία de ce 

nom; περὶ τῶν Διχαίου suggère περὶ τῶν Auxaiou (τόπων), ou une expression 

analogue. 

17. ᾿Ορθαγόραι. Cf. 45, 1. 18. Cette indication paraît de seconde main. Est-ce 

le nom d’un fonctionnaire à qui la pièce ἃ été transmise Le 2 Tybi, et à quel 

titre interviendrait-il ? nous l'ignorons. 
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45. LE MÊME AU MÊME. PRÊT A DEUX CULTIVATEURS 

GHÔRAN, 157 Inv. 396. AN 35 DE PHILADELPHE. 
24 X 11 

Διογένης Dioasuunde χαίρειν * 

Σύνταξον με: ἱτρῆσαι Σοχνούχει 

3 28 εἰς ἦγ γεωργξεῖ πιερὶ τῶν Δικαίου 

δάνειον εἰς χξάτεργον (χριθοπυροῦ) £ 

χαὶ Πετεσούχξωι ὡσαύτως (ἀρτάδας) 1. 

"Escwoco l'Extouc) ke, Toér +. 

[0] 

ρειν : ἜΣ ἕξον nr 

Σοχνούχει lis y γεωρ 

περὶ τῶν (Ahixatou δάνειον 

εἰς πεν ο ἐν ὅ ἀποδώσε!ι] 

ἔς ἈΕῚ 
ἐγ νέων ἃ: μα τοῖς ἐχφορίο!ις 

ἐν τῶι AG (ἔτει) χριθοπυίρου] 
3 Ve see ᾿ 

ἀροτάῤδας ἑἐξξήχοντα χαὶ 

Πετεσούχξωι ὡσαύτως 

ἀρτάδας Fe 

2. m. ᾿Θρθαγόραι ta 
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Copie de Guéraud. Écriture dans le sens des fibres. Six fragments; un 

χόλλημα traversait le texte du haut en bas, les deux feuillets réunis par ce 
χόλλημα se sont séparés, celui de gauche donnant les deux fragments de 

gauche, celui de droite donnant la partie droite de la scriptura exterior en un 

seul morceau, et la partie droite de la scriptura interior en trois petits 

fragments, dont nous n'avons pas marqué ici les limites. De cette portion du 
papyrus il ne reste que les fibres du recto. . 

L. 4. «ΘΟ. — L.5, ς΄ — (ἀρτάδας). — 2° M. Ορθαγοραι. La seconde partie 
du mot très effacée, mais cf. 44, 1. 17. 

Verso. Pas de traces. 

1. Διογένης, cf. 89, n. 1. 

3. Cf. 1. 10, Περὶ τῶν Atxatou, cf. 44, n. 4. 

18. ᾿Ορθαγόραι, cf. 44, I. 17. 

46. LE MÊME AU MÊME. PRÊT A UN CULTIVATEUR 

GHÔRAN 157. Inv, 397. AN 35 DE PHILADELPHE. 
23 X 11 

Διογένης Θ ξραϊσ᾿υμήδει yalt- 
peu ᾿ Σύντξαξιο)ν μετρῆσαι 

Δημητρίίωι εις ἣγ γεωργεῖ 
περὶ Ῥεναίρ ξύω δάνειον εἰς χά- 

ὃ repyloh ὃ ἀπξοδώσει ἐγ νέων 

ἅμα τοῖς éxipopious ἐν τῶι AG (ἔτει) 

χ(ρηθ(οπυροῦ) (ἀρτάδαςὶ μ. 

ἔ Ἔρρωσο. (τους) λε, Χοίαχ xd. 
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[0] 

Διιἰογένης [Θρασυμήδε: χίαι- 1 D Poe 
Δημητρίωι εἰς ἣγ γεωργεῖ 

περὶ ῬῬεναρύω δάνειον 

εἰς χάτεργον ὃ ἀποδώσει 

ἐγ νέων ἅμα τοῖς ἐχφορίοίς 

15 ἐν τῶι AG (ἔτει) χριθοπυροῦ 

ἢ χριθῆς παλαιᾶς (ἀρτάδας) μ. 

ἜἜρρωσο. (τους) λε, 

Χοίαχ χδ, 

Verso. 

Δημητρίου Θρασυμήδει 

Copie de Guéraud. Ecriture transversa charta Κόλλημα entre la seconde et 
la troisième ligne. Deux grands fragments formant l’un presque toute la scrip- 
tura exterior, moins la 1. 9, l’autre comprenant la partie droite de cette ligne 
et la partie droite de la scriptura interior; un petit fragment se rattache à ce 
côté de la scriptura interior, dont la partie gauche est formée de 8 petits 
fragments : de ceux-ci, nous n'avons pu marquer les limites. Pour la scriptura 
interior, il ne reste que les fibres du recto. Cependant voir ἢ. c. 

Verso. Sur une fibre détachée qui a pu appartenir au verso de la scriptura 
interior. 

1. Διογένης. Cf. 89, n. 1, 

4. Περὶ Ψεναρύω. C. Wessely, Topographie des Faijum, p. 161. D'après 

Grenfell, Hunt, Goodspeed, Tebt. Pap. 11, app. II, p. 410. ce serait un village 
de la μερίς d'Héracleidès, qu'il faudrait peut-être retrouver dans le moderne 
Senhür. 
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47. LE MÈME AU MÊME. PRÈT A DES CULTIVATEURS 

GHÔRAN, D 7. Inv. 398. AN 35 DE PHILADELPHE. 

25 ὃ Τὸ 

Διογένης Θρασυμξήδει χαίρειν - Σύν- 
Ῥ» . ΝΟ \' LA / οἷ 

ταΐον μετρῆσαι διὰ Σενθέως (μυριαρούρου) καὶ 

En τέως) [Παώφιος τοῖς ἐν Θεογονίδι γεωρ- 

γοῖς δάνειον] εἰς χάτεργον χαὶ ποιολογίαν 

ὃ ὃ ἀποδώσουσιν ἐγ νέων ἅμα τοῖς ἐχφορίοις 

ἐν τῶι ÀG (ἔτει) χριθοπυροῦ À χριθῆς παλαι- 

ἃς (ἀρτάῤδας) DES χαὶ τοῖς ἐν Ταλίθει (ἀρτάδας) τπζ d nai 

τοῖς ἐγ Κερχεοσίρει (ἀρτάβας) “ein ἃ. Ἔρρωσο (ἔτους) λε, ᾿Αθὺρ ἃ 

[0] 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν " 

ΓΣύνταξον μετρῆσαι διὰ Σενθέως; 

10 ἱμυριαρούρου χαὶ ere Παώφιος τοῖς ἐν] 

[© Jeoyovièe γεωργοῖς δάνειον εἰς χά- 

A] 

Tepyov χαὶ ποιολογίαν ὃ ἀποδώσου- 

σιν ἐγ νέων ἅμα τοῖς ἐχφορίοις ἐν 

1ὃ τῶι AG (ἔτει) χριθοπυροῦ ἡ χριθῆς 

παλαιᾶς ἀρτάῤρας Pa χαὶ 

ποῖς ἐν Ταλίθει ὡσαύτως (ἀρτάῤδας) τπζ d 

ai τοῖς ἐγ Κερχεοσίρει (ἀρτάδας) τχὴ d 

Ἔρρωσο (ἔτους) Xe, ᾿Αθὺρ τὰ 
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Verso. 

χατέργου 

Écriture transversa charta. Pas de χόλλημα apparent. Deux grands fragments 
séparés par la lacune des Il. 10-11 et un petit, 1. 1. L. 2-3 : (υυριαρούρου) χαὶ 
(κω μογ)ραμματέως), cf. 48. — L. 7-8 : sim ΠΡ ΠΟΙ = T1 19" Jatlecture du 
quantième est sûre; cf. cependant 1. 19 ou « est assuré. — L. 17-18 : sigles 
habituels. 

1 Aroyévns. Cf. 89, n. 1. 

2-3. διὰ Σενθέως (μυριαρούρου) HO, χω μογ(οαμματέως) Παώφιος. Κωμογραμματέως est 
entièrement écrit dans 48,1. 9. Παῶφις doit être un nom de village. Il nous est 
inconnu. En même temps que comogrammate, Sentheus est μυριάρουρος. Les 
myriaroures figurent parmi les fonctionnaires à qui des circulaires royales 
sont adressées; voir ἢ, Petrie, 11, 42 (a) ; mais on ne sait pas quelles sont 
exactement leurs fonctions. Ce mot est formé comme ἑκατοντάρουρος, ὀγδοηχον- 
τάρουρος, etc…, qui désignent des clérouques. Aussi Rostovtzeff a-t-il pensé que 
les myriaroures étaient des clérouques (A Large Estate in Egypt in the third 
Century B. C, p. 47 et suivantes). Ce seraient les détenteurs de ces grands 
domaines dits δωρεαί, que les premiers Lagides, tout au moins Philadelphe, 
concédaient à de grands personnages qui devaient les cultiver et même les 
conquérir en partie sur le désert (cf. ad. 49). La δωρεά du diwcète Apollônios 
en est le plus illustre exemple. 1 nous donnerait le devis de travaux à exé- 
cuter sur ce domaine et nous voyons que sa superficie est de 10,000 aroures. 
Ces tenanciers peuvent figurer au milieu de fonctionnaires parce qu'ils 
sont en effet chargés de certaines fonctions et qu'ils ont des pouvoirs admi- 
nistratifs. Telle est l'hypothèse très séduisante de Rostovtzeff. Mais peut-on 
imaginer un aussigrand personnage qu'un tenancier de δωρεά revêtant, comme 
nous le voyons ici, les modestes fonctions de scribe d’un bourg, et placé 
dans la hiérarchie entre les Phylacites et les Comarques, comme dans 

Me Petrie,.Il, 43 (a)? 

Fasc. I11 
29 



214 PAPYRUS DE LILLE 

48. LE MÊME AU MÈME. PRÊT A DES CULTIVATEURS 

GHÔRAN 157. Inv. 399. AN 35 DE PHILADELPHE. 

2320017 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν ᾿ Σξύνταξον 

μετρῆσαι διὰ Σενθέως (μυριαρούρου)] nai χωμξογίραμματέως) 

Παώφιος τοῖς ἐν Ἑ»ρμουπόλει γεωργοξς 

δάνειον εἰς χάτεργον κρ(ι)θο(πυροῦ) ἢ κριθῆξς 

παλαιὰς (ἀρτάδας) ο. OT 

Ἔρρωσο. (τους) λε, Θῶυθϑλ. 

0 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρξειν " 

Σύνταξον μετρῆσαι διὰ Σενθξέως 

(αυριαρούρου)] καὶ χωμογραμίμι «τέως [Πχώ- 

10 [φιοὶς τος ἐν [Ἑρμουπόλε[ι γεωργξοῖς 

ἰδάνειον εἰς χάτεργον ὃ ἀποὸ ὠσου- 

σιν ἐγ νέων ἅμα τοῖς Exgopilouc ἐν 

[τῶι AG (ἔτει) κριθοπυροῦ ἣ χριθ]ῆς 

[παλαιᾶς ἀρτάδας o| 

15 l'Epowso. [Ἑτους) λε, Θῶμθ À. 

Verso. 

Σενθέως Θρασυμήδει. 

χρ(ηθο(πυροῦ) ο | 
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Copie de Guéraud. Écriture transversa charta. Deux fragments. Un χόλλημα 
au-dessous de la L. 10. 

α 

L. 2: M (αρουρου), pour (αρουρου) le sigle habituel de l’aroure : χωμογ-. 

1. Διόγένης. Cf. 89, n. 1. 

2. (μυριαρούρου) καὶ χκωμογ(οαμματέως). Cf. 47 n 2-3. 

49. LE MÊME AU MÊME. ASSIGNATION DE TERRE ET PRÊT 

GHÔRAN 157. Inv. 400. AN 35 DE PHILADELPHE. 

22 X 16 

UX personnage dont le nom n’est pas assuré, mais qui pourrait 

bien être le Lysis qui figure dans 50, ἃ adressé à Aristandros un 

mémoire pour lui proposer de prendre à bail une terre appartenant 

probablement au Domaine Royal, et fixer les conditions de ce bail. 

Le nomarque Diogénès transmet à Thrasymèdès l’ordre qu'Aristan- 

dros ἃ donné d’assigner la terre au requêrant et de lui faire mesurer 

un certain nombre d’artabes de grains, à titre de prêt, pour l'aider 

à couvrir les frais de déboisement (η. 4). Nous n’avons qu'une seule 

expédition de l’ordre de Diogénès; au-dessous était transcrit le 

mémoire (ὑπόμνημα) de Lysis à Aristandros. Le texte en ést malheu- 

reusement mal conservé, et nous ne pouvons déterminer ni la durée 

du bail, qui est peut-être de 7 ans {n. 12-14), ni le montant du loyer, 

qui est peut-être pour la première année de 4 artabes par aroures 

(L. 16). Une partie au moins du lot doit être prise sur la χέρσος, et Île 

fermier a l'obligation de défricher (v. ëntrod., p. 197). 



216 PAPYRUS DE LILLE 

Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν * δόντίος Λύσιδος ἢ 

᾿Αριστάνδρωι τὸ ὑπογεγραμμένονν ὑπόϊμίνημα ἔγίραψεν] 
--------- .----.-.- mme ὁ 

» < œ 2 al 

AVTO αυτοῶι τὴν ΥῊΝ συγχρημαϊ τίσαι; 
a ne — 

ue ἰχοπίαν δάνειον 

D ὃ ἀποδώσει ἐγ νέων dux τοῖς ἐχφορίοις ἐν τῶι AG (ἔτει), [πυροῦ] 
ἀχοσκι(νεύτου) 

παλαιοῦ (ἀρτάβας) φ΄ ἐὰν δε μὴ ὑπάρχηι πυρὸς χριθοπυρὸν [ἢ] 

χριθὴν χατὰ λόγον " 

Ἔρρωσο. Μεσορὴ ιθ 
ὶ 

Ὑπόμνημ α ̓Αριστάνδ ι 7 Là Av Plotdoc * εἰσὶν ἐν ᾿Οξορυγχοίς) pol 

10 κχωμί. 1{{{}..1...1.1..}} ρ χέρσον ἐν ἑνὶ περίχω[μαπι 
: 

CUCLELLELTELEL TS 
2] 5.1 ὡσὰ xwp.v ὧν τῇ] μέσον χῶμα λαδοῦσα |. 

χυχλωι 

ἘΝ Τ- - - στησ] ἢ nou . σι. ἐχυρ. Ont χαὶ φυλάχθηι οἱ 

poxos τῶν -. «ἰὡν . αἱ. . . . gopoc γενέσθαι ἧς εἰ 

μαι σοι εἰς ἔτη ζ΄. Op ei σὺν σπέρματι χίαὶ τωι 
4 LORS βοτανισμὸὺν εν στωσίει | πυροῦ) (ἀρτάδας) q à * δοθήσεται δὲ pol 

ere ἔτος. [δάν]ειὸν εἰς ἑχάστην ἀρούραν πυρῶν (ἀρτάῤας) ὃ 

ΡΥ. ἢ: .X τοῦ ἐχφορίου ἐν τῶι πρώτωι ἔτει À 

1e σοι def Ἐτερ ls œot j 

χαὶ εἰς. Ὑγ «ον τῆς ..L.. μίλλης εἰς τὴν yo 

L 
20 le fMe és en εαδ' 

Deux fragments; la coupure est sur la 1. 10. Écriture transversa charta. 
Première copie de Guéraud. La partie gauche, surtout dans le second fragment, 
est mal conservée, et les lectures sont douteuses. 

L. 3: au-dessus de susypnus[deux courtes lignes en surcharge effacées et 
non déchiffrées v. n. — L. 6 : (αρταύας), sigle un peu différent du sigle ordi- 
naire. — L. 10 : o yepsoy, la lettre mutilée + ou une autre. — L. 11 éxit : peut- 
être στωσα, mais les lettres seraient très écartées. — in fine; s’il y a une lacune 
à droite, elle est peu considérable. — L. 12 énit : χυχλωι. Le second : fait avec 
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un y. — L. 12 et suivantes, la lacune à droite, s’il y en a une, ne doit pas être 
étendue; au ‘plus une ou deux lettres. — L. 21 : Cette ligne illisible était 
peut-être la dernière du texte. | 

_Diogénès à Thrasymèdès salut. Lysis (?) a remis à Aristandros le mémoire 
ci-dessous : Aristandros ἃ écrit de lui assigner la terre et de lui faire 
mesurer à titre de prêt, pour les frais de déboisement, prèt qu'il rendra sur 
les nouveaux fruits au moment du paiement des loyers, dans la 36° année, en 
vieux froment non criblé : artabes 500; s’il n’y ἃ pas de froment, en orge 
mêlée de froment ou en orge en proportion. 

Porte toi bien. 19 Mesoré. 
Mémoire remis par Lysis (? à Aristandros.… il y a dans le bourg d'Oxo- 

ryncha, etc. 

1. Διογένης. Cf. 89, n. 1. 

ΕΠ; Λύσίδος. Cf. 1.9 ei 50 1. 1. La restitution reste toutefois un peu dou- 
teuse ; à la 1. 9 Ἰσιδος est certain; nous ignorons la qualité de ce personnage, 
cf. n. 2 et sntrod. 

2. ᾿Αριστάνδρω:, Cf. 1. 3 et 9. Un personnage de ce nom revient assez souvent 
dans la correspondance de Zènon, et à des dates voisines de celles de notre 
texte (voir PSI, 344 ; 361; 383 ; 425 : P. Lond. inv. 2097) et Rostovtzeff (op. laud., 
D102% 150, n. 105; 151, n. 106) en fait l’'économe de l’Aphroditopolite. On 
s'expliquerait peut-être l'intervention de ce fonctionnaire dans la nomarchie 
de Diogénès, si l’hypothétique Lysis venait de l’'Aphroditopolite ; mais nous 
ignorons tout de Lysis. Était-ce un clérouque militaire ? alors on serait tenté 
de comparer le rôle d'Aristandros dans 49 et 50 à celui d’Antipatros dans le 
P. Fribourg, 7, sans conclure d’ailleurs que comme Antipatros (Lesquier, Revue 
des Études grecques, XXXII (1919), p. 359-375) Aristandros fût un γεανίσχος, un 
élève officier faisant l'apprentissage d’une fonction militaire et administrative ; 
il peut avoir occupé régulièrement cette fonction. Mais rien ne dit que Lysis 
fût un clérouque militaire et Aristandros peut avoir fait partie de la hiérarchie 
des fonctionnaires civils du nome Arsinoîïte, et plus particulièrement des fonc- 
tionnaires financiers ; et ce ne sont pas là les seules hypothèses que l’on 
puisse faire à son sujet. 

3. συνχρηματίσαι. Le mot n’a certainement pas ici le sens qu'il a ailleurs (mit 
jemanden eine Rechtsverbindliche Handlung ausführen, Preisigke, Fächwürter, 
s. ΘΟ)» il faut le rapprocher du simple χρηματίζω, dans 16 sens d'accomplir un 
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acte d'administration. (/d. s. v.). La préposition σύν indique que Thrasymèdès 

n'agissait pas seul et la Me nous donnait peut-être le nom du fonction- 

naire dont il devait avoir le concours. Il est difficile de dire, l’interligne n'étant 

pas lu, si μετρῆσαι dépend directement de συγχρηματίσαι ; mais c’est une cons- 

truction, à la rigueur, possible. 

ἡ. εἰς τὴν ξυλοχοπίαν « pour le déboisement », déboisement s'entendant non 

seulement des grands arbres, mais encore et surtout des arbrisseaux, buissons 

et taillis qui empêchent une terre d’être cultivable. Nous avons des reçus de 

salaires pour ξυλοκοπία et ἐμπυρισμός (P. S. 1., IV, 333; 338 ; 339; VI, 560); cf. 16 

commentaire des éditeurs à 338, p. 74-75). L'éuruotsuos est très vraisembla- 

blement l'opération qui consiste à brûler les tiges, branches et broussailles 

qu'il serait trop difficile ou trop long de couper. La terre assignée ici est en 

partie encore en friche. 

7. κατὰ λόγον. La valeur relative des diverses espèces de graines était fixée 

dans des barèmes qui d’ailleurs devaient varier avec les cours. Au début du 

règne d'Évergète, le rapport du froment à la gesse et à l'orge est de 1,66, 

Ρ. 141. 

9. Ici commence 1 ὑπόμνημα adressé par Lysis à Aristandros. 

9-10. ἐν ᾿Οξορύγγοι!ς] xwu..…. Probablement ἐν Οξορύγχοιϊς! xwulnt] bien que 

cette A ne soit pas fréquente. 

10. jo χέρσον ἐν ἑνὶ περίχω[ματι. Probablement la terre cultivable et la partie 

aride 4e dans la même enceinte de digues. Dans l’état actuel du texte les 

participes féminins singuliers à la 1. 11 sont dificiles à expliquer. 4 nous 

montre clairement ce que l'on entend par περίχωμα. Cf. 1, 6 interl. et n. 

11. Φν. C'est sans doute l'indication d’une superficie. 

12-14. On songe à ... ἐχυρ[ ὦ θη: (1. ἐχυρώθηι, mais l’o est tout à fait REREN 

χαὶ φυλάχθηι ὧ[ςθ΄ ὑπέ᾽ροχος τῶν [ὑδάτ]ων [χ]αΐ [σιτο]φόρος γενέσθαι ἧς ë[ Juat σοι εἰς 

ἔτη ζ [γε]ωρ[γ]εῖν σὺν σπέοματι..... Pour le verbe à restituer 1. 13-14 εἰνδέγο]μαι, 

ἐϊνέχο)μαι paraissent trop te) Σὺν σπέοματι fait sans doute allusion aux prêts 

de semences. Le chiffre indiquant la durée du bail est malheureusement très 

mutilé et de lecture tout à fait douteuse. 

15. Βοτανισμόν. Ce mot désigne sans doute le sarclage de l'herbe, opération 

plus analogue à la ποιολογία, qu'à la ξυλοχοπία, qu’on s'étonne de ne pas trouver 

mentionnée ici. 

16. [δάν]ειον, très douteux. 

17. ἐν rot cie, ἔτει ὃ. Le loyer variait donc selon les périodes. 

{8.5 εἰς y." ἰς [ἐ]γγ ύησιῆν paraît long. 
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50. LE MÈME AU MÊME. ASSIGNATION DE TERRE ET PRÊT 

GHÔRAN 157. Inv. 401. AN 35 DE PHILADELPHE. 
a) 12 X 10, b) 9 x 10. 

Drocéxès, obéissant à Aristandros qui a reçu de Lysis un mémoire 
€ ͵ Ἃ, x Ἂ ΤᾺ 1) 2 x . (ὑπόμνημα), ordonne à Thrasymèdès d’assigner une terre à Lysis et de 

lui verser une certaine somme en nature, à titre de prêt de semences 

et d'avance pour frais de travaux. Le mémoire qui devait être ana- 

logue à celui qui nous est en partie conservé dans 49, était joint à 
l’ordre de Diogènès, mais il n’en reste rien. Les deux fragments qui 

suivent sont identiques, mais on ne peut affirmer que ce soient les 

deux scripturæ d’un même document. 

a) Διογένης Θρασυμήδει χαίρειν. 

Δόντος Λύσιδος ᾿Λριστάνδρωι 

τὸ ὑπογεγραμμένον ὑπόμνημα, 

ἔγραψεν ᾿Αρίστανδρος παραδείξαγ- 

ὃ τα αὐτῶι τὴγ γῆν συ νχρη;»ματί- 

' σα! τὸ σπέρμα χαὶ τὸ χάτεργον ᾿ 

σύνταξον [ou μετρῆσαι 

αὐτῶι σπέρμα] εἰὶς] τὸ |.. .]... 

i 
b) δόντος Λύγσιδος] ᾿Αρ[ιστάνδρωι 

10 τὸ] ὑπογεγίραμμέϊνον ὑπό [μνημα]», 
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ἔγραψεν ᾿Διρίσταννδρος talpa-| 

δείξαντία αὐτῶι τὴγ [γῆν συν-Ἶ 

χρηματίσαι τὸ] σπέρμα ἰχαὶ 

TR χάτείργον ᾿ σύνταξον [οὖμ] 

a) Six fragments. Copie de Guéraud. Large cursive élégante et nette. 

b) Trois fragments. Copie de Guéraud. Mème écriture un peu plus épaisse. 

Des deux feuillets, il ne reste que les fibres du recto. Ecriture transversa 

charta. 

L. 8: Après εἰς το, dans la lacune le chiffre de l’année; ce qui suit : K(abré- 

viation?) ou L — ἔτος. 

L. 16 : (ἀρτάδας), sigle ordinaire, 

10. σπέρμα καὶ τὸ χάτεργον. Les prêts de semence et les avances pour frais de 

main-d'œuvre sont nettement distingués ici, comme dans P. Hibeh, 1, 119, 

cf. introd., p. 193. 

51. THRASYMÈDES A HÈRACLEITOS 

GHÔRAN 159. Inv. 302. AN 35 DE PHILADELPHE. - 

15 X 15 

(ἔτους) λε, Θῶυθ G τοῖς (εἰκοσιπενταρούροις) 

χωσιν ὃ ἀποδώσουσιν ἐν τῶι AG (ετει) 

χριθ[ῆς) (ἀρτάβας) τοβ. 

του θόὅΔ. 
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0 

ὌΝ Θρασυμήδης Ἡραχλείτωι χαίρειν. 
Μέτρησον χατὰ τὸ παρὰ ᾿Αριστάνδρου 
[πρόσταγμα ? ie etxx. Ὁ δι} 

Verso. 

χρ(ιθῆς) τοβ Ἡραχλείτωι. 

La main est beaucoup plus cursive dans les trois premières lignes subsis- 
tantes que dans les suivantes. 

L. 1 : traces de lettres illisibles, — L. 8 K( )ou plutôt Κ( 1. 

1-5. On n’a aucune raison de supposer que celte première partie du docu- 
ment ait été essentiellement différente de la seconde ; mais, de quelque facon 
que la 1. 1 ait été libellée, la forme de ce passage était abrégée; cf. au contraire 
les endroits correspondants des textes précédents. Sur les εἰκοσιπεντάρουροι, 
cf. introd. générale, p. 195. 

2. La date, à cette place, doit être celle de la livraison à effectuer. Celle de 
la lettre manque dans ce résumé. 

9. Ἡρακλείτωι, cf. introd. générale, p. 194. 
6. ᾿Αριστάνδρου, cf. 49, n. 2. 

52. ORDRE DE VERSEMENT EN NATURE 

GHOÔRAN 157. Inv. 402. PHILADELPHE. 
10 X 8 

_ CE texte qui, comme le précédent, est adressé à Hèracleitos par 
Thrasymèdès est aussi un ordre de versement en nature; mais il 

Fasc. ΠῚ 
30 
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est d'un caractère différent. Il s’agit ici non pas d’avances faites à 

des cultivateurs, mais de σύνταξις. Ce mot désigne probablement 

ici la fourniture de matière première par l'État aux personnes à qui 

est concédé l'exercice de certaines industries. Comme les graines 

versées sont de l'orge, il est probable qu'il s’agit de brasseries. 

Cf. 59 introd. et commentaire. 

Θρασυμήδης Ἡραχλείτίωι χαίρειν. 

Μέτρησον χατὰ τὸ παρὰ 
“ € τοῦ παρὰ Σωστράτου ὑπόμνημα 

. Ἷ ὶ τὰ συγχύροντα x OC = à 

͵ 
τὴν σύνταξιν χ(ριθῆς) (ἀρτάδας) 0 [xai σύμ- 
τ Den 
βολο]ν ποιῆσαι πρὸς αὐτόν... 

Même écriture que 51. L. 6 κρ(ιθης), x; (aprabas) ζ΄. 

53. FRAIS DE TRANSPORT DE L’ATOPAZTOZ ZITOZ 

GHÔRAN 12. Inv. 303. 1119 SIÈCLE. 

I20X ΟἹ 

FraGmenT d’un registre de correspondance passive. La partie 

supérieure est en lambeaux. L'écriture est une cursive du πὸ siècle, 

lâche et pâteuse au début, tassée à la fin. 

Le texte se compose de deux lettres adressées à un certain Hèdy- 

los, qui recevait sur les ports le blé livré par les vendeurs et avait 

à le payer. Toutes les deux sont relatives aux frais de transport du 
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blé acheté par l'État. Ils sont supportés par les vendeurs et évalués 
à 3 dr. 2 ob. par 100 artabes de froment; la première lettre, autant 
qu'on peut en reconstituer le sens, avertissait Hèdylos de retenir 
les frais de transport aux vendeurs sur les sommes à eux payées ; 
la seconde, plus récente de vingt et un jours, lui faisait connaître 
que ces frais, à partir d’une certaine date, devaient être perçus non 
par lui, mais par le sitologue ? Quel sitologue ? très probablement 
celui du bourg ou du district des vendeurs. On ne peut juger du 
caractère réel de ces décisions et ce texte ne complète que dans une 
faible mesure ce qui ἃ été résumé par RosrowzEew, Archio II, p. 210 
et suiv., et Pauly- Wissowa VII, s. ν. Frumentum. Sur 1Ι᾿ἀγοραστὺς 
σῖτος, voir encore G. Plaumann, P, Gradenwitz, 5 (Sitzungsberichte 
αἰ. Herdelberger. Akad. εἰ. W'iss., phil. hist. kL, 1914, 15 Abhandl.. 
p. 91 et suivantes). 

1} 

Ἡδύλω...  ..Jrino. vecu. at. . γράφειν 
ΞΡ ΠΝ OÙ ποτ}, 2 τῆ- 

ἱππεῦσι... ἘΝ Δ, ὙΠ Dit τὸν 

5 ἀγοραστὸν σῖτον, ὑπολογεῖν ἐχάστωι 

εἰς τὸ φόρετρον τὸ γινόμενον ἐπὶ 
CLR 

\ Ψ ΄ , e N \ 
TOUS ὅρμους, χαθότι γράφει ©. διοικητὴς 

δεῖν τὸν ἀγοραστὸν σῖτον] ἐπικαθισ- 

τάναι ἐπὶ τοὺς ὅρμους τὸ συνχεχρι-- 

10 5 τ΄ μένον ἐπὶ τοῦ στρατηγοῦ x. .... 

mou |..2..| :.ap.... χαὶ αὐτοῦ τοῦ sudo} 

λόγου τῶν p (ἀρταδῶν) τῶν εἰς πυρῶν 

λόγον χαλ(κοῦ) F y =, καὶ τοῦτο ἀναφερέσθω 

ἐν λόγωι, ὅπως ἀπὸ τούτου ὃ ἀγοραστὸς 

15 σῖτος χαταστάθηι ἐπὶ τοὺς ὅρμους, χαθό- 

τι γράφε: ὃ διοικητὴς. 

(τους) 0, Μεσορὴ 0. 
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À 

Ἡδύλωι. Μετὰ τὸ γράψαι σοι ὑπολογεῖν τοῖς 

\ 

20 χομιζομένοις τὴν τιμὴν τοῦ ἀγοραστοί 

σίτου ὥστ᾽ εἰς τὸ φόρετρον τῶν p | 

εἰς πυρῶν λόγον χαλ(κοῦ) Fy =, συνεχρίθη 

ἐπὶ τοῦ στρατηγοῦ χαὶ τῶν ἡγεμόνων 
CS ἘΣ me \ τοῦ μετρουμένου σίτου ἀπὸ τῆς xy τοῦ Μεσορὴ προσ- 

25 χομίζεσθαι τὰν σιτολόγον χαὶ τὸ φόρετρον τὸ γινόμενον. 

τῶν οὖν γραφομένων σοι συμβόλων τῶν μεμετρη- 
\ EE ee ε = χότων [ἀϊπὸ τῆς xy τοῦ Μεσορὴ μὴ ὑπολογείσθω 

" 

εἰς τὸ φόρετρον. 

Li. 18 et suiv. Du 30. À Hèdylos. Après t'avoir écrit de déduire à ceux qui 

touchent le prix du blé acheté (par l'État), à titre de frais de transport 3 dr. 

2 ob. en monnaie de cuivre par 100 artabes à valoir sur le froment, il a été 

décidé par le stratège et les officiers que, pour le σῖτος livré à dater du 23 

Mésorè, c'est le sitologue qui touchera aussi le prix de transport; sur les 

reçus qui te sont donnés par ceux qui ont livré à dater du 23 Mésorè, que rien 

ne soit donc déduit pour frais de transport. An 9, le 30 Mésorè. 

2, ᾿Ηδύλω!ι. C’est vraisemblablement un officier ou un sous-officier à qui est 

livré le blé acheté. 

5. Ὑπολογεῖν ἑκάστωι. Cf. II. 19-21 et 26 et suiv. Ce sont les vendeurs ou leurs 

représentants. Il en faut conclure qu'ils n'étaient pas chargés du transport; 

on ἃ d’autres exemples de paiement du transport des céréales par l'État, en 

nature dans ἢ. Fay, 18 ὁ, pour du σῖτος qui n’est pas ἀγοραστός (les entrepre- 

neurs du transport sont des χτηνοτρόφοι), en espèces dans ἢ. Petr. II 30 a, 

cf. III, 131, pour du.oiros ἀγοραστός. 

6-7. Εἰς τὸ φόρετοον... ὅομους. P. Τοῦ. 1, 92 implique que les frais étaient calcu- 

lés sur la distance, comme il est naturel. Pour les livraisons dans les ports, 

Οἱ. Pere, 99. ALU 

14. Ὅπως ἀπὸ τούτου .. Cf. plus haut, 1. 7 : καθότι γράφει ; il y ἃ eu évidem- 

ment des ordres du diæcète, dont le détail nous échappe, relatifs à la livrai- 
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son dans les ports et sans doute à sa date; et peut-être sont-ils la cause des mesures prises par le stratège sur la déduction en argent. 

22 et suiv. Le conseil tenu par le stratège et 165 officiers rapporte la mesure annoncée dans la lettre du 9, mais seulement à dater du 23. Si le sitologue touche désormais les frais de transport, ils sont payés en nature, mais toujours 
à la charge des vendeurs ; il n'intervient de changement que dans [65 caisses et la comptabilité de l'État. 

26. Τῶν suuféhwv. Ce sont les recus pour paiement de blé acheté donnés à Hèdylos par les vendeurs. 

54-57. RÉSUMÉS D’ACTES 

Ces quatre textes, analogues dans leur forme, sont des résumés 
de contrats ou de quittances, qui, au lieu d’être inscrits sur des 
registres, comme dans 2. BCtrce, HAD I) (2), cf. III, 69 & et θά d 
(car (1) est analogue à (2)), B. G. U., 113507 (époque romaine) sont 
écrits sur des feuilles de papyrus de dimensions exigues, ce que 
nous appellerions des fiches, destinées peut être à la confection d’un 
registre. Leur formule est de deux types; dans l’un, elle commence 
par la date, suivie du nom de l'acte et de ceux des contractants ; 
dans l’autre, c’est le nom de l'acte qui est d’abord donné: la date 
est rejetée au verso, et le nom des parties ou de l’intéressé y est 
répété ; 54 et 56 appartiennent au premier type, 55 et 57 au second. 

Chacun de ces résumés se termine par un chiffre d’ailleurs peu 
élevé (de 1 dr. 2 ob. à 2 ob }; c’est le montant d’un salaire ou d'une 
taxe, peut-être d’un τέλος d'enregistrement ; cf. eee Loc. luc 
les restes de la colonne de gauche de (2) et B. G. U., II, 567. 

Le catalogue de P. Caire signale aussi des extraits de contrats 
Sous les n°10380, — 81, — 89, — 83, datant de la seconde moitié 
du πὸ siècle av. J.-C. et sous les numéros 10526 et 10527 qui sont 
de lé poque romaine. 
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54 REGU DE TPOdEIA 

GHÔRAN, 224. Inv. 304. AN 3 D'ÉVERGÈTE 

3,5 X8 OU PHILOPATOR. 

L'ÉCRITURE est une cursive assez inclinée. 

On connaît déjà des reçus d'entretien alimentaire appelés du même 

nom technique que ci-dessous, ἀποχή τροφείων : B. σι AIT 

P. Grenf., 11, 75; on les voit cités dans B. G, U., IF, 567 et P. Oxy., 

I, 37; ils sont donnés chaque année par des nourrices engagées par 

συγγραφὴ τροφῖτις (U. Wilcken, Archiv, 1, p. 123-4); cf. ci-après 55. 

Mais ce n’est pas toujours le cas; en principe, 1] n’y a pas lieu de 

restreindre le sens de τροφεῖα à l'entretien d’une nourrice ; dans 

B. G. U., 11, 587. L. 9, le reçu est donné par un homme, et ici Epreÿs 

peut être un homme. 

l'Erouc) n Θῶυθ 1. ᾿Αποχῆς τρό- 

φείων ᾿ὡριέως Νεπνῶφι 

Παμβοῆτος, Μενδησίωι, (ἐτῶν) λζ 

Πεταμοῦν'! Φατρέους ὡς 

(ἐτῶν) ν u = 

L. 1, in fine : τρο. — ο correction sur ὦ, — L. 3 : λζ, le £est sous le À. 

An 8, 10 Thôth. Pour le recu d'entretien alimentaire d'Érieus, donné à 

Nepnôphis, fils de Pamboës, de Mendès, âgé de 37 ans (et) à Petamounis, fils de 

Phatrès, âgé d'environ 50 ans, 1 drachme 2 oboles. « 
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1. ᾿Αποχῆς. Le génitif est employé de même (ὁμολογίας) dans B. G. ὉΠ II, 567. 
1-2. Cf. Introd. Cf. P. Éleph. 2 et 3 et les interprétations si différentes 

données par Rubensohn, ad. loc. et 1. Partsch, Griechisches Burgschaftsrecht, 
297 n.5. 

3. Νενδησίωι — Mendès dans le Delta, aujourd’hui Tell Roba, près de Sin- 
bellaouin, sur la ligne du Caire à Mansourah. Il y avait une Μένδης κώμη dans 
l’Arsinoïte (Tebtunis Papyri, 11, p. 389); mais il ne s'agit pas d'elle ici; 
l'adjectif ethnique n’est généralement pas employé pour les χῶμαι, Il faut tra- 
duire soit : « de Mendès », ou « du nome Mendésien ». 

09. CONTRAT ALIMENTAIRE 

GHÔRAN 244. Inv. 305. III* SIÈCLE. 
4,5 X 8 

ΤΈΧΤΕ bien conservé écrit en cursive. 

Il s’agit ici d’une συγγραφή τροφῖτις, C'est-à-dire d’un contrat par 
lequel une personne s'engage à en nourrir (τρέφειν) une autre, à lui 
donner les τροφεῖα (Wilcken, Archie., I, p. 123). Cette autre personne 
peut être une nourrice (cf. P. Oxy. 1, 37, époque romaine); ce peut 
être aussi une autre femme (P. Tor 13 — Mitteis, Chrest. 29: 
ΠΤ ΤΡ Ὁ Ρ; Poeitrie, III, 133). — Dans P. Tebt. Il, 279, 
P. Caire, 10262, P. Basel, 6 (Abhandlungen der Koniglichen Gesel- 
lschaft der Wissenschaften zu Gôttingen, t. XVI n°3, Ρ- 33), il est 
impossible de savoir en quelle qualité la femme contracte. L'obliga- 
tion alimentaire ἃ été une forme de l'éyeupos γάμος (Mitteis, Grund- | 

süge, p. 206). 
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Recto. 

. Τροφῖτιν Ε β Π]αῦσις ‘Auvéwc, ‘Es- 

νοπολίτης (ἐτῶν) με, μελανχρὴς, pas: 

᾿χὺς ὑπὸ δεξιὸν ὀφθαλμὸν [Πετοσῖ- : : | | si: 

τ ῥὶς Awpiwvoc, [ἑτῶν) τη, μελανχρεῖ 

Πετεσάμβις {- 

Verso. 

Iaëv] ι. Hadois ᾿Λμνέως 

mods Π]ετοσῖριν 

L. 5: Peut-être Πετεσαμπις 

Recto. Contrat alimentaire de 2 drachmes. Pausis, fils d’'Amneus, Hermo- 

politain, âgé de 40 ans, teint foncé, lentille au-dessus de l'œil droit, à Pétosinis, 

fils de Dôriôn, âgé de 18 ans, teint foncé ; Pétésambis, reçu 4 oboles. 

Verso. 10 Pauni. Contrat de Pausis, fils d'Amneus, avec Pétosiris. 

1. Τροφῖτιν + 8. Sous-entendu : συγγραφήν. Dans P. Tor., 13, le père de la 

femme verse à un nommé Psintaès une somme de 500 drachmes, à charge de 

servir à sa fille une rente annuelle de 60 artabes d’olyre et de 72 drachmes 

d'argent. Le chiffre ne figurait pas dans P. Tebt., I, 51, ni dans les fragments 

conservés de P. Petrie III, 133. Dans P. Éleph., 3 et 4, Élaphion verse 300 et 

400 drachmes pour τροφεῖα aux « protecteurs » qu’elle quitte, selon Rubensobn, 

aux personnes qu'elle a dù promettre d'entretenir pour être affranchie, selon 

J. Partsch. 

2. ἙἭ μοπολίτης, d'Hermoupolis, ou du nome Hermopolite. Il n’est pas probable 

qu'il s'agisse α᾽ Ἑρμούπολις, xoun de l’Arsinoïte, cf. 54, n. ὁ. 

3-4. Πετοσῖρις. Probablement pour Πετοσίρει. Cf. 1. 5 Πετεσάμόις et verso 1]. 1-2. 

D'après le verso, c'est Pétosiris qui contracte; le nom de Pétésambis n'est 

accompagné d'aucun signalement. Quel est le rôle de ce personnage ὃ On serait 



56. PRÊT 299 
tenté de croire que c’est la lille de Pausis, bénéficiaire des τροφεῖα, et qui, 
n'étant pas intervenue au contrat, serait nommée ici pour plus de précision. 
Mais le nom doit être un nom d'homme. 

56. PRET 

GHÔRAN 244. Inv. 306. AN 8 D'ÉVERGÈTE οὐ 
2 K7 

PHILOPATOR 

L’ÉCRITURE est une cursive élégante. 

U [Ἑτους) n, Ἐπεὶφ τ. ᾿Εδάνισεν Σοχώ- 
τῆς ᾿Απύγχιος, ᾿Αρσινοΐτης, Θωτορ- 

τηι Ξε 

An 8, 10 Épeiph. Prêt par Sochôtès, fils d’Apunchis, d’Arsinoé (ou du nome 
Arsinoîte) à Thôtortaios, fils de Téoôs, d’Hèracléopolis (ou du nom Hèracléopo- 
dite) recu 2 oboles. 

2. ᾿Αρσινοΐτης. Cf. 54, 1. et n. 3 ; 55, 1. 1-2, n. 2. La capitale du nome Arsinoïte 
n’est jamais nommée que ἡ Κροχκοδείλων πόλις, à l’époque ptolémaïque. Il faut en 
conclure qu’’Apswotrne doit s'entendre plutôt du nome que de son chef-lieu. 

3-4. Ἡραχλεοπολίτηι. Cf. n. 2, et P. Magd. 42, n. 1. 
Fasc. IIL 31 



ὁ ἢ ἐς te 
᾿ : $ 

_Arsinoïte, âgé de 25 ans, figure AA ἐν ΡΩΝ dl Ἧς 

᾿ ù N Vo ὯΝ als ἂν jou Ê ἷ 

τ" τω ἿῈ 
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| 57. REGU. 4 

Gaôran 260. ἴων. 307. AN 8 D] 

& X 6 | : - ou Px 

 L'ÉGRITURE est une cursive empâtée. 

Recto. 

Σύμδολον με(τρητῶν) τ ἀν(ὰ) τ + p Στο- 

τοῆτις ᾿Ογνώφριος. ᾿Δρσινοί- ; 

τῆς (ἐτῶν) χε, μαχροπρόσωπος ᾿ 

πῇ 0 CHEN = LU CSSS 

AE τ Verso’ te 

(τους) ἡ, Παῦνι τ. Στοτοήτι Ν 

ἄρτον 

ΤῚΣ μείτρητων) NE. —L. 4: ἀποτη. τ ce Smyly. La première ] 

un À; nous ne lisons pas le x; ὁ ou Ρ; après της, peut-être un τὰ 
if ΩΣ 

de Ἢ ligne, un & ou un À immédiatement au-dessous du: σι. 

Recto. Reçu de 10 de 10 dr., soit 100 dr. Stotoètis, 

Verso. An 8, 10 Faut À Stotoètis. Pain. ὧν μὴ 

Γ᾽ ᾿ Υ ' ) h5 0, + " ῖ ΠΝ 3 » 5 FL 407 à ΐ 

2, ᾿Αῤσινοίτης οἵ. 560.2, Σ᾽ ΚΘ RS 

“ δ 

! 4 

4 " 

a 
\ x κί L'un 

L 1 ὡ ΟΝ δ 
᾿ LIN A ἣν , Le 

À AR POSE ts. 
AFS ΥΥ 

δ NE, are d 
"Le Me JE) 
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58. COMPTES 

GHÔRAN 12. Inv. 309, 110 SIÈCLE. 

16 X 16. 

FRAGMENT d'un papyrus d'un brun clair, incomplet à droite et à 

gauche. Au recto l'écriture perpendiculaire aux fibres est très effacée : 

c'est une cursive très rapide et très fine. Il y ἃ trois colonnes : la 

première offre la fin de 7 lignes, au-dessous desquelles le papyrus 

reste vide ; bien que tout le texte soit de la même main, on ne saurait 

affirmer que ces sept lignes, très malaisées à lire et suivies d’un blane, 

appartiennent au même document que la suite. Cette suite, c’est-à- 

dire les colonnes Il et III du Aecto, et le Verso tout entier — soit 

trois colonnes complètes et une quatrième qui affleure — contient, 

après l'indication d’une somme en caisse, un compte journalier de 

dépenses allant du 4 au 13 d’un mois inconnu. Si les colonnes pré- 

cédentes faisaient partie du même document, l'indication de ce mois 

devait s’y trouver. Chaque jour l’auteur du compte consigne minu- 

tieusement les dépenses faites pour les provisions de bouche (pain, 

IPéumes, vin, etc... ), pour le chauffage et l'éclairage (bois, lampes) 

et la nourriture des bêtes. Après plusieurs totaux partiels, 1] fait un 

total général quotidien et vérifie, par une soustraction, la somme qui 

reste disponible sur les 39 drachmes 2 oboles qu'il avait en caisse 

le jour où commencent les comptes. Les achats sont payés tantôt par 

lui-même, tantôt par lintermédiaire de personnages, dont le nom 

n’est suivi d'aucune indication de profession; ce sont Boëthos, Pété- 

minis, Drimylos et Zoïlos. Sauf ce dernier trait, nos comptes offrent 

une grande ressemblance avec P. Sakkakint, Revue Égyptologique, 
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III, p. 118-195 et P. Petrie, 1Π|, 135, 137-140, 142. Il n'est pasvrar- 

semblable qu'ils aient le même intérêt que ce dernier texte qui a 

suggéré à G. Glotz un rapprochement 51 fécond avec les fêtes d’Adô- 

nis décrites dans les Syracusaines de Théocrite (cf. G. Glotz, Les 

fêtes d'Adônis sous Ptolémée IT, dans la Revue des Études Grecques, 

33, 1920, p. 169-222). Cf. aussi 2. Tebt. I, 116, 117: 

Les comptes de cette nature ont souvent été appelés comptes de 

ménage. Pour notre texte, au moins, une autre interprétation s’im- 

pose. M. ἃ. Glotz nous fait remarquer que l'intervention des inter- 

médiaires dans les achats porte à supposer que notre document 

concerne non un individu ou une famille, mais un groupement plus 

large; ce fait et la présence du μάχιμος lui donnent à croire que nous 

avons les comptes d’un officier commandant un détachement. Sur le 

premier point M. ἃ. Glotz ἃ certainement raison : mais la présence 

du μάχιμος ne prouve pas rigoureusement le caractère militaire du 

groupement et les noms propres pourraient bien nous ramener au 

cercle de Zènon, qui administrait au Fayoum la δωρεά d’Apollônios, 

le diæcète. Le nom Pétéminis est porté par un Arabe, dépendant de 

Zénon, et qui dirige une plantation de ricin, pour laquelle il emploie 

trente esclaves; Zôïlos revient plusieurs fois dans les papiers de 

Zènon; Sôstratos, Boëthos, Drimylos, Amôs s’y rencontrent. La pré- 

sence du μάχιμος ne contrarie pas cette hypothèse et peut s'expliquer 

par la nécessité de maintenir l’ordre (cf. les notes). 

Recto. Col. II. 

ἔχω ελς ΔΑ 0 = 

διὰ Βοήθου 

| Au μαχίμωι — 
ie , 

ὄξους χε(ράμιον & 7 

λυγνιος IL [SA 

> 

συχοπώλει ὀφείλιμα CL 

χόρτος -- [ιὸ = 
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" NA , ἄρτοι διὰ Σωστράτου [1 
10 ἐξ “Epuourékewc 

ὄξος σι 
τίά ρίχος C ἔλαιον L 

Βοήθωι ἄρτοι ΟἿ 

λάχανα L ὄξος L 

15 ξύλα 4 χολόχυν(τα) y 
OLX πὸ EEE 

λ(οιπὸν) xd CL 

E διὰ Βοήθου Au payiltewt) — 
χόρτος — ἔλ(αιον) καὶ βα[λανεῖ) διὰ 

20 Δριμύλου Σύρο(") καὶ Ζωΐλου --- 
ὀξυθυμον " ΤΩΝ, L 

CN AE CRU ICU 

Col. III. 

χαὶ διὰ [Πετεμίν(ιος) 

ὄψο᾽ν χ 
ἄρτοι CL 

λάχανα C 

5 τρῶγμα EX 
Θαρεύωι  L/ [=] 

MEL 
λ(οιπὸν) xy ΟἿ 

διὰ Βοήθου 

1 σῦχα χαὶ ὀξυθυμον 

15 

\ , 29 Ν -- χαὶ αὐτῶι δέοντίι.- 

χαὶ διὰ [Πετεμίνιος 

ἄρτοι C οἶνος [ΞΞ] 

Eté à, L λάχανα 
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ὄψον © ξύλα εἰς xAli-] 

βανον L ἔλ(αιον) καὶ βαλαϊνεῖ -] 

χίχι y τρῶγμα | 

20 Βοήθωιοσι [} =CLy 

Ja—Cily 

Verso. Col. LIT. 
, 

λάχανα χ 

οἶνος = 

TPOYHA χ 

Jas=xlterte 
5 Θ ἄρτος — LC 

Lave = 

3 «Κ΄. ave, δ [ς 

ἔλαιον | 
ἔλαιον .. 

10 ὄψ(ον) Ο λάχανα y 

ξύλα χ 

J RCE τς 
j TEE 

Ἵ οὐθὲν 

15 ΙᾺ ἐν Κροχοδίλων πό(λει) 

ὄψον ΘΙ 

χύαμος 

λάχανα χ 

etc. 

Recto, Col. 11. L. 4 : κε(ραμιον), k. — L. 6. 1. ὀφείλημα (Ὁ), — L. 19 : ἐλ(αιον) 

at βα(λανει), ε καὶ β. 

Col. 111. L. 21 : p. e. τα, mais plutôt [α. 

Verso, col. 111. L. 15 ποί(λει), À. 
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Recto. J'ai 36 dr.; total : 39 dr. 2 ob. 

Du 4. Par l'intermédiaire de Boëthos, au machimos Amôs, 1 ob. 1 keramion 
de vinaigre, 3 dr.; lampe (?) 10 dr. 5 ob. 1/4; dû au marchand de figues, 3/4 ob. : 
foin 1 ob.; total : 14 dr. 2 ob. Et par l'intermédiaire de Pétéminis, pains, par 
l'intermédiaire de Sôstratos 1/4 ob. ; d'Hermoupolis, vinaigre, 3/4 ob.: salai- 
son, 1/2 ob; huile, 1/4 ob.; à Boëthos, pains, 3/4 ob.; légumes, 1/4 ob. : 
vinaigre, 1/4 ob.; bois, 1 chalque; concombres, 1 chalque; œufs, 2 ob. ; 
total : 15 dr. 1 ob. 1/4; Reste : 24 dr. 3/4 ob. etc. 

R° I, 2. Βόηθος, plutôt que βοηθός. Ce n’est pas ce nom qui nous eût suggéré 
notre hypothèse, car il n’est pas fréquent dans les Archives de Zénon; il s’y 
rencontre, pourtant, au moins une fois, cf. P. Jouguet, Bibliothèque de l'École 
des Hautes-Études, fase. 232 (1921), p. 235, n° 4, II, L 5. 
Auot μαχίμωι, οἵ, 1. 18 et III, 1. 11. Sur les μάχιμοι, cf. 25, Il. 45-6 note. Le 
nom de ᾿Αμῶς se rencontre dans Jouguet, loc. laud., P- 234, n° 4, II, 1. 15 et 
dans ἢ. Zènon, Edgar, Annales XIX, p. 25, n° 30, 1]. 10, 22, 30; dans ce dernier 
texte, c’est un λααξός, 

4, Cf. I, 1. 11; 14; III, L. 16. Si, comme il est probable, le κεράμιον, unité du 
gros, est d’un demi-métrète, 1/4 d’obole est le prix de la cotyle de vinaigre et 
alors, à la même époque (P. Petrie, III, 137, col. I, 1. {ΠῚ ΠΤ 1 2... 1 δὴ 
1 chälque est Le prix du double oxybaphe ou demi-cotyle (G. Glotz). 

6. ὀφείλιμα désigne peut-être une qualité de figues ; cf. N. C. 
ὃ. διὰ Πετεμίνιος. Un Pétéminis figure dans les papiers de Zènon, cf. M. Ros- 

tovtzeff, À Large Estate in Egypt in the third century. B. C. p. 178, 180. C’est 
un Arabe, P. δ. 1, 519; il dirige une plantation de kiki et emploie une trentaine 
d'esclaves (Rostovtzeff, Loc. laud. Ρ. 178, d'après P. Lond. inv. 2312); il s’oc- 
cupe aussi de bétail, particulièrement de chèvres, P. δ. I. 368 et 596. 

9. διὰ Σωστράτου. Sôstrate ἃ fait partie du cercle de Zënon au Fayoum, même 
quand il se fut retiré à Philadelphie; Rostovtzeff, op. laud., p. 57, 85, 114, 151, 
160, etc. 

20. Δριμύλου Σύρο(υ) καὶ Ζωΐλου. Δοίμυλος n’est pas un nom très répandu, Cf. 
P. Hibeh, 90, L. 2, etla note. Un Δρίμυλος figure une seule fois dans les archives 
de Zènon, Ρ. 8. I., 406, d’après lequel, associé à un certain Dionysios, il se 
livre à toutes sortes de méfaits que le συνωριστής Hèracleidès dénonce à Zènon 
en un très mauvais grec, fort embarrassant pour les interprètes. D’après 
Wilcken, Archiv.; VI, p. 393, Dionysios et Drimylos seraient des agents de 
Zènon, pour le commerce des esclaves (παιδίσκαι). Mais d’après Rostovtzeff, 
loc. laud. p. 25 et 26 et p. 26, n. 35, c'est précisément l’achat et la vente d’es- 
claves qu'entre autres crimes leur reproche Hèracleidès, et il en fait des 
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écuyers (ἱπποχόμοι) dépendant du συνωριστής Hèracleidès. Quoi qu'il en soit, les 

scènes de P. δ. I. 406 se passent en Syrie (Wilcken, loc. laud.) et le document 

semble appartenir à l’époque syrienne de la carrière de Zènon (cf. Rostovtzeff, 

loc. laud. p. 23 et suivantes). Drimylos ἃ pu rester au service de Zènon, venir 

plus tard à Philadelphie, et garder le qualificatif de Σύρος, soit qu'il fût vraiment 

originaire de Syrie, soit en souvenir d’un long séjour dans ce pays. 

Il y a plusieurs Zoïle mentionnés dans les Archives de Zènon; l’un d’entre 

eux est déjà célèbre parmi les érudits : c’est l’Aspendien, qui se propose 

d'élever un temple à Sérapis (P. Zènon, Edgar, Annales, XNIIT, n°7). Un autre 

est économe du nome, d'après Rostovtzeff, loc. laud. p. 149, jusqu’en l’an 30; 

(cf. P. S. T, 484; 498; 502; 509; 538 et P. Zènon, Edgar, Annales, XVIII, n° 18 

et n° 20 (p. 242). Un autre est un agent d’Apollônios en Syrie (Rostovtzeif, loc. 

laud. p.33, cf. P. S. I. 330, et p.e. ἢ. Zénon, Edgar, Annales τι Δ. 

Il y en a probablement d’autres encore. Le nom revient trop souvent pour 

qu'on puisse toujours les distinguer, et risquer des identifications. Of. P.S:7, 

409: 435; 494; 495; 548; 627, 657. 

R° col. II, 11. 15-20. M. G. Glotz nous fait remarquer que les chiffres man- 

quant à la fin des lignes peuvent être restitués avec la plus grande probabilité. 

Le prix du vin étant d'ordinaire 2 oboles, la somme payée au baigneur 1 obole, 

le total de 5 oboles 3/4 1/8, ilnous reste 1/2 obole à partager entre les légumes 

etle dessert. Or on trouve pour les légumes quatre prix : 1/2 obole, et 1/2 1/4 

1/8 sont impossibles ici; restent 1/4 ou 1/8 d'obole. Le dessert monte tantôt 

à 1/4, tantôt à 1/8 d’obole. Le total de la 1]. 21, 1 dr., 1 ob., 3/4, 1 chalque est 

probablement celui de la journée du 6, comprenant les dépenses faites par 

Boëthos et celles de Pétéminis. Celles-ci s'élèvent à 5 ob. 3/4, 1/8; restent 

pour les dépenses de Boëthos 2 oboles; sur ces 2 ob., 1/8 a été donné à Amôs 

pour du fromage; le reste est à partager entre un autre versement à Amôs, et 

le prix des figues et du thym. | 
17. χλίβανος, mot d’origine peut-être sémitique; la forme attique est χρίβανος; 

les papyrus emploient les formes avec à, qui se trouvent en dorien et en ionien. 

Cf. Mayser, Grammatik, p. 7, 41, 188. 

Ve col. III. 4. On ne peut se rendre compte de l’exactitude des chiffres. La 

surcharge ε f (5 dr., 3 ob.) reste inintelligible. A cette ligne paraît une indica- 

tion nouvelle, 16 signe 7 — ἀφ᾿ ὧν (9). Mais nous ne comprenons pas l'intérêt de 

ces soustractions, si ce sont bien des soustractions dont il s’agit. Peut-être ce 

signe introduit-il une somme qui reste à payer. 

7. Nous ne lisons pas β[αλ]ανεῖ, 

14. οὐθέν. forme courante (six fois À contre une fois à au iu° 5.) cf. Mayser, op. 

laud., p. 181 et suivantes. 
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MacDpoLra. Inv, 101. An 11 d'Evergète Ier. 
a) 16 X 11 
16,5 X 13 

ON ne peut pas douter que les deux morceaux de papyrus, qui 
constituent ce document, ne doiventse placer l’un sous l’autre. Nous 
obtenons ainsi deux colonnes complètes en haut et en bas; mais il y 
a certainement entre les deux fragments une courte lacune dans la 
colonne IT {entre les lignes 96 et 97), et peut-être une autre, mais 
moins étendue, entre les lignes 31 et 32 de la colonne I. La colonne II 
est mutilée à droite etil est impossible de savoir s’il y avait de ce 
côté une ou plusieurs autres colonnes. Le titre nous fait pourtant 
supposer que la pièce n’est pas loin d’être complète, cependant il 
manque au moins après la ligne 126 des noms de contribuables et 
un total général. 

Ce titre nous indique : 1° la date : 11° année d'Évergète mois 
de Choiak; 2° la personne de qui émane le document, παρὰ [θ]έωνος ; 
3° la nature de ce document qui est un compte des sommes versées, 
au tre de la ζυτηρά, à la perception de Bousiris, pour la 11} année, 
τῶν πεπτωχότων [épi τὸ ἐν Βουσίρει λογευτήριον εἰς τὸ τα΄ (ἔτος) ζυτηρᾶς (voir 
n. 5). 

Le compte est divisé en trois parties; la première qui va de la 
ligne 8 Jusqu'au total général de la ligne 51, nous donne, par vil- 
lages, une série de versements en argent, effectués par des per- 
sonnes dont la qualité n’est pas spécifiée. Cette partie peut être 
résumée par le tableau suivant : 

Fasc. Ill 
32 
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A 

Sommes payées ᾿ 
Dates É Villages Payeurs 

en drachmes 

RS SR ΄--- ᾿ς. π΄ΠΠπΠΠΠπΠΠ -.---..ς......ὕ.. 

Χοίαχ 100 Πεενπάσόυτις Δωσίθης χαὶ Θοτομοῦς 

== 100 Κρῆχις "1661 xx) Νεχθοσῖρις 
-- 

ἘΞ 128 Πεένεψυ Καλλιχλῆς τὸ παρὰ Πετεσούχου 

Ξ 900 Τάγχλις ἱΑρυώτης τὸ παρὰ Δημητρίου 

Ἢ 500 Bovsiots , Δημήτριος 

ἐπ 920 Τιλῶθις πος 

Total 1505 

19 180 Ὀννῆς ἸΙναρωῦς τὸ παοὰ “Αρμαχόρου τὸ παρὰ “Ὥρου 

15 300 Bovstotc Δημήτριος 

29 1 2 ob. Βουσῖοις ᾿Αθεμμεὺς Βρύτους 

«- Τοίδ! >|  <48120b.> | Ce total n’a pas été effectué par le scribe. 

ΘΟ 600 Κόμα Ὧρος ᾿Αρχήδιος τὸ παρὰ Φαράτου 

100 ᾿᾽οννῆς Ὧρος Τεχεθοέως 

900 ᾽οννῆς ρος ᾿Αρχήδιος τὸ παρὰ τοῦ αὐτοῦ 

245 Téov Σαμωῦς 

Total 1215 

24 87 Σχνῶμθις θαμοῦνις 

21 100 Τόου Σαμωὺς 
28 [29] ᾿οννῆς Ὧρος καὶ Νεχθενῖόις [ 

1040 Βουσΐρις Δημήτριος 

100 Πεενπάσόυτις Δημήτριος τὸ παρὰ Δωσιθέου καὶ Θοτομοῦτος 

Total 1410 

LE | 165 Τάγχλις “Αρυώτης 

ὃ9 Κροῆχις "16616 καὶ Νεχθοσῖρις 

ὃ Σχνῶώμθις θαμοῦνις 

298 4 ob. Βουσῖοις. Δημήτριος 

125 Πεένεψυ Δημήτριος τὸ παρὰ Πετεσούχου 

520 Τιλῶθις Δημήτριος 

100 ᾿Οννῆς ρος 

40 Toov Στοῆτις τὸ παρὰ Σαμωῦτος 

100 Κόμα Φαράτης 
100 ᾿Οννῆς Ὧρος 

Total 1626 4 ob. 

Total général| <6238> Le texle donne 6425. Différence : 187 dr. 
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Comme on voit, nous avons 101 la liste des sommes versées à des 

dates diverses, pendant la durée d’un mois, qui, d’après le titre, ne 

peut être que le mois de (ποιεῖς. Le mois est divisé en périodes mar- 

quées par des totaux partiels, qui n’atteignent jamais 2000 drachmes. 

Des dix villages qui figurent dans notre texte, plusieurs sont 

connus. Bousiris est le nom de deux villages, l’un dans l’Arsinoïte 

(cf. Grenfell-Hunt-Goodspeed, Tebtunis Papyri 1], appendice 1, 

5. v.), l’autre dans l'Héracléopolite (CG. Wessely, Studien zur Palaeo- 

grapluie und Papyruskunde, t. X, 133, I, 1. 11). Comme Κόμα, Πεεν- 

Βουσῖρις 
Date χοίακ jusqu'au 

© © © 

998. 40}. 

Μάγορ ᾽Οννῆς 

180 

100 

Σχνῶμθις 

Ος 

Τόου 

100 100 

6238 
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πάσδυτις, Téou, ᾿Οννῆς se trouvent aussi dans l'Héracléopolite, il est 

vraisemblable que notre document concerne ce nome. Bousiris, 

où est le λογευτήριον, doit être le chef-lieu d’un district financier, et 

probablement, à en juger par l'analogie de Phebichis, où se trouve 

le λογευτήριον du Kowïrnc, le chef-lieu d’une toparchie (voir P. Hibeh, 

106). Le tableau B permettra de juger d’un coup d'œil l'importance 

des versements par périodes et par villages. 

La seconde partie commence à la. 52 et finit au total général de 

la 1. 96. Le titre, ἀπὸ διεγγυήσεως, indique que les sommes versées 
proviennent de cautions, et c’est ce que confirme le détail du compte, 

où nous trouvons des formules comme : εἰς τὴν Ὥρου ἐγγύησιν. 
Malheureusement les mutilations de la col. II nous dérobent, entre 

autres notices, l'indication des sommes versées. On remarquera que 
dans ce chapitre, figure un village que l’on ne trouve pas dans la 
première partie, celui de Machor. Le total des sommes versées par 
les cautions n’est pas de beaucoup inférieur à celui des paiements 

réguliers de la première partie : À talent contre 1 talent 
425 drachmes. Ces cautionnements pour la ζυτηρά sont aussi connus 
par des textes démotiques de la même époque cf. H. Sottas, LP. dém. 
Lille, 6 et 7, et la n. 10 de la p. 26. Les renseignements fournis par 
cette seconde partie sont, autant que possible, résumés dans le 
tableau C : 
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C 

Sommes versées Personnes Personnes pour Villages \ qui le versement en drachmes , qui font les versements est fait j Ἷ 
es, ——————_—…——…——“ 

jusqu’au 20? ᾿οννῆς Νεχθενῖδις Ὥρος 
, " - , , 
0 ΄ ν). 25 » ? - Toov ApLüG Αφυγχίιος [ρανοῦφις 

Total 

[30 9] 
V4 

- 7 Mi 09 Πετοσῖρις Νεχθαμδέους ἸΙρανοῦπις 
id. Κεφαλὴν 
e 3 - - 
id. Ιναρωὺς ετεωῦτος 

Σχνῶμθις Ar, μήτριος Διοδιύρου [los 

Διονυσόδωρος 

ι Γ Φαμουνίιοφ Ι 

Σαμωὺῦς 

Κασθω [ 

Σεμθεὺς χαὶ [ 
LS Papouvtoo [ 

Πετοσίρις 

Πᾶσις Πάσιτος] 
᾿ 

Παθῆμμις mal 

Πᾶσις πετοσίριος 

Ὧρος ‘A6! [χιος 

Τεῶς Φαμ[ 

ρος ᾽Αρτεμ 

Δημήτριος 

Φαμὴ Πετί 

Πᾶσις Neyô[ 

᾿Αθεμμεὺς Πἔ 

[.]Juwe ΑΓ Ἰρανοῦφις 

Ἡλιοδί 17 πιάδου 

Νομιγγῆς [ 1 δου z 

“Αρυώτης [| ]tos ᾿Ιραν[οὔπις 

ἱΔρμαῖος [ [pour le même ἢ) 

[ ]'Oonvtos | ὯΣ 

| Total partiel 388 

Total général 1 talent 

La lacune entre les lignes 96 et 97 a peut-être emporté le titre de 

la troisième partie. Celle-ci est à peu près construite comme la pre- 

mière. Les versements ont lieu à peu près aux mêmes quantièmes ; 
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les personnes qui les effectuent sont généralement les mêmes ; la 

plüs grande différence est dans l'importance des sommes versées 

qui, autant qu'on en peut juger par les chiffres conservés, sont tout 

à fait minimes. Nous ne savons pas dans quel mois ces sommes ont 

été payées. Le tableau D résume la troisième partie : 

D 

Dates Sommes versées y 

Χοίαχ (ἢ en drachmes ons Paye 

ΓΝ Κρῆχις Ἰδοῦς 

= Ἢ Πεένεψυ Καλλικλῆς τὸ παρὰ Πετεσούχου 

2 | ΠΗ Τάγχλις ᾿Αρυώτης | 

Ξ MES Ὀννῆς va 
Ρ | 1} 1 Βουσῖρις Δημήτριος 

4 ob. 1/4 Τιλῶθις — 

AE 4/2 ob.| Téov ᾿Αμῶς ᾿Αφύγχιος 

11 3 ob. 3/4 Μάχορ Ἰραν[οῦφις] 

15 3 Βουσῖρις Δημήτριος 

23 4 Κόμα Ὧρος ᾿Αοχήδιος 

4 ᾿ννῆς ὃ αὐτός 

2 2 ob. Téov Σαμωῦς 

24 1 ob. 1/4 Téov ᾿Αμῶς τὸ παρὰ ᾿Ιρανούφιος 

À ob. 1/4 Κρῆχις Διόδωρος : 

1 ob. 1/4 - Νομιγγῆς 

1 ob. Σχνῶμθις Θαμοῦνις 

3.3 ob. 1/2 vis (Ὁ v. ἢ. ad locum 

Total du 24 4 2 ob. 1/4 Le texte donne 4 dr. 4 ob. 1/4 

27 | 3 ob. 3/4 Μάχορ Ἰρανοῦπις 

À Toov Eapuwds 

Total du 27 1 3 ob. 3/4 

28 2 5} "Ours Ὧρος 

4 ob. 1/4 id. Νεχθενϊόις 

[ ἢ Βουσῖρις Δημήτριος 

1 00 17211 Πεενπάσόυτις Δημήτριος τὸ παρὰ Δωσιθέου 

29 [ ] Τάγχλις ᾿Ἀρυώτης 

10}. Κρῖῆκις "16006 [ 

[ ] Βουσῖρις Δημήτριος Ϊ 

[ ] Πεένεψυ [ ] 
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Pour apprécier le sens et la portée de notre document, il faudrait 
pouvoir se représenter le régime fiscal auquel était soumise dans 
l'Égypte ptolémaique la fabrication de la bière (ζῦτος, cf. (Ὁ: Wessely, 
Zythos und Zythera,xi° Jahresbericht k.k. Staa tsgymnasiums in Her- 
nals) ; c’est à quoi se sont efforcés les commentateurs, dont quelques 
uns ont été cités ici même, cf. ad 8, n. 49-55 ; 1] faut ajouter Henri 
Maspero, Les Finances de l'Égypte sous les Lagides, p.85; W.Otto, Die 
Priester und Tempelin Hellenistischen Agypten, [, p. 298, 301 IT, p-60, 
287; Bouché-Leclercq Histoire des Lagides,W, Ρ. 248-249; U.Wilcken, 
Grundzüge, p- 251 et Chrestomathie, 310; C. (Ὁ. Edgar, P. Zènon 
Edgar, 32 (Annales du service des Antiquités, XIX, Ρ. 28-29). Mais 
depuis, des documents nouveaux, ceux de la correspondance de 
Zènon, et aussi ceux du troisième volume encore inédit des Tebtunis 
Papyri, ont suggéré des vues plus précises sur l'organisation des 
industries dans l'Égypte ptolémaïque; (voyez M. Rostovtzeff, The 
Foundations of social and economic Life in Egypt in hellenistic 
times, dans le Journal of Egyptian Archaelogy, vol. VI, Ρ. 175-176), 
el, pour ce qui est particulièrement de la ζυτηρά, M. Rostovtzelf en ἃ 
tracé une esquisse générale dans l'étude qu'il a consacrée à la δωρεά 
d’Apollônies au Fayoum (A Large Estate in Egypt in the third 
century B. C, University of Wisconsin Studies, n° 6, p. 118-119). 

Toutes les brasseries sont sous le contrôle royal (Edgar, loc. 
laud ; Rostovtzeff, (loc. laud.). La fabrication et la vente de la bière, 
unies généralement dans les mêmes mains (Rostovtzeff, loc. laud.), 
ne peuvent être exercées qu'à condition de payer une licence 
(serait-ce le ζυτυπωλικόν 2) et de verser une grande part du produit à 
l'État: ce versement constitue le φόρος, et la perception de ce φόρος 
est affermée — comme peut-être aussi celle de la licence, — selon 
les principes généraux réglant les fermes égyptiennes, tels que 
nous les ont fait connaître les Revenue Laws et le P. Paris 62. La 
ferme du φόρος des brasseries est ce que l’on appelle la ζυτηρά (se. 
ὥνη: Cf. U. Wilcken, Gr. Ost., p. 370). Rostovtzeff pense que la 
matière première, c'est à dire principalement l'orge, était fournie 
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par l'État au brasseur; et c’est en ce sens qu'il faudrait interprêter 9, 

1. 49-53, 52, et P. Petrie IT, 87 où le terme σύνταξις désignerait cette 

fourniture(pour ce dernier texte cf. Smyly, ad. loc. et Wälcken, 

Archio. UT, p. 250). Mais l'on doit avouer que le ἢ. Zènon Edgar, 

32, — un des documents quiont pourtant le plus contribué à fixer 

les vues de Rostovtzeff — n’est pas très favorable à cette interpréta- 

tion et l’on comprend le parti suivi par Edgar, qui voit dans σύνταξις 

un synonyme de φόρος : σύνταξις peut signifier aussi bien un paiement 

fait à l'État (cf. 2. Tebt, 103) qu'un paiement fait par l'État. Il en 

résulterait donc que le φόρος pourrait être payé en nature, conclusion 

qui semble un peu en contradiction avec la plupart des textes, et 

notamment avec P. Paris 62, V,1. 19 qui range la ζυτηρά parmi les 

fermes dont le revenu est payable en bronze au pair, fait confirmé 

pour le πιὸ siècle par P. Hibeh, 106, 107 etc. 

Or le P. Zènon Edgar 32 est mutilé à la seconde ligne, expression 

qui paraïitrait décisive, δώσειν εἰς τὸ βασιλικόν, est ajoutée en surcharge, 

il n’est pas sûr que σύνταξις soit le complément de δώσειν; le sens de 

cette partie du texte est donc mal établi et la mention de la σύνταξις 

s'explique, si l'on admet avec Rostovtzeff que le φόρος est propor- 

tionnel à la quantité d'orge fournie par l'État. C’est peut-être une 

idée analogue qu'il faut appliquer à l'interprétation de 9, 1. 7-8, 

qui reste pour nous très obscur (cf. Rostovtzeff, op. laud., p: 92, 

p. 150, n. 105). 

Quoi qu'il en soit, 1] est probable que nous avons ici, dans la 

première partie de notre document, un compte du φόρος, payé par 

les brasseries des villages mentionnés pour le mois de Choiak. 

Ces versements constituent ce que les textes appellent 1᾿ ἀναφορά 

mensuelle (cf. Revenue Laws, XVI, 1. 10; P. Paris, 62, ΙΝ, 1. Δ). 

Mais il peut y avoir deux manières de payer ces ἀναφοραί. Ou bien le 

contribuable verse une somme globale à la fin du mois, comme 

nous le voyons pour le n° siècle dans ?. Grenfell, 11, 39 (— Wilcken, 

Chrest., 310), ou bien le produit de la vente est versé à mesure 

aux λογευταί où à la banque, et le départ fait par le percepteur entre 
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les sommes qui reviennent aux brasseurs et celles qui reviennent 
à l'État (Rostovtzelf, op. laud., p. 119). 

C’est peut-être la dernière PRE qui est suivie dans notre texte. 
Mais nous ne pouvons pas dire si les sommes versées ici repré- 
sentent le produit intégral des ventes ou, ce qui nous paraît plus 
probable, seulement le + φόρος prélevé sur ce prix. 

P: FHibeh, 106, 107, 136-142 nous renseignent un peu sur la 
manière dont ces versements étaient effectués; les sommes sont 
remises au banquier (τραπεζίτης) et au δοχιμαστής, qui, sélon Grenfell 
et Hunt, Joue, auprès du banquier, un rôle analogue à celui de 
1 ἀντιγραφεύς auprès de l’économe, Celui-ci, ainsi qu'un autre per- 
sonnage, qui est peut-être l’épistate. sont présents au λογευτήριον. 
Les documents de Hibeh sont des reçus pour des versements ana- 
logues à ceux qui sont relevés dans notre compte. 

La deuxième partie nous présente des paiements faits par des 
cautions, sans doute par suite de déficit ou de défaillances. Il est 
plus difficile de déterminer ce que sont les paiements de la troisième 
parte. Les payeurs sont généralement les mêmes que dans la pre- 
mière et différents de ceux de la deuxième (ν. tableau E). On peut 
se demander si nous n'avons pas là le compte du φόρος pour un 
autre mois que Choïak. Mais les chiffres conservés sont bien petits 
et peut-être faut il y voir, pour Choiïak encore, non pas le prin- 
cipal du φόρος, mais des taxes supplémentaires. Que la ζυτηρά ait 
donné lieu à la perception de taxes supplémentaires, c’est ce que 
pousprouve P. Paris, 62, V, 1. 19-91 : χωρὶς τῆς ὑποχειμένης εἰς τὴν 
ἐπισχευὴν ὁραχμῆς α χαὶ εἰς τὸ χαταγώγιον ἄλλας | ] β ὥστ᾽ εἶναι y. (Wil- 
cken, Gr. Ost., I, p. 181). 

Resterait à déterminer la qualité des personnes qui figurent dans 
notre texte. Θ]εών qui l’a rédigé est soit un comptable du λογευτήριον, 
et par conséquent un employé de la Ferme (cf. Revenue Laws, 
col. 10 et suiv. — Wilcken, Chrest., 258), soit le τραπεζίτης ou le 
δοχιμαστής. Il est plus malaisé de déterminer les autres. Le tableau 
E résume les indications que l’on peut tirer du texte : 

33 
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E 

Villages 

Βουσῖρις 

Κόμα 

Κοῆχις 

| 
4 
᾿ 
᾿ 

Ν άχορ 

᾽Οννῆς 

Πεένεψυ { 

| 
| 

vs 

| 
| 

Payeurs réguliers 

Δημήτριος, 11. 16, 20, 34, 49, 102, 106, 
120, 195. 

᾿Αθεμμεὺς Βρύτους, 1], 21-22. 

Ὧρος ἱΑρχήδιος, 1. 107. 

ρος ᾿Αρχήδιος τὸ παρὰ Φαράτου, Il. 23-24. 

αοάτης, L. 49. 

Ἰόόις καὶ Νεχθοσῖοις, Il. 10-11, 39. 

"16086, 11. 97, 124. 

. 112. 

Νομιγγῆς; L. 118. 

Διόδωρος, ] 

᾿Ιρα[νοῦπις, Il. 105, 110. 

Ιναρωῦς τὸ. παρὰ ᾿Αρμαχόρου τὸ παρὰ 

“Qpov, 11.-18-19. 

ρος Τεχεθρέως, 1, 25. 

Ὡρος Αρχήόιος τὸ παρὰ τοῦ αὐτοῦ, Il. 30- 27, 

ρος ᾿Αρχήόδιος, 1. 100. 

Ὧρος χαὶ Νεχθενῖόις. τὸ παρὰ Il. 

118-119. 

ρος, 1]. 46, 50. 

DUMAS 

32-33, 

Καλλικλῆς τὸ παρὰ Πετεσούχου.]]. 12-13, 98. 

Δημήτριος τὸ παρὰ Πετεσούχου, Il. 43-44. 

2, 150: 

Δωσίθης (— Δοσίθεος ?) χαὶ Θοτομοῦς, Il. 8-9. 

Δημήτριος τὸ παρὰ Δωσιθέου χαὶ Θοτομοῦτος, 

Il. 35-37. 

| Δημάτριος τὸ παρὰ Δωσιθέου, Il. 121-122 

Cautions 

Ἡλιοῦ 17 πιάδου, Il. 85- 86. 

Νομιγγῆς 1. 88. 

Πετοσΐρις Νεχθαμόέους, Il. 57- 

58. 

\KepaAnv, 1, 59, 

Ἰναρωῦς Πετωῦτος, 1. 60. 

\'Appatos, 1. 92. 

Νεχθενῖόις (Ὀρήνιος), 1]. 53-54, 

Ορήνιος, 1, 95. 

Personnes 

cautionnées 

‘Tpavoëme, 1]. 57- ὅ8.} 

ρος, IL. 53-54. 

ss" 12096; 



Villages 

| Σχνῶμθις 
| 

| 
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Payeurs réguliers 

θαμοῦνις, IL. 29, 41, 114. 

“Αρυώτης τὸ παρὰ Δημητρίου, Il. 14-15. 

“Αρυώτης, Il. 38, 100, 123. 

Δημήτριος, 1. 17, 45, 103 (?). 

Σαμωῦς, 1]. 28, 31, 109, 117. 

Στοῆτις τὸ παρὰ Σαμωῦτος, 1]. 47-48... 

᾿Αμῶς ᾿Αφύγχιος, 1]. 104. 

᾿Αμῶς τὸ παρὰ Ἰρανούφιος, ]. 110. 

Cautions 

Δημήτριος Atodwoov, 11, 61-62. 

Διονυσόδωρος, Il. 64-65. 

Φαμουνιοφί 11. 66, 70. 

Σαμωῦς, 1:67: 

? ΚασθωΓ]. 68. 

Σεμθεὺς, [. 69. 

Πετοσῖρις, 1. 71. 

Πᾶσις Πάσ[ιτος], 1. 72. 

᾿ΙΠαθῆμμις Πα ], 1. 73. 

Πᾶσις Πετοσίριος, |. 74. 

Ὧρος “Δρύίχιος, 1. 75. 

Tewc Φαμί ], 1. 76. 

"Qpoc "Apteu] , 1. 77. 

Δημήτοιος, |. 78. 

Par Ile ,1. 79. 

Πᾶσις Ney0[ , 1. 80. 

᾿Αθεμμεὺς ΠῚ ,. 84. 

᾿Αμῶς ᾿Αφύγχιος, IL. 55-56, 

83-84. 

‘Apvwrne, L. 90. 

Personnes 

cautionnées 

, Il. 61-62. 

, Ιρανοῦφις, 1]. 55-56. 

Ἰραν[οῦφις, 1, 90. 

On remarquera que, dans la première et la troisième parties, 

chaque village a son payeur ou ses payeurs attitrés. Nous avons 

déjà noté que les paiements ἀπὸ διεγγυήσεως émanent, comme 1] est 

naturel, d’autres personnes. Il y a des exceptions : Ar WnTelos, qui 

dans la première et la troisième parties figure pour Bousiris et Tilô- 

this, à Péénepsy fait un versement pour Pétésouchos, et à Péen- 

pasbutis, en fait un pour Dosithéos, se trouve peut être parmi les 
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autions du village de Schnômthis. Inarôus, caution à Machor, fait 

un versement régulier, à Onnès, pour Harmachôros; Nechthenbis, 

caution pour Horus, à Onnès, est associé à Horus dans le même 

village pour un versement régulier; Amôs fils d'Aphynehis et No- 

mingès figurent comme payeurs et comme cautions lPun à Toou, 

l’autre à Krèkis. Sauf pour ces derniers, il faut noter que les per- 

sonnes, qui versent comme cautions, ne sont payeurs réguhers 

que pour des villages autres que ceux où ils sont cautions, et que 

généralement ils y font un versement pour le compte d’un autre. Il 

n’y a là rien que de très naturel. 

Mais quels sont les payeurs que nous avons appelés réguliers, 

c’est-k-dire ceux de la première et de la troisième parties ? Plusieurs 

hypothèses sont possibles 1° ce sont les ζυτοποιοί eux-mêmes 20 [es 

trésoriers (ταμίαι) et contrôleurs placés auprès d'eux (P. Ζ. Edgar, 

32 et 33); 3° Les fermiers, ou sous-fermiers (sur les sous-fermes, 

ἀποπράματα, Cf. Revenue Laws, 18, 1. 16, et P. Paris, 62,118 ou 

employés de la Ferme tels que λογευταί, πιστολογευταί (sur ce dernier 

terme, v. P. Zènon, Edgar, 32 (Cf. aussi, G. Plaumann, P: Gra- 

denwitz, 5, p. 34). 

Les textes connus ne mentionnent guère que les cautions des 

fermiers et celles des sous-fermiers; cette considération devrait 

peut-être nous incliner vers la seconde hypothèse. Mais 1] n’est pas 

impossible que les ζυτοποιοί aient dû aussi fournir des cautions, et la 

première n’est pas tout à fait exclue. Les fragments des Revenue 

Laws (ἴοι 6 a et Δ), qui traitent de la ζυτηρά et où des ἔγγυοι sont 

mentionnés, sont trop mutilés pour permettre des conclusions. 

En dernière analyse l'argent vient des ζυτοποιοί, et nous inclinons 

à voir un ζυτοποιός dans le personnage dont des intermédiaires trans- 

mettent les contributions, c’est-à-dire ceux dont le nom est au génitif 

après la formule τὸ παρά; (p. 6. Φαράτης aux Il. 23-24, ὭὯρος οἵ peut: 

être 'λρμάχορος à la 1. 19 ; ΠΠετεσοῦχος aux Il. 12-13 et 98-99). Dans les 

reeus d’Hibeh, Taembès, comme l’admettent les éditeurs serait aussi 

un ζυτοποιός. Ce sont aussi, au moins pour partie, des ζυτοποιοί 



VERSEMENTS POUR LA ZYTHPA 249 

qui versent directement, sans intermédiaire. Quant aux intermé- 
diaires ce seraient soit des ταμίαι, soit des employés de la Ferme. 
P. Gurob, 7 nous montre un exemple des transactions qui peuvent 
intéresser plusieurs personnes au paiement des redevances et nous 
avons déjà cité P. dém. Lille 6-7. 

Dre: Col. 1. χαὶ "(00 ᾿Αρχήδιος τὸ παρὰ 
Βασιλεύοντος ΠΙτολεμαίου ποῦ αὐτοῦ τ 
τοῦ [Πτολεμαίου χαὶ Βερε Τόου Σαμωῦς Σὶε ] ἌΣιε 
vixns Θεῶν Edeoyerév, χὸ Σχνώμθεως Θαμοῦνις 
ἔϊτους ια, Χοίαχ, παρὰ 30 y εὐ 

ὃ θέωνος - τῶν πεπτωχότων χζ Τόου Σαίμω oc ρ 
ΝΠ Bouslpen λόγευτης. ς΄ ς΄ ----ς 
pulov εἰς τὸ τα (ἔτος) ζυτηρᾶς : 

Ile ἐνπασῤύτεως Δωσίθης Era Core. 
χαὶ Θοτομοῦϊς, οξ χη ᾿θννήους Ὥρος fur] 

10 Κ ρήχκεως és χαὶ Νεχθοσῖ- χαὶ Νεχθεντέϊς. Tab 

ele Ρ Bhusipdo] [Δη]μήτριος nn 
Πεένεψυ Καλλιχλῆς τὸ 35 AS Δημήτριος] 
παρὰ Πετεσούχου pxE — τὸ παρὰ Δωσιθέου χαὶ Θοτομ- 
Τάγκλεως ᾿Αρυώτης τὸ —  olütoc oë / Au 

15 παρὰ Δημητρίυ τ ae Τάγχλεως ᾿Αρυώτης ρξε 
Βουσίρεως Δημήτριος φ - [Κρίήχεως Ἰόδόις χαὶ Νεχθοσῖις 
χαὶ Τιλώθεως tx {λφε 40 vy 

6 ̓᾽θννήους ᾿Ιναρωῦς τὸ παρὰ — Σχνώι ψθεω ς Θαμοῦνις ε 

᾿Δρμαχόρου do] παρὰ Ὥρου pr —  Bjousiseuc Δημήτριος >qn 09}.- 
20 ve Βουσίρεως Δημήτριος τ -- Πεένεψυ Δημήτριος τὸ παρὰ 

x6 Βουσίρεως ᾿Αθεμμεὺς — Πετεσούχου pxe 
Βρύτους αι — 45 Τιλώθεως Δημήτριος px 
xy Κόμα Ὥρος 'Λρχήδιος τὸ παρὰ - Ὀννήους Ὧρος DE 
Φαράτου χ Τόου Στοῆτις παρὰ Σαιμωῦ- 

25 ᾿Ὀννήους Ὥρος Τεχεθρέως 2 - [|τ|ς μ 
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---ὀὀ Κόμα Φαράτης p 

50 Ὀγνήους Ὧρος ρξ / À yxG - 

— | A à χε 

— χαὶ ἀπὸ διεγγυήσεως 
᾿᾽Ορήνιος 

-- ᾿Ογνήους Νεχθενῖόις εἰς τὴν 

---ὀ Ὥρου ἐγγύησυν) χὸ 

55 x Téou ᾿Αμῶς ᾿Λφύγχιος εἰς τὴν 

--ὀ ὈἸρανούφιος x [μὲ 

x. . Μάχορ Πετοσῖρις Νεχθαμ- 

---  Ééous εἰς τὴν Ἰρανούπιος x 

— καὶ Κεφαλὴν ᾿ x 

60 χαὶ ναρωῦς Ilerwüros x 

Σχνόμθεως Δημήτριος 

Frgt 1. Col. IT. 

Χ Διοδώρου εἰς | 

ἜΣ Ϊ 

χαὶ Διονυσόδωρος 

& | OC 96 

— καὶ Doapouviop | 

— καὶ Σαμωῦς |..] στ 

— καὶ Κασθω.. à | 

70 χαὶ Φαμουνιοφ [ 

— χαὶ [erooïolis 

— Ομχαὶ [[ᾶσις [éolios 

— χαὶ Mabfunus [| 

— χαὶ [[ᾶσις Πετοσίίριος 

75  xai Ὥρος ᾿Δρβί[χιος 

— χαὶ Τεῶς Φαι Ϊ 

- χαὶ Ὥρος ᾽'Δρτεμ 

— χαὶ Δημήτριοἰς | 
- χαὶ Dour [ler | 

80 χαι Mic Ney0 [ 

— χαὶ ᾿Αθεμμεὺς ΠῚ 

Χ 20 Τόου ᾿ΑἸμῶς᾿ Αἰ[φύγχιος εἰς τὴν] 

- Ἰρανούφιιρς | 

85 Κρήχεως Ἡλιοὲ | 

— πιάδου εἰς τὴν | 
es 
— Οχαὶ Νομιγγῆς | 

— dou 

90 xt Téou ‘Asvwrne 

— ιος εἰς τὴν Ἶραν [ούφιος ? 

--ὀ Νάχορ ἍἉρμαῖος | 

---ὀ ὡσαύτως 

χη ̓ Οννήους | 

95 ᾿ὈὈρήνιος εἰς τὴν 

ππὴ ΖΕ 

Frgt 2. Col. IT. 

Κρήχεως ᾿Ιδοῦς 

- {Πεἰένεψυ Καλλικλῆς τὸ] πα- 

- ρὰ Πετεσούχου τῇ 

100 Τάγχλεως “Αρυώτης τὶ 
- ᾿Ὀννήους - - - [ 

— Βουσίρεως Δημ ἥτριος a | 

x αὶ Twfeuwc| ]-21 

—  Téou ᾿Αμῶς [᾿Αφύ]γχ{ιος) ec 

105 τα Νάχορ Toy … 7621 

— τε Βουσίρεως Δημήτριος y 
— χγ Κόμα Ὧρος Δίριχήδιας, ὃ 
-- ᾿Ὀννήους ὃ αὐτὸς ὃ 

βῚ - Τόου Σαμωῦς 

D  ασμθθθ στ ετ-πῦόόθτἜ͵υ͵ουιθίΙηιπούἬὭὮςινν ον. 
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110 χὸ Téou ᾿Αμῶς τὸ παρὰ Ἰρα- — καὶ Νεχθενῖδις - L 
— γούφιος pl 120 Bousisewe Δημήτριος | 
sf Κρήχεως Διόδωρος - L — ΠΠπεενπασέύτεως Δημήτριος 
.- Νομιγγῆς ἜΝ π΄ τὸ παρὰ Δωσιθέου α fe! 
- Σχνώμθεως Θαμοῦνις - πὰς Τάγχλεως ᾿Δρυώτης | 
118 vx RL — Κρήκεως Ἰόοῦς -| 
LEA χζ Μάχορ Ἰρανοῦπις Je [2] 125 Βουσίρεως Δημήτριος | 
— Τόου Σαμωῦς aire 2 χαὶ [Πεένεψυ [ 

ἘῈΞ xn ̓ Ογνήους ὭὯρος β] 

L. 33 : τοπαρα paraît probable : après, traces du bas de deux lettres ; place 
insuflisante pour un nom propre. Le total de la L. 37 montre que les chiffres 
perdus Il. 32-33 devaient s'élever ensemble à 23 drachmes. — L. 35 : À partir 
de cette ligne, on commence à trouver à gauche des traits obliques, indi- 
quant une révision. — L. 55 : au lieu du trait oblique, deux traits croisés 
D «© même 1]. 57, 62, 83, 103: ---Ι,. 107: le chiffre à, correction sur un 
ÿ- —L. 109 : B[ ]/f, dans la lacune quelques traits d'encre, fibres supérieures 
arrachées ; peut-être 8 / :f- — L. 114 : après Oauouvts, le scribe semblerait 
avoir mis 1 ob.; mais ce n’est probablement pas ainsi qu'il faut interpréter 
cette trace. Cf. 1. 29 où après Θαμουνις il n'y a aucun chiffre. D'ailleurs le 
total à la 1. 115 n'admet pas de facteur à la L. 114. Si on additionne en effet les 
chiffres des lignes 111, 112, 113, 115 on a : 1 ob. LJ£SEM ob.,1/4—+ 1 ob. 1/4 
+3 dr., 3 ob. 1/2 — 4 dr. 1 ob. 1/4 qui est le total général de la ligne 115. 

1-6. Date et titre du document : « Sous le règne de Ptolémée, fils de Pto- 
lémée, et de Bérénice, Dieux Évergètes, Choiak. De la part de Théon : Compte 
des sommes versées au bureau de perception, à Bousiris, pour la 11° année 
au titre de la Ferme de la bière. » 

Dans l'ignorance où nous sommes de la marche des calendriers et des com- 
puts adoptés au τ siècle avant J.-C., il est difficile de préciser la date de 
notre texte. Les hypothèses que l’on peut faire semblent nous reporter aux 
années 236 et 235 : 

1° La date est donnée en années régnales. Supposons ces années co mptées 
d'après le calendrier macédonien, et à partir de l'avènement. On admet que 
celui d'Évergète est de 246 (Bouché-Leclercq, Histoire des Lagides, 11, Ρ- 388); 
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la onzième année commencerait donc en 236; mais nous ne savons pas si 

Choiak (ἃ cheval sur Janvier et Février) se place avant ou après la date de 

l'avènement, ni, par suite, si notre texte est de janvier-février 235 ou de janvier- 

février 236. | 

Le décret de Canope nous apprend que le 25 Dios est le jour où Évergète a 

recu la couronne de son père. Nous pouvons faire état de ce renseignement, 

en admettant soit que le jour du couronnement est identique à celui de l'avè- 

nement, soit que l'année régnale a son origine le jour du couronnement. Or, 

si nous calculons la date julienne du 25 Dios d’après la correspondance 

7 Apellaios = 17 Tybi et sans tenir compte des intercalations possibles dans 

le calendrier macédonien, nous verrons que le 25 Dios tomberait le 5 Tybi, 

donc après (Ποίας ; notre texte serait donc de 235. 

9% La date est donnée d’après l’année fiscale. Nous tenons cette hypothèse 

pour plus probable, à cause de la nature même du texte, et parce qu'il nest 

fait aucune mention du mois macédonien. Mais qu'est-ce que l'année fiscale? 

Admettons, avec Lesquier, que c’est une année de 365 jours, comptée de 

Méchir à Méchir, en partant de Méchir qui précède l'avènement. L'origine du 

comput des années fiscales d’Évergète serait vraisemblablement en Mars- 

Avril 247: la onzième année commencerait en mars-avril 237, et Choiak de 

cette année tomberait en janvier-février 236. 

3° La date est donnée par une année vague égyptienne commençant en 

Thôth. Si l’origine du comput est Thôth précédant l'avènement, Choiak nous 

amène à janvier-février 236; s’il faut partir de Thôth qui suit l’avènement, en 

janvier-février 235. | 

5. ἐπὶ τὸ ἐν Βουσίρει λογευτήριον. CF. Revenue Laws, XI, 1. 10. C’est un local 

différent du τελώνιον (ibid., IX, 1. 3); tandis qu’au τελώνιον, on affiche 16 νόμος 

τελωνικός, il semble qu’au λογευτήριον on ait affiché la liste des fermiers, de leurs 

associés, des cautions, des logeutes, des hypérètes attachés à la Ferme. Le 

sens de λογευτήριον 651 clair, € est le bureau de perception. Dans P. Hibeh, 106, 

107, etc.., on y voit siéger le τραπεζίτης et le δοχιμάαστής et Grenfell et Hunt ne 

le distinguent pas de la Banque Royale. Sur le λογευτήριον et les λογευταί, vOY. 

aussi G. Plaumann, P. Gradenwitz, 5, dans Sützungberichte der Heidelberger 

Akademie der Wissenschaften, phil.-hist. kL, 1914, 16 Abhandl., p. 32 et sui- 

vantes. Il ne faudrait pas conclure de notre texte que Bousiris et les bourgs 

cités aient constitué tout le district d’une ferme. 

6. εἰς τὸ va (ἔτος) ζυτηρᾶς. Faut-il inférer de ces termes que les comptes qui 

suivent sont ceux des versements de l’année entière et non pas une ἀναφορά 

mensuelle ? Nous ne le croyons pas, à cause de la mention, dans l'intitulé, du 

mois de Choiak, sans quantième. 

8-51. Première partie. Versements par villages, dans le cours du mois de 

Choiak. 
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8-17. Versements par villages à des dates qui ne sont pas données, mais qui 
doivent être forcément comprises entre le 1 et le 12 Choiak. Le total de la 1. 17 
semble indiquer la fin d’une période, qui pourrait être de 11 jours. 

8. Δωσίθης. Ce personnage doit être identique à celui qui est appelé Δωσίθεος 
aux 11. 36 et 122. 

12-13. Καλλικλῆς τὸ παρὰ Πετεσούχου. Cf. 11. 98-99. Le mot neutre sous-entendu 
est difficile à deviner ; mais le sens paraît bien être que Καλλικλῆς verse la 
somme qu'il ἃ lui-même recue de Πετεσοῦχος. Cf introd. Aux 1]. 43-44, c’est 
Δημήτριος qui recoit l'argent de Πετεσοῦχος. A la 1. 126, il faut vraisemblable- 
ment restituer un de ces trois noms. Dans les recus de Hibeh nous retrouvons 
la même formule : παρὰ ᾿“Ἀρενδώτου τὸ παρὰ Ταεμόέους ἐχ Ταλάη ζυτηοᾶς, ete... « recu 
d'Harendôtes Le versement de Taembes de Talaë pour la ζυτηρά. » Grenfell et 
Hunt lisaient : <o(5) παρὰ, et traduisaient « l’agent de Taembès ». Mais ici le 
premier nom propre est au nominatif et l’on voit qu'une pareille interprétation 
est impossible. 

12154 “Αρυώτης τὸ παρὰ Δημητρίου. Cf. n. 12-13. 
17. xat Τιλώθεως. Α la 1. 45, nous voyons figurer pour ce même village, Anur- 

τριος. Ce doit être aussi Δημήτριος qui agit ici. S'il n’est pas nommé c’est que 
c'est lui qui, à la ligne précédente, verse pour Bousiste. Le χαί devant Τιλώβεως 
s'explique bien dans cette hypothèse, 

18-22. Nouvelle période de 11 jours. Le scribe a oublié le total à la 1. 22. 1] 
s'élève à la somme de 481 dr. 2 oboles. Nous sommes assurés quérlat122 
marque bien la fin d’une période, par le fait que le total de la 1. 26 (1215 dra- 
chmes) est obtenu par l'addition des versements effectués à partir du 23 seu- 
lement. 

18-19. Ἰναρωῦς τὸ παρὰ ᾿Αρμαχόρου τὸ παρὰ Ὥρου. Inardus ἃ recu la somme 

d'Harmachoros, qui la tient lui-même d'Horus. 
22, Βρύτους. Ce nom dont la lecture n’est pas douteuse, et dont le nominatif 

doit être Βρύτης nous est inconnu. On est étonné de l’insignifiance de la somme 
versée. 

23-24. [ci Pharatès fait verser par Horus ; il verse en personne à la ligne 49, 
Au contraire Samôus verse lui-même aux 1]. 28 et 31 et se sert de l'intermé- 
diaire de Stoëtis à la 1. 46. 

23-28. Versements du 23. Ce jour forme à lui seul une période. 

29-37. Nouvelle période du 24 au 28 inclus. 

30. vx. dittographie probablement intentionnelle, puisqu'elle revient à la 

1. 115 {voir N. C.) et dans les mêmes conditions, c’est-à-dire quand la place 
manque à la ligne précédente pour l'indication du versement. 

31-32. Nous ne pouvons affirmer qu'il y ait ici une lacune entre les deux 

fragments. Le total de la ligne 36 montre qu'il manque 23 drachmes.en un ou 

plusieurs versements. 

Fasc. IIlL 44 
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35. A partir de cette ligne, nous apercevons à gauche des traits obliques, 

signes de vérification. Ces signes devaient exister dans les lignes précédentes, 

une mutilation de la marge les a emportés. 

38-51. Dernière période. A la 1. 38 La date est plutôt #7 que À. Les dates de 

versements connues par P. Hibeh, 106, 107, 136-141 sont le 16, le 24, et le 

30 Athyr pour l'an II d'Évergète, le 13, le 22 Pachôn et le 30 Pauni pour 

l'an III. : 

52-96. Deuxième partie. Le titre xx ἀπὸ διεγγυήσεως indique qu’il s'agit de 

versements effectués par des cautions. 

53. Le nom Ὅρήνιος qui est en surcharge, revient comme nom de caution à 

la L. 95. 
57. La date devant Μάγορ est difficile à lire nous hésitons entre À (qui paraît 

impossible) et α ou x. 

96-126. Troisième partie. Si dans la lacune entre les deux fragments, il y 

avait outre l'intitulé, un versement de Peenpasbutis au nom de Dosithéos, on 

retrouverait la série complète de la première partie, plus le versement de 

Machor. Les dates mentionnées, 11,15, 23, 24, 27, 28, 29 qui répondent à peu 

près à celles de la première (12, 15, 22, 23, 24, 27, 28 et une date inconnue) 

montrent que les versements s'échelonnent dans toute la durée d'un mois, 

qui reste inconnu. On pourrait supposer que c’est Tybi, peut-être le dernier 

mois de l’année fiscale : les versements seraient bien minimes pour ce mois. 

Nous croyons qu'il s'agit plutôt de versements supplémentaires, se référant 

encore au mois de Choiak. | 

97 et 124. Ἰδοῦς est peut-être identique à ‘1664, des IL. 10 et 39. 

60. LETTRE DE DOROTHÉOS A SON ASSOCIÉ 

EL LAHOUN, ©. Inv, 100, PHILADELPHE OU ÉVERGÈTE. 
15 X 9,5 

Le document est constitué par deux fragments ; la déchirure s’est 
produite au milieu du texte, dans le sens de la hauteur, par suite de 

bé dise 
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l'usure du pli médian. La lettre était en effet pliée en quatre, et 
l'adresse dont on voit les traces était inscrite à l'extérieur sur le 
dernier collèma à droite, collèma suivi d’un pli. Texte au recto dans 
le sens des fibres. Ce qui nous engage à donner ce document c’est sa 
ressemblance avec P. Petrie II, 40, b, et pl. 16, conservé à Trinity 
College à Dublin, réédité par Stanislas Witkowski, Epistulae priva- 
lae graecae quae in papyris aetatis Lagidarum servantur, editio altera 
auctior, Lipsiae, 1911 n° 22 et reproduit à la planche qui termine cet 
ouvrage ; on trouvera une troisième bonne reproduction plus 
réduite dans J. P. Mahaffy, 7e Ptolemaïc Dynasty (Flinders Petrie, 
A History of E, gypt, VOL. IV p. 94). La cursive de notre texte et celle 
du P. Petrie présentent à peu près les mêmes caractères ; celle de 60 
est peut-être un peu plus récente. Il est bien probable que les deux 
lettres émanent du même Dôrothéos.Théodôros à qui le P. Petrie est 
adressé est peut-être identique à celui qui figure ici 1]. 4. 

χαίρειν * χαλῶς ποιήσεις 

προέμενος τοὺς παρὰ 

Διοδώρου τοῦ Θεοδώρου 

ὃ τῶι χαὶ φέροντί σοι τὸ] ἐπι- 

στόλιον à [τὸ σύμβολον 
= 
| 

J 

πῶν αδξ. ἢ ὅσαι ἐὰν ὦσιν 

ἐν τῶι τ προΐτῬοι ἀγγέλμα 
, \ \ » » ἥν 

χόμισαι Ni χαὶ παρ᾿ αὐτοῦ 

1 ἐχ Σάθρων τὸ μετρ(ούμενον) πυίροῦ ἀρτάβας) Ed 

χαὶ πρόσθες πρὸς τὸ λο- 

γάριον 

ἽΒρρω(σο) [(ἔτους)) κα Θῶυθ ζ 

L. 7. Lechiffre des unités a l'aspect d’une tache, en forme de ὃ ou d'a, La 

fraction Z est peut-être suivie d'une autre fraction. 
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1 10 pero AP AUS πυ(ροῦ ἀρτάβας), à Pap. 

Dôrothéos à son associé salut. Tu feras bien de livrer (?) les agents de Dio- 

dôros fils de Théodôros au porteur même du billet ou du reçu des 94 artabes et 

demie, ou quelle qu'en soit la somme indiquée dans le premier message 

et recois de lui les 64 artabes de froment en provenance de Sathrô et ajoute 

les au compte. Porte-toi bien. An 21 Thôth 17. 

1. Δώροθεος. P. Petrie, 11, 40, b est adressé à Théodoôros. Mahaffy fait de 

Doôrothéos un fermier d'impôt (Revenue Laws, Ὁ. x11); et de même Mahaffy et 

Smyly, Flinders Petrie Papyri HI, p. 149). Witkowski préfère voir en lui un 

intendant ou un fermier de Théodôros. Notre texte n'apporte rien de décisif. 

Un γεωργός aussi bien qu’un fermier d'impôt peut avoir un μέτοχος. 

4. Διοδώρου τοῦ Θεοδώρου. Θεόδωρος est peut-être le même que celui de 

P. Petrie, 11. 40 b ; mais on hésite à l’identifier avec l'ingénieur qui a succédé 

à Cléon. Le sens du document toul entier est d’ailleurs obscur et προέμενος τοὺς 

παρὰ Διοδώρου ... τωῖ χαὶ φέροντι parait étrange. Mais dans notre ignorance, 

mieux vaut s'abstenir de toute conjecture. 
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Dans le quatrième fascicule, dont nous espérons ne pas trop faire attendre [ἃ 
publication, on trouvera la liste des corrections et restitutions proposées aux 
textes de ce volume, et que nous aurons pu vérifier sur les originaux. Nous 
regreltons que plusieurs publications étrangères ne nous aient pas été acces- 
sibles. Nous serons reconnaissants à ceux de nos lecteurs qui voudront bien 
nous communiquer leurs observations et nous signaler celles qu'ils auraient 
déjà publiées. 

P. 138, 1. 22 et suivantes. Sur le papyrus 7 de Fribourg voir les commen- 
taires de Matthias Gelzer et de Jean Lesquier cités dans la note 3, p. 201-202. 

P: 142, 1. 22-23. Sur l'administration des δωρεαί, voir maintenant le livre de 
Rostovtzeff, À Large Estate. cité ici même Ρ. 196. 

P. 145, n. 2. L'identité de notre Achoäpis avec celui des P. Petrie ne fait pas 
de doute. Sur ce nomarque et les nomarques en général, voir le travail de 
L. Piotrowicz, cité dans la note 1, p. 198-199. 

P. 146, n. 6. Voir la correction apportée ci-dessous au texte de la p. 174. 
P. 147, n. 14. Lire « genre masculin : ὑπόλογος » au lieu de « genre ὑπόλογος ». 
P:148, n. 17-22 fin. Lire « P. Tebt. I, 61* , 1. 206 et passim ». 
P. 154, n. 16-19, 1. 16 de la page. Lire « la différence entre ce chiffre et 84.4 

représente ». 

P. 160, 1. 26. Lire « Θῶυθ ». 
2102, n. 18, 1: 22 de la page. Lire « pour le chiffre de l'unité » au lieu de 

« sur le chiffre de l'unité ». 
P: 164, 34,1. 1, surcharge. Lire « Xx62% » au lieu de « Exban ». 
He 109,1. 1-2 et passim. C’est par inadvertance que nous n'avons pas suivi, 

dans ce texte, pour les mots composés comme λινοφακοῦ, χρομμυοφαχοῦ, le parti 
que nous avons ailleurs adopté de les accentuer sur la dernière. 

P. 165, notes critiques. Lire : « L. 19 fin : » au lieu de « L. 9 fin ». 
τ 1711. 5: Lire « φχγδ΄ » au lieu de « φιχγδ΄ ». 
P..173, introd. à 87, 1. 10. Sur les puptacoysoot, voir p. 213, n. 2-3 et l’obser- 

vation ci-dessous. 
MZ L'ATII s'agit probablement d’une δωρεά, Rostovtzeff À Large Estate... 
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p. 57-60 rapporte 1 à la δωρεά d'Apollônios. Certains personnages mentionnés 

dans 58 peuvent être rapprochés de quelques-uns de ceux qui entourent Zènon. 

Voir ici-mème p. 232. Sur les μυριάρουροι voir p. 213, n. 2-3 et l'observation ci- 

dessous. 

Ρ 174. 37, 10%" Andheu de δανεῖσθαι, qui faisait d'ailleurs difficulté (voir 

p. 176, n. 4), nous lisons ἀνεῖσθαι. Les restes d’encre encore visibles devant l'œ 

ne sont pas des traces de lettre, mais sont dûs à une tache. Le premier α du 

mot ἀνεῖσθαι est tout à fait à l'alignement de la première lettre des autres lignes. 

Le sens doit ètre que certaines quantités de graines sont laissées en dehors 

des opérations relatées dans le document, parce que ces graines sont réservées 

comme semences. Corriger en conséquence la ἢ. 6, p. 146, et la n. 4, p. 176. 

Pour l'emploi du verbe, cf. P. Tebt, I, 72, 1. 36 : ἀνεῖσθαι εἰς νομάς. 

P. 174, 37, L. 26. (Cf. p. 179, n. 24-31) ᾿Αγείρων nous est inconnu. Si c'est un 

nominatif singulier, il est étrange que ce personnage soit le seul de la série 

(cf. 1. 27, 28, 29) dont le nom soit au nominatif. Est-ce un génitif pluriel 

désignant deux personnages qui auraient porté le même nom ("Ayeto0c)? 

P. 181, fragment b, 1. 3. Le sigle de cette ligne signifie peut-être ὧν ou ἀφ᾽ ὧν, 

P. 186 et suivantes. Dans une note présentée à l'Association pour PEncou- 

ragement des Études Grecques, dans la séance du 1“ mars 1923, et dont un 

résumé figurera aux actes de l'Association que publie la Revue des Études 

Grecques, Jouguet a tenté de définir la portée historique de 39-51 et l'intérêt 

de ces documents au point de vue de la colonisation hellénique de la χώρα. De 

cette étude et des observations qu’elle a suggérées nous extrayons les 

remarques suivantes : re 

Sens de χάτεργον (p. 191-192). Qu'il désigne un travail ou le salaire pour le 

rémunérer, la possibilité de voir dans ce terme une allusion à la mise en état 

d'une terre semble assurée par l’épithète ἀκατέργαστος qui s’applique à une terre 

redevenue désertique. Cf. P. Tebt.I, 61, ὃ, 1. 31 : τὴν δὲ χεχερσῶσθαι ἐν τηῖ 

ἀμιξίαι καὶ ἔτι οὔσης ἀκατεργάστου. G. Glotz pourtant pense que nos textes ne 

peuvent viser un véritable défrichement, puisque les terres sont productrices 

dès l'année suivante. Il est possible que le mot défrichement soit trop fort. 

Mais il s'agit bien de la mise en culture de certaines terres arides, opération 

qui peut en Égypte avoir ses effets d’une année à l’autre, grâce surtout à une 

irrigation appropriée. | 

On peut comparer l'usage de ces prêts pour frais de mise en état ou frais de 

main-d'œuvre à une mesure qui nous est révélée par un document, d'authen- 

ticité d'ailleurs douteuse, attribué par Josèphe à Antiochus HIT: Il s’agit de 

Juifs de Babylone, qu'avant de partir pour l'Orient, le roi, sûr de leur loya- 

lisme, établit en Phrygie, province d'une fidélité chancelante. Parmi les ins- 

tructions que le roi donne à son stratège Leuxis pour l'installation des colons, 
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qui doivent recevoir en même temps que des emplacements à bâtir, des terres 
à céréales et des vignobles, jouissant d’immunité pendant dix ans, on lit 
μετρείσθωσαν δὲ χαὶ ἄχοι ἂν τοὺς παρὰ τῆς γῆς καρποὺς λαμδάνωσι, σῖτον εἰς τὰς τῶν 
“θεραπόντων διατροφάς (A. 7. (ed. Naber) ΧΙΙ, 8 152). Il s’agit ici non d’un prêt, mais 
d’un don; toutefois le texte est propre à nous faire entendre comment le 
χάτεργον peut être payé en nature. 

Pour le sens de ποιολογία (p. 193), que nous avons proposé de traduire par 
« sarclage des mauvaises herbes », E. Bourguet nous fait observer que le mot 
ποία, πόα désigne plutôt le gazon, l'herbe d'une prairie : « Dans l'inscription 
de Thespie qu'il a publiée Bull. Corr. hell, XXI. Ρ- 553, G. Colin traduit très 
justement (p. 560) le mot πύαι (dat. masculin), transcription de roi: en béotien, 
par prés. Il ajoute n'avoir pas trouvé d'exemple du nominatif masculin πύας. 
Mais ἢ. Meister (Berichte Akad. Leipzig 1899, 141) croit découvrir le mot 
ποίας dans Xén. Hell. IV, 1, 30 et Plut. Agés. 36, 5. Le même Meister, ibid., ἃ 
reconnu que Colin s’était trompé dans l'explication du mot πεπιτευόντεσσι, |. 7 
et ἀπίτευτα ἴωνθ. |. 9. 1] γ ἃ vu, avec raison, le verbe πιτεύω, arroser, qu'il rattache 
à la famille de πίνω, πιπίσχω. Je me permets d'ajouter un rapprochement plus 
étroit à cause de la dentale : πιδύω Jjaillir (source), πολυπίδαξ, πῖσος (πίδσεα) 
prairies. L'idée d’arroser et l’idée de pré, de gazon, sont inséparables . 
Dès lors, je me demande si ποιολογία ne voudrait pas dire «récolte du gazon », 
plutôt qu’ « enlèvement, sarclage des mauvaises herbes » — hoyéw — λογία 
indiquent un travail réfléchi et soigné, cf. χρησμολόγος, σπερματολόγος, σπερμο- 
λόγος, ἀργυρολογέω etc. » Ces intéressantes remarques nous obligent donc à 
revenir pour ποιολογία à un sens voisin de celui que proposait W. Crünert. Mais 
DOUS ne renonçons pas à voir dans la ποιολογία une opération préparatoire à la 
culture des terres à céréales. En Égypte, peu après le retrait des eaux d’inon- 
dation, certaines terres se couvrent de gazon qu'il faut enlever avant de 
semer les grains. Ce gazon (ré) n’est pas de la mauvaise herbe, et peut servir 
à la nourriture du bétail: il n’est pas sarclé, mais ramassé avec soin (ποιολογέω)." 
Cf. Fernande Hartmann, l'Agriculture dans l’ancienne Égypte, p. 46. Pour le 
sarclage des mauvaises herbes, voir le même ouvrage, p. 98. 

P. 187. Sur les deux scripturae, exterior et interior, voir les observations de 
H. Sottas, P. dem. Lille, p. 32. 

P. 188, I. 8 et suivantes. Sur le verso des pièces administratives, voir les 
remarques de G. Plaumann, à P, Gradenwitz, 2, dans les Sitzungsberichte der 
{eidelberger Akademie der Wissenschafien, phil. hist. kl. 15 Abhandlung (1914) 
Ρ. 25-26. Cf. I. Lesquier, Introduction générale aux Papyrus de Magdola, 
"τ οἴ. 10. 

P. 190, tableau, col. 2, 44. Lire « Σοχμῆνις » au lieu de « Σοχμήνιος». 
P. 193, 1. 28. Lire « l'automne suivant » au lieu de « l’année suivante ». 
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P. 195-196. Sur les τῆς ἐπιγονῆς voir maintenant Angelo Segrè, Note sulrot- 

revuaelèmtyovn in Egitto, dans Ægyptus, τ. I, p. 143-155. Il pense que 

les τῆς ἐπιγονῆς ne sont pas seulement les fils, mais aussi les descendants des 

clérouques, et que la qualité de τῆς ἐπιγονῆς est héréditaire. Ainsi s'explique le 

grand nombre des τῆς ἐπιγονῆς au τι siècle et plus tard. Si l’on trouve tant de 

Héosa τῆς ἐπιγονῆς à la fin de la période ptolémaïque et jusqu’à l’époque impé- 

riale, ce serait qu'au n° siècle beaucoup de μάχιμοι indigènes, dotés de petites 

tenures, auraient été promus Perses, et inscrits au πολίτευμα des Πέρσαι. 

A. ϑερτὸ tient la qualité de τῆς ἐπιγονῆς pour exclusive de celle de soldat et 

de celle de clérouque. Il n'envisage pas les rapports possibles entre Les τῆς 

ἐπιγονῆς et les ἐπίγονο!. Pour nous, nous serions assez portés à voir dans les 

τῆς ἐπιγονῆς du 111° siècle, non pas exclusivement des fils de soldats-clérouques, 

mais des fils, nés en Egypte, wn ms n Kmy, de Grecs ou au moins de certains 

grecs, citoyens des cités grecques d'Égypte, ou de membres des πολιτεύματα 

ethniques, et les πολιτεύματα ne nous apparaissent pas comme composés uni- 

quement de militaires (cf. Schünbauer). Si le papyrus démotique cité par 

Wilcken spécifie la qualité de fils de soldat, c'est qu’elle n’était pas nécessai- 

rement impliquée dans celle de τῆς ἐπιγονῆς. Les fils de clérouques sont naturel- 

lement τῆς ἐπιγονῆς et ces τῆς éntyovñs peuvent servir dans des corps d’éxiyovor, 

comme ils ont pu recevoir des tenures pour des raisons qui nous échappent 

{rappelons-nous l'extraordinaire développement de la colonisation à la fin du 

règne de Philadelphe). Il est aussi possible que la qualité de τῆς ἐπιγονῆς ait été 

héréditaire, comme le veut Segrè. Mais nous reconnaissons volontiers que ce 

ne sont encore là que des hypothèses. Voir aussi l’article de Woess, Die ἀγώγι- 

uos-Klausel und die Πέρσαι τῆς ἐπιγονῆς (Zeisch. der Savigny Stiftung 

Rüm. Abt. XLIII, p. 176-197) et la critique de Segrè, loc. laud. p. 152-155: 

P. 197-205, 89-42. On lit avec surprise que les épigones à 25 aroures devront, 

pour s'acquitter, verser le montant des prêts reçus « en même temps que les 

rentes, ἅμα τοῖς ἐχφορίοις ». Les tenures clérouchiques ne payaient pas de rentes 

à l'État. Faut-il en conclure que ce n’est pas pour leur χλῆρος que les épigones 

recevaient une avance, mais pour une parcelle de terre royale qu'ils auraient 

louée ? Nous n’oserions l’aflirmer. D’abord nous renvoyons à P. Hibeh, 119, 

où il est question des ἐχφόρια d’un χλῆρος. De plus ἅμα τοῖς ἐχφορίοις est peut-être 

une expression de style pour désigner la période où les fermiers du Domaine 

paient les rentes ; on devrait alors traduire, non comme nous l'avons fait p. 198, 

1.22, « en versant les rentes » mais « au temps où l’on paie les rentes ». 

P. 198, 89, 1. 7. Lire « Σύνταξον μετρῆσαι .». 

P. 199, 1. 26. Lire « Ψεναρύω De 

P. 202, 1. 4. Lire « Matthias ». 

P.211, 46, 1. 9-10. Lire «yat- | oeuv. 
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P. 213, n. 2-3. L’objection soulevée contre l'hypothèse de Rostovtzeff n’est 
peut-être pas aussi grave qu’elle le paraît au premier abord. Peut-être aussi 
Semtheus n'est-il pas le titulaire de la δωρεά, mais un simple intendant. Peut- 
être s'agit-il d’une δωρεά ayant fait retour à l’État et administré par un cômo- 
grammate, qui prend en même temps le titre de myriaroure. Serait-il possible 
que Παώφιος, au lieu d'être un nom de village, füt le nom du comogrammate ἢ 
Le fait que le nom propre serait à deux reprises (p. 212 et p. 214) et contraire- 
ment à l'usage placé après le titre, n’est pas favorable à cette hypothèse. 

Ρι 217, τι. 2. Aristandros. Si l’on identifiait notre Aristandros avec celui qui, 
selon Rostovtzeff, fut économe de l’Aphroditopolite, on pourrait peut être 
concevoir que, doté pour une raison inconnue d'un χλῆρος dans le nome Arsi- 
noïte, χλῆρος assez vaste d’après 49 et 50, Aristandros aurait recu de Lysis 
une proposition de défrichement et de bail (ὑπόμνημα) qu'il aurait acceptée. 
Nétant pas sur les lieux il aurait prié Diogénès de verser les avances pour 
ξυλοχοπία à Lysis. Dans son ordre de versement à Thrasymèdès, Diogénès 
citerait "ὑπόμνημα de Lysis comme pièce justificative. Ce qui nous fait hésiter à 
proposer fermement cette hypothèse, c'est que l'expression παραδείξαντα semble 
indiquer une assignation de la tenure, et qu'il est plus naturel que cette assi- 
gnation soit faite au titulaire qu’au locataire du κλῆρος. 

P: 218, n. 12-14. Lire « 1. peut-être ὀχυρώθη!: au lieu de « ]. yupofnt ». 

P. 225, dernières lignes. P. Caire, 10526 et 10527 sont probablement des 

ἀναγραφαὶ συμδολαίων comme P. Reinach, 42, P. Fior., 51, οἷο... cf. Introd. à 

PFior., 24. 

Fasc. ΠῚ 80 
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ADDITIONS ET CORRECTIONS 

Nous ne donnons ici que les leçons, conjectures et restitutions 
qu'une nouvelle collation a reconnues vraies ou vraisemblables. 
Elles sont suivies du nom de leurs auteurs. Nous ÿ Joignons sans 
nom d'auteur nos nouvelles lectures. Nous ne reproduisons ni les 
suppléments que, vérification faite, nous ne pouvons approuver, ni 
ceux qui, même vraisemblables, restent purement hypothétiques et 
ne peuvent être contrôlés par l'aspect du document. Nous excluons 
également les corrections qui se bornent à reprendre nos premières 
lectures (comme Fr. Preisigke, Berichtigungsliste der Griechischen 
Papyrusurkunden aus Aegypten, p. 200, ad P. Lille I, 3, L. 48 : 
τὸν περὶ |...] ewf)), ainsi que celles qui ne portent que sur la 
ponctuation. Nous nous abstenons généralement de discuter et 
même de mentionner les diverses interprétations qui ont été pro- 
posées pour ces textes depuis la première publication et nous 
bornons notre rôle d’éditeurs à donner le plus sincèrement possible 
ce que nous lisons sur le papyrus. L'ouvrage cité de Fr. Preisigke 
a beaucoup facilité notre tâche. 

Fase. IV 
36 
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1 "Ὁ 

1-2, L χζ at Atyunriwy de 
TO AUTO μηνος Φαωφι ΡΟ ει σιν. τος x 

᾿ Sm(yly) et Lesq(uier). 
15. Γωλὸ certain. Fa traces de correction sur l’«. Un nouvel examen de 

l'original et d’une photographie confirmerait plutôt la leçon yx\xou, conjecturée 
par Bruno Keil (Bulletin de Correspondance hellénique, XXXII (1908), p. 192), 
ce qui donne à penser que le facsimile envoyé par Jouguet à Wilcken était 
inexact (voir Archiv, V, p. 220). Cf. ci-dessous, la note à v°, 1. 10. Au-dessous 
de χάλχου, peut-être δυο. Mais la lecture est très douteuse. Il ne semble pas 
que ce soit une abréviation du mot δέουσα, postulé par B. Keil. 

Fe. 

10. y(rvovrat) αν(α) α = Z au lieu de γίινονται) αν(α) + = 2, conjecture de B. Keil, 
confirmée par Smyly. La forme de l’« est assez singulière. Dans la traduction 
du passage (p. 19), il faut corriger 1 dr. 2 ob. 1/2 en 1 dr. 2 ob. 1/4. Smyly, 
Schubart (par lettres), B. Keil, 1. ο., p. 190-191. 

21. fin. aynlouatwy Sm. 

26. Au lieu de la lecture de Smyly donnée p. 18, N. C. L. 26, nous voyons : 
ἐστιν πρατὰ AMOTAXT . .., εθει ναυόιων λογον 

ἀποταχτωι εθει est possible. Mais le passage n’est pas clair. 
Entre λογὸν et ὑστερον un vide, pas de lacune. 
28. αὐτου πλατος του ὀρυγματος γαυδι(ων) Ὑ αντι ὃ γίνονται) εἰς σχοινίον etc. It is 

not well expressed : but 1 think it means that the architect reduce the width 
of the cpuyua from 4 to 3, thus also reducing the number of ναυδια in a σχοῖνον 
10 3/4 of 86 -- 64 1/2. Sm. Sur la place de ναυδί(ων), cf. Wilcken, Archive, V, 
p. 220. 

2. 

1. εἰς βο[ρρα] Sm. 

5. La lecture ax. ἡλλαάτωι est douteuse. — ENTORSES 
μυισις μιυσις 

10. Αρφυ...1 ou Apgul[...]]. Au lieu de μιυσις dans l'interligne, Smyly 
lit πχυσις. 

11. [....Jvvroy au lieu de [..... Ἰν ....tov]]. — A la fin de la ligne τουτων ot 
(= 810) est probable. On attendrait ὡς (ΞΞ 806). 

15. fin. peut-être τὰ au lieu de LL. 
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3. Col Æ 

πο, - Ἰενον τὰ ἐφοομουντα 

εν πΊλοια καὶ τον εἰς τα[υτ]α 

εμδεδλημενον σιτον ται αυτωι etc. Smyly. 

6. Kepxn Wilcken. 

7. epoojuouvra Sm. — χερ(χουρον) Sm. au lieu de κερίαμια). 

9. ἢ περὶ αὐτοῦ etc... 

11: τον ἐν αὐτΊωι σιτον Sm. 

19. Peut-être Ἰχριαν au lieu de Ἰπριαν. Ἰηρίαν paraît impossible, ce qui annu- 

lerait la conjecture de W. Crônert dans Literarisches Zentralblatt, 1907, 1122. 

Au lieu de υλ..ς, peut-être vAns. 

20. Σ]οχνοπαιου vnsou xat τωι. 

Col. 11. 

. ]L'yatpetv Sm. 

rl Ἰχοντων. 

. Ἴτιδοτε ou ntôote. La lettre mutilée est sur Le χόλλημα, 

. επισπου-. L’e est un σ corrigé. 

. init. À ou A. 

. Le τ de τὸν a disparu. 

er | Jata mavra Sm. 

POUR οἾπως Sm. 

34. Peut-être un I dans la marge de gauche, devant n. En tout cas, traces 

de lettres ou tache. 

35. 

41. 

40. 

Col. LIT. 

devant tnt, traces confuses (2606, ετος, plesos, πρὸς De 

obwfv]rov. 

er de τινας Jouguet. Mais après τινα on voit les traces de la partie infé- 

rieure d’une haste droite, qui ne semble pas pouvoir appartenir à un σ. 

Peut-être un τ. — rondeôwxaç (Jouguet) au lieu de o o δεδωχας est possible. 

49. 

50. 

51: 

54. 

55. 

e[ay ο]. παρα Zepupou Sim. 

ueto[nsov ΑἸπολλωνιω. Sm. Wilcken. 

Δη[τ]οποζ(λιτην). 

Evpwy χω(μης) Wilcken. L’o au-dessus du κα. 
εἐλαιοχαπήηλο[ις προς τῇην. Les lettres entre crochets, autrefois lisibles, 

ont été perdues. 
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56, [ελαιου var mx}. Même remarque. 
#7, συντίαξαντες] id. 
58. διατιθε[ mevous] id. 
59. παραδιδίοναι œuro]ue id. 

τοῖς φίυλαχιταις] 14, 

Col. III. 

Les lignes 56-61 ont été rééditées par U. Wilcken, Chrestomathie, n° 301. 

Col. IV. 

62. χαθ΄ ἡμεῖραν ouv. 

63. συμό(ολον). + 
64. ἐν σοι est sûr (ext, Crôünert est impossible. Cf. Wilcken, Archiv Fe 

Papyrusforschung V, p. 222). 
65. Avôuf sûr (εν Ôu[st Sm.). 
66. fin. σιίταρχιαν Wilcken, possible. 
67. Peut-être τῆς ὃ εχ. | 
73-74. ὁ τοπογραμματίευς] | των περι Φιλαδελφειαν τόπων προσοφείιτλε!} Sm. 
76. ὑπίξ. Ἰειτου ou Ἰσιτου — fin. avaxeywpnxe [δὲ μηνας] | Sm. 
18. fin. τοὺς τοποίυς xat vous] | Sm. 
80. χ[ατεληλυθε] | Crünert. 
81. Αλεξανδρειαν επιδιδοτωσαν o[uy aurw] | Sm. 
83. δυνηται τιίθεναι εἰς το] | Sm. 
Dans le bas de la colonne, à deux centimètres de la ligne 85 on lit : 

Mulo.., 

Sur la date de ce papyrus, voir les éditeurs de P. S. I. VISIO Tr 1, qui 
placent le diœcète Théogénès sous Evergète I‘, comme nous l'avons fait ici 
même, et C. C. Edgar, Annales du Service des Antiquités, XX (1920), p. 198, 
n. 1, qui le place sous Philopator. C’est cette dernière date que nous serions 
tentés d'adopter tant pour 8 que pour 4 (cf. P. Collart et P. Jouguet, dans 
Raccoltà di Scritti in onore di Giacomo Lumbroso, p. 128). 

4. Réédité par Wilcken, Chrestomathie, n° 336. 

. dele [ζ] Sm. 

. Στίρα]τοχλει! var Aaptox|wt] Sm. 
τ & © De lyJenv. 
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Annotation marginale, 2. am.t OU ax.T OU επτ OU EXT. 

λ 
3. βασί ) au lieu de βαί( ). Le σ, correction sur Υ. 

Le mot ainsi abrégé pourrait être une forme de βασιλικογραμματευς. 

ο 

14. τὸν otxoyo(uoy) (otxoy P) Sm. 

αν(τιγραφον) Sm. 

AG. του υ του, — του συ(μύολου) του Sm., Wilcken. 

διπλης 

18. Peut-être τῆς D τῆς ιγ. 

28. Nous lisons avec beaucoup d’hésitation : 

An fe ete et ouu 

ταχτομισθος paraît impossible. 

29. οἰκονόμωι καὶ ὥρων Sm. 

A gauche, en face des 11. 19-22, fin des lignes d'une colonne précédente. 

On voit : ]. αστο 

Jay εχαάστωι 

Ἰμιυλης 

1. ἀπὸ 

86. ταχίτομ]ισθος très douteux. 

Pour la date de ce texte, voir ci-dessus, ad 8. 

5 e ΗΠ. 

ἀ, χε L ...0.met ἔριεως Sm., mais il semble bien qu’on puisse lire : 

χε L ...c0ç Πετεριεως. 

5 et 39. Μαρρεους au lieu de Παριεου Sm. 

7. Πασιτι Mappeous μ et ry au lieu de 77 Sm. 

8. [υ]πολελει[μμενου] au lieu de υπολελειμενου, comme on le voit 1. 43 et 

Διζονυσιου] au lieu de Δ[ιονυσιου ]. 

9. Le nom propre mutilé devant Αγχώφιος se lit 1. 44 IT.à ou I.oL. 

10. Πασιτι Μαρρίεους] au lieu de Πασιτι ΜΙ. 

11, Μνησικρατους au lieu de Γενησικρατους, cf. 1. 46. Sm. 

14. [του e]x τίου au lieu de [του εχ vou χ, τ. À.]. 

15. Παμηνιος au lieu de Πεμηνιος Sm. (cf. 1. 51) et Παμηνιος au lieu de Μεμηνιος. 

17. xÇ au lieu de xs. 

20. σησαμιτιδι au lieu de σησαμιτιαι, Crônert, Lit. Zentralbl., 1907, col. 1122, 

ΠῚ 
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21 et 58. κατεσπαρχε νυν au lieu de χατεσπάρχεν vuy Hombert. 
23. αν(α) 32, le $ fait comme un ἰδία, mais très clair 1. 59. 
24. interl. peut-être Κροχοδιλων au lieu de Κροχοδειλων. 
26 et 63. peut-être δοθηναι au lieu de δωθηναι Humbert  δωθηναι parait plus 

probable. 

28. εγμεμίσθωται, certain ; ος μεμισθωται Crônert, impossible; κρ(ιθης) au lieu 
xo{ufo)rup(ou) : Κ. 

30. περιχωμασι (αρταύας) 15 7 au lieu de περιχωμασιν (αρταβας) ν. 7 est peut- 
être 1/2. 

31. Αρσιησει, sûr. 

33. Χοιαχ 9, possible. 

305. μεμισίθωται παρα] Πολεμῶωνος. 

36. [8 lettres μείοιδι σπίερμα εἰς τ]ον σπορον. 

37. [χαὶ ex Κροχοδειλων πΊολεως. 

38. τὸ χαι το. 

39. εἶν τὴι (Σιμωνος. 

40. Au lieu de γραμματεῖ x, comme I. 5, on a ici γράμματει (aorabas) x. 
43. Au lieu de mufpou) πγ, comme à la 1. 7, on ἃ ici À X Ty. 
65. Répondant à la 1. 28, au-dessus de Ilaunt εγμεμίσθωται, on a dans l'in- 

terligne, peu lisible : rokeu ερμει, peut-être : Iroksp(atw:) Epuervou. 
προσ 

66. προσμετρησαι répond à μέτρησαι de la 1. 29. 
71. Après la date, en plus petite écriture, et peut-être d’une autre main, 

on lit difficilement et avec des doutes : ἐπιστολὴν χοιακ À. 
mme ns nm 

Fe: 

Παι. χοιαχ δ εχουσι YOLUX α τα εἰς εργὰ OU δεδωχαμεν et plus loin Νιχοστρατωι. 

6. 

7. oÿe tnt ἡ e[[.. .}} Sm. Nous lisons comme Smyly, sauf à la fin, où, au 

lieu de :[[...]], nous verrions : e[[Eusay]], E refait sur ὃ. 
9. Peut-être xa: très effacé devant mmartov, cf. 1. 24-25. 

ox 

11. μου, pas de traces de rature sur μου, malgré Crünert. Les lettres dans 
l'interligne sont peut-être de simples taches. 

ς 

12. χροχη[[ν]], Crônert, cf. 1. 26. 

L'écriture change au début de la seconde rédaction, à la 1. 17, 

À partir de Πετεσουχος, Le calame a été retaillé. 
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23. εξεδυ]σαν. 

24-25. χιτωνα αξιον Ε ζ΄ χαι. 

ἰματιον Totbaxoy x. τ. λ. 

26. xeoxns, sans correction, Cf. τ 

27. pvas τρεῖς Y. Les lignes 27-29 sont très effacées. 

Note L. 13-14. Au lieu de χρυσός lire χρυσοῦς. Dans son cours de Numisma- 

tique au Collège de France (année 1927), Th. Reinach ἃ démontré que la 

pièce d’or appelée τρίχρυσον est le pentadrachme et vaut 60 drachmes d'argent. 

Le χρυσοῦς vaut donc 20 drachmes. Quand le mot désigne un poids, il s'agirait 

d’un poids de 20 drachmes. Il en résulte que la laine dérobée à Petesouchos 

pesait trois mines, moins 20 drachmes soit 280 drachmes, évaluées à 

8 drachmes d'argent. 

7. Réédité dans Mitteis, Chrestomathie 48. 

2, Atoyusodopws certain. Ne pas tenir compte de la remarque sur le σ, N. G. 

ad. loc. Sm. 

5. Dans l’interligne aur au lieu de αὐτου Sm. 

7. εδεδωκει μοι | φυ(λασσειν) Sim. 

13. ἀπαγαγων. Sm. εἰς τὸ αὐτοῦ! Sm. (mais douteux). 

17-18. avayn|yoxey Sm. μι: 

22-23. [{δεομαι]] καὶ του Απολ᾽λωνιου ἠξίιωχοτος αυτον. Sm. 

23. δεομαι ouv σίου, βασιλευ Sm. 

8. 

10. ουθεν ou lieu de οὐδεν Sm. 

9. 

3. τι}. 

5. Καμινων Sm. Hunt, The Classical Quarterly, 1, p. 324. Viereck, Berl. phil. 

Woch., 1908, p. 294. La lettre entre les deux ν est douteuse. Ponctuez non 

avant Καμινον mais après τὰ συγχυροντα. 

14-15. apta|ôuc E. Sm. 

19. οἰκονομωι, emt (— ext) Sm. On voit seulement à la fin de la ligne un ε et 

une haste droite qui pourrait être aussi bien un +. 

20. τοῦτο, au lieu de τοῦτον Sm. Il semble bien qu'après τοῦτο il y ait la 

place et la trace de deux lettres, dont la première est ν. 
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23. ünit. ἀπὸ των ...v. Ensuite Smyly lit pe aëft] | «, qui paraît possible, 
plutôt que με ας | [et] amou. proposé aussi par lui. 

25. 1] ne manque rien devant τὸ σήσαμον, qui est peut-être une addition en 
interligne. Sm. 

10. 

Frgt 2, 7. On(Auxo), ἢ Pap. 

Fret 3. Traces de lignes avant la première. 
14. Peut-être leva apse(vixa). Faut-il lire τεθραμμΊενα apoe(yixa) ? 
15. Peut-être urodav.. 

Frgt 4, 4. αρσε(νιχα) y, le chiffre peut être Ç sur Y ou inversement. 
… Frgt 5, 3. [αρσενι(κα) pol] θη(λυχα) Axa [/] AT 

7init. JA. 

41. 

6. ἀνενηχίοίασιν, lo, après le 4: St peut-être un trait involontaire du calame. 
Au verso, dans le sens des fibres, de la même écriture que le recto, mais 

plus menue : 
]. Τυόι 2 

Ÿ Jaupebrou 

12: 

J. G. Smyly pense qu'Aristarchos est un nomarque et rappelle 1 ̓ Αριστάρχου 
γομαρχία des Papyrus Petrie. | 

1. τῶν p (apoupwy). Interprétez : τῶν ἑχατονταρούρων. Smyly-Hunt. 

18. 

… Au verso, dans le sens des fibres : ΧΡΥΣΙΠΠΟΙ. 

14. Réédité par Wilcken, Chrestomathie, n° 335. 

3-4. Avec ἐπιλ(άρχην) on attendrait τὸν devant le τῶν de la L. 3. L’abréviation 
est peut-être celle d’un génitif qualifiant ἱππέων. Smyly. — Peut-être ἐπιλέκτων. 

7. ὡς πίαρα σοι του] λογου οντος. Hunt. 
Au verso, dans le sens des fibres : APIZXTAPXOI. 

Fase, IV 
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15. Réédité par Witkowski, Epistulae privatae, n° 47. 

‘2, διτοίμαζον et non ἠϊτοιμαζον. | 

3. Après πρότερον haste certaine d'un x qui justifierait la conjecture κομιεῖσβαι 

de Witkowski. 

16. | 

1. ΑἸἹρισταρχωι. 

περι των. 
τῷ 

17. Réédité par Witkowski, Epistulae privatae, n° 16. 

1 init. Peut-être How au lieu de ..8.. — Ἀριστάρχοι P. vot au lieu de υιωι P. 

11. δεκα xounon αλλα δια. 

11-12. Dans l’interligne, commençant au-dessous de δεχα de la ligne pré- 

cédente : out ...vuæ... νον. σι 

12 ARE Se où cho υμίιν, cf. Witkowski. 

13. x[a jura, possible, [. aa ra λιμπαν, cf. Witkowski. 

15: σἰειταριον, possible, cf. Witkowski — ἐνν φάτνη ὃς, après €, on voit x, ΕΣ 

ou y ou l’une de ces trois lettres corrigée sur une autre; puis € Ou Ο. 

16. La lacune du début est peut-être de cinq lettres. 

17. amostethov, ε corrigé sur t. 

48-19. γυνα[ικα ατυχις [ilve διασω | θη. 

18. 

᾿ LT UMR 

19. Réédité par U. Wilcken, dans Chresthomathie, n° 164. 

4, eus6[e6kn|uevou Sm., ou un mot analogue. εἰς[δεδεγμενου. 

9. Καλλιξείν]ου δωρεας τ Wilcken. Dans la traduction, corriger Kallixénès en 

Kallixénos. 

20. 

Nous avons retrouvé sept nouveaux fragments (a, ὦ, c, d, f, 8, h). Nous 

désignons par e le fragment déjà publié. Les fragments g et ἢ sont tout 

petits et nous ne savons où les placer. Ce sont : 
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8) Joyts Πασυχί 

Δ) Jos σπερμα πυρί 

Ἰρίος μισί ) | 
Le raccord de d est assuré. La place de 7 est incertaine, mais il nous 

semble qu’il devait être à la droite de 6. Quant à & à c nous leur avons assigné 
une place en nous guidant sur les dates mentionnées. Si notre reconstitution 
du texte est exacte, la hauteur du rouleau est donnée par la juxtaposition de 
6, b, d (col. IIT). Elle serait d’au moins 28 centimètres. 

(οἱ. 1: 

a Πετεσουχος Αγχωφιος ᾧ χθ 2 γ΄ ἢ . 
(nouveau) κα(θαρσεως) β΄ κο(σχινευτικου) Y €) βὲ Πγ4 Nouror) κζ΄ γ' 

[...]twç une τοῦ θη(σαυρου) à rupwy vt8] 
xa(Baosewe) LB κοσ(κινευτικου) S'e() μγξά / Ëa 2 d λῴ(οιπον) φ d 

5 [..]Jev Wuar ὑπερ του ἔσω ψευρ 
Ἰωις Wevabas[rlios σπερμα πυ(ρων) ψγ 

[ὑπερ] του Gpuuou” 

τι... stee........ 
[Μαρρὴ ἢ]. Κωτλιος rupwy ρχηγί, {| 1106]. 

L: 2 YTE Ρ΄-- υπε(ρ) ἢ 

Col. IT. 

a 10 LE ev[ 

(nouveau) pi 
Ξ 

κα(ϑαρσεως) [ 

15 κα(θαρσεως) “2 

Πατὶ 

Day b 

Πετεί (nouveau) κεῖ 

αν LE 
20 Ἴιος 

Jrad 

hd? 
Co 1171: 

Ὁ [-.7 εν Wluar ὑπερ vou ὄρυμου 
(nouveau) Οννω]φρις Οννωφριος σπερμα πυ[ρων] μβ 
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..notos Οννωφρις υἱὸς πυ(ρων) [xyd] 7 [κα(θαρσεως) 

β΄ κοσ(κινευτικου) d [2 γ' (β΄ λίοιπον) κβγ΄ , 

ὥφις Σισουχου ruowy λίς γς ὦ χα(θαρσεως) α] 

χοσ(κινευτιχου) γ΄ / αγ΄ [Χί(οιπον) λες ] 

ὡς Οννωφριος ÀyT κα(θαρσεως) ΔΥΎ΄ χοσ(χινευτικου) 18" / [ad 

| λ(οιπον) κθιβΊ 

ou Πασιος uS LI κα(θαρσεως) à χοσ(κινευτικου) 2 / [as λί(οιπον) que] 

[Σ]ισουχος Qpou ke ZT κα(θαρσεως) ΔΥ΄ κοσ(χινευτιχου) γίβ' [}αἀ : 

λ(ουπον) λδα] 

,» ο΄ ς ὁἐ- Ne «ὦ Ὁ Φ' αὶ A αν ΝΘ ῃ0.υΝ 

(ἢ εν Ψυαι 

Αγχωφις 

Θοτοητί 

5 Ds ve «ἴω; «at © ee Den Rire Ὁ Ὁ RE 

[le Οννωφριος had 7 καί(θαρσεως δὰ χ[οσ(κινευτικου) 

[ΕρμαφΊιλος Νητροδωρου πυρὼν χγί β΄ 

HE σπερμα TUPUY ἜΝ 

[- 4 κα(θαρσεως) ἡ κοσ(κινευτικου) ὃ {18 λ(οιπον) πίδ] 

ὑπερ του δρυμου 

Σ]ισ[ο]υχου μισί(θωτου) πυ(ρων) θά [κα(θαρσεως)ἀ χοσ(κχινευτικου) ζ΄ ΧΥ7: 3 

λῴ(οιπον) n£ γ΄ 

[us Φανησιος σπερμί[α]) pe 

ἑωσις πυ(ρων) οιζ [AI κα(βαοσεως) Bd x[os(xiveutixou) LY Ca 

. τὴν y1 ST Χ(οίπον più ἢν 

Qjpou πυί(ρων) nd} κα(θαρσεως) ἃ xos(xiveuruxou) ζ΄ / y’ (β΄ [λίοιπον) 

er] 
15 Ψενειθου πυ(ρων) nd] κα(θαρσεως) d xos(xiveurixou) ς΄ [Υ1β΄ λ(οιπον) 

us Οννωφριος καὶ Φανης Οννωφριος [: (ζ΄ (β΄ 1] [CLS 
᾿ πυρου ; 

χα(θαρσεως) à χοσ(κινευτιχου) ζ΄ [ aG λ(οιπον) 0 (β΄ ο- 

γωφριος σπερμα πυρ(ων) [.15δ 4 

ur πυρ(ων) ς΄ (β΄ 1 κα(θαρσεως) ζ΄ κοσ(κινευτιχου) (β΄, d λ(οιπον) € ΔΥ΄ 

Ὀννωφριος πυ(ρων) uy 1 κα(θχρσεως) α χ[οσ(κινευτικου) 4] X(ouroy) μα Δ. 

us Φανησιος πυ(ρων) ιβς΄ 1 κα(θαρσεως) γ΄ χοσ(χινευτικου) ζ΄ Δ 

λίουιπον) ιαβ΄ 

Σισουχου πυ(ρων)ὴ ζ΄ Δ (β΄ 1, κα(θαρσεως) ζ΄ κοσ(κινευτικου) (β΄ / d 

ts Νητροδωρου πυ(οων) ed [λ(ουπον) εγ' 

L. 28. y’ P. La lecture est sûre, mais le chiffre est suspect. 

L. 46 fin. Il n’est pas sûr qu'il manque un chiffre à la fin. 
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]..e y ιβ΄ A(ounov) . 

Apjvwtns Apuwrou ruowy se PÉYLID ET 
[χα(θαρσεως)] 2 χοσ(κινευτιχου) : ας: λ(οιπον) λα. ἃ 
ΑἸγχωφις ὥρου και Μαρρης αδελφος 

πυρω]ν πζ΄ ιβ΄ 1 κα(θχοσεως) ad’, χοσ(κινευτιχου) αΓβ4.4,, λίοιπον) ry Ÿ 
[Ερ]μαφιλος πυρὼν Cd 
[..] vou θη(σαυρου) σπερμα πυρὼν οαᾳῇ 
RER ES πυρὼν 1727} 
[κα(θαρσεως)}] Ὑ2 γ΄ κοσ(χινευτικου) β  ε ΦΥ΄ λ(οιπον) ροὃ β΄ 

[.. 

[ 
Je Wuat ὑπερ του δουμου 

Αγ]ξχωφις ὥρου μισ(θωτης) ruowy ue] 
κα(θαρσεως) ξ α κοσ(κινευτικου) L «Δ A(ouroy) υὸὃ 
M[a ioons Πασιτος χὰ! Πεόοιχις χαὶι 

Μα[ρ]ξοης Φανησιος πυρὼν πες ἢ 
[κα(θαρσεως)} α 4 γ΄ κοσ(κινευτικου) ) ΑΥ΄  ββ΄ λῴοιπον) πβὰ 
Etifo]rons Στοτοητιος πυρ(ων) ιδβ1 
χα(θαρσεως) ξ γ΄ κοσ(χινευτικου) ζ΄ [.2Δ λίοιπον) ιὃς΄ 
Στίο]τοητις Μενηματος πυ(ρων) νας 1 ἣν 
χα(θαρσεως) α (ζ΄ κοσ(κινευτικου) 4 «β΄ /4Ld Aoumov) μθγ΄ 18 
Ονν[ω]φρις Πετούαστιος πυρων ἔβ Z ter 

χα(θαρσεως) α γ΄ ιβ΄ κοσ(χινευτικου) B'/ B β΄ λ(οιπον) E Δ γ΄ 
Οννωφοις Πασιτος χαι Φανησίς αδελφος 

σπείρμα πυ(οων) LORIE 

μίσθωσις [ru(owv ?) J° [δ λοιπὸν JL 

L. 64-69. Les débuts de lignes sont sur [6 fragment ὦ (nouveau). 

e 

Col. V. 

Qoos Πετεόΐ 1] 
(déjà édité p.94) κα(θαρτεως) 2Y', κοσ(κινευτικου) γ΄ ιβ΄ [/ α δ΄, λ(οιπον).. .] 

80 

85 

ρος Φανη 

Δρμιυσις. | 

pepos ghz 
ἡ του μεθυ[ 

μισ(θωσις) πυ(οων) rMLS 

φαχου q6 LI | ; 

χβ Παλειχων | 
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δ ἧς 
xy εν Ψυαι 

Πετεσουχος [ 

Θοτομμους [ 

Tews Οννωίφριος 

90 Φανησιος... 

Ερμαφιλος N[ 

Ψέενειθης ΦΙ 

του μεῖ 

χὸ εν Ψυαι! 

96 Μεστασυτμις [ 

© Ἴοθοητος [ 

τον μισκθ)» σις [nu(pwy) 

Φανησις Θοτοη[τος : 1] 

χα(θαρσεως) 4 y 18, χ(οσχινευτικου) γ' ἰβ΄ [ α [γ΄, λ(οιπον). .] 

100 Πεγυσις Στ τοτο[ητιος 

χα(θαρσεως) BC, κοσ(κινευτικου) α ἴβ΄ (γ [d, τ Ὁ. .] 

[μουθης Στοτοηΐτιος 

Φανης Σισουχου] 

Τοθοης ὥρου μισ(θωτης) [ 4 χα(θαρσεως) Δ Υ] 

105 κχοσ(κινευτικου) γ΄ ιβ΄ / ad, λ(ουπον) [. .] 

| Col. VI. 

ἤ χα(θαρσεως) BB’ κοσ(κινευτικου) αγ΄ / ὃ 

(nouveau) Mappns Κωτλιος πυρων | (CPR) 
χκα(θαρσεως) 2 γ΄ χ(οσκινευτικου) γ΄ ιβ΄. / ad A(owov) [ 

Ψέενειθης Φανησιος πυΐρων 

110 κα(θαρσεως) α κ(οσκινευτικου) 2 / à Δ λ(οιπον) [ 

Πνεφερὼς Xeveeutos [ 

κα(θαρσεως) 2 d χ(οσκινευτικου) y! [α ιβ΄ λ(οιπον) [ 

Tews Οννωφριος xat [ 

Pavnstos πυρ[(ων) 

115 κα(θαρσεως) à ζ΄ χ(οσχινευτικου) 4 / αβ΄ λ(οιπον) [ 

[Πε]χυσις Φανησιος πυρ 14 

χα(θαρσεως) 2 ἰβ΄ κοσ(κινευτικου) d / Z y’ λ(οιπον) x ἢ 

Οννωφρις Οννωφριος αρα.Ϊ : 

Ὁ vy β΄ 1, κα(θαρσεως) αζ΄΄ xos(xiveutixou) β΄ [α Z ς΄ [λ(ουπον) 

120 Μαρρης Οννωρριος ..[ 

κα(θαρσεως) Δ γ΄ ιβ΄ [χκ(οσκινευτικου)) y / a d À(oumov) [ 

L. 119. Le total paraît faux : on attend γ΄ au lieu de ζ΄. 
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Pavns Οννωφριος πυ(οων) | 

χα(θαρσεως) α ζ΄ κοσ(χινευτιχου) 2 13 / α 2 ἃ λ(οιπον) ν 
[acts Φανητος Οννωφρις | 

125 καί(θαρσεως 2 d κοσ(κχινευτιχου) γ΄ / α 48" λ(οιπον) [ 
Ερμαφιλος Μητροδωρου πυ(οων) | 

ωμ 
[- Ἰτεὺς x μισί ) πυρων΄ où 
χα(θαρσεως) τα xos(xiveurixou) ed ις ἃ λίοιπον) φί 
[. June σπερμα πυίρων) ἔγ μισί ) pimzI 

[χα(θαρσεως) ] τα χοσ(κινευτικου) ed ιζ΄ ἃ λ(οιπον) φβ ἃ 

1, 

11-12. Αλεξ[αἼντρεαν, le ρ corrigé sur +, vraisemblablement. 

Η. 1. Bell compare les rôles du ναύχληρος et du κυδερνήτης ptolémaïques et 
ceux du ναύχληρος et du πιστικός byzantins. Il nous renvoie à Heimbach, 
Basilic. 53, 1 : ναύκληρός ἐστι πρὸς ὃν àvuer ὁ πόρος τοῦ πλοίου καὶ τὰ suubxiyovra, 
εἴτε ὁ δεσπότης ἐστίν, εἴτε παρὰ δεσπότου τὸ πλοῖον ἐμισθώσατο ἐν ὁμάδι. Πιστικός 
ἐστ ὁ πᾶσαν ἐπιμέλειαν τοῦ πλοίου ἐπιτραπείς. 

22. 

; 4 Lire probablement βασιλίσσης. Navire de la reine, non navire « Reine », 
Hunt, Wilcken, Archi, V, p. 226. 

οὐ μισθωτης, M{ondr)y (-Beaudoin); Wilcken. Il semble que le papyrus 
donne : οὐ σισθωτης. 

Verso. vau. .[.].. βασλ peut-être vau[xAn(pos)] βασ(ηλῴ(ισσης); mais très douteux. 

23. Réédité par U. Wilcken, Chrestomathie, 189. 

19. τὸ περι φυ., la lettre qui suit v est 9 ou ι ou y. 

Le texte de la p. 108 ἃ été réédité par F. Preisigke, Griechische Urkunden 
des Aegyptischen Museums zu Kairo (Strassburg, 1911), p. 34-36. Malgré les 
améliorations apportées par Preisigke à notre copie, une révision de l'original 
ne serait peut-être pas inutile. Α la ligne 10 ἐγυπεισεως de Preisigke nous 
est inintelligible. Nous signalons sur ce passage une conjecture qu'a bien 
voulu nous communiquer H. I. Bell; il proposait de lire, 1. 9 et 10 : τὰ ναὔλ[α 

μετὰ πάντων] ἀναλωμάτων. Preisigke a lu τὸ vaÿA[ov. Mais l'hypothèse de Bell 
mériterait une vérification. Cf. P. Lond. 1152, 995, 996. 

ἷ 
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25. 

Nous avons retrouvé un petit fragment qui comble à peu près la lacune 

entre le fragment 2 et le fragment 3. En conséquence il faut lire : 

L. 24. Hpafxheouc] πολιν κ.τ.λ. 

L. 25. ἀπο Ô[e δ εὡς Ἢ XTÀ. 

L. 26. Peut-être &| 
L. 27. καὶ ev tot [ΠΠρακλεοπολιτηι. 

L. 28. vauho[y] xv6.1dtou. Vraisemblablement χυδαιδίου, diminutif de χύδαια. 

Cf. P. SI, VI 594103; 

26. Réédité par Witkowski, Epistulae privatae?, n° 31. 

2. 1. αὕτη, 

5. ey de vou nporepou, possible. Le π᾿ serait fait sur une autre lettre. 

ou ey δὲ του {tou} erepou. Le τ du deuxième του serait fait sur une autre lettre. 
6. [διασαφη)σον οσον Boulet Sm., Witkowski. Possible, mais le « de so pré- 

sente une forme et une ligature avec o inusitées. 

8. περι τῶν χεχρηματισμενων, Witkowski; lettres très évanides, un peu plus 

apparentes dans ρηματισμένων. 

27. Ce texte a été réédité par Wilcken, Chrestomathie, n° 199. 

Entre les lignes 1-2 et 5-6, l’interligne est un peu plus large. 

1. Il ne reste que l’extrèmité inférieure des lettres; cependant la brillante 

conjecture de Wilcken, dans H. Lewald, Pap. Frankf. 5. Einl., Süz. Heidelberg, 

1920) paraît très vraisemblable. On lirait volontiers : 

Απ[ο γρία]φη [els τίσ. œhuxa] M us EE τ τς D in - 

6. Θυγατὴρ βαια, βαια — puppa, Domazewski. Bien qu'il y ait une trace 

d'encre devant Ç, nous pensons que le total est bien 6, et qu'il ne comprend 

que les grandes personnes; la fillette en bas âge ne compte pas. 

9. A6p0v [1 ζ΄ [. Supprimez <>. Les esclaves ne sont comptés que Fos 
des demi-personnes 

28. 

2. Μενχείιους conj. Bell. Cf. P. Lond. III, 1170, p. 100, 1. 539. 
10. Qpos Au. ..vde... xt. À. 

12, {τῆς Ὁ xou ou Re δου ον 
13. [τη]: aurne. 

19. στο..τ εν 4.7.1. Peut-être Στοθοητ (pour Etohontet) εν. 

22. τὴν λειαν.. 

23. ελεγεν ὕνησι, «ἂν τὴν αν [ 



ADDITIONS ET CORRECTIONS 279 

29. Réédité dans Mitteis, Chresiomathie, n° 369. Restitutions de 
B. Haussoullier, Revue de Phulologie, 1910, p. 125 et suivantes 
et de Partsch, Archiv, ΝΡ: 72: 

) 

COLE: 

7-8. τὸ τε entdexatoy ἡ επι- 

πεντεκαιδεχατον, Wilcken, Archiv, V, p. 228. 
15. pafos]iCe]{ très douteux. Nous n’arrivons pas à juxtaposer μαστιγουν 

aux traces de lettres que nous voyons. 
17. Ji. δικαστης. (αρχι]δικαστης, Schubart). 
25. τεθεντων. 

33. [vo]poguhaxs semble décidément mieux convenir à la lacune que [Res lmoœu- 
λακας. 

ὥς 

ἘΠῊ ἢ ὅὁ δ 

10. πρότερον ὃ. χαι. 

21. επί, douteux ; peut-être εν ou εφί. 
39. εζαγί, probalement erreur pour εξαγΐ ; on peut lire avec v. Wilamowitz- 

Mællendorff ent εξαγ[ωγηι. 

30. 

5. 1. Φαψωστις. 

10. χε au lieu de χῇ. 
14 et n. 14. Pour le genre de ὑπόλογος, voir P. Hibeh, 29 1. 26: CN ὥς 

Dittenberger, Syll. 517, 1. 14. Smyly. Cf. ci-dessous p. 282. 
16. Début : δυσί... nx. τ. À. 

31. 

18. Au lieu de .e.., lire .e, το, Hombert. 
19. Après (λοιπον), les points indiquent non une lacune, mais une tache du 

papyrus. 

82. 

4. Début : lire Ασφευς au lieu de Πασις, Hombert. 
Fase. IV 88 
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40. Fin : p #0 on. ει ca DOS 
17. Fin : peut-être /.X![. “ed MERE SES 
que A KE 4 à di UTADIOUATE. ΜῈ AR CU a 

: 

33. 

1. Peut-être Δίωνος, nom de lhipparque. Ce n57 "#4 

commencer par un 110 5 ÿ ἀγα 

. 6. Φαρεμφιος, Hombert, DL Re l T0 

8. Au lieu de eus τὴν 5x..72x0.0.., nous lisons : pa 

σχοληχούρωτον. 

11. qu au lieu de ᾳαδ΄. Honbert 

S 40 

10. gausvu À, Hombert. 
11. Peut-être : .[..Jriou. 

12. Peut-être rve(ou)JAy£ ὃζγ΄. 

14. fin. peut-être : ιγ΄. 

16. fin, sans doute : ταδ΄ 2, mais le trait de fraction manque. 

17 LE ô*, peut-être σιτων πυρ(ου). , 
| k Οὐ 

19: Tac Y 11, Hombert. 

22. «Δ βγ4 ἤ, (supprimer le δ. 

86. 

6 οἱ 8. κρομμυου ηδή, Hombert. 

38. 

Fget g, 1. 3. (LS, Hombert. 

41. 4 εξ Ἐὶ ar ἡ: ον 

δ δὲ 15, Accentuer Μένηξι au lieu de Mevñrt, Wn. Ὁ 

18. χα. Boouevot wa-|. ! - 

42. 
2 et 10. Anujoxprou Witkowski. Possible. | 

2 5 Γ μὲ 

pat) 19203804 SUR 
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τσοι ξως ἕτερ, Me Wap - 

51. 
υνίτ]α[ξον κ.τ.λ. 

τοῖς (etxocimeytapouoous) εαν ὑπαρ- 
_ χώσιν 

7. ὩΣ .etxat.oy[, peut-être ..et χαὶ τον] 

52. 

Ηδυλωι! ἜΤ Jreis. τε cap. μετα τὸ DRE, traces devant HE comme 

note marginale. 

de la fin de la ligne est douteux, peut-être ται. 

“τοῦ αἰντιϊ]γραφεως 

races dans l'interligne au-dessus de ὁπως. 
Nous devons à J. G: Smyly de LEA suivantes qui nous paraissent 
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expression ὑπολογεῖν. In financial documents ὑπολογεῖν εἰς and ὑπολογίζεσθαι εἰς 

mean «to deduct from the amount of a particular; the person from account 

whom the deduction is made being in the dative ». Since this meaning does not 

seem to be generally appreciated, and since, in my opinion, these expressions 

have often been wrongly translated, perhaps owing to the fact that, in some 

cases, the translation « to deduct for a particular purpose » seems to Bts a 

good sense, it may be well to give a few examples. 

1. Ditt. Syll. 536. 26. ἐὰν δὲ οἱ μισθωταὶ εἰσενέγκωσι ΟΣ τὴν εἰσφοράν) ὑπολογίζεσθαι 

εἰς τὴν μίσθωσιν. This means « if the μισθωταί pay the εἰσφορά, it shall be deducted 

from the amount of the rent », and is equivalent to the expression in |. 37. 

τὸν ἥμισυν ἀφελεῖν ἀπὸ τῆς μισθώσεως καὶ ἐνγράψαι ἐν ταῖς στήλαις τοσούτωι ἐλάττω τὴν 

μἰσθωσιν. 

2. 10. 517. 14. καὶ μὴ ἔστω ὑπόλογος τῆ! πόλει τοῦτο τὸ ἀργύριον εἰς τὸ δάνειον, ἀλλ᾽ 

ἀποδότω ἡ πόλις τὸν τόχον « This money must not be deducted from the loan ». 

3. Ditt. O. G. 1. 266. 14. ὑπὲρ τοῦ ὀψωνίου οὗ ὡμολόγησεν τῆς τετραμήνου, ἵνα 

δοθῆι τὸ ὁμόλογον καὶ μὴ ὑπολογίζεσθαι εἰς τὸ ὀψώνιον. There must be no deduction 

from the amount of the ὀψώνιον. 

4, Rev. L. 34. T. ὅσος δ᾽ ἂν ληφθῆι παρ᾽ αὐτῶν οἶνος εἰς τὸ βασιλ]ικὸν ὑπολογεισθή- 

σεται ἣ τιμὴ εἰς τὸς [γινομένας ἀνα φοράς. 

5. Rev. L. 53. 23. κ[αὶ ὑ]πολογισθήσεται ἡ τιμὴ] τοῖς ἔχουσι τὰς ὠνὰς εἰς τ]ὰς 

ἀγαφοράς. 

In 4 and 5 « The price shall be deducted from the amount of the monthly 

instalments. 

6. PP. IL. xii. 4. εἰς δὲ τοῦτο ὑπολογῆσον ἃ προέχουσι διὰ Φιλίππου « from this 

deduct what they have already received from Philip ». 

7. PP. IL. iv. 11.3. υπολογησαι εἰς τὰ œhtxa « to subtract from the amount of 

the salt tax. [so also in P. Lille I. 6 and 17]. Now in this Lille papyrus it seems 

to me, the bill presented to Hedylus would have consisted of three parts : 

A. The fixed price for the corn, to be paid to the growers. 

B. The cost of carriage of the corn from the farm to the ὅομοι, 

C. The cost of carriage from the ὅρμοι to its final destination. Band C together 

constituted the φόρετρον. 

The question at issue was : « Who is to pay for Β ?». 

In the first letter the decision of the strategus was that, since the dioiketes 

had written that the corn should be delivered at the ὅρμοι (ἐπικαθιστάναι ἐπὶ τοὺς 

ὅρμους) i. e what a modern shipper would call « free on board », the cost of 

carriage to the douo: (B) must be subtracted from the total amount of the cost 

of carriage (ὑπολογεῖν εἰς τὸ φόρετρον). In this case B would be paid by the 
σιτολόγος. Accordinly Hedylus is directed to subtract B from the amount of the 

POPETOOY. 
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By ἃ later decision of the strategus the σιτολόγος is to receive the cost of such 
carriage, and accordingly Hedylus id directed in the second letter not to 
deduct, after Mesore 23, this part of the cost of carriage from the total amount 
of the φόρετρον. 

54. 

3. Chiffre de la fin, le ζ sous le X, n’est peut-être pas tout à fait certain. 
L. 4 sur πεταμ, de πεταμουνι, trait ou fibre noircie. 

57. 

L. 2. Supprimez le point après ᾿Οννώφριος. 

L: 4 Avant extns, nous voyons : ἀποτὴ νως. Après l’n, on croit voir un À 
surmonté d’un «. 

58. 

R° Col. III, L. 19. Au lieu de Geovr|1, lire δέοντα (= τὰ δέοντα). Witkowski. 
Ve Col. ΠῚ, L. 6. Bahaver au lieu de σ. «νυ. α. 

L. 7. βαλανει au lieu de x.avet. 
À propos de notre note 4 p. 235, 1. G, Smyly nous écrit qu’à son avis 

χεράμιον n’est pas une mesure de capacité définie. Cf. P. Petrie, III, 70, où il 
est question de quatre κεράμια de capacités différentes. 

59. 

8. πεενπασόυτεως, complet sur le P. 

9. χαι. 

39. Νεχθοσιρις, 

57. La date pourrait être À ou «. 

59. Κεφαλὴν — Κεφαλλήν. Witkowski. 

66, 70, 76. Φαμουνιοφ[ιος. Witkowski. 

100. Le chiffre est peut-être Δ. 

J. G. Smyly a bien voulu nous communiquer la remarque suivante, qui 

corrige notre commentaire : 

1 do not think that the division of the month into irregular periods, as 

adopted in your commentary, is right. The only period recognised is the day, 

and totals are only given when more than one payment is made on the same 

day. Thus the total in 1. 28 refers to the 23rd day of the month, and the total 
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240 dr. [4410-1200 — 210]. I think the number of a day 

νὰ 

in 1. 37 or the 28th day only. The numbers lost 1 

ju beginning of. 8. The list of Paymeqin is ΦΈΡΕ CAT A : 14 

[LES 1508 
12 180 

118 l 300 
. 22 x A | 

Eve 23 H3 US 4215 : 45 | 

24 ἀῊ ICE CIN HA 197 ΒΞ 

27 ᾿ 100 

28 7 
29 no) 4 

1h Sr PCR 

‘ol RE CS ‘4 U Q 

Thus the total given in 1. 51 is quite correct. 
Comme l’a fait remarquer Wilken, Archiv, VII, p. 

probablement de la 41° année de Philopator que de la 11° 

60.: ΡΥ he AR. 

3. τοὺς παρα, La te est sûre. C. σ. Edgar pense | 
scribe ων τον τσ 

; ΜῊΝ τίνα ἢ 

ΡΟ ΓΤ. 
LEX ‘ ον πε. se 386). ΟΣ 2, E" LACS VS 

ΤΩΝ F2] ΔΛ ΜΕ 

CIFRUULE AULORLS ON ΚΣ ΕΒ ΠΟ ΕΒ ΟΥ IIS } ᾿ ". 
nl Ε € 

- NA TN PE 

᾿ , ῃ 
μος Lis f CON 114 1% ἢ) 

{ .- « ϊ Fe δι " Γ f 

CE ©. 1 ΞΕ ΔΗ πὶ ΘΕΦ ONE RD OR 

ΕΕΤΙ Σ Let Cru ἐξ ὁ δὲ 4 e he 

«} ᾿ = 

+ CT 

+ fui 
À 

i oi CUS" 
' ᾿ » W Ν 7 ei 

᾿ VERT ὧν τ 
449; ne { NE 

=} δὰ 4 
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L'an 

Ἧ, Be ΤΝΡΌΕΧ' 

CHRONOLOGIE : 

É ROIS, EMPEREURS, CONSULS 

5. : : : 
ator fils d'Evergète [55 οἱ Bérenice II. ἡ Ὁ. Constantin et Licinius. 

των Πτολεμαίου τοῦ Πτολεμαίου mal Χ ἑκἧὙπατείας τῶν δεσποτῶν ἡμῶν Κωνσταντίνου 
θεῶν εὐεργετῶν, ἔτους τα Χοίαχ, χαὶ Λικιννίου Σεῤαστῶν, (315 ap. J.-C), 

p. 108, 10-11. 

ANNÉES DE RÈGNE 

Roi indéterminé, IF 5. av. J.-C. AS (4x1), 15; 35 ; 39 ; 40 ; 41; 42 ; 48: 
n . 44: 45 ; 46: 47 ; 48 ; 49 : 51. 8, 66. 
4,27; — τὸ ε (ἔτος), 4, 16. Ptolémée II Philadelphe ou Ptolémée III 
εἰ), 8, 18, 36 * — (ἔτους)ζ, 6, 1, 17. Evergète 1. 

Ἧ _53 | Ἔτους χα, 60. 

Ptolémée [1] Evergète I. 

49, 1. Ἔτους ὃ, 18, 6. 

), 5, 2, 5 et passim. ἔτους) e, 14, 8. 
ANT 0 ες} ς΄ 15, 5. 

5, 13, 15 et passim. νἔτους κζ΄, 21, 1, 4; 22, 1, 8. 
5, L4, 17 et passim. ἕχτου καὶ ἱκοστοῦ, 28, 1. 

Ptolémée IIT Evergète 1 ou Ptolémée 1V 

_Philopator. 

:) Xe, 89; 40; 41:42; 48; 44:45; (θτουο ε, 4 9. 
6 ; 48 ; 50 (?); 51. É (ἔτους ια, 59, 4. 
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(ἔτους) 1e, 18, 11. Indiction. 

τῆς 10 (ἔτους) ἰνδιχτίωνον, p. 109. 20. 

MOIS ÉGYPTIENS 

Θῶυθ, 87, 20; 89, 6, 14; 42, 7, 48, 6, 

45 ; 60, 13. 

Φαῦφι, 1, 2; 8, 69 ; 19, 1 ; 40, 6, 11, 

‘AG6o, 4, vo 29; 9, 11: 80, 15 ; 41, 9, 20; 

43,17,14; 47,8, 19. 

Xolux, 5, 33; 18, 11; 44, 6, 16; 46,8, 

17 ; 59. 

Tô6:, 4, 27 ; 6, 1 ; 26, 9 ; 45, 1, 11. 

Μεχείρ, 24,1, 4; 24, 1; 31, 17. 

Φαμενώθ, 4, 7, 10, 33-34 ; 15, 5 ; 22, 1,3; 

23, 2; 80, 8; 31, 9, 37; 82, 9; 88,10; 

84, 10; 88, a, 10; m (19), 1. 

Φαρμοῦθι, 18, 6; 14, 8; 80, 9; 81,10, 

38; 82, 10; 88, 11; 34,11; 87,15; 

88, a, 11 ; e (9), (41): 

Παχώνς, Παχών, 4, 3, 23; 82, 11; 88, 12, 

27 ; 84, 20 ; 385, 1,18: 587. 10. 88... 

192512, ὃ 

Παῦνι, 81, 12 ; 82, 15 ; 85, 8, 18; 87,11; 

57, 5. 

’Erelo, 80, 10, 20; 31, 13, 29, 32, 35; 82, 

12 ; 88, 16, 26 ; 34, 21 ; 35, 9; 87, 18; 

56, 1. 
Μεσορή, 12, 5; 31, 14; 84, 28; 85, 10; 

87, 19 ; 58, 17, 28. 

MOIS MACÉDONIENS 

᾿Απελλαῖος, 4, 3, 23. 

Δύστρος, 8, 42. 

Πάνημος, 8, 43. 

Aütoc, 8, 41. 

Γορπιαῖος, 4, 9. 

Ὑπερύερεταϊῖος, 4, 7, 10, 33, 34. 

DOUBLES DATES 

Ptolémée 11 Philadelphe. 

(Ετους) χζ χατ Αἰγυπτίων τὸ αὐτὸ μηνὸς Φαῶφι, 

4, 1 (cf. additions et corrections). 

Piolémée [11 Evergète 1 ou Ptolémée 1V 

Philopator. 

(ἔτους) ε ᾿Απελλαίου € Παχὼν €, 4, 3. 

(ἔτους) e ᾿Απελλαίου vy Παχὼν vy, 4, 23. 

[ἔτους) e Yreo6eperalou va Φαμενὼθ 6, 4, 33-34. 

(ἔτους) ε Ὑπερύερεταίου x6 Φαμενὼθ xy, 4, 10. 

(Ἔτους) ε Ὑπερδερεταίου χη Φαμενὼθ x0, 4, 7. 

NOMS DE PERSONNES 

’A606v, 217, 9, 

ἤλγειρος, Cf. ᾿Αγείρων, 87, 26. 

” Ayelpuv ou "Ayetpov, 817, 26. 

᾿Αγχῶφις, 20, (p. 273), 38. — père de 
Πετεσοῦχος, 20, (p. 272), 1. — Ὥρου, 

frère de Μαρρῆς, 20, (p; 274), 88, (= p. 
93, 4); 64 (— p. 93, 11), μισθοτής. — 

père de I1..0..0ç, 5, 9. 

᾿Αθεμμεύς, 59, 25. 

- Π]...1ος, 59, 81-82. 
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᾿Αλέξανδρος, 84, 18. 

᾿Αλέξανδρος N[, 5, 34, 

᾿Αμεννεὺς τραπεζίτης, 25, 6. 

᾿Αμμωνᾶς; — Βησαρίωνος, Ado. --- Βησαρίωνος 

P. Cairo, p. 108, 3, 11-12. 

᾿Αμμώνιος, 49, 1 ; — Διονυσίου, 5, 8. 

᾿Αμνεύς, p. de Παῦσις, 55, 1. 

᾿λμῶς. 59, 110; ᾿Αμῶς ᾿Αφύγχιος, 59, 55, 

83, 104; — μάχιμος, 58, Il, 3, 18, III, 

11. 

Λνανις (2), p. de Πτολεμαῖος, 5, 13. 

᾿Ανδρόνικος, 25, 1, 55. 

Ανδυ[, 8, 65. 

᾿Ανίχητος, Δύρ. ᾿Ανίχητος ἤτοι ᾿Απολλώνιος Σιλ- 

δάνου; P. Cairo, p. 108, 12-13 ; ̓Ανίκητος 

vävxkrcoc (le même); P. Cairo, p. 108, 
16-17. 

᾿Αντίπατρος, 87, 29. 

᾿Αντιφάνης ἰλάρχης, 81, 3. 

'Anäpruv, esclave, 27, 11. 

᾿Απολλόδοτος ναύχληρος, 24, 1. 

᾿Δπόλλων ὁ ἐξειληφὼς τὴν διάθεσιν τοῦ ἐλαίου, 

9, 2-3. 

᾿Απολλώνιος p. de Δημήτριος, 5, 27; p. de 

Δωρίων, 5, 1. 

᾿Απολλώνιος, 7, 5, 16, 21: 28,27; 26, 1,9; 

— cf. ᾿Ανίκητος, P. Cairo, p. 108, 12-13 ; 

— Κερχίωνος, 5, 6; --- Πασίωνος, 5, 9. 
᾿Απολλώνιος, le diœcète (?), 4, 4, 29. 
᾿Απολλώνιος ὁ ἐπιμελητής, 19, 6. 

᾿Απῦγχις p. de Σοχώτης, 56, 2. 

᾿Αρίστανδρος͵ 15, 1 ; 49, 9, 3, 9; 50, 2, 4, 
Dit. 

᾿Αρίσταρχος, 12, 1, 6; 18, 1; 14, 1.15, 1, 
D  16:1.11: 17, 1,20. 

᾿Αρχὰς Γενησικράτους, 5, 11 ; père de Κι᾿, 5, 

11. 

‘Apuaïos, 59, 92. 

‘Apudyoooc, 59, 19; — ὁ βασιλικὸς γραμιμα- 

res, 8, 52. 
Appudate, 20, 28 ; p. 275, 81; 84, 4; — 

᾿Αρυώτου, 88,4; — p. de Θοθορταῖος, 80, 
4. 

“Αρσιῆσις Ὥρου, 5,31. 
Fase. IV 

᾿Αρτεμίδωρος 6 παρὰ Στρατίου, 14. 2: - escla- 

ve, 27,143. 
‘Apodrne, 80, 2; 59, 14, 37, 90, 193: — 

— (Ἀρυώτου, 20/2: ΡΟΣ πε: 
τωῦτος, 81, 6; — p. ἀ᾽ Δρμιῦσις, 38, 
4; — p. ἀ᾽ “Αρυώτης, 20, 2: p. 274, 56; 
ΞΡ deuNace, 385 Δ: — Ρ. de Παχῶς, 
88, b, ὃ; — p. de Πετωῦς, 81, 5, 6; — 
p. α᾽ ρος, 5, 10. 

‘Apou.ou p, de Πετεῦρις, 2, 10. 
‘Apyxtñôtw, 59, 23, 26, 107; “ὁ οἰχονόμος, 

9, 19. 

᾿Αρχίτιμος, 25, 10. 

᾿Ασχληπιάδης, 28, 14; — Διονυσίου, 5, 15: -- 
Δωρίωνος, 28, 15 ; — ὁ οἰχονόμος, 9, 1:-- 
ὁ παρὰ ᾿Απολλωνίου τοῦ ἐπιμελητοῦ, 19, ὃ. 

᾿Ασφεύς, p. de Θοτορταῖος, 82, 4; p. de 
Τμαμῶς, 88, 0. 

Αὐρήλιος, οἵ. ᾿Αμμωνᾶς, ᾿Ανίκητος, Βῆχις, Διογύ- 
σιος, Ἑρμείας, ‘1661, Πίων, Σιλόανός, Jov. 

᾿Αφῦγχις, p. ἀ᾽ ᾿Αμῶς, 59, δῦ, 83,.104. 
᾿Αχοᾶπις, 80, 2; 81, 4 ; 32, 2; 838,9; 84, 

5.98, ἃ; 2, ἢ. 2: 

Βῆχις, Ado. Βῆκις. P. Cairo, p. 108, 5-6, 48 
(ἀπαιτητὴς ἀννώνης). 

Βησαρίων, p. ἀ᾽ Αὐρήλιος ᾿Αμμωνᾶς. P. Cairo, 
Ὁ 1057}... 15 

Βιννεόυ (gén.), (Βιννέας ?), 87, 98, 
Βόηθος, 58, II, 2, 13, 18, III, 9, 20. 

Βρόμενος, 41, 8, 18. 

Βρύτης, 59, 22. 

Γενησιχράτης, p. d’’Apxac, 5, 11. 

Γλαυχίας, 86, 4; — f. de Leptinès, 27, 4. 
Γοργόνιον, 17,6. 

Δαιπάτης, 80, 1. 

Δάμις, 2, 8. 

Δαρεῖος ’Iwväros, 5, 18. 

Δάφνις, esclave, 27, 7. 

Δέξανδρος Nixwvos, 4, 12. 

Δέος Πεμήνιος, 5, 15. 

Δημήτριος, 46, 3, 11, 19; — 59, 15, 16, 

20, 34, 35, 42, 43, 78, 102, 106, 120, 

121, 195 ; — ᾿Απολλωνίου, 5, 27; — Διο- 

δώρου, 59, 61. 

39 
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Δ 18; 1: 

Διογένης, 39, 1, 7; 40.11.1: 41. 0417010 

42, 1,8; 43,1, 8; 44, 1, 7: 45,1,7; 

46, 1,9; 47,1,8; 48, 1, 7; 49,1; 50, 

1. 

Διόδωρος (ἀντιγραφόμενος), 1, 8; --- θεοδώ- 

pou, 60, 4; — p. de Δημήτριος, 59, 62, 

112; — p. de Ζωπυρίων, 5, 25, 62. 

Διονύσιος, Ado. Διονύσιος, P. Cairo, p. 108, 

δ; — Νουμηνίου, 5, 30; — p. α᾽ ᾿Αμμώ- 

νιος, ὅ, 8; — p. ἀ᾽ ᾿Ασχληπιάδης, 5, 16. 

Διον[υσϊόδωρος, 7, 2; 59, 64. 

Apluaxos, esclave, 27, 10. 

Aoluvhos Σύρου, 58, IT, 20. 

Δωρίων, 28, 11; — ᾿Απολλωνίου, ὅ, 1; — 

p. ἀ᾽ ᾿Ασχληπιάδης, 28, 15; — p. de 

Πετοσῖρις, 55, 4. 

Δωρόθεος, 60, 1. 

Δωσίθεος, 59, 36, 122 ; cf. Awotôns. 

Δωσίθης, 59, 8. 

Ἐλίπων ᾿Οννώφριος, 82, ὃ. 

᾿Ἐμπόριον, esclave, 27,8. 

Ἑριεύς, 2,6; 54, 2. 

‘Eouf, 14, 2. 

Ἑρμάφιλος, 16, 4; 20, 6, 38; p. 274, 59, 
94; — Νητροδώρου, 20, p. 273, 38; p. 

274, 59, 91 ; p.276, 126. 

Ἑρμείας, Ado. Ἑρμείας ; P. Cairo, p. 108, 

6, 18 (ἀπαιτητὴς ἀννώνης). 

Ἑρμογένης Θαυῆτος, 28, 21. 

Ἑρμοχράτης, ὃ γραμματεύς, 10, fat, 1,2. 

᾿Ετέαρχος, ὦ, 8. 

᾿Ετεωνεύς, chef de corps, 14, 5. 

Εὐχράτης Σισίνου, 5, 117. 

᾿Εφάομ[οστος), 5, 1, 34. 

Ζέφυρος, ὁ σιτολόγος, 3, 50. 

Ζώϊλος, 58, IT, 20. 

Ζωπυρίων Διοδώρου, 5, 25, 62. 

Ζώπυρος, ἐργάτης, 28, 11. 

Ἡδύλη, 27, 3. 

Ἥδυλος, 58, 1, 19; — -Ἡδύλου, 4, 11. 

Ἡλιοδί, 59, 85. 

Ἡραχλείδης, 8, 57; 25, 45, 64; — ναύχληρος, 

21, ὅ-6; — 6 οἰχονόμος, 4, 14, 15 et n. 

marginale, 29; — Ἡραχλείδου μερίς, 8, 

49 ; 5, 19-20 ; 10, fgt., 1, 3; 28, 19. 

Ἡράχλειτος, 21,7; 32, 14; 51,5; 52,4. 

ἩἫἩραχλεόδωρος, ὁ ἀντιγραφόμενος παρὰ τοῦ 

βασιλικοῦ γραμματέως, 21, 15-16 (Ἡραχληό- 

τορος), 22,16; 28, 15-16. 

Ἡρωίδης, p. de θεόδωρος, 5, 19, 25, 62; — 

ναύχληρος, 28, 5-8. 1 

Θαμοῦνις, 59, 29, 41, 114. 

Θάρευος, 58. ΠῚ, 6, ou θαρεύας. 

Θεογένης, 4, 5,8, 16, 21, 238; — ὁ διοικητής, 

8,1, 60-61, 80; — cf. Θευγένης. 

Θεόδωρος, 8, 12; — εἰκοσιπεντάρουρος ἐπίγονος, 

89, 2, 8, 15; ---- Ἡρωίδου, 5, 19, 25, 62; 

— Φανοχλέους, ἐπιλάρχης, 14, 4; — p. de 

Διόδωρος, 60, 4. 

Θεόφιλος, 27, 5; — ᾿Αντισθένους, 5, 6. 

θεόχρηστος, εἰχοσιπεντάρουρος ἐπίγονος, 42,2, 

dl 

Θεσσαλός (?), 88, b, 1. 

Θεστόνηστος, 5, 22, 59. 

θευγένης (εἰχοσιπεντάρουρος), ἐπίγονος, 89, 2, 

9: 

θέων, 59, ὅ. 

Θοτί, 82, 5. 

Θοτεὺς Σισούχου, 5, 17; --- p. de Πᾶϊς, 88, 

ὃ. 

Θοτοῆς, p. de Φανῆσις, 20, 45; cf. p. 275, 

98. 

θοτοητί 20, p. 273, 34. 

θοτομμοῦς, 20, 35; p. 275, 88 ; — Φαρέμφιος, 

33,5. 

Θοτομοῦς, 59, 9-37, 38. 

Θοτορταῖος, — ‘Aoutioeuwc, 80, 4; — ᾿Ασφέως, 

82,4; — Φατρέους, 81, 6; — p. de 

Παχῆς, 80, 4; 38, 6; — Θωτορταῖος Tew- 

roc, 56, 2-3. 

Θρασυμήδης, 89, 1, 7, 15; 40,1, 7, 15; 41, 

4, 10, 22; 42, 1, 8, 115 45.1.5 10: 

44 1,7,19; 45,1, 7; 46, 1, 9, 19; 47, 

4, 8, 20; 48, 1, 7,16; 49, 1; 50, 1; 

51,0. 9. 1. 

Θωτορταῖος Tewros, 56, 2-3; cf. Θοτορταῖος. 

Ἰάσων, 40, 2, 9. 



INDEX 289 

ἸΙέόις͵ 59, 10, 39; — Αὐρ. Ἰδόις, P. Cairo, 
p- 108,6, 17 (ἀπαιτητὴς ἀννώνης), — cf. 

᾿Ιδοῦς. 

᾿ἸΙδοῦς, 59, 97, 124. 

Ιμούθης, 8, 44 ; — Μαρρῆτος, 5, 16: — Στο- 

τοήτιος, 20, 49; p. 275, 102; — p. de 
k Πετοσῖρις γραμματεύς, 5,5. 

᾿Ιναρωῦς, 59, 18; --- Πετωῦτος, 59, 60. 

Ἰραΐν 59, 105. 

ἸΙρανοῦπις, 59, 57, 116; cf. ἸΙρανοῦφις, 

᾿Ἰρανοῦφις, 59, 56, 84, 91, 110-111: cf. 
ἸΙρανοῦπις. 

Ἰωνᾶς (7), p. de Δαρεῖος. 5, 18. 

Καλλιχλῆς, 59, 19, 98. 

Καλλιξένος (δωρεά), 19, 9. 

Kaoôw|..]a[, 59, 68. 

Κατοί, 28, 10. 

Κελεῦρις (?), p. de Πᾶσις, 5, 31, 

Κερχίων, p α᾽ ᾿Απολλώνιος, 5, 6. 

Κεφαλήν, 59, 59. 

Κι ’Apxddoc, 5, 11. 

Κλεοχράτης Κατοί, 28, 10. 

Κόλλουθος, p. de Σοχμῆνις, 44, 2,9. 
Κόμων, 16, 6. 

Κράτερος, chef de corps, 27, 2 ; — p. de 
Πρώταρχος, 5, 9. 

Κράτιππος, ἐργάτης, 28, 11. 
Κρησίλαος, 6, 2, 18; 8, 7. 
Κρότος Φίλωνος, 5, 9. 

Κτησιχλῆς, 16, 1. 

Κτήσων͵ 8, 37, 39. 
Κωνσταντῖνος, empereur, P. Cairo, p. 108 

11. 

Κῶτλις, p. de Μαρρῆς, 20, p. 272, 9, 406. 
Λαμίσχος ὁ ἐπὶ συντάξεως, 4, 20, 24, 36. 
Λεπτίνης, Πισίδης, τῶν Kpatépou, 27, 2 ; — 

᾿Ιάσονος, 40, 9, 8, 15. 
Λεύχων, esclave, 27, 6. 
Λικίνιος, empereur, P. Cairo, ΡΥ Ί108:. 11. 
Ado, 49, 1,9: 50, 9, 9. 
ΜΙ, p. de Πᾶσις, 5, 10. 
M.. θης, p. de Πᾶσις, 5, 7. 
Μαίμαχος, Μαιμάχου μερίς, 5; 18, 27. 
Μαρρῆς, Κώτλιος, 20, p. 275, 107 ; ---- Ὀννώ- 

? 

φριος, 20, p. 276, 120 ; — Πάσιτος, 20, 

197 P. 274, 66: - Φανῆσιος, 20, 14: 

Ρ. 274, 67; — Ὥρου, frère ἀ᾽ ᾿Αγχῶφις, 
RO TD 271. 08 Ὁ Ρ. ἀ᾽ Ἰμούθης, 5 

10. 

Μαρσύας, 4, 1, 4. 

Μαχάτας ἵππαρχος, 84, 1. 

Μεμῆνις, p. de Πόχος, 5. 15. 

Νεν. εἰ, p. de Νίχυθος, 28, 9. 

ἐνέλαος, p. de Πίστος, 5, 19, 25, 62. 

Mevruäs, p. de Στοτοῖῆτις, 20, 18; p. 274, 71. 

Μενῆς (εἰκοσιπεντάρουρος) ἐπίγονος, 41, 2, 19, 

29. 

L 

Μεστασῦτμις, 20, 42 ; p. 275, 95. 

Μεταλλεύς, ὁ ἡγεμών, 4, 18. 

108, 15, p. de 

Σιλύανός, où second cognomen. 

Μεχεμψόις, P. Cairo, p. 

Νητρόδωρος, ὁ oixovéuoe, 8, 11: — Νητρο- 

δώρου ἐποίχιον, 12, 3; — p. ἀ᾽ Ἑρμάφιλος, 

20, p. 213, 38, 53: p. 216, 126. 

Μιχχάλη, 117, 2. 

Μιῦσις τοπογραμματεύς, 8, 10, 717. 

M'yvos Νεν. εἰ, 28, 9. 

Νοιρίκων, f. de Leptinès, 27, 4. 

Ναυσίμαχος Τασεμ[θωῦτος, 28, 20. 

Νεχτατυμό[, 28, 2. 

Νεπνῶφις Παμύοῆτος, 54, 2. 

Νεχθάμόης, 59, 57-58. 

Νεχθεμιρῶς, p. de Σισοῦχος, 5, 16. 

Νεχθενῖόις, 59, 33, 53, 119. 

Νεχθοσῖρις,. 59, 10, 39. 

Νεχουθί, 88, b, 4. 

Νίχανδρος͵ 27, 4. 

Νιχάνωρ, 8, 7; 8, 1; -- εἰχοσιπεντάρουρος 

ἐπίγονος, 89, 2. 

Νικόστρατος, 5, 1, 34; 87, 25, 29. 

Nixwv, 18, 9, 4. 

Νομιγγῆς, 59, 83, 113. 

Νουμένιος, 86, 4. 

Νουμήνιος, p. de Διονύσιος, 5, 30, 

᾿Ούράτης (ou "Οδοατος), 877, 27. 

᾿Οννῶφρ’ς, 2, 6 interl.; 84, 6; 20, p. 273, 

25, 27, 46; p. 274, 46-47, 50; — 

᾿Οννώφριος, 20, Ρ. 273, 24; 20, p. 276, 
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111; — Πάσιτος, 20, 22, p. 9274, 15; — 

Πετοδάστιος, 20, 20 ; p. 274, 18; — Σεμ- 

θέως, 80, 4; — p. ἀ᾽ ̓ Ελίπων, 89. ὅ:--- 

p. de Masoïe, 20, p. 916, 190; — p. de 
Στοτοῆτις, 57, 1-2, 5; — p. de Τεῶς, 20, 

p. 278, 89: p. 276, 112; —1p.. de Φανῆς, 

20, p. 276, 122. 

Ὀρθαγόρας, 44, 17; 45, 18. 

’Opivis, 59, 53, interl., 95. 

᾿ρσενοῦφις, 8, 64. 

Π.. θ.. ὧι (dat.) ᾿Αγχώφιος, 9, 

Πα[, père de Παθῆμμις, 59, 18. 

Πααδῶις, 12, 2. 

Haboïyu, 20, p. 274, 66. 

Παγῆς, père de Φανῆσις, 2, 9. 

Παθῆμμις Πατί, 59, 73. 

Πᾶις θοτεως, 838, ὃ. 

Παλείκων, 20, 32. 

Hauboñs, p. de Νεπνῶφις, 54, 3. 

Παρέμφις ναύχληρος, 22, 4, 8-9. 

Παριέου (gén.), 5, ὃ. 

Πᾶσις, 2, 6: 5,7; 82,4; — -Ἀρυώτου, 88, 

4,7; — Κελεύριος, 5, 31; — ΜΙ, 5, 10; 

— Ney0[, 59, 80; — Πάσιτος, 48, 2, 9, 15; 

59, 72; — Παυῆτος, 5, 16; — Φανῆτος, 

20, p. 276, 124; --- -Ὥρου, 82, 4; p. de 

Μαρρῆς, 20, 13; — p. ἀ᾽ ̓ Ὀννῶφρις, 20, 

22; p. 274, 15; — p. de Πετεσοῦχος, 6, 3, 

19; — p. de Σέμφθος (ἢ), 5, 10; — p. de 

Τωοῦς, 5, 32; — p. de Φαιῆς, 5, 14; — 

p. de Φανῆσις, 5. 31; — p. de Φῖόις, 8, 

2; — p. d''Opos, 88, 4; — p. de Jow, 

20, p. 273, 30. 

Πασίων, p. ἀ᾽ ᾿Απολλώνιος, 5, 9. 

Πατί, 20, p. 273, 16. 

Παυῆς, 5, 28: — p. de Πᾶσις, 5, 16. 

Παῦσις ᾿Αμνέως, 55, 4. 

Uayñs Θοθορταίου, 80, 4; 83, 6. 

Παχῶς ᾿Αρυώτου, 88, b, ὃ. 

Παψῶστις Σεμθέως, 80, 6, cf. Φαψῶστις. 

Παῶφις 5 h , village? 47, 3, 10; 48, 3, 9-10. 

Πεόοῖχις Φανῆτος, 20, 13. 

Πεμῆνις, Ρ. de Δέος, ὅ, 15. 

Πετί, p. de Pau, 59, 79. 

Πεταμοῦνις Φατρέους, 54, À. 

Πετεαρχῆόδις ὁ τοπογραμματεύς, 8, 13. 

Πετεύ[άστις 3], 20, p. 215, 18. 

Πετεθ, p. ἀ᾽ ὭὯρος, 20, 25. 

Πετεμῖνις, 58, IL, 8, ΠΠ..1,14. 

Πετεριεύς, 5, 4. 

Πετεσοῦχος, 20, 34; p.275, 87; 45, 5, 15; 

59, 13, 44, 99; — ᾿Αγχώφιος, 20, p. 272, 

1; — Πάσιτος, 6, 2, 18. 

Πετεῦοις “Αρῳμ.σις, 2, 10. 

Πετούάστις, 20, 20; 

Πυρρείαν ἐργαστήοιον, 19, 8. 

Πετοσῖρις, 59, 71; — Δωρίωνος, 55, 3; — 

Ἰμούθου, γραμματεύς, ὅ, 5 ; — Νεχθαμδέους, 

59, 51. 

Πετωῦς, 88, b, 5; — ‘Apuwrov, 81, 5, 6; — 

p. ἀ᾽ Ἰνχροῦς, 59, 60; — p. ἀ’ Ὥρος, 31, 

Πεχῦσις Στοτοήτιος, 20, 47 ; p. 275, 100; — 

Φανήσιος, p. 276, 116. 

Πίων, Ado. Πίων, P. Cairo, p. 108, 6, 17 

(ἀπαιτητὴς ἀννώνης). 

Πίστος Μενελάου, 5, 18, 24, 62. 

Πνεφερῶς Xeveedros, 20, p. 276, 111. 

Πόχος Μεμήνιος, 5, 15. 

Ποχοοῦρις ὁ οἰκονομῶν τὸν A[nto] ποιλίτην), 8, 

50. | 
Πολέμων, 5, 23, 35, 59; — Πολέμωνος μερίς, 

10, fat, 1, 6. 

Πρώταρχος Κρατέρου, 5, 9. 

Πτολεμαῖος, 8, 49; 88, ὁ, 1: ἢ, ὃ; --- ᾿Ανά- 

νιος, 5, 18; — D....pos, 83, 6 ; — βασι- 

λεύς, βασιλεύων, 7, 1; 24, 3; --- ὁ παρὰ 

“Αρμαχόρου τοῦ βασιλικοῦ γραμματέως, 3, 

51, 

Πυρρίας, esclave, 27, 12. 

Πωσειδώνιος ὁ οἰκονόμος (?), 4, 14, 18. 

Σαμωῦς, 59, 38, 31, 47-48, 617, 109, 117. 

Σαραπίων, ὃ προεστηχὼς τῆς Καλλιξένου δωρεᾶς, 

49,8. 

Σέλευχος, 38, ἢ, 2 interl., 3; 88, k, 2. 

Σεμφθεύς, 27, 15; 59, 69; — esclave, 27, 

11; — Σεμθέως, 38, ὃ; — p. ἀ᾽ ̓ οννῶφρις, 

80, 4: — p. de Φαψῶστις, 80, 5, 6; cf. 

— ὃ σιτολογῶν τὸ περὶ 
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Σενθεύς, Σέμῳθος. 

Σέμφθος (7) Πάσιτος, 5, 10; Σεμφθῶι, corr. 

Σεμφθεῖ. 

Σενθεὺς μυριάρουρος, 47, 2, 9, 20 ; 48, 2, 8, 

16. 

Σιλόανός, p. d' Ado. ᾿Ανίκητος ἤτοι ᾿Απολλώ- 

νιος, P. Cairo, p. 108, 12-13; -- ’Aôo. 

Σιλόανός, P. Cairo, p. 108, 5. 

Σίμων, 5, 4, 39. 

Σισοῦχος, 20, p. 274, 52 ; — μισθωτής, 20, 

p. 273, 41; — Νεχθεμιρῶτος, 5, 16; — 

Ὥρου, 20, p. 273, 31; — p. ἀ᾽ Εὐχράτης, 

5, 117; — p. de θοτεύς, 5, 17; — p. de 

Φανῆς, 20, 50 ; p. 275, 103. 

Σοχμῆνις, 44,2, 9, 18. 

Σοχνοῦχις, 45, 2, 9. 

Σοχώτης ᾿Απύγχιος, 56, 1-2. 

Σπινθὴρ ὁ ἐν Κεοχεσούχοις φυ(λακίτης), 7, 10. 

Σταί, 28, 4. 

Στοθοῆτ ἀντιγραφ(εύς), 1, 1. 

Στοτοῆς Στοτοήτιος, 20,10 ; p. 274, 69. 

Στοτοῆτις Μενημᾶτος, 20. 18: p. 274, 71; 

᾿Ὀννώφριος, 57, 1-2, 5; — p. ἀ᾽ Ἰμούθης, 

20, 49; p. 275, 102 ; — p. de Πεχῦσις, 

20, 47; p. 275, 100, — p. de Στοτοῆς, 

20, 16 ; p. 274, 69. 

Στράτιος, 14, 2. 

Στρατοχλῆς, 4, 20, 36 ; — ταχτόμισθος, 4, 4. 

Στράτων, 4, 20. 

Στύππαξ, esclave, 27, 9. 

Σύρος, nom propre ou ethnique, 58, 20. 

Σώσιλλος ἵππαρχος, 82, 1. 

Σῶσος, 18, ὃ. 

Σώστρατος, 52, 8: 58, II, 9. 

Τασεμθωῦς, M. de Ναυσίμαχος (2), 28, 20. 

Τεχεθρεύς, 59, 25. 

Τεῶς (?) dat. Tewt, 8, 54 ; ---᾽Οννώφριος, 20, 

36, p. 275, 89; p. 276, 112: — Hay, 

59, 76; — p. de Θωτορταῖος, 56, 3. 

Tipatios, 2, 5. 

Tobor[, 34, 5. 

Toboñs, 20, 43; p. 275, 96; — ΟὭρου, 20, 

91; p. 275, 104 ; cf. Toroñs. 

Toroñs, esclave, 27, 13. 

Toù ὁ παρὰ Θεογένους, 4, 16. 

Τμαμῶς ᾿Ασφέως, 33, 6. 

Ἰσεχοῦπις, f. d’"Qpoc, 38, 4. 

Τωοῦς Πάσιτος, 5, 32. 

ΦΙ, père de Weveiône, 20, 39; p. 275, 92, 

Φ,. φις͵, 838, 0. 

Φαιῆς Πάσιτος Σύρος, 5, 14: -- Σισούχου, 

20, 80. 

Pal, corr. Pavnl ; cf. Φανῆσις. 

Φαμί, père de Tewc, 59, 76. 

Pau Πετί, 59, 79. 

Φαμουνιοφί, 59, 66, 70. 

Φανῆς, père de Μαρρῆς et de Hs6oïyi, 20, 

14; — Ὀννώφριος, 20, p. 273, 46; p. 276, 

122; — p. de Πᾶσις, 20, p. 276, 124. 

Φανῆσις, 20,37; p. 273, 43, 50; p. 275, 90 ; 

Ρ. 276, 114; — Θοτοῆτος, 20, p. 275, 98; 

— Παγῆτος, 2, 9; — Παριέου, γοαμματεύς, 

5, 5; — Πάσιτος, 5, 31; 20, 22 ; — p. de 

Μαρρῆς, 20, p. 274, 67; — p. de Πεχῦσις, 

20, p. 276, 116 ; — p. de Ψενείθης, 20, 

p. 275, 109; — p. d’ Ὧρος, p. 275, 80. 

Φανοχλῆς, p. de Θεόδωρος, l’épilarque, 14, 

4. 

Φαράτης, 59, 24, 49. 

Φαρέμφις, p. de θοτομμοῦς, 88, 5. 

Φατρῆς,͵ 81, 6; 52, 4; — p. de Παμοῦνις, 

54, 4. 

Φαψῶστις. Σεμθέως, 80, 5, 6; cf. Πχψῶστις, 

Φιόις ὁ Πάσιτος, γεωργός, 8, 1. 

Φίλων, 17, 3, 8 interl., — p. de Κρότος, 5, 

10. 

Χαιρήμων, 8, 40. 

Χάρμιππος, p. de Χάρμος, 5, 10. 

Χάρμος Χαομίππου, 5, 10. 

Χενεεύς, p. de Πνεφερῶς, 20, p. 276, 111. 

Χρύσιππος, 10, fgt., 3, 10; 12, 1; — rpix- 

τωρ, 28, 13; — esclave, 27, 8. 

Ψενείθης, 20, p. 273, 45; p. 275, 92. — 

Φανήσιος, 20, p. 275, 109. 

Ψενεύθης P[, 20, 39. 

W'evñots Boroñ[ros, 20, 45. 

Ὧρος, 2, 6; 4, 14; 20, p. 273, 44 ; 30,2; 

32, 4,6; 59,19, 32, 46, 50, 54, 118 ; — 
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“Ἀρδίχιος, 59, 75; — ’Apreu[, 59, 17; — 

‘Apvorou, 5, 10; —- ἱΑρχήδιος, 59, 23, 

26, 107; — Δα...δεῖ, 28, 10; — Πάσιτος, 

88,4; - Πετεβῖ, 20, 25; p. 275, 78 ; — 

Πετωῦτος, 81, 5; — Τεχεθρέως, 59, 25; — 

Φανήσιος, 20, 27; p. 2175, 80, — Ρ: 

ἃ ̓ Αγχῶφις, 20, 4, 10 ; p. 274, 57, 64; — 

p. d'‘Aonñow, 5, 31; — p. de Πᾶσις, 382, 

4; — p. de Σισοῦχος, 20, p. 2173, 31; — 

p. de Τοθοῆς, 20, 51; p. 275, 104; — p. 

de Τσεχοῦπις, 33, 4. 

Ὧρος, βασιλικὸς γραμματεύς, 4, 29. 

Ἰαόδαιος, esclave, 27, 4. 

Ἰδου (gén.), 59, 89. 

7ησιος, 20, p. 273, 25. 

ησις, 20, p.274, 61. 

7ιος, 88, b, 4. 

Ἵν, esclave, 27, 15. 

Joxpt ... ov, gén., 42, 2, 10. 

Ἰπιάδου, 59, 86. 

Joieu, 2, 10. 

Ἰῶις Ψενούάστιος, 20, p. 272, 6. 

Juv, Adp.[  Juv, P. Cairo, p. 108, 5. 

Ἰωῦς, 84, 4. 

NOMS ET EXPRESSIONS GÉOGRAPHIQUES ET TOPOGRAPHIQUES 

᾿λλεξάνδρεια, 8, 60, 80 (᾿Αλεξάνδριαν) ; 17, 8 

(Αλεξάνδρεαν); 24, 11-12 (᾿Αλεξάντρεαν) ; 

22, 12; 28, 11-12 ; 24, 7. 

᾿Αλεξάνδρου νῆσος, 11, 10. 

᾿Αρσινοΐτης, 8,8; 4, 25; 56, 2; 57,2-8. 

Βουδαστῖται, 5, 6. 

Βουχόλων xwun, 11, 9. 

Bovsipu, 59, 6, 16, 20, 21, 34, 42, 102, 104, 

120, 125. 

δρυμός, 5, 18; 20, 10; p. 272 et suiv., 

7, 10. 

δωρεά (h Καλλιξένου), 19, 9. 

Δικαίου (Τὰ), 44, 3-4, 10 ; 45, 3, 10. 

Ἐλευσίς, 48. 3, 10. 

Ἕρμοπολίτης, 55, 1-2. 

Ἑρμούπολις, 48, 3, 11; 58, 10. 

“Ἡρακλείδου μερίς, 8, 49; 5, 19-20 ; 10, fet., 

1, 3. 

Ἡραχλεοπολίτης, 25, 27, 29, 39; 56, 3-4. 

‘Hpaxkéove πόλις, 25, 11, 16-17, 18, 21, 24. 

Ἡρῶιον, 27, 10. 

Θεσσαλός (?), 38, b, 1. 

᾿Ισιεῖον, 5, 36, 61. 

Κερχεόσιρις, 11, 11; 19, 7 (1); 47, 8, 18. 

—{1) Dans 19, 7, Wilcken ἃ proposé ἐν Κερχο[ύροις. 

Κερχεσοῦχα, Κερχεσοῦχι (dat.), 4, 3 (interl.), 

Κερχεσούχοις (dat. plur.), 7, 11. 

Kôua, 59, 23, 49, 107. 

Κορφοτοῦν, acc., 6, 4. 

Κρῆχις; 59, 10, 39, 85, 97, 112, 124. 

Κροχοδείλων πόλις, 5, 7 (-δίλων), 24, 26 (-δί- 

λων, 36 (-δίλων), 61 (-δίλων), 63 (-δίλων), 

7, 18-19 (-δίλων), 11, 2 (- δείλων). 

Koun, 6, 7, 23. 

Λαδύρυνθος, 4, 32; 9, 11. 

Λαγίς, 11, 12. 

Λητοπολίτης, 8, 51. 

Λητοῦς πόλις, 5,6. 

Δίμνη, 5, ὃ, 27, 35, 99: 10 Πρ 2/02 

Λυσιμαχίς, 44, 18. 

[ 1 μερίς, 5, 96. 

Ναιμάχου μερίδος, 5, 17, 26. 

Μακεδών, 4, 26. 

Ναξιμιανόπολις, P. Cairo, p. 108, 4. 

Μάχορ, 59, 57, 92, 105, 116. 

Νενδήσιος, 54, 3. 

Μητροδώρου ἐποίχιον, 12, 3. 

μητρόπολις, P. Cairo, p. 108, 1. 

Νισεύς, 81, 1. 
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᾿Οννῆς, 59, 18, 25, 32, 46, 50, 53, 94, 101, 
108, 118. 

᾿θξόρυγχα, 49, 9; 52, 4. 

᾿θξύρυγχα, 8, 2. 

᾿οξυρύγχων πόλις, 25, 22. 

Ὅρμος Σύρων χώμης, 8, 54. 

Πατῶντις, 26, 2 (n.). 

Παῶφις, 47, 3, 10 ; 48, 3, 9-10. 

Πεένεψυ, 59, 11, 42, 98, 126. 

Πεενπάσβυτις, 59, 8, 35, 121. 

Πεχερχουρί ), 25, 58. 

περίχωμα, 5, 30. 

Πισίδης, 27, 1. 

Πολέμωνος (μερίς), 10, fet. 1, 6. 
Πτολεμαίς, 1, 31; 21, 10 (Πτολεμαειτα) ; 22, 

10-11; 23, 10-11 ; 25, 15-16. 

Πυρρεία, 114, 12 ; 19, 3. 

Σάθρων (gen.), 60, 10. 

Σεδέννυτος, 16, 2. 

Σηλυμόριανό:, 14, 4. 

Zoxvoralou νῆσος, 3, 20. 

FONCTIONS CIVILES 

᾿Αντιγραφεύς, Ἡρακλείδης, 19, 11. — Στοτοῆθ͵ 

Dis — ἀντιγραφομένου παρὰ βασιλεικοῦ 

γραμματέως, Ἡραχληότορος, Φ1, 15-19; 
Ἡρακχλεόδωρος (le même), 22, 17; 28, 16. 

᾿Απαιτητὴς ἀννώνης, Αὐρήλιος Bu, Αὐρ. 

᾿Ιδόις, Αὐρ. Πίων, Ado. Ἑρμείας, αρρ. 

p. 108,1. 5-6. 

᾿Αρχιφυλαχίτης, 8, 72. 

Βασιλιχογραμματεύς, 19, 19: 22, 18. Voir 
Γραμματεύς. 

Βασίλισσα, 22, 7. 

Γραμυατεία, 8, 45. 
Γραμματεύς͵ 1, vo, 82. 3, 21: — Ἕρμοχρά- 

της, 10: fgt. 1,1. 2; —— βασιλικός, 1, vo 
24-25, 19, 12; 21, 18; 23, 18: — 
βασιλικός ‘Apuéyooos, 3, 32, — ὭὯρος, 4, 
29, 30. 

Δεσμοφύλαξ, 7, 3, 14. 

Σύρος, 5, 14, 16. 

Σύρων χώμη À, 31: — ὅρμος Σύρων Κώμης, 8 
04. 

Σχνῶμθις, 59, 29, 41, 61, 114. 
Τάγχλις͵ 59, 14, 38, 100, 123. 
Ταλῖθις, 47, 7, 11. 

Τεδέτνου, gén, 6, 4. 

᾽ 

Τέρτον Πετεχῶνς, 81,1. 

Τιλῶθις, 59, 17, 45, 103. 
Téov, 59, 28, 31, 47, 55, 83, 90, 104, 109, 

110, 111. 

Τοῦφις, 1, 31. 

Totxwmuix, 11, 18. 

Φαρβαῖθα, 14, 3. : 

Φαρβαίθηι, dat. 5, 20. 
Φιλαδελφεία, 8, 74. 

Φυ 28, 19. 

Φυλαχή, 4, 30. 

Ψεναούω. 46, 4, 12. 

Wevo, 20, 5. 

Ψύα, 20, 10; p. 272 et suiv. 5, 93, 33, 63. 

ET MILITAIRES 

᾿Ἐπιλάρχης, Θεόδωρος Φανοχλέους Σηλυμόρια- 
νός͵ 14, 4. Cf. additions et corrections. 

᾿Ἐπιμελητής, 4, 9. — ᾿Απολλώνιος, 19, 6. 
Ἡγεμών, 58, 23. --- Μεταλλεύς, 4, 17. 

᾿λάρχης, ᾿Αντιφάνης, 81, 3. 

Ἵππαρχος, 88, 1. --- Ζώσιλλος, 82, 1, — 

Μαχάτας, 84,1. 

Κληροῦχος, 4, 98, 

Κυδερνήτης, 24, 4; — Ado. ᾿Απολλώνιος Σιλ- 
δανοῦ Μεχεμψοΐτος, app. p. 108, 1. 43. 

Κωμάρχης (de Νισεύς et Téprov Πετεχῶνς). — 

æ ᾿Αρυώτου, 84, 1. 

Κωμογραμματεύς, 8, 54, 72, 82. 47, 3, 10 

(cf. Μυριάρουρος). 

λαός, 16, 48. 

Μυριάρουρος, χαὶ χωμογραμματεύς, Παῶφις, 

ΑἹ, 2-3, 10; 48, 29. 
- LA Ναύχληρος, Ado. ᾿Αμμωνᾶς Βησαρίωνος, app. 
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p. 108, 1. 2.—"Atp: ᾿Ανίχητος, ibid., 

1. 47. — ᾿Απολλόδοτος, 24, 2-3. — Ἡρα- 

χλείδης, 21, 6. — ‘Howène, 28, ὃ. — 

Παρέμφις, 22, 3-4. 

Χομοφύλαξ, 29, 1, 23 ; π, 31. 

Οἰχονόμος, 8, 26. — “Αρχῆδις, 9, 18-19. — 

᾿Ασχληπιάδης, 9, 1-2. — [[Πωσειδώνιος]] 

Ἡραχλείδης, 4, 14,16 marge, 29 Νητροδώ- 

ρου, 8, 11. — οἰκονομῶν τὸν Λητοπολίτην, 

Παχροῦρις, 

Πράχτωρ, Χρύσιππος, 28, 13. 

Σιτολόγος, 24, 6. — Νίχων, 13, 2. — Ζέφυ- 

DE LILLE 

ρος, 8, 49-50. 

Στρατηγός, 58, 10, 29. 

Σύνταξις, ὁ ἐπὶ συντάξεως, Λάμισχος, 4, 20. 

Ταχτόμισθος, 4, 28 (2), 36 (cf. additions et 

corrections) ; — Στρατοχλῆς, 4, 4. 

Τοπογραμματεύς͵ 8, 71. — Μιῦσις, 8, 10, 77. 

— Πετεαρχῆβις, 8, 73. | 

Φυλαχίτης, 8, 59, 12; 7, 4. 

Ὑπηρέτης, τῶν ἐν τῶι ᾿Αρσινοΐτηι τὴν σπάριμον 

χεχληρουχημένων (τριακονταρούρων), 4, 25 

(43, 44). 

γ 

SIGLES ET ABRÉVIATIONS 

Fractions. 

L= 1/2,1,0°,28; 5, 53, 59; 11, 9, 12; 

19, 10; 12, 9, 12; 18, 10; 20, 2, 

|‘passim; 80, 1, 2, passim; 31, 1, 2, ὃ, 

passim; 382, 1, passim; 88, 1, 2, pas- 

sim; 84, 3, passim; 35, 6, passim, 

86, 2, 3, passim, 31, 1, 2, passim ; 38, 

d,1;f,1 (cf. N. CG‘); g.passim;l, 

passim ; 9, 1: etc... 

B'— 2/3, 8, 68; 20, 15, 21; 30, 14; 

81. 19; 382, 9,12; 388, 19 ; 34, 16. 

Γ΄ ΞΞ 1/3, 20, 3, passim; 80, 7, 8, 12; 

84, 10, 38; 32,2; 88, 6, 7; 34, 12, 

14, 19 ; 85, 10, 12 : 38, j, 1. 

d — 1/4, 5, 22, 59; 20, 5, passim ; 80, 

1, 3, 15; 81, 13, 15, passim ; 32, 1; 

383, 2,3, passim ; 84, 14; 85, 6, passim; 

86, 2, passim; 37, 1, 2, passim, 38, 

DOM 13747 M 

ζ΄ — 1/6, 20, 3, passim; 38, 19; 37, 15, 

26, 32, 33. 

n —1/8, 44, 9, 14: 20, passim; 80, 
2; 81, 3, 4 passim; 82, 1 ; 88, 1, 2, 

passim, 19 (cf. N. C. ad loc.); 84, ὃ: 

36, 3, passim; 37, 1, 4, passim ; 88, 

6,173. 

ἰό (18°) — 1/12, 20, 5, passim ; 81, 15, 18 ; 

82, 17; 34, 14; 37, 18, 21, 38, a, 6; 

9; 3, ὃ. 

ᾳ — 1/16, 80, 3, 14; 31, 3,4; 82, 1 ; 

83, 1,2; 34,3; 85, 10; 86, 6, 7, 8, 

passim ; 87, 1, 2, 4, passim. 

Monnaies. 

A, talent, 1, 15, v° 10; 59, 51, 96. 

ΒΕ, drachme, 1, 11, 12, 15, υ 10, pas- 

sim; 8,17; 4.18: 6/9 88, 1. 3, 

Δ, drachme, 6, 14. 

f=; ὃ oboles, 80, 12 ; 31, 16. 

f-, 4 oboles ; 80, 17; 31, 16; 38, 16, 

17: 84, 11; 86, 1, 3,17; 55, 5; 59, 

50, passim. 

f, 3 oboles, 80, 12, 17, 19, 21, 22; 87, 

6, 13, 29 (cf. N. ΟΣ 81088 

m, 3; 58, 4, passim; 59, 105, passim. 

=, 2 oboles, 80, 24; 81, 16, passim ; 

82, 15; 88; αἀ he 

ἰ, 3. 

-, 1 obole, 31, 37; 38, h, 3, passim; 

k, 3. 

C, 1/2 obole, 25, 17, 34, 65, passim ; 80, 

18, 24; 88, 16; 34, 11 ; 36, 5, 17, 38, 
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D 41, 4,2, 3, 4; &, 3,4; 58, 6, 

passim; 59, 105, passim. 

ΠΥ 7 dobole, 4v°, 10; 88; 1,,2 ; [, 3: 

58, ὃ, passim ; 59, 103, passim. 

Σ, 1/4 d'obole, 32, 15; 38, 1, 2; m, 3. 

x, chalque, 58, 15, passim. 

Mesures. 

Ἢ = aroure, 1, 6 (mal fait), 4, 26; 5, 3, 

22,.passim ; 8, À; 12, 1; 31, 1 ; 39, 3, 

9 ; 40, 4, 10 ; 41, 2, 12. 

G— artabe, 3, 38, 54; 5, 5 οἱ passim; 

ΠΡ etc, 86, 9 Ἷν. N. ὦ. ad loc.); 

37, 6, 7 (même signe, bien que tracé 

un peu différemment ὦ), v. N. C. ad 

loc.); 39, 6, 13; 40, 5, 13; 41, 7, 

8, 19; 42, 6; 43, 6, 14; 44, 5,15; 

A5, 5; 46, 7, 16; 47, 7,17, 18 ; 48, 

4; 49,6 (ν. N. C. ad locum), 15; 50, 

τὸ 51 9: 55, 6; 53,12; 60, 10. 

Æ = (artabe), 21, 8. 

HE — métrète 9, 8. 

Δ 
x = À chœnices, 8, 36. 

Me 6 chœnices, 8, 63. 

Divers 

ΣΧ 1, Ὁ, 010: 5.59 etc... 30,414, 

18, passim, etc... etc... 

Æ = ἀν(τίγραφον), 4, 14. 

G — ἀρ[(γυρίου), 80, 22 (voir N. C., ad. 

loc.): 38, ἢ, 2, 4. 

ΓΑ 

Β --- βα(λανεῖ), 58, π, 19: ut, 18. 

B — βα(σιλικόν), 4, 16. 

7 = γίνεται (total) passim. 

KEJI = cirostmevcapoupor, 89, 3, 9; 40, 4, 

10: 41, 2, 12; 42,2, 10; 51, 2. 

Ë — ἔλ(αιον), 58, n, 19 ; m, 18. 
Ε΄ = ἐν(τολή), 8, 55, 71; ἐ(πιδολή), ἐ(πι- 

(4) [μὲν est visible contre le p. 

Fasc. IV 

ρα 20, p. 272, 1. 9, 4. 

L, 4 — ἔτος, ἔτους, ἔτει, passim. 
ε 

PF -- ἐπιλ(άρχης ?) ou ἐπίλ(εκτος), 14, 4. 
"1 

© — θη(σαυρός), 20, 7; p. 279, 1. 3; p. 274, 
1. 60. 

Κ- -- xeloauov), 58, 4. 

νὴ 
K = χρ(ιθή, κριθῆς), 8, 53: 5, 28 (corrigez 

χρ(ιθο)πυρ(οῦ en χριθῆς). 

χριθον : χριθοπυρός, 89, 5; 40, ὃ (1) el vo 

(voir N. C. ad. loc.). 
n 

K60°Æ — χριθοπυρός, χριθοπυροῦ, 48, 4, 

KO°% — χριθοπυρύς, χοιθοπυροῦ, 46, 7. 

K Ἴ = χριθοπυρός, κριθοπυροῦ, 5, 4, 8, pas- 

sim. 

A — oc, λινοῦν, 51. 19. 
: 

Λπυροῦ — λινοπυροῦ, 38 9, 2. 
; 

Λπυρί(  ) — λινοπυ(ροῦ), 81, 12. ù 

M. λοιπὸν) passim. e. 8. 20, 3, 5, 9...: 

21197 δ δ. 

Où = λ(οιπόν), 80, 15. 

Ξ- εὐτικόν  ? 

Ἢ — μάλιστα, 4, 10. 

μισ(θωτής), 20, 11, 30, 51; (p. 274-5), 

33, 17. 

35 

TE 

2 = ré(nrwxev), 86, 4. 

À = mp6), 8, 39. 

À = πυρός, πυροῦ, πυρῶν, 5, 7, passim, 

etc...; 20, p. 272 et suiv. 1, 6, 24, pas- 

sim ; 49, 15 ; …… 60, 10, etc. 

7 = πυρός, πυροῦ, πυρῶν, 18, 4, 18, 20; 

passim, 80, 8. 9, 11 ; 31, 7. 

M = no(le:), πο[(ιήσεις), etc.., 8, 39, 40. 

A= πόλις,... 58, 15 (Κροχοδείλων πό(λει). 

Χ -- σύ[μύολον), 8, 62. 

Υ — σύ(μθολον), 4, 19. 

Υ — σύ(νταξον), 4, 16. 

40 
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Γ 
X = (τρηχ(αλχία), 16, 1. 

A 

= χλ(ωρῶν), 80, 10; 31, 16. 

{= ὦν, ἀφ’ ὧν, 2, 6,16; 5, 2, 15, 30, 36, 

passim; 20,2, passim..…. 80, 17, 31, 

8; 38 ὁ, 8 (1); 58, ur v°, 4 οἱ passim. 

4e = (ὧν) πέ(πτωχεν), 80, 18 (voir N. C. ad 

locum), 89, i, 2. 

Abréviations. 

αξι — ἀξί(αν), 6, 14. 

ἀράχ(ου), 80,3, passim; 34, 15, apax = àf 

passim; 32, T.. 

αρσενι --- ἀρσενικά) 10 [1 fgt, 20 

DNS 

Ἢ = γρα(φείσης), 4, 1. 

δεσμοφ" — δεσμοφύ(λαξ -λαχος, -λαχι), , 3, 

14. 

εὐ ἡ Ξ 20, p.222; 12% 

επιχα =? 80,5 ; 33, 6. 

επικα = ἢ 87 . οὐ. 

ἐπι — ἐπι(στολῆς), 4, 1, 5. 

θηλὺ --- θηλυ(κά) 10 fgt 2,1. 2-5, passim. 

xateo ΞΞ χατέρ(γον), 41, vo. 

χὰ = χλ(ήρος, κλήρους), 4, 10. 

VI 
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: — κά(θαρσις), 20, τι, 24, passim; cf. p.272 . 

et suiv. 

», χοσ — χοσ(χινευτιχόν). 20, 3 passim; cf. 

p. 272 et suiv. 

χριθ — χριθ(ῆς), 80, 3, passim ; 82, 9 

χρομμυοφαχ — χρομμυοφαχ(οῦ), 84, 11. 

u) 

% — wo ), 20, 126 (p.278). 
χωμογ — χωμογ(ραμματέως), 47, 3. 

λινοφαχ = λινοφαχ(οῦ), 81, 14; 34, π, 23. 

μετρ — μετρ(ούμενον), 60, 10. 

οἰκον — οἰχονό(μον), 4, 14. 

IC —?, 20, p. 273, 36, 42, 45, 46, 49. 

où — ὄψον), 58, τι, v°, 10. 

πὺρ = πυρ(ῶν), 80, 8, 9; 31, 10, passim. 

ons = σήσ(αμος), 3, 54. 

στ --- σ(ύν)τ(αξιν), 4, 16. 

συνχρ — συνχρ(ἡματισον), 8, 63. 

ὑΠε{ ) — ὑπέ(ρ) ou?, 20,-p..272, 1 

p. 216914 101- 

vrotas == ?, 35, 13. 

vneof Ξε ὑπερβίερεταίου), 4, 10. 

pax = φαχ(οῦ), 81, 4. 

χα = ?, 80, 23. 

χαλ = χαλ(κοῦ), 80, 15, 24. 

χλὼν = χλωρῶν, 80, 15. 

INDEX GÉNÉRAL 

ἄδροχος, 80, 3, 14, 22; 82, 3, 17; 33,3, 

19; 35, 12; 36, 16; 38 1, 1; i, 1. 

ἄγγελμα, 60, 8. 

ἀγορά, 4, 15. 

ἀγωγή, 24, app. 16. 

ἀγορεύειν, 25, II, 37. 

ἀγοραστός͵ 53, 5, 8, 14, 20. 

ἀδελφή, 6, 5 

ἀδελφός, 20, 4, 22. 

ἐδιχεῖν, 7,2; 29, τ 29 ; n1, 14, 20. 

(1) Le fac-similé donné dans le texte est inexact. 

ἀδίκημα, 29, 1, 1, 30. 

ἄδολος, 24, 8 

ἁθύρ, 1, verso 29 ; 9 17; 80, 15; 41,9, 

20 ; 48, 7, 14; 47,8, 18. 

αἰτία, 7, 15. 

αἰχμάλωτος, 8, 66. 

ἀχολουθεῖν, 4, verso 18 ; 26, 4. 

ἀκολούθως, 24, app. 2, 14. 

ἀχκοσχίνευτος, 44, 5, 14; 49, 6 interl. 

ἁλιεύς, 25, 14. 
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ἀ(λ)λαγή, 80, 12; 81, 17, 81; 88. 16: 86, 
D, 20 ; 38 m, 2. 

ἀλλά, 13,2 ; 16, 4. 

ἀλλήλων, 1, 5, 7; 28, 8. 

ἘΠ 4, 6, 13 ; 8, 42; 5, 8,12; 25, 51; 

26, 15. 

ἅλων, 18, 3. 

ἅλως, 9, 14. 

ἅμα, 89, 4, 11 ; 40, 12 ; 41, 5, 15 ; 42,5: 

45, 5, 12; 44, 12; 45,12; 46, 6, 14; 

ΑἹ, 5, 14; 48, 12. 

ἀμφισδητεῖν, 29, 11, 11, 26. 

av, 4, 9, verso, 5, 17, 19; 8, 38: 5, 21, 

ὙΠ 710; 12,1. 15,5; 16, 9; 17, 9; 

20,0, 28,5; 29, 1, 5, 6, 28. 

ἀνά, 1,7, 8 13, verso 10, 14: 5, 93, 59: 
10, x, 12; 25, 51, 80, 14, 18; 81, 95: 

32, 16; 33, 23, 24, 95 ; 85, 19, 16, 19: 

36, 8, 15,1 a; 37, 6, 7, 8, 9, 40, 41, 

22,57, 1. 

“ἀναγκάζειν, 8, 11, 30; 28, 13. 

ἀνάγκη, À, verso 15. 

ἀναγράφειν, 1, verso 25. 

ἀναδιχεῖν, 29, 1, 4. 

ἀνιέναι, 28, 17. 

ἀναχάθαρσις, 8, 18. 

ἀναχομίζειν, 25, 13. 

ἀναλαμθάνειν, 14, ὃ. 

ἀναπλεῖν, 25, 90. 

ἀναπληροῦν, 8, 14 ; 88, 28; 87, 24. 

ἀνασχαφή, 1. 8. 

ἀναφέρειν, 7, 17 ; 11, 6 ; 58, 13. 

ἀναχωρεῖν, 8, 76. 

ἀνδράποδον, 29, τι, 13, 30, 33. 

ἀνήλωμα, 1, verso 4, 7,15, 21; 25, 8. 

ἀγνῶνα, 24, app. 6, 18. 

ἀντί, 1, verso 15; 5, 25, 61. 

ἀγτιγράφειν͵ 1, 3 ; 24, 16 ; 22, 17; 28, 16. 

ἀντιγραρεύς, À, 1; 19, 11. 

ἀντίγραφον, 4, 2, 5, 14, 21. 

ἀντίδικος, 29.1, 24; 11, 25. 

ἄξιος, 6, 9, 40, 14. 
ἀξιοῦν, 7, 10 interl.: 16, 6. 

ἀπάγειν, 7, 13. 

ἀπαγορεύειν, 29, 1, 12, 33. 
ἀπαιτητής, 94, app. 6, 18. 

ἀπάρχειν, 26. 2. 

ἅπας, 4, 10; 26. 4. 

ἀπελλαῖος, 4. 3, 23, 

ἀπεργάζεσθαι, 16, 7. 
ἀπέχειν, 1, 5,6 ; 2,9: 24, app. 9. 
ἀπηλιώτης, 4, 6; 2, 4, 14. 

ἀπιέναι, À, verso, 33. 

ind, 4,506, 1:02, 143 10 10 3 81 “1: 
43, 64; 5, 8, 24, 36, 61 ; 21,18: 22, 
13 ; 28, 13 : 24, app. 5, 1, 15, 17, 19: 
25, 8, 25, 33, 37,48, 59; 29. 1, 5: 
80, 2, 12 ; 31, 4, 16: 32, 2, 14; 38, 2: 
34.2: 35, 11; 38 a, δ}. DCE 
58, 14, 24, 27; 59, 52. 

ἀπογραφή, 8, 6. 

ἀπογράφειν, 29, 1, 32. 

ἀποδημεῖν, À, verso 29. 
ἀποδιδόναι, 4, 11: 8,13; 89,4, 10: 40, 

11; 41, 5,15; 42, 4; 48, 4,11: 44, 
11 ; 45, 11; 46, ὃ, 13; 47,5, 13: 48, 
11 ; 49, 5 ; 51, 3. 

ἀπομετρεῖν, 9, 15, 24. 

ἀποπλεῖν, 8, 5. 

ἀποστέλλειν, 8, 56; 18, 4; 17, 3, 17. 

ἀποτίνειν, 28, ὃ ; 29, 1, 8. 

ἀποχή, 24, app. 2, 14. 

&panos, 5, 25, 61; 80, 2, 7, 17; 84, 4, 7, 

12, Ὁ, 225,82, 1:83) 92N7,8,921:29, 

28; 34, 8; 85, 2, 14, 15; 86, 6, 7,8; 

87; 1, 3,4, 6, 15, 16, 21; 38 e, 2; 9, 1. 

ἀργυρικός, 28, 14. 

ἀργύριον, 24, app. 10; 80, 22 ; 31, 23, 26, 
30:37, 6, 13, 23, 31; 88 4,9) 4: à 

ΜΑΣ 

ἀριθμεῖν, 8, 10, 44. 

ἄριστος, 16, 8. 

ἄρουρα, 1, 47, 68; 5. 19: 49, 16. 

ἀρσενικός, 10, 1, 4, 6; 11, 8, 6, 8 ; mi, 2, 4, 

5, 6, 8-44; 1v, 1-7; v, 1, 2 45. 

ἀρτάβη, 5, 20 anterl., 9, 14; 17,5; 21, 
21; 22,21: 28/3, 20: 24, 9, 1:41, 
18; 45, 14, 16 ; 47, 16. 
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ἄρτος, 57,6; 58, 9, 13; mm, 3, 15, verso, 5. 

ἄρχειν, 24, app. 3. 

apyuréntuv, 1, verso 24. 

ἀρχιφυλακίτης, 8, ὩΣ 

αὖθι, ‘7, 13. ! 

ἀφαιρεῖν, 6, 1178, 1 97, 90. 2]. 2829: 

ἀφιέναι, 7, 17 ; 29, 1x, 32. 

ἀχάραχτος, 22, 6; 23, 7. 

ἀχρεῖος, À, verso 19. 

ἄχυρος, 10, ΠΙ, 1; 24, ἀρ: ὃ, 15. 20: 

βάθος, 1, 9. 

βαι[οε]λ, 25, 43. 

βαλανεύς, 58, 19 ; 1|, 18. 

βάσανος, 29, 1, DE 

βασιλεύειν, 59, 1. 

βασιλεύς, 7, 1; 9, 16, 26. 

βασιλικογραμματεύς, 22, 18. 

βασιλικόν, 8, 75; 4, 31, 34 ; 14, 6, 1; 16, 

3: 24,13; 22, 13, 23,12; 24,8; 26, 

1; 30, 21. 

βασιλικός, 1, verso 24; 3, 31, 52 ; 4, 16, 

30: 8, 14; 12, 4; 19, 12; 21, 18; 83, 

Aie 

βασίλισσα, 22, 1; 293 10: 

βλάδος, 1, 15 (?). 

βοῤῥᾶς, 1,5; 2, 4,13. 

βοτανισμός, 49, 15. 

βούλεσθαι, 16, 5 ; 26, 6. 

βραχύς, 1, verso 15. 

βρέχειν, 5, 22 ; 26, ὁ. 

βυόλάριον, 4, 1. 

γάρ, 17,7. 

. γένημα, 24, 14; 22, 14; 23, 13. 

γεωργεῖν, 8,3; 43, 3, 10 ; 44, 3,9; 45,3, 

9 ; 46, 3, 11 ; 49. 14. 

γεωργός, 1, verso 17; 8, 2; 26,5; 37, 24 ; 

47, 3,12; 48, 3, 10. 

γῆ. 1, verso 3, 13, 2. 2; 3:15 4:21} 

5, 14, 24, 35, 60 ; 8, 3, 4, 15 ; 26,1,3; 

49,3; 50, ὃ, 12. 

yi(y)vesdu, 4, 8, 10, 12, verso 2, ΒΡ Ὁ. 

3,231, Ἅ1: 00.4.8: 5.91: 51: ν: 

28, 18: 29,1,6; 38 α,1; 49, 13; 53, 

6, 25. 

DE LILLE 

γορπιαῖος, 4, 9. 

γραμματεία, 3, A5. 

γραμματεύς, 4, verso 25, 32; 8, 21, 52 ; 4, 

30: 5, ὃ; 40, I, 2; 19,12; 21,18 , 23, 

18. | 

γράψειν, 8,1; 4, 1, 24, 33, 35, 30525225, 

63 ; 9, 18 ; 14,1; 16, 6; 23, 27; 26, 

1:29,1,92, II, 10; 30,2; 31,4; 32, 

2: 33,2; 34,2; 38 a,2; 38 0,2; 0, 

92 : A3, 18 ; 49, 2; 50, 4, 11; 53, 2, 1, 

16, 19, 26. 

γυνή, 27, ὁ. 

δάνειον, 39, 3, 10; 40, 4, 11; 41, 15 

42, 3, 10; 48, 4, 11, 19; 44,4, 11; 

45, 4, 10: 46, 4, 12; 47, 4, 12; 48, À, 

11; 49, 4, 16. | 

δανίζειν, 37, 4 (?,; 56, 1. 

δεῖν, 58, ΠΙ, 13 | 

δεῖν (falloir), 4, 8, 12, verso 1, 2, 11,93; 

16, 4 ; 26, 7; 53,8. 

δεῖσθαι, ἢ, 21, 24. 

δέχα, 1, 7 ; 40, 14, 19. 

δεξιός, 55, 3. 

δεσμοφύλαξ, 7, 3, 14. 

δεσμωτήριον, 7, 13, 49. 

δεσπότης, 24, app. 10. 

δημόσιος, 24, app. 4. # 

διά, &, 18; 5, 13; 7,15 , 9, 9; 15, 20: 492 

4: 21, 15; 22, 15; 26,3; 47, 2, 10; 

48,2, 8; 58, 2, 8, 9, 18, 19, 22; III, 1, 

9, 14. 

διαδαίνειν, 6, ὁ. 

διαγιγνώσχειν, 29, 11, 18, 26. 

διάγραμμα, 29, I, 112 1|, 90. 

διαγράφειν, 1, 8 ; 16, 8. 

διαγραφή, 26, 4. 

διάθεσις, 9, 4. 

διαχομιδή, RD, ὃ. 

διακόσιοι, 23, 3, 21.: 

διαπλευρισμός, 1, 6, verso >. 

διασυγι ). 37. 14 marge. 

διασώζειν, 17, 18. 

διατιθέναι, 3, 58. 

διατρίόειν, 7, 4. 
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διαφέρειν, 16, 5. 

διαφορά, 1, verso 11. 

δἰδόναι, 1. -verso 25 ; 3, 19, 25, 46 ; 5, 26, 

γεγο 8: ἢ, 1: 8; 5:17, 9: 28, 11 : 

90,6; 31, 7; 32,6; 33,7; 34, 7; 

49, 1, 15 ; 50, 2 

διεγγυᾶν, 28, 2 

διεγγύησις͵ 59, 52. 

διιέναι, 7, 23. 

δίχαιος, 21, 27 ; 23, 26; 24, 9. 

bé 20 102,7; Il, 29. 

δικαίωμα, 29, I, 25. 

dtxaotns, 29, |, 17, 22. 

διμοιοίτης, 27, ὃ. 

διοικεῖν. 16, 9. 

διοίκησις, 30, 17: 33, 21 ; 35, 14, 36,6: 

37,1. 

dtotxntnc, 9, 2, 61, 79; 53, - 710: 

διπλοῦς, 4. 17 interl. 

δισχίλιοι, 24, 2, 1. 

διῶρυξ, 4, verso 7, 20, 22. 

δούλη, 29, I, 29. 

δοῦλος, 29, I, 19, 21, 

δοχικός, 21, 24. 

δρυμός, 5, 13, 17 ; 20, 10. 

δύνασθαι, 3, 83 ; 8, 14 ; 29, I, 25. 

δυνατός, 16, 3. 

δύο, 29, I, 31. 

δύστρος, 3, 42. 

δωρεά, 19, 9. 

av, 4, L4, verso 7,9, 20; 3, 13, 57; 4, 

42509, 11: 29, I, 1, 24; II, 14; 49, 6: 

60, 7. 

En 122. 

ἐγγύη, 34, 18. 

ἐγγύησις, 49, 18 (?); 59, 54. 

ἐγδέχεσθαι, 16, 7. 

éyrahetv, 21, 28 ; 28, 8 ; 29, I, 28. 

ἐγλείπω, 40, 3, 9. 

ἐγμισθοῦν, 5, 28. 

ἔθος, 1, verso 22. 

εἰ, 8, 406 : 26, À. 

εἰδέναι, 1, verso 12 ; 4, 2 ; 11, 

13. 37, 

97, 99, IL, 6. 

422,29, 11 

εἴχοσι, 39, 13 ; 44, 15. 

εἰκοστός, 23, 1, 15. 

εἶναι, 4, 4, 14, 16, verso 4,5, 12, 13, 15: 

191 τ λὺ 9,217, 20:10. 111, 4: 

11, 118,4%13 3147: 163: 17, 

14 ; 26, 2, 4; 29, 1,2, 11; 37, 24; 49, 

9 ; 60, 7. 

ets, 11, 8 ; 49, 10. 

sis, 1. 5, 6, 10, 11, 15, verso, 7, 9, 10, 15, 

152228 29, 31, 43% 2,41,13: 9,9,45, 

18, 24, 36, 45, 82, 60, 66, 68, 81 : 4, 16: 
5, 3, 4, 7, 12, 13, 46,17, 19, 20, 93, 
26, 27, 29 30, 35, 36, 37, 60, 63 ; 6, 4; 

1,18; 9,12, 14; 18,4; 14, 5, 1; 16, 

αἰ 9: 17.1.21 11.19.99. 11 12; 

20 ΠῚ 19 247, δ αὐ 1 196,25, 

2, 4,11, 16, 22, 23, 35, 39, 43, 61 : 26, 
150, 852911 38:30, 21-32, 11:33; 

9.11. 55. 117: 585:.17΄ 836: 418373; 

1 85 413954 δ: 1 99; 8, 10: 

40. 3, 2, 9,11; 41,3, 14; 42, 8; 49, 

3, 4, 10, 11 ; 44, 3,4,9,11; 45,3, 4,9, 

1; 46, 3, 4, 11, 13 ; 47, 4, 12; 48, 4, 

11; 49, 4, 14, 16, 18: τᾺ 8, 16 ; 52, 

À ; 53, PRIS Ὁ 2228508) 1IL 17: 

59, 7, 53, 55, 08, 62, 83, 86, 91, 95. 

de bul 19, 4 " ᾿: k 

εἰσφέρειν, 19, 4 (ἢ). 

ἐκ 1 058. 26 61 10. Δ: 91 ter. D; 

3. 006, 19.11.15. 11. 185. 19: 21. 27, 

909. 90; 31, 92. 31. 38, 00, 635 6, 1: 8, 

2: 24, 6: 25, 15, 21 ; 26, 5 ; 29, I, 22, 

24: II, 19: 39, 4, 41; 40, 12; 41, 5, 

5; 42, 4; 48, 5, 12; 44, 12; 45, 12; 

46, 5, 14; 47. dre 48, 12 ; 49, 5; 

58, 10; 60, vi 

ἔχαστος, 5, 23, 60 ; 25, 36, 43, 47 ; 49, 16; 

53, 5 

ἑχατόν, 5, 20 interl. ; 

44, 15. 

ἐχόαίνειν, À, verso 30. 

ἔχγονος, 4, 27. 

29, II, 34; 40, 13; 
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ἐχδιδόναι, 24, app. 2, 14. 

ἐχδύειν, 6, 8, 23. 

Ἐχεῖ, 1, verso 80, 32. 

ἔχχομιζειν, 8, 19. 

ἐχλαμθάνειν, 9, 3. 

ἕχτος. 28, 1,2; 57, 4. 

ἐχφόριον, &, 10, 32, 35 ; 8, 14: 12, 4; 14, 

6: 34,13; 37, 25, 26, 27, 28, 30; 39, 

4, 41 : 40, 12; 41, 6, 16; 42,5; 43. 

δ, 12; 44, 13 ; 45, 12 ; 46, 6, 14; 4", 

B, 14; 48, 12 ; 49, 5, 17. 

ἐλαιοχάπηλος. 9, δὸ. 

ἔλαιον, 3, ὅ6; 9, 4, 8; 58, 12, 19; LIT, 18, 

verso 8, 9. 

ἐλάσσων, 6, 14; 29, I, 31 ; II, 34. 

ἐλεύθερος, 29, [, 3. 

ἐμθάλλειν, 21, 9; 22, 9; 28, 9; 24,5, 

app. Ἴ, 19. 

ἐμπίπτειν, 1, verso 5, 17, 20; 16, 5. 

ἐν, 1, ὃ, 7, verso 5, 22 ; 2, ἃ; 8,18, 64; 4, 

28, 30, 31, 33; 5, 13, 17, 18, 19, 27, 

30, 35, 36; 6,15 ; 7, 3 interl.. M, ll, 

48 : 9, 11 ; 10, II, 1 ; 46, 2; 19, 1, 20, 

10, 33, 41; 25, 18, 27, 31, 39, 43, 56, 

58 ; 26, 2, 6 ; 27, 10 ; 28, 19; 29,1, 5; 

39, 11; 40, 13; 41, 6, 16 ; 42,5 ; 43, 

5, 12; 44, 13; 45, 13 ; 46, 6, 15; 47, 

3,6, 7,8, 11,14, 17, 18 ; 48, 3, 10, 12; 

49, 5, 9,10, 17, 51,3 ; 52, 4; 53, 11; 

58, ΠῚ verso, 15 ; 59, 6; 60, 6. 

ἐναντίον, 29 ; I, 31 ; IL, 31. 

ἐνιαυτός, 1, verso 23. 

ἐνιστάναι, 4, 10, 91. 

ἔντευξις, 8, 6. 

ἐντολή, 3, δῦ, 11. 

ἐντυγχάνειν, 46, 1. 

ἐξαγωγή, 29, I, 14 

ἐξεῖναι, 26, ὃ; 29,1, 4,13, 19: 11.28: 

ἐξέχοντα, 485. 14. 

ἔξω, 6, 6, 23. 

ἐπαγόμεναι, 25, 52; 32, 15. 

Ἐπαχολουθεῖν, 4, 22. 

ἐπαύριον, 15,2. 

ἐπεί, 3, 80 ; 4, 35 ; 9. 13. 

ἐπειδάν, À, verso 12. 

ἐπειδή, 1, verso 2; 8, 13 ; 16, 1. 

ἐπείφ, 80, 10, 20, 24; 31, 13, 17, 29, 32, 

35; 32,12; 33, 16, 26: 34, 21; 35, 

9; 37, 18 ; 38 !, 1; 56, 1. τ 

ἐπερωτᾶν, 24, app. 10. 

ἐπέχειν, 26, 1. | 

ἐπί, 1,8, verso 3, 12 ; 8, 2, 11; 4, 24; 5, 

21, 23, 38, 60 ; 18, 3; 21,9; 22,9; 

23, 9; 24, 4; 26, 4: 28, 17 interl.; 

29, I, 14; Il, 10, 39 ; 53, 6, 9, 10, 15, 

28. 59,0. 

ἐπιδάλλειν, 1, 15; 3, 64. 

ἐπίγονος, 39, 3,9 ; 40, 4, 10; 41, 3, 12; 

42, 2, 10. 

ἐπιγράφειν, 4. 32, 36. 

ἐπιδεικνύναι, 3, 29. 

ἐπιδέχατος, 29, I, 7. 

ἐπιδιδόναι, 3, 81. 

Ἐπιέναι, À, verso 23. 

ἐπιζητεῖν, ἢ, 6. 

Ἐπικαί ), 80, 5 ; 38, 6; 37, introd. 

ἐπικαθιστάναι, 59. 8. 

ἐπικαταχολουθεῖν, ᾷ, 6. 

ἐπίχλησις, 29,1, 27. 

ἐπιλάρχης, 14, 4 (?). 

ἐπίλεχτος (2), 14, 4. 

ἐπιμαρτύρεσθαι, 8, 8. 

ἐπιμέλεια, 3, D5. 

ἐπιμελητής, 4, 9; 19, 6. 

ἐπιμετρεῖν, ὅ, 62 inlerl. 

ἐπιπεντεχαιδέχατος, 29,1, 7. 

ἐπιπορεύεσθαι, 8, 78. 

ἐπισημαίνειν, À, verso 3. 

ἐπισκέπτεσθαι, 1, verso 24 ; 5, 29; 6, ὃ 

ἐπισχοπεῖν, 1. verso 27 ; 25, 30. 

ἐπισπουδάζειν, 3, 27. 

ἐπιστέλλειν, 3. 14; 4, 29:19. 2:46,9.: 

ἐπιστολή, 1, verso 33; &, 1,5, 21, 15, 1; 

17, 4. 

ἐπιστόλιον. ΘΟ, ὃ. 

ἐπιτήδεια, 25, 35. 

ἐπιχωρεῖν, 29, 1, 10. 

ἐποίχιον, 12, ὃ. 
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ἑπτά, 18, 7. 

ἐργαστήριον, 19, 3 ; 21, 20 : 23, 19. 
ἐργάτης, 28, 17. 

ἔργον, 1, 14, verso, 1, 16 ; 36, 18. 

ἔρημος, 26, 3. 

ἐῤῥῶσθαι͵, 5, 33; 13, 6: 14, 8; 15, 5:16, 
10; 18, 10; 26, 9 ; 39, 6, 13 ; 40, 6, 
14; 41,9, 20; 42,7; 48, 7, 14; 44, 6, 
16; 45, 6, 17; 46, 8, 17: 47, 8, 18; 
48, 6, 15; 49, 8; 60, 13. 

ἕτερος, 29, I, 1. 

Ἐπὶ. 317, 32. 

ἑτοιμάζειν͵ 15, 2; 26, 4. 
évoc, 19, 1 ; 21, 4, 23, 1, 15 ; 49, 14, 17; 
59,4. 

εὐθέως, 3, 4. 

εὑρίσκειν, 1, verso 39 ; 7,8; 28, 22. 
εὐτόνως, 3, 14. 

εὐτυχεῖν, 8, 16 ; 9, 27: 11, 14. 

ἐφιστάναι, 13, 3. 

époeusiv, 3, 10. 

ἔχειν, 3, 44; 5, 7, 11, 98, verso 2 : 15, 2, 
17, 16; 24,2; 25,2, 58, 1. 

᾿ ἐχυροῦν, 49, 12. 

ἕως, 1, verso, 80; 3, 43, 47; 4, 32: 5, 29. 
9, 16; 25, 25, 33, 81, 48, 32: 26, 8. 

ζεῦγος, 8, 8. 

ζημία, 29, II, 20, 23. 

ζυτηρά, 3, 52; 59, 8. 
ἢ, 28, 5,6; 29; I, 7, 29, 31. 
ἡγεμών, 4, 17; 53, 93. 
ἤδη, 3, 77. 

ἥκειν, 7, 29. 

ἡμέρα, 3, 10, 36, 37, 38, 47, 62; 4,33; 6, 
71, 15, 1,2; 25, 24. 95, 32. 36, 38, 40, 
47, 49, 51, 53 ; 28, 9. 

ἤτοι, 24, app. 13. 
θερισμός͵ 4, verso 9. 
θέσις, 1. verso 6. 

θηλυχός, 10. I, 5, 7; ΠΤ ΤΥ, LS 3, 
5-7; V, 3-5. 

θῆλυς, 8. 9. 
θησαυρός͵ 20, 7 el passim. 
θυγάτηρ, 17, 2, 6; 27, 5. 

θωῦθ, 33, 16, 26: 37, 20; 39, 6, 14: 42, 
1. 48, 6, 15; 51, 2; 54,1; 60, 13. 

ἴδιος, 5, 24, 60. 

ἰέναι, 4, verso 30, 28, 7. 
ἱχανός, 3, 76. 

ἰλάρχης, 31, 3. 

ἱμάτιον, 6, 9. 

ἵνα, 3, 60: 11018, 19:13 4; 17, 18. 
ἰνδικτίων, 24, app. 8, 20. 
ἵππαρχος, 32, 1: 33, 1; 34, 1. 
ἱππεύς, 10, I, 1 ;, 14, 4; 53, 4. 
καθαίρειν, 5, 24, 61. 
χκαθαρός͵ 13,3; 24, 8. 
χάθαρσις, 20, passim ; 30, 20: 314,39: 

38 e, 1. 3. 

χαθήχειν, 3, 49. 84. 
καθιστάναι, 28, 4, 13; 53, 15. 
χαθότι͵, 4, 35 ; 53, 7, 45. 

χαθώς, 26, 4. 

καχοῦργος,͵ ἢ, 20 ; 28, 3. 
καλῶς, 8, 40, 43 ; 8, 11; 12, 2,19, 3547, 

8 ; 60, 2. 

χάμινος, 9, 5. 

κανών, 24, app. 7, 19. 
χατά, 1, 14, verso 8, 20, 23; 3, 28, 36, 62: 

4,6, 22, 33; 11, 8; 21, 10; 22, 10; 
23, 10; 29, I, 10; II, 8, 25; 49, 7; 51, 
6: 52,2, 

χκαταθάλλειν, 28, 14. 

χατάόροχος, 34, 26. 

χαταδικάζειν, 29, I, 8, 6, 27; Il, 21, 24, 30. 
καταδίχη, 29, 11, 32. 

xatahauGaverv, 3, 51. 

χαταλινπάνειν, 47, ὃ. 

χαταμετρεῖν, 14, 3. 

καταπλεῖν, 17, 1; 25, 93. 

χαταποστέλλειν, 3, 60. 

χατασχευάζειν, À, verso 23. 

κατασπείρειν. 5, 21, 22, 58. 

καταφερής, 4, verso, 1, 10. 

κάτεργον, 39, 3. 10 ; 40, 5, 11; 41, 8, 18, 

22, 42 3; 43, 4,11; 44, 4, 11; 45, 

4, 11; 46, 4, 13; 47, 4, 19, 20 ; 48, 

4, 11 ; 50, 6, 14. 
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χατέχειν, ὃ, 16; 4, 80, 34; 18,8. 

χεῖσθαι, 4, verso 21. 

χελεύειν, 29, 11, 12, 17, 28. 

χεράμιον, 8, T; 58, 1. 

χερκουροσχάφῃη; 22, 5 ; 23, 5. 

χέρμα, 46. 8. 

ru, 8, ὅδ; 58, LIT, 19. 

χλῆρος, 4, 9, 31, 34; 14,5; 40,3. 

χληρουχεῖν, 4, 90. 

χχηροῦχος, Æ, 28 (?). 

χλίδανος, 58, LIL, 17. 

χοῖλος, 1, verso 14. 

χολόχυντα, 58, 15. 

χομίζειν, 4, verso 16, 32; 15,3; 59. 20, 

60, 9. 

χοσκινεύειν, 24, 8. 

χοσχινευτικόν, 20, passim. 

χριθέ, 8, 36, 98, 58, 61; 30, 2, 8, 11; 32, 

9, 10, 12, 13; 34, 15, 14, 17, 19, 35, 

10 ; 36, 12, 13; 37, 19, 15, 16, 18, 21; 

38 a, 4; n, 5-10; 39, 6, ADS ΤΡ: 

42, 6: 43, 6, 13, 10; 46, 16; 47, 6, 

15; 48, 4, 13; 49,7; 54,4,8; 52, 6. 

χριθοπυρός, D, ὃ, 4, 8. 10..98: 29: 91:99; 

5, 12; 40, 5, 18,10; 44, 7, 17; 42, 5; 

43, 6,13; 45, 4, 13; 46, 7, 15; 47,6, 

15: 48, 4, 13, 15 ; 49, 6. 

χοίνειν, 29, I, 26. 

xoden, 6, 12. 

χρόμμνον, 34, ὃ; 86, 6, 8. 

χρομμυοφαχός, 94, 11. 

κύριος, 9, 22 ; 29, I, 4, 9, 30; IX, 11. 

χτήνη, 8, 13. 

χύαμος, 58, III verso, 17. 

χυδερνήτης, 24, 4, app. 15. 

χωμάρχης, 31, 1. 

χώμη, 4, verso 31; ὦ, 2, 4; 6, 7, 29. 11. 

9; 24, app. ὃ, 18; 25, 31; 26,3, 6; 

38 a. 1 ; 49, 10. 

χωμογραμματεύς, 8, 54 (?), 12, 82; 91, 2; 

ΔΊ, 3,11; 48, 2:9. 

χαιχός, 10, 1, 4, 7. 

λχμόάνειν, 26, 0; 49, 11. 

λαοί, 16, 2, 8. 

λάχανον, ὅ8, 14; I, 4, 16, verso, 1, 10, 

18. | 

λέγειν, 7, 14; 11, 4; 28, 23; 29, I, 30. 

λεία, 28, 18, 22. 

λινοχοιθή, 38 f, 1. La 

λίνον, 31, 4, 22:33 9/02; 34, 

13. 14, 45, 20; 86, 6, 7, 9; 37, 2, 5, 

11. 

λινοπυρός, 91, 18; 34, 10, 38 9, 2. 

λινοφαχός 91, 14; 34, 12, 23. 

λίτρα, 24, app. 9, 15, 20. 

λίψ, 1,06; 2, M; 

λογάριον, 60, 11. 

λογευτήριον, 59, 6. 

λογιστήριον, ὅ, 84. 

λόγος, 1, verso 25; 9, 79, 82; 10, IL, 1, 

3:16,5,; 25,11; 49,7; 53, 13, 14, 

29: 

lourde, 5, 22, 58; 14,6, 13; 5; 16, 9; 

26, 3. 

λύχνιος 58, ὃ. 

λῶιος, 3, 41. 

μαχροπρόσωπος, 57, ὃ. 

υάλιστα, 4, 16; 26, 2. 

μανθάνειν, 26, 8. 

μαρσίππιον, 6, 15. 

μαρτυρεῖν, 29, I, 20, 21. 

μάρτυς, 29, I, 31. 

μαστιγοῦν, 29, I, 15; IL, 34. 

μάχιμος, 25, 46, 64; 58, 3, 18 ; INT, 12. 

μελανχρής. 55, 9, 4. 

μερίς, 3, 49 ; 5, 18, 20, 21, 35; 9,18: 

μέρος, 8, 65 ; 5. 13; 26, 5, 7; 29, II, 23. 

μεσίτης, 28. 11. 

μεσορή. 25, ὃ; 31, 14; 34, 28; 385, 10; 

37, 19: 49. 8: 53, 17, 24, 21, 29; 

μέσος, 1. ὃ; 49, 11. 

μετά, 1. verso 24; 4. 35; 7,45 53; 4% 

μεταπέμπειν, 13, 4. 

μετατιθέναι, 4, 15 marge. 

μέτοχος, 60, 1. 

μετρεῖν, 3, 50, 65, 5, 1, 34; 18, 4; 31, 

29 : 33, 91: 35, 18; 37, 14, 39, 2,8; 

40, 2, 8; 41, 2, 11: 42, 2, 8; 43, 2, 
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9; 44,2, 8; 45,2,8; 46. 2, 10; 47, 

2, 10; 48, 2, 8; 49, 4; 50, 7,15; 51, 

6; 52, 2; 53, 24, 26; 60, 10. 

μέτρησις͵ 4, 8; 2, 12. 

μετρητής, 9, 8 ; 57, 1. 

μέτρον, 4, 10, 21, 24; 23, 23; 24,9. 

μέτωπον, 29, II, 36. 

pey(e)to, 21, 1, Δ; 24, 1 ; 30, 12, 19 ; 31, 

47297. 

μέχοι, 8, 79. 

ΕΠ 1. verso ὃ, 18. 3, ἀ: 15, 3; 18. 8. 

ΠΡ 29,1. 21:51: Il, 12,:27, 384: 

49, 6; 53, 27. 

De 29,01, 14 ::11, 19, 27. 

nel 1. verso 19 ; 9, 21 ; 29, I, 13. 

μῆχος, À, verso 13. 

πὴ 5 1:2.:9. 41. 

μητρόπολις, 24, app. 11. 

μιμνήσχειν, 8, 11 ; 12, 1. 

μισθοῦν, 4, verso 6 ; 8, 75; 5, 20, 23, 35, 

09 ; 26, ὃ. 

μισθοφόρος, 10, I, 1 ; 14, 4. 

μίσθωσις, 4, verso 3, 12 ; 33, 98. 

ptofwrrs, 20, 11, 30, 51 ; 22, 7, 23, 8. 

μνᾶ, 6, 13. 

pvatetoy, 45, 1, 2, 

μυριάρουρος, 4:7, 11. 

μυρίοι, 4, 4. 

, 22, verso. 

ναυόι ( ), 4, verso 38. 

ναύδιον, 4, 11, 13. 

γαύχληρος, 21, 6; 22, ὃ: 23,5; 24, 9,3, 

app. 3, 17. 

γαῦλον, 24, app. 9 ; 25, 13, 28. 

ναυπηγός, 25, 15, 44. 

05, 09,4, 11; 40, 12; 41, 5, 15: 49, 4; 

43, 5, 12; 44, 12; 45, 12; 46, ὃ, 14; 

47,5, 14; 48, 12; 49,5. 

νῆσος; 3, 20; 11,11. 

νόμος, 29, I, 10 ; II, 8, 25. 

γομός, 3, 53 ; 26, 8. 

γομοφύλαξ, 29,1, 33; II, 31. 

τος 1,5: 2, 1, 43. 

νῦν, 5, 21, 58. 
Fase. IV 

vau.. [ 

γυνί, ἢ, 11: 

ξυλῖτις, 5, 20, 21, 58. 

ξυλοχοπεῖν, 5, 24, 60. 

ξύλον, 25, 3 ; 58, 15 ; III, 17. verso 11. 
ξυλοχοπία, 49, 4. 

οἰχεῖος, 7. ὃ. 

οἰκέτης 29,1, 2, 11. 

οἰκονομεῖν, 3, 51. 

οἰχονόμος, 8, 26, 71 : 4, 14, 16 marge, 29; 

9, 2, 19. 

οἶνος, 4, 15 ; 58, IIL, 15, verso, 2. 

énrtu ANT, DUR A, 3.193. 

ὁλχή, 6 13 interl. 

ὅλμος, 9, 9. 

ὄλυρα, 817, 18, 99, 

ὁμοίως, 8, 12, 54. 

ὁμολογεῖν, 21. 5 : 22,4: 28,8: 24. 1 app. 

10. 

ὄνομα, 28, 19. 

ὄνος, 8, 8. 

ὄξος, 58. 4, 11, 14: III, 16. 

ὀξυθυμον, 58, 21; III, 10. 

ὑπῦς 4, verso 19; 8, 44, 83 ; &, 2, 5, 29; 

8,13: 12, 1: 14, 6; 53, 14. 
ὅρμος, 8, 2,54; 24, 11; 22,41: 23,41; 

DS MONS: 

ὄρυγμα, 4 9. 10, verso 28. 

ὅσος, 4, verso 5, 17 ; 8, 38 ; 5, 21 ; 60, 7. 

ὅταν, 15, 3. 

ὅτι, 8, 6; 11, 4; 29, II, 26. 

οὐ 7. 85..28.:.148:|9 15.,.8. 16. ὃ. ὃ. 

οὐδείς, 8, 10. 

οὐθείς, 21, 28: 58, III, verso 14. 

οὖν, 1, 10, verso 2: 8, 13, 81: 4, 35; 8, 

1 ΘΥ 17) ἸΟΥΠ͵ΙΠΡΕ χΧ12.ὦὦ15.8 

14 Δ 5 1612247 8 ; 26..9. 

50, 7, 14. 

ὀφείλειν, 8, 64; 8, 10 ; 9, 22 

ὀφείλημα, 58, 6 (?). 

ὀφθαλμός, 55, 3. 

ὀφλών, 29, II, 22, 28. 

ὀχύρωσις, 8, 21. : 

ὀψέ 6, 7, 23. 

ὄψον, 58, III, 2, 17, verso 10, 16. 
F2 
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ὀψώνιον, 8, 41, 42; 25, 55. 

πᾶγος, 24, app. ὃ. 

παῖς, 27, 6, 12. 

παλαιός, 89,5, 13; 414, 7, 17; 42, 6; 45, 

6, 13; 44, 5, 14, 19; 46, 16; 47, 6, 

16 ; 48, 5, 14; 49, 6. 

παντελῶς, 26, 2. 

πάνημος. 3. 43. 

παρά, 8, 21,049, 50 LT AM, M0 δ: 

4,23, 27, 35, 39, 59; 8, 1, 9, 2; 43, 

2:144,2; 17, 16, 19: 49, 1. 5, 7, 1} 

24,17; 22,18; 28, 15, 17; 24% app. 

1. 19: 25,1,6,45 63: 26,7; 49,9; 

51,6; 52, 2,3; 59, 4, 13. 15, 18, 19, 

23, 26, 36, 43, 47, 98, 110, 122 ; 60, 9, 

9. 

παραγί(γγνεσθαι, 45, 4; 28, ὃ, 8. 

παραδειχνύναι, 49, 3 ; 50, 4, 11. 

παραδιδόναι, 38, ὃ9; 24, app. 12; 29, IT, 

7). 

παραχομίζειν, 45, 4. 

παραλαμθάνειν, 24, app. 1, 12,18; 29, IT, 

33. 

παρεῖναι, 42, 1 ; 29, I, 23. 

παριστάναι, 8, D. 

πᾶς, 1, 1; 2. 10; 8, 32, 08,14, 1. 

παστοφόρος͵ 11. 2, 1. 

παῦνι. 34, 12; 32, 15; 35, 8, 18; 37, 

17 ; 55, 6, 57,5. 

πατήρ, 26, 1. 

παχών(ς), 4, 3, 23; 31, 34; 382, 11, 33, 

18,275 34. 205 985... 8... 9 5 ΤῸ: 

38 412 0 ΠΟ Ὁ: 

πεδίον, À, verso 1. 

πέμπτος, 23, 14, 29, IT, 23. 

πεντήχοντα, D, 20 interl. ; 43,2; 23,3, 22. 

πεοί, À, verso 21 ; ὃ, 9, 12, 74, 84 ; 10, II, 

15:49,4:9 41473760: 15. 16. 0} 

8:47, 4:1993: 910. 29. 1972259; 

29 ; 26, 1, 2,7: 26,8 :28,18; 29,1; 

1,10; 48, 3, 10 ; 44, 3, 10; 45, 3, 10; 

46, 4, 12. 

περίμετρος, 4, 4. 

περιπλεῖν, 25, 29. 

περίχωμα, 4, 1, verso 21; 5, 30 ; 49, 10. 

περιχωννύναι, À, verso 14. 

περίχωσις, 1 verso 20. 

πῆχυς, 1, 9. 

πίπτω, 80, 12, 15, 19; 81, 16, 26, 34; 32, 

14; 83, 15; 35, 11, 17; 36, 4, 38 a, 

TMD ONE: 

πλάτος, 4, 8, verso 28. 

πλεονάζειν, 1, verso 16. 

πληγή, 29, Il, 35. 

πλῆθος, 4, verso 3, 12; 8, 76. 

πλὶν, 29, I, 11. 

πλινθεῖον, 1, 8. 

πλοῖον, 8, 3: 24, 5, app. 4, 1, 16, 19; 25, 

13, 28. 

ποιεῖν, À, verso 27; 8, 39, 10, 43, 54, 63, 

68 ; 4, 6,18, 22; 8, 11; 9. 10; 12, 2: 

18,3:17,0: 29.1. 38; 52, 1; 60,2: 

ποιολογία, 48, 80; 47, 4, 15. 

πόλις, À, verso 838; 5,6, Tinterl., 24 interl., 

26, 37, 61, 63; 7. 19; 11 ΔῈ 

25, 11, 17, 18, 24, 22, 2250270000 

πολύς, À verso 1, 4; 8, 16, 58 ; 26, 3. 

πόσος͵ 44, ὃ. 

ποταμός, 25, 57. 

πράχτωο, 28, 13. 

πρᾶξις, 29, I, 9, 28. 

πρᾶσις, 80, 17; 31, 22; 33, 22; 36,8; 

87,5 ; 88. ἃ, 9. 

πράσσειν, 29, IT, 9. 

πρό, 1, verso 9; 34, 9. 

προιέναι, 60, 3. 

προϊστάναι, 49, 8. 

προχεῖσθαι, 24, app. 1, 19. 

πρός, 4, 12, verso 5; 2,4; 8, 39, 54, 55, 

60, 63, 68, 75; 4, 4, 14, 18, 20; 5, 7, 11, 

20 ; 9,7; 12, 2; 21,25, 23,24, 27, 

11; 29, 1, 88: 84, 23, 24; 83, 24; 37, 

6, 7, 26, 27, 28 30; 52. 7; 54, 1; 60, 

11. 

προσαγγέλλειν, 6, 1, 17. 

προσαγωγίς, 24, 8. 

προσαποτίνειν, 29, II, 22. 

προσγράφειν, 29, II, 7. 
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προσδεῖσθαι, 5, 13. 

προσχεῖσθαι, 4, 15. 

προσέχειν, 7, 23. 

προσχομίζειν, 58, 24. 

προσμετρεῖν, 5, 29. 

προσοφείλειν, 8, 74; 9, 0. 

προσπιχραίνειν, 7, 9. 

πρόσταγμα, 4, 38; 43, 21; 51,1 (ἢ). 

προστάττειν,, 8, 12. 

προστιθέναι, À verso, 1, 11: 60, 11. 

πρότερον, 8, 6 ; 15, 3. 

προὐπάρχειν, À, verso 4, 16, 18, 22. 

πρῶτος, 49, 17; 60, 8. 

πυλών, 2, 5. 

πυρός, D, 1, 12, 16, 23, 24, 28, 29, 60; 11, 

9,44: 19, 10; 20, 16, 18, 20; 22, 2, 

2029, 2,20; 80,2, 6,8. 9, 11, 43,20; 

ΠΡ 10,417 14, 29; 32, 2, 6, 10,11, 

135,88, 2, 7, 10, 11, 12, 13, 14, 18: 34, 

ΕΒ 10; 11,12, 13, 14, 15, 16, 17, 18, 

2020, 22,25, 24, 85, 5, 7, 8, 10, 11, 

15. 10: 86, 5, 13; 87, 13, 14; 15, 16, 

47, 18, 19, 20, 22, 25, 31, 32; 88 a, 4; 

b, 2; 44, 4, 14, 19; 49, 6, 16; 50, 16; 

58, 12, 22. 

πωλεῖν, 8,55; 29, I, 13. 

πῶλος, 8, 9. 

πωολογία, 5, 3, 8, 12, 14, 29, 37. 

σήμερον, 8, 47. 

σησαμεία, 26, 1. 

σησαμιτία, 5, 20. 

σήσαμον, 8, 54; 9, 13, 20, 24; 41, 4, 14; 

42, 1. 

σίχυος, 84, 3, 15, 16; 36, 6, 7, 9. 

σιτάριον, 17, À. 

σιτιχός, 87, 25. 

σιτολογεῖν, 19, 2. 

διτολύγος, 8. 50 ; 42,2; 24, 6; 58, 11, 25. 

Πρ 11, 10: 11. 7.15.3: 17, 19; 

Δ 81 24,28; 88,24; 84, 13, 15, 

111936, 10: 87,2. 5,1, 23:58, 

9, 8, 15,21, 24. 

σιτοφόρος, 49, 13. 

σχαφόπρωρος, 24, app. 16. 

σχέπτεσθαι, 11. ὃ. 

σχυταλη, 21, 27; 28, 95 ; 24, 9. 

σπείρειν, 5, 12, 19; 80, ὃ: 31,4; 832, 2; 

383, 2; 34,2: 88 a, 2; 38 b, 2. 

σπέρμα, 5, 7, 11, 16, 23, 26, 28, 36, 60, 63, 

64 ; 20, 7; 30, 6, 8, 9; 31. 10, 11 12: 

9e, 06110, 11... 858 07] 10. 11.-13 84, 

1, 18. 85, 1; 37, 3; 49, 14: 59, 6,8 

13, 15. 

enopuuoc, 4, 25; 80, 1; 31, 3; 32, 1: 

93, 1: 

σπόρος, 4. 31; 5, 36; 26, ὃ. 

στάδιον. 2, 3. 

στατήρ, 4, 15. 

᾽ 

στήμων, 6, 12. 

στίζειν, 29, I, 14; 11, 36. 

στρατηγός, 59. 10, 23. 

συγχρίνειν, 4, verso 27; 58, 9, 22. 

συγχύρειν, 9, ὃ; 52, 5. 

συγχρηματίζειν, 8, 38, 63; 49, 3; 50, 5, 

12. 

σῦχον, 58, III, 10. 

συχοπώλης, 58, 6. 

συμθαίνειν, 18, 2. 

συμδάλλειν, 24,25; 28, 29; 24, 10. 

σύμθολον, 8, 39, 53, 63,68; 4, 18: 17, 

9; 52, 6; 58, 26; 57, 1 ; 60, 6. 

συμμετρεῖν, 49, 13; 80, 19. 

συμπλεῖν, 4, verso 30. 

σύν, 4, 10, 31 ; 5, 20; 49, 14. 

συνάγειν, 14,6; 37, 13 marge. 

συναγωγή, 44, 4, 13; 42, 3. 

συναντᾶν. 132: 

συναντεῖν, 6, 6. 

συνάπτειν, À, verso 1. 

σύνεγγυς, À, verse 11. 

συνέχειν, 7, 11, 15. 

συνεχής, À, verso 2. 

σύνταξις, 8, 37, 66; 4, 16, 24; 9, 7; 52, 6. 

συντάττειν, 3, 40, 43, 57, 59, 77; 4, 16, 34; 

5, 1,34; 7, 10; 16:18, 4;,89,4; 8; 

40, 1,8; 41.2, 11; 42, 1,9; 48, 2,9; 

44, 9.8; 45. 2,8; 46, 2, 10; 47, 1, 

10; 48, 1, 8; 50, 7, 14. 
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συντελεῖν, 4, 14, verso 9; 99.1,9. 

συντιθέναι, 15, 3. 

συντόμως, 8, 15. 

σχεδία, 25, 4. 

σχοινίον, À, 4, 5, 1, 8,11, 13; verso, 13, 28; 

2, 13. 

σῶμα, 25, 11. 35, 39, 43, 46 ; 29, I, 13, 

23. 

ταχτόμισθος, 4, 4, 28, 36. 

τάριχος, ὅ8, 12. 

ταυρικός, 8, 8. 

τέχνον, 17, 13. 

τελευτᾶν, 4, 27; 44, 2. 

τεσσχράχοντα, 48,6; 24, 2,22; 45, 16. 

τέταρτος, 24, app. 11. 

τετραχόσιοι, 21, 1, 2, 21. 

salu, 87,2, 6, 12. 

τιθέναι. À, 14; 29, 1. 25. 
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